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Original  copias  in  printad  papar  covars  ara  filmad 
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tha  last  paga  with  a  printad  or  illustratad  impras- 
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sion.  and  anding  on  tha  last  paga  with  a  printad 
or  illustratad  imprassion. 
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TINUED"),  or  tha  symboi  y  (maaning  "END"), 
whichavar  applias. 

IVIaps,  platas,  charts,  atc,  may  ba  filmad  at 
diffarant  réduction  ratios.  Thosa  too  larga  to  ba 
antiraly  includad  in  ona  axposura  ara  filmad 
baginning  in  tha  uppar  laft  hand  cornar,  laft  to 
right  and  top  to  bottom,  as  many  framas  as 
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plus  grand  soin,  compte  tenu  de  la  condition  at 
da  la  netteté  de  l'exemplaire  filmé,  et  en 
conformité  avec  les  conditions  du  contrat  de 
filmaga. 

Les  exemplaires  originaux  ïont  la  couverture  en 
papier  est  imprimée  sont  filmés  en  commençant 
par  la  premier  plat  et  en  terminant  soit  par  la 
dernière  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration,  soit  par  la  second 
plat,  salon  le  cas.  Tous  les  autres  exemplaires 
originaux  sont  filmés  an  commençant  par  la 
première  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration  et  en  terminant  par 
la  dernière  paga  qui  comporta  une  telle 
empreinte. 

Un  des  symboles  suivants  apparaîtra  sur  la 
dernière  image  de  chaque  microfiche,  selon  le 
cas:  le  symbole  —►  signifie  "A  SUIVRE",  le 
symbole  V  signifie  "FIN". 

Les  cartes,  planches,  tableaux,  etc.,  peuvent  être 
filmés  è  des  taux  da  réduction  différents. 
Lorsque  le  document  est  trop  grand  pour  être 
reproduit  en  un  seul  cliché,  il  est  filmé  à  partir 
de  l'angle  supérieur  gauche,  de  gauche  à  droite, 
et  de  haut  en  bas,  en  prenant  le  nombre 
d'images  nécessaire.  Les  diagrammes  suivants 
illustrant  la  méthode. 
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Tout  ee  que  leur  globe  enferre  j 
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*Ai  cru  nepôuvêh  mieux 
adrejfer  ces  élemens  4'^* 
flr momie  ^  de  Géogra* 
phie  qU^aux  Titres  4ts 
peuples^  qu^aux  Tutturs 
des  Laix  ,  qu^à  ceux  qui 
fint  leurs  délices  de  contribuer  en  uut 
4H  hien  public  f  (^  de  bannir  f ignorance 
qui  A  t9uj9urs  iti  le  fiurce  d*Mue  in^, 
f(iié  ic  nUMHr,  \    v:H.''  -•=•  vv^/^v'V 
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Ces  éiemerts  d* ^fironomie. font  courts ^  ^ 
C^  4  U  portée  de  tous  ceux  qui  voudront 
bien  confacrer  quelques  momens  à  a 
genre  d! étude  v  tout  ce  qui  m  ferd  ,p4s 
entendu,  s*expUquera  dans  mon  cours  de 
\Pbiftque,  ou. dans  des  le fons  particulières. 

Les  élément  de  la  Géographie  font 
encore  plus  aifés ,  c^  par  là  plus  dignes  . 
de  Inattention  dej  Déme;  à  qui,  cette 
étude  coutfroit  peu  é*  ferviroit  beaucoup 
four  la  leiiure  de  plufieurs  excellens  /k 
vres  d*hiftQire  ,  &  pour  V éducation  de 
la  jeunejfe.  Les  enfans  ont  pour  cette 
^étude  autant  de  vivacité:  d'^fprit  ^  & 
de  pénétration  qu'il  en  faut  j  c^  cemme 
ils  ont  beaucoup  de  loifir ,  il  efi  certain 
^u* après  l'étude  de  la.  Religion  ^  ils  ne 
ff  auraient  mieux  Vemptbjer  qu*^à  la  tiflure 
de  Vhifloire ,  dont  U  Géographie  eft  l'œil 
fi'  Jd  clé  :  car  quiconque  parcourt  les 
tiftoires  anCfiennes  ou  modernes  y  facrées  ou 
frofanes  ,  rems  de  .3at ailles ,  y^^  4!fV- 
ges,  Gat^ettes^,  &  ces  differens  genres 
id* ouvrages  périodiques  m  l'on  nttus  infiruit 
éts  evenemens  .  des  Nittions^  voiftnes  c^ 
éloignées  >•  quiconque ,  dis-je  ,  parcourt  ces 
ouvrages  fans  avoir  une  forte  teinture  de^. 
Céographie  ,lit  quafi  fans  fruit:  Je  le^ 
regarde  comme  un  homme  qui  fçait  que^ 
li^ffc  lui  fen  jardin  Ahouthràfdfalie^^ 
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mais   qui  ignore^  que  fa    FilU  ejh  etk. 
JFUttdre  ,  ou  en  Turquie]   à  l'Orienf  ^. 
ou  À  f Occident   de   telles  Villes  voifi^ 
nés ,  &  fius  U  domination  d*un  tel  Prin-^ 
ce ,  &c.  Enfin  U  Géographie  eft  du  rejfort 
des  gens  de  lettres ,  des  gens  de  guerre , 
des  gens  d*Eglife ,  des  Commerçans ,  des^ 
Voyageurs;  cependant  un  Traité  de  Géo-^ 
graphie  ne  fçauroit  être  trop  court,  il.  , 
ne  doit  contenir  pour  ainfi  dire  que  des 
tables  \  e*efi  un  hors-d^œu'ure    que  d'j 
joindre  de  longues  hifloîres  ,  c*eft  faire  de 
la  Géographie ,  un  Diélionaire  ,  efpece  de^ 
livre  ou  il  ^  ne  faut  avoir   recours  que\ 
dans  le  befoin  ,  (ir  pout^  i^affurer  d'un^. 
fait  ^  ou  d'une  datte. 
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On   comf tendra,  aifément   de  ce  quâf 
f  avance  ,  fi  l'on  fait   attention  que  U\ 
(Géographie  prife  dans, toute  fin  étendue  ^ 
n*eft  que  d'ti  r effort  des  maîtres  de  VArt  ^r 
Ainfi  un  Précis  méthodique  de  cette  fiien- 
ce,  convient  davantage  à  la  plupart  des . 
hommes^  ^  ».  , ,  ..  a  ..  -  .:.    * 

•M.  •  "- 

On  trouvera    cependant  tout  ce  qui 
concerne  l'Europe ,  4jfejL    étendu  ;  cette  • 
partie  du  monde  nous  intérefe  le  plus  : 
je  n*ai.  rien  négligé  pour,  là  connoijfance 
des  autres  parties  ^  fur  tout  en  ce  qui  . 
çs^mltr  commerce  i^uelques  Négo^ 
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tians  dé  cette  Ville  ,  gens  d^ûn  mérité 
teconnu ,  m'entfaitfentir  combien  nos  liai* 
fins  de  commerce  avec  les  Apatiques  é* 
les  Ameriquains  devenaient  un  objet  di" 
ftingué  &  interejfdnt  ;  que  peu  de  Géo^ 
graphies  fktisf  ai foient  fur  cet  article  rfai 
danné  en  eonféquence,  de  ces  JRap  toutes 
Us  nations  que  fdi  pu  en  acquérir  s  j*a$ 
marqué  les  routes  des  fa^incijf^les  Com^ 
pagnies  ,  Galions  ^  Flottes ,.  les^  êntre^^ 
pots  de  Commerce  f  les  pojfejfions  particu^ 
Hères  de  chaque  Nation  de  l*lEurope  ,. 
les  ufages  ^fruits  de  ces  pojfejjtons ,  (^^ 
même  ce  qui  concerne  les  fraudes  fréju'- 
diciables  éu  Commerce^.  ^      . 

Je  ferais  Mejfieurt^  trop  heureux ,  fi 
Vêus  daignez,  agréer  ce  petit  Ouvrage  ^. 
comme  une  marque  de  mon  x,éle  pour  le  bien 
public^  é'  un  témoignage    du  profonà. 
nfpe&f  énvec  l^î^icl  jlf  fuis  ^ 
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ELEMENS 

D'ASTRONOMIE 

E  T    D  E 

GEOGRAPHIE 

A  Science  qui  en- 
feigne  la  dirpoficion  & 
râiiemblage  de  toutes 
les  parties  de  Tunivers, 
ou  de  tous  les  corps 
que  Dieu  a  créez ,  fe 
nomme  Cofmographie  :  EWq  fe  di- 
vife  en  deux  principales  parties  qui 
font  l'Aflronomie  &  la  Géographie, 
La  defcription  des  cieux  appartient 
à  TAttronomie ,  &  celle  de  la  terre 
à  Ja  Geograpljie. 

La  terre  &  T^au  ne  font  qu'un 
globe  ou  boule. 
^Les   Grecs  ayant  eu  les  fciences 
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'$  Elemens  d*Àjlronomie 

êz  les  ans'plûtôt  que  nous  ,ont  don- 
né des  noms  aux  fciences  de  arcs, 
&  nous  les  avons  empruntés  d'eux. 
Ils  ont  appelle  donc  la  defcripcion 
de  l'eau ,  hydrographie ,  la  defcrip- 
tion  d'une  région ,  chorographie ,  & 
la  defcripcion  d'un  lieu  particulier, 
topographie. 

Pour  repr^fenter  le  monde  ,  on  a 
inventé  la  fphere  artificielle  ou  ar- 
millaire  qui  eft  proprement  un  globe 
découpé  ,  duquel  il  ne  refle  à  la  l'urfa- 
ce  que  les  cercles  Se  les  points  prin- 
cipaux inventés  par  les  Afironomcs 
&  par  les  Géographes ,  pour  mieux 
reprefenter  la  correfpondance  du  ciel 
.  avec  la  terre  ,  &  nous  faire  connoître 
quel  rapport  '  leurs  différentes  parties 
'  ont   les  unes  avec  les  autres. 

Pour  reprefenter  la  terre  &  l'eau 
'  on  fe  fert  aufîî  de  globes  ôc  de  pla- 
nifpheres  ou  mappemondes  que  l'on 
appelle  ordinairement  Cartes  :  La 
reprefentation  par  le  globe  eft  plus 
naturelle  que  celle  du  plani fphere, 
êc  il  s'y  trouve  autant  ae  différence 
qu'il  y  en  a  entre  une  figure  en 
relief,  6c  fon  plan  ;  car  pour  fe  fervir 
du  planifrhere  il  faut  fe  reprefenter 
les  aeux  moitiés  du  globe  applaties. 
Nous  divifcrons  ce  Traité  en  deux 
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piaties. 
«deux 


parties  :  Ce  qui  concerne  les  Elemeni 
d'Adronomie  fera  explique  dans  la 
première  Partie,  la  Géographie  fer^ 
Je  fujec  de  la  féconde. 

I.     PARTIE.    '^ 
Elemens    de    rAftronomie. 

NOus  partagerons  ce  Traité  en 
8.  Chapitres.  Dans  le  premier 
nous  donnerons  des  définitions  pour 
rendre  Tintelligence  de  la  fphere  plus 
claire  &  plus  aifée. 

Dans  le  fécond  nous  traiterons 
de  la  fphere. 

Dans  le  trbifîéme  nous  explique* 
rons  les  dîfFerens  fiftemes. 

Dans  le  quatrième  nous  parle* 
rons  des  étoiles  fixes  &  des  planètes. 

Dans  le  cinquième  nous  traite- 
rons en  particulier  des  6,  planètes, 
lune ,  mercure  ,  venus ,  mars  ^  Jupi- 
ter &  faturne. 

Dans  le  fixiéme  nous  parlerons 
feulement  du  foleil. 

Dans  le  feptiéme  nous  ferons  une 
application  de  toutes  ces  notions 
différentes  au  globe  celefte  &  terreflre. 

Dans  le  huitième  nous  parcoure* 
rons  diâêrentes  notions  relatives  à 
TAHronomie.  A  a 
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^  Êlemens  d'A  flronèmi  e 

'  C  H  A  P  ÏT  R  E   I. 

-*    .     i^ÊES^smm   V A  N  T  que  d'entrer  dans 

(le  détail  de  TAflrono- 
mie  ôc  de  la  Géogra- 
phie, il  eft  néceflàîre 
de  donner  une  légère 
idée  de  la  Géométrie, 
f5c  d*en  tirer  des  notions  nécefTaires 
pour  rinteÏÏigence  de  rAIlronomîc. 
La  Géométrie  efl  une  fçiencequî 
à  Tétençluë  permanente  ou  Je  corps 
pour  objet  :  Tout  corps  a  longueur , 
jargeur  &  épaifleur.  Ces  trois  fortes 
de  grandeurs  ibnt  appeJlées  dimen- 
iîoris.  ^ 

Si  nous  ne  confîderons  que  la  Ion-" 
.   gucur  fans  largeur  ni  épaineur  ,  nous 
nommons   cette   quantité  une  ligne. 
Si  nous  confiderons  la  longueur  & 
\>-:      la  largeur  lans  épaifîeur  ,  cette  quan- 
'  tité  s'appelle  une  furface. 

, .,  Mais   fi    nous   confiderons    d'une 

;        jq.uantité    la  longueur,  la  largeur  & 

répaifleur,  pour  lors  c'efl   un  corps 

ou  folide.  y  .      ' 

,  La  ligne  eft  droite  ou  courbe.     ' 

La  jTgne  droite  eft  le  plus   court 
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cliemin  d*un  point  à  un  autre  point  : 
De  cette  définition  on  tire  celle  de 
la  ligne  courbe. 

Deux  lignes  font  àppel]écs  parai. 
Jeles,  lors  qu'elles  font  également 
disantes  l'une  de  l'autre  ;  enfort-e 
qu'étant  prolongées  elles  ne  fe  ren- 
contreront jamais.  ;* 

Deux  lignes  font  perpendiculaires 
Tune  à  l'autre ,  quand  une  des  deux 
tombant  fur  l'autre,  ne  panche  ni  d'uii 
côté  ni  d'un  autre ,,  &  forme  dtux 
angles  égaux.. 

Lq$  termes  o\x  extrémités  d'une 
ligne'  font  des  points;  ceux  d'une 
furface  font  des  lignes ,  &  ceux  d'un 
corps  font  des  furïaces.  "^ 

La  furface   eft  plane  ou  courbe. 

La  fupface  plane  peut  être  re- 
prefentée  comme  la  glace  d'un  mi- 
roir. 

La  furface  courbe  efl  convexe  ou 
concave. 

JLa  furface  convexe  efl  comme  lé 
deiïus  d'une  Calote,  6ç  la  furface 
concave  efl  comme  le  dedans. 

Le  cerclé  eH^  ]une  figure  plane 
bornée  pai  le  contour  d'une  ligne 
courlie ,  qu'on  appelle  circonférence , 
au  milieu  de  laquelle  efl  un  ppinc 
ji^*9n  appelle  centrei  .  duquel  point 


i): 


6  EUmens  d* Afironomte 

toutes  les.  lignes  droites  tirées  jufqu'à 
la  circonférence  font  égales  entre 
é)lts  y  &  font  appellées  rayons.     ^"^ 

La  circonférence  de  quelque  cer- 
cle que  ce  foit ,  eft  divifée  par  les 
Géomètres  en  trois  cens  foixante 
parties  égales ,  qu'on  appelle  degrés; 
chaque  degré  en  éo.  parties  égales, 
^u'on  appelle  minutes;  chaque  mi- 
nute en  60.  autres  parties  égales 
iju*on  appelle  fécondes,  &c. 
^  Les  cercles  parallèles  danslafphe- 
re  font  des  cercles  dont  les  diamè- 
tres font  parallèles ,  &  dont  les  cen- 
tres feroient  enfilés  par  une  même 
ligne  droite. 

Le  diamètre  d^un  cercle  eft  une 
ligne  droite  qui  paflè  par  le  centre 
du  cercle ,  6c  qui  aboutit  de  part  & 
d'autre  à  fa  circonférence  ;  &  tout 
diamètre  partage  le  cercle  en  deux 
parties  égales,  qu'on  appelle  demi» 
cercle. 

Un  arc  de  cercle  eft  une  partie 
grande  ou  petite  de  la  circonférence 
d'un  cercle. 

'  Un  angle  eft  l'ouverture  de  deux 
lignes  qui  fe  rencortrent  en  un  point , 
lequel  point  èft  appelle  le  fommec 
ou  h  pointé  de  l'angle:  Et  les  deux 
lignes  font  appellées  ks  côtés  en  Idi 
ïambes  de  l'angle.      - 
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jô»  df  Géographie,  ^ 

II  y  a  trois  fortes  d'angles  ,  fça- 
voir:  le  red^iligne  con>pofé  de  deusc 
lignes  droites. 

Le  curviligne  çompofé  de  deux 
lignes  courbes ,  6c  le  mixtiligne  conv* 
pofé  d'une  ligne  droite  oc  d'une 
ligne  courbe. 

On  mefure  un  angle  re«^iligne  » 
en  décrivant  de  fa  pointe  un  cercle^ 
&  le  nombre  des  degrés  compris  en- 
tre les  deux  cotés  de  l'angle  eft  fa 
mefure  :  Il  f  a  de  trois  Xortes  d'angles 
rcâilignes  fuivant  leurs  différentes  ou- 
vertures. .:^     - 

Si  un  angle  ed  ouvert  de  90.  d. 
c'ed  un  angle  droit;  s'il  eft  ouvert  de 
plus  de  90.  d.  c'eft  un  angle  obtus; 
s'il  eft  ouvert  de  moins  de  90.  ds 
c'eft  un  angle   aigu,  -^  ;^  ^' > 

Il  s'enfviic  de  ces  dsfieremes  no^ 
tions. 

I  ."=»  Que  le  centre  de  la  fphere  eft 
le  point  duquel  toutes  les  lignes  ti« 
rées  à  la  fuperficie  fone  égales  entre 
elles. 

1,^  Que  le  diamètre  de  la  fphere 
eft  une  ligne  droite  ,  qui  paftàtit  par 
le  centre,  fe  termine  de  parc  6c  d'au* 
tre  à  la  fuperficie.; 

3  .•  Que  l'axe  ou  Teffieu  de  la  fphere 
eft  l'un  de  ces  «Uxmetres  fut  lequel 
qWq  (ourne. 
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•  JElemens  à^Aftronomîe 

:?><  4.«  Que   les    Pôles  de    là  fpfiere 
ibnc  deux  points  oppofés  qui  ionc  à' 
rextremité  de  Taxe. 
:    5.0  Quetouslescerdesde  lafphere 
grands  ^  petits  ,  fe  divifenten  360. 

-parties  égajes  qu'on» appelle  degrés. 
6*.  Que  i*axe  d'un    cercle  ell  un 
des  diamètres  de  la  fphere  tombant 

>  aplomb  fbr  le  centre  du  cercle. 
7^0  Que  les  pôles  d'un  cercle  font 

^  deux  points  oppefés  à  ^extrémité  d« 
Taxe  du  cercle.  ^  :^  " 

U.o  Que  les  cercles  parallèles  font 
ceux  dont  hs  diamètres  font  paral- 
lèles ,  &  donc  les  centres  font  enfilés 

=  par  une  même  ligne  droite  >  que  les 
circonférences  des  cercles  concentri- 
ques ,  font  celles  qui  ont  un  même 
centre;  &  que  les  cercles  excencriques 
-font  ceux  qui ,  quoique  renfermés  en 
cour  ou  en  partie  les  uns  dans  les  au^^ 

'  très ,  ont  chacun-  leur  centre  particu- 

^  lier, 

9*.  Que  les  grands  cercles  dans  là 
fphere   font   ceux  qui  paflent  par  le 

'  centre  de  la  fphere  &  la  coupent  en 

*  parties  égales ,  qu'on  appelle  hemiP* 
pheres,  qui  veut  dire  moitié  de  fphere; 
'&  que  les  petits  cercles  font  ceux  qui 
sre  pailènt  pas  par  le  centre  de  la 
fphere  ,<Sc  ne  la  coupent  pas  en  deux 
parties  égales. 
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CHAPITRE    IL 
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ikii^ 


BE   LA  SPHERE 

L-faqt  diftinguer  dans  h - 
fphere    différentes   par* 


tieS' 


trois  axes 


de 


eux* 


pôles  ,  fix  grands  cer- 
cles ,  le  zénith  <Sc  le 
nadir  ,  quatre  pointl^ 
cardinaux  ,  lès  deux  points  dès  équi* 
noxes ,  les  deux  points  des  folftices  » 
quatre  petits  cercles  ,  cinq  zones; 
<  !.•  L'axe  de  la fphere  ou  l'axe  du; 
monde  elV  une  ligne  droite,  tirée 
d'un  pôle  du  inonde  à  l'autre  ,-& 
^ui  paiïê  par  le  centre  de  la  terre , 
regardé  comme  centre  du  monde  ;. 
c'eft  fur  cet  axe  que  tout  l'univers 
fait  une   révolution   en   i^  heures. 

d'orient  en  occident.  .  -  O'r;;:^^ 
.  J2.<»  Les  deux  pôles  du  monde  font 
les  deux  extrémités  de  l'axe  du  mon*, 
de ,  l'un  eft  nommé  aréliqup ,  &  eft 
au  -  deiïus  de  nos  têtes  ,  de  l'autre 
antarôique  qui  lui  eft  oppofé.  '^^ 
'  L'axe  de  rhorifon  eft  le  diamietre 
qui  va  du  zénith  au  nadir,  v^'^^y 
L'^e  de  r^ç)iptiqije  eft  celui  gui v 
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lo  Memini  tAfironomle 
éa^ttt  par  lè  centre  de  la  fphère  a 
les  extrémités  éloignées  dés  pôles  du 
inonde  de ^3.  dégrez  &  demi,  & 
fur  lequel  fe  fait  le  mouvement  des 
;  aflres.     .,  .    ^ 

3 .°  Les  (îx  grâtkls  cercles  ont  pour 
Centre  celui  de  la  fphere  )^  ces  cetoUSt 
font  réquateur ,  le  zodiaque ,  Thôri- 
Ton ,  le  méridien ,  le  eolure  des  équi- 


aoxes.  ôç,  le  eolure  de^s  foHlices, 


.1 


iï^  0E  L'EQUATEUR. 
^.'«frA^hi^'Equinoxial  ou  Téquateuf  ^ 
i$T  j%  ^^  ^^  premier  de  tous  1^ 
7**S!aaa  g"^"^^  cercles  de  la  fphè- 
re j  il  la  divife  en  deut 
Kemifpheres  ,  Tun  feptentriortal ,  & 
J'autre  méridional  :  Là  première  pap» 
tie  s*étend  depuis  Téquateur  iufqu'aii 
pôle  ari^iqué:  La  partie  méridionale 
depuis  le  même  cercle  îufqu'au  pôle 
antarâique»    .    -^  r* r"  *- 


DU     ZODIAQUE. 


«■■ 


*^  E  Zodiaque  ef!  un  grand  cerclt 
^^  de  la   fphere  ,  auquel  on  a 
hA?  ^^^^^  "ne  largeur  de    feize 
dégrez,  divifé  en  12.  parties 
cgafes ,  qui  foat  ïii  douze  %nes  ou 
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inalfons  dufoleil»  charune  de  ^o«  d« 
Le  milieu  de  cette  largeur  fe  nomme 
éclyptique,  le  fbleil  fait  fon  tourdany 
ce  Zodiaque  en  365.  j.  5.  h.  ^.  m. 

Ce  cercle  efl  avec  Téquateur  en 
obliquité  de   ^^3.7  deg. 

On  appelle  les  lignes  que  lé  fo- 
leil  parcoure  ,  allant  d'occident  en 
orient ,  le  bélier  ,  le  taureau  ,  les 
gémeaux,  le  cancer  ,  le  lion,  lavlei* 
ge,  la  balance  ,  le  fcorpion,  le  fagic- 
taire  4  le  capricorne  ^  k  verfeau,  les 
poiiïbns. 

.  Les  deux  points  011  réclypdque 
coupe  réquateur ,  font  les  points  des 
équinoxes  :  Quand  le  foleil  efl  en  ces 
points  ,  la  durée  des  jours  &  de$^ 
nuits  efl  égale  dans  toute  la  terre/ 
f^Les  deux  points  où  Téclyptique 
l'éloigné  le  plus  dé  Téqùateur  vers  le 
Septentrion  ou  vers  le  ihtdi ,  font  les 
points  àt%  folflices  où  le  foleil  com^* 
mence  à  retourner  vers  Téquateur. 

L'obliquité   de  réclyptiquc  c 
la  variété  éit%  faifons  de  Tan 

l'inégalité  des  jours  &  des 

f/o 
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DE     L'HORISON. 

•'H>*'C^'fr  'Horifon  eft  un  cercle  qur 
]^J_^]^  partage  la  fphcre  eh  deux 
SaaS 'lemilpberej  ,  dont  l'un  eft 
-  .  y  fuperieur  ,  au  milieu  duquel; 
jnous  fomme»  ,  À  l'autre  inférieur -, 
&  que  nous  ne  voyons  pas< 

L'horifon  a  Tes  deux  pôles  qui  por^ 
tent  les  noms  de  zénith  6c  de  nadir,. 
le  zénith  e(l  au-delTus  de  notre  tête  , 
1%  nadir  efl'  lé  point  diamétralement 
oppofé,  d*ôù  il  arrive  que  nous  avons 
chacun  notre  horifpn ,  notre  z^tÀtli 
&  notre  nadirv  :         . 

Les  quatre  points  de  Thorifon'  / 
font  les  quatre  points  cardinaux  ;  To-* 
rient  où  le  foleil  fe  levé  ,  Toccident 
oii  il  recouche,  le  feptentrion  &  lé 
midi ,  les  points  oppoîés  où  le  mcri-* 
dien  coupe  l'horilon  à  angles  droits 
dans  la  fphei*e  armillaire.  '?^"^ 

■'Dans  cette  fphere  ,  Thorifon  efl: 
ftable  ,  &•  porte  les  autres  cercles  ; 
ce  cercle  ell-  large  ,  éc  fur  fafurface 
on  décrit  3.  principaux  cercles  j  le 
premier  repreiente  les  fignes  du  zo- 
diaque, celui  dû  milieu  contient  les^, 
mois  (Se  jours  de  Tannée ,  le  troifié-» 
me  marque  les  noms  d^s  vents  5c: 
ks  quartiers  du  monde. 
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DU     MERIDIEN.    \ 

^"tMXi?  £  méridien  eft.  un  cercle  qui 
iÊLifr  coupe  ia  fphere  en  deux  hc- 
?aaS  uiifp hères ,  Tun  oriental ,  Tau- 
cre  occidental  ;  il  e(l  toujours 
midi  pour  ceux  qui  ont  la  fphere 
droite  lors  que  le  foleil  efl  parvenu 
à  ce  cercle  qurpafle  &  par.  les  deux 
pôles  de  la  fphere  ,  &:  par  le  zénith 
À  le  nadir  coupant  rhorifon  à  an- 
gles droits.  Tous  les  cercles  qui  font 
décrits  de  la  même  manière ,  font  ap- 
pelles méridiens  >  celui  duquel  on 
commence  à  compter  lès  dégrez-  de 
longitude  ,  ell  dit'  premier  mcridieiJ. 
Celui  de  la  l^here  renferme  dans  fa 
circonférence  deux  numérations  :  Cel- 
le à  gauche ,  lorfque  le  pôle  ar£lique 
eft  en  haut,  marque  les  dégrez  de  fâ'- 
titude  ,  depuis  féquateur  jufqu'aùx 
pôles:  Celle  qui  eft  à  la  droite,  fait, 
voir  les  degrez  d'élévation  depuis  les . 
joies  j ufqu'à  Téquateuri 


.  :  i  ^\:- 
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DES   DEUX  COLURES. 

•i><û;<F<H  E  colure  des  équinoxes  eft  un 
i^T]^  cercle  qui  pafTe  &  parles  po- 

?A aS  '®*  ^  ^^  fphere ,  &  par  \ts 
points  ou  ieâions  des  équi- 
noxes. 

Le  colure  des  folflices  coupe  l'autre 

colure  à  angles  droits  ,  6c  montre  les 

deux   points  de   Téclyptique  où   £t, 

.Sot  i,  les  folftices.  -         :»^ 


%)*> 


DES    Q.UATRE    PETITS 

.  -  C  ER  CL  ES.  -  - 
j.*  •i>'6<N>  Es  petits  cercles  de  la 
aLI^  ^P^"^®  y  n>*ont  point  pour 
Xrt.AA  centre  celui  de  la  fphere , 
&  ne  la  divifent  pas  par 
confequenc  en  parties  égales  ;  ils  font 
tous  quatre  parallèles  a  i'équateur  , 
deux  s'appellent  tropiques  >  &  deux 
polaires 

Les  deux  tropiques  font  éloignés  de 
réquateur  de  2j.  '- d.  l'un  vers  le 
midi ,  l'autre  vers  le  feptentrion.  > 
On  les  appelle  tropiques ,  parce  que 
^uand  le  foleil  touche  l'un,  il  ii^tour- 
ne  veys  l'autre»     .-  .^  ..    -  - 
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Les  cercles  polaires  font  des  cer- 
.cles  éloignés  des  tropiques  de  ^3.d» 
jk  àt&  pôles  de  ij.  J. 


■ttî. 


DES    ZONE  S. 
^,6  •i^'IJni^  Es  zones  font  des  efpaces 
2LX  compris   entre  les  tropi« 
%^^  ^""  *  ^^5  polaires  j  il  y 

-,  /-  en  a  5,  la  zone  torridc, 
i.  Zones  tempérées  ,  2.  Zon&s  froi» 
des  ;  la  torride  efl  entre  les  deux  tro- 
piques, les  deux  zoneS  tempérées  font 
entre  les  tropiques  &  les  polaires  ^ 
les.  deux  zones  froides  entre  les  po» 
Jaires  &  \z%  pôles. 


7»      «Vi'i 
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KE  CAPITULATION 

B  T        A  ]f  P  1  I  C  A  T  1  0  N.      ^^^ 
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^4><h<6  E  fuppofe  qu'une  perfonne  à 
2*  T  Y  qui  j'aurai  expliqué ,  la  fjshcre 


le  contenu   de  ce 


T 

;A^  en  mam  , 

Chapitre  ,  me  dife  :  Pouriez- 
vous  me  faire  voir  où  les  Aftronoihes 
placent  dans  le  Ciel  ces  cercles,  ces 
points  ,  ces  zones  ?  Je  le  conduis  fur  la 
platte  forme  la  plus  élevée  de  no- 
tre Ville  :  Je  fuppofe  que  e*eft  Xtzt^ 
%m  t^ms  de  ré4uinoxe^  ^ue  le  Ciel 


iw 


■i 
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$6         Ëlemni  tÀfirùnomU 
cft  ferein  ,  &  que  les  écoiles  brillent. 
Voyez  -  vous ,  lui  dirai- je ,  ce  cerclé 
donc  le   circuit  borne  la    vue ,  qui 
joint,  à  ce  qui  paroît,  le  Ciel  &  la 
terre  ,  c*e(l  rhori(bn  (enfîble  qui  dif^ 
&re  de  Thorifon  véritable  d*un  demi 
diamètre   de   la  terre  ,  TuppaTant  le 
centre  de  la  terre  au  centre  du  mon» 
de  ;  ce  point  oîr  ce  matin  ,  vous  avez 
vu  le  foieii  monter  à  gauche  fur  Tho- 
lifon  ,  c'eft  l'orient;  le  point  où  ce 
foir  vous  avez  vu  le  foleil  defcendre 
o'efl  Toccident  :  Divifez  cet  arc  hop 
ri fontal  on  deux^  parties  égales ,  le 
point  du  milieu  c*eft  le  midi  ;  tour* 
nez  vos  regards  vers  le  point  oppo* 
ie ,  c*eft  le  nord  ou  feptentrion .... 
levez  rès  yeux  vers  le  nord  ,  7.  étoi- 
les fort  brillantes',  dont  quatre  font 
difpofées  en  forme  de  quarré  long, 
&  \qs  trois  autres  en  forme  de  queue, 
forment  la  conteflacion  ,  qu'on  nom* 
me  la  grande   ourfé  v  voyez  à  quel^ 
que  didance  de-la ,  7.  autres  étoiles 
à  peu  près  de  la  même  figure ,  c'eft 
Ja  petite  ourfe ,  fa.  dernière  étoile  de 
fa  queue  c'^fl  i  étoile  polaire,  éloi- 
gnée du   poJe  d'environ  2,  dégrez. 
Ce  point  de  Thorifon  où  nous  fom- 
mes,  en  eft  lé  centre,  le  point  du  Ciel 
lé  plus  élevé  dir^âcment  %a»dèiiu9 
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chc  nous,  c'efl  Je  zénith  ;  le  point di^ 
redlcmcnt  oppofé ,  c'eft  le  nadir.  Ce 
cercle  qui  pafie  par  les  deux  points  & 
par  les  deux  pôles  ,  c'eft  nor  ^  méri- 
dien ;  lorfque  le  folcils*y  trouve,  il  eft 
midi  par  rapport  à  nous;  un  autre 
cercle  qui  coupe  notre  méridien  à 
angles  droits,  éloigné  de  90.  d.  du 
pôle  ;  ce  cercle  que  le  foleil  par  fon 
mouvement  journalier  d*orienr  en  oc- 
cident ,  décrit  aujourd'hui  •  <  Mars , 
jour  de  l'équinoxe ,  cVH  l'équateur. 
Ce  cercle  qu*on  cor.çoit  biuirer  de  c'a 
&  de-là  de  Téquat,  u.  ,  c'eft  Téclyp^ 
tique  ;  il  vous  concevez  un  efpace 
large  de  8.  dégrés  de  part  &  d'autre 
de  ce  cerclé,  vous  aurez  la  bande  qui 
forme  le  zodiaque  r  c'eft  cette  bande 
que  la  lune  dt  toutes  les  planètes  dé- 
crivent, allant  d'occident  en  orient, 
qui  coupe  l'équateur  dans  le  point 
cù  le  fofeil  fe  trouve  aujourd'hui, 

-  Beprefentez-vous  ,  continuerai-fe , 
le  point  où  le  foleil  fe  levé  &  fe  cou-- 
che  aujourd'hui  >*  le  cercle  qui  paffe 
par  les  deux  points  &  par  les  pôles , 
c'eft  le  colure  des  équinoxes;  &  le 
cer'rle  qui  -le  coupe  à  angles  droits , 
e'e':  îc  {:t^î;!re  d  i   folilices,  ''^' 

~     Le  cercle  parallèle  à    Téquateur, 
tm%  plus  proche  de  nous  de  ^23 .  |^  «M, 


/ 
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c'efl  le  tropique  du  cancer  ;  ce  cer- 
cle dans  la  partie  méridionale  ,  c'efl 
le  tropique  du  Capricorne  ....  por- 
tez vos  yeux  vers  le  pôle  feptentrional , 
un  cercle  éloigné  du  pôle  de  2  3 .  ^  d. 
til  le  cercle  polaire  ardique  .;  fon  op- 
pofé  que  nous  ne  voyons  pas ,  c*efl 
le    cercle  polaire   antardique, 

Tàp-  Znw  ^4iie^r  ^«iR' x^r  ▼Ar  l»4Cr '5fli?'4^ifr  T«kr "ait 

CHAPITRE    III. 

DES  DIFFERENS  SISTEMES. 
DEFINITIONS. 

s/"  SSÊfÊÊ^ISS^  N  appelle    fiflemc  ^ 

l'arrangement  oudif- 
pofîtion  d'une  chofe 
compofée    de   plu- 
fieurs   parties. 
2.9  On  appelle  tourbillon  une  maflè 
liquide ,  dont  les  parties  font  empor- 
tées par  un  centre  commun, 
':    3.®  Le  Ciel  eft  un  corps  d'une  im- 
inenfe  étendue  ,  &  d'une  matière  très 
liquide  ,  tranfparente  ,   extrêmement 
fubtile  ,  qui  donne  un  libre  paffage  à 
ia  lumière  5c  aux  mouvemensdesaltrcs. 
4.0  Les  aftres  fe  diftinguent  en  é- 
tQiles  fixes  ,  &  ea  étoiles  errances  ^ 
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que  Ton  appelle  planètes  :  On  nom- 
me les  premières  fixes ,  parce  qu'elles 
gardent  toujours  entre  elles  une  mê- 
me diilance,  quoi  qu'elles  ayent  deux 
mouvemens ,  l'un  qui  ed  commun  à 
tout  le  Ciel ,  &  qui  fe  fait  en  ^4. 
heures  d'orient  en  occident ,  fur  les 
pôles  du  monde  ;  l'autre  qu'elles  font 
au  contraire  d'occident  en  orient 
fur  les  pôles  de  l'éclyptique  ,  ôc  qui 
efl  très -lent ,  puifqu'elles  n'achèvent 
leur  révolution  qu'en  25816,  ans, 
félon  Tycho-Brahé. 

5.®  On  diflingue  les  planètes  en 
grandes  &  petites. 

Les  grandes  font  au  nombre  de 
fept ,  dont  voici  les  noms  : 

La  lune  ,  mercure  ,  venus ,  le  &• 
leil,  mars  ,  Jupiter  de  faturne. 

liÇS  petites  font  au  nombre  de  9^ 
quatre  qui  tournent  autour  de  Jupi- 
ter ,  que  l'on  appelle  fes  fatellites , 
&'  5.  autres  qui  tournent  autour  de 
iaturne.    '-a:  f?  -     > 

6.  La  terre  qui  eft  la  partie  du 
inonde  que  nous  habitons ,  fait  avec 
l'eau  un  globe  :  Aux  environs  de  ce 
globe  eft  la  région  de  l'air ,  dont 
régalité  des  preffemens  détermine 
la  fituation. 
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SISTEME  DE  PTOLOMEE. 


«•  1   ^  centre   de  l'univers    nuis  la 
■^<^H  JW  de  J-air  &   dSL 

enfuite    Jes   'r     ,.r.  ' 

cet  ordre  ;  Ja  In„i     ^'   P^^^eres    on 

^^    ^oieiJ  ^,r^  '".^^^«re  ,  venus, 
«^^yftaJins         ^.^  J^^es   «Se   Jes  deux 

éloigné    ^ii„,    r  îl''^'^"^'««   Pius 
terre ;ceJa^S^^°"  .>"«'■«   de^  J» 

terre 'étS\cc„T7',P«^.    «    '« 
ment.     ■   '^  ""^^  de  fon  n,ouv^ 

^ete'aSX:  ï  ^T  ^°« 

Je  foJei:  pour   cent  ï  c^'  ^  ''°"«' 
vement  :    Le   r,a         ^^  ^^"'"  ™ou- 
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SISTEME  DE  COPERNIC 

•$'<h«i^<h  Of  crnic  pofe    le  foleil  im« 
•Ç]^^*^  mobile  au    centre   de  J'uni- 

S-ô-ô-û-  ^^'^  comme  un  grand  flam- 
beau  qui  l'écJaire  Se  le  vivi- 
fie i  venus  «?c  mercure  tournent  au- 
tour de  lui ,  puis  la  terre  autour  de 
laquelle  comme  centre  la  lune  tourne^ 
cnfuite  mars ,  jupicer  &  Saturne.  Le 
firmament  qui  renferme  les  étoiles 
£xes ,  les  enveloppe  dans  une  dif- 
tance  fi  grande  du  foleil ,  que  la  dif^ 
tance  de  faturne  au  foleil  n*cllrien 
en  comparai fon. 

L'axe  &  les  pôles  de  la  terre  font 
toujours  également  incli  nés  dans  le  plan 
de  réclyptique  où  la  terre*  a  deux  mou- 
vemens ,  l'un  annuel  autour  du  fo- 
Jeil,  l'autre  journalier  fur  fon  axe; 
cnforte  que  Téquàteur  de  la  terre  fait 
^vec  le  plan  de  l'éclyptique ,  ou  Taxe 
de  la  terre  avec  l'axe  de  l'éclypti- 
que,  un  angle  de  2^,  l  degrés. 

Le  foleil  eft  dégagé  par  ce  fifte- 
me  des  mouvemens  annuels  &  jour- 
naliers ;  mercure  qui  eft  le  plus  près 
du  foleil  fait  fa  révolution  en  trois 
mois,  &  venus  en  iepc   &  demi. 
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"  La  terre  fait  Ja  henné  d'occident 
en  orient  dans  un  orbe  excentrique 
en  un  an  ;  elle  a  de  plus  un  autre 
mouvement  fur  fon  axe  en  24..  heu- 
res y  qui  efl  Ja  caufe  de  tous  les 
changemens  du  jour    &  de  Ja  nuit. 

Ce  mouvement  annueJ  fe  fait  de 
manière  que  ion  axe  efl  toujours 
dans  une  même  difpofition  au  re- 
gard d'une  même  partie  du  ciel;  dé^ 
là  vient  Ja  diverhté  ou  l'inégalité 
des  jours  &  des  nuits;  C'efl  par  ce 
même  mouvement  qu'on  voit  l'appa- 
rence du  foleil  dans  l\  'yptique  Se 
fon  pafTage  par  les  12.  hgnes  du 
zodiaque  en  une  année. 

Le  globe  de  la  lune  tourne  en 
im  mois  à  l'entour  de  la  terre,  pen- 
dant que  la  terre  tourne  elle-même 
autour  du  foleil  en  Tefpace  d'untf 
année;  ce  qui  fait  que  la  lune  cil 
auiTi  portée  dans  le  même  tems  au« 
tour  du  foleil. 

Les  fatellites  de  Jupiter  &  de  fà- 
turne  tournent  à  l'entour  des  globes 
de  ces  deux  planètes  ,  chacun  en 
des  tems  convenables  à  rinégalito 
de  leurs  diflances. 

Toutes  les  planètes  enfin  fe  meu- 
vent autour  de  leur  axe  conme  la 
terre ,  fi  on  en  excepte  la  lune  qui  n^^ 


qu' 
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qu'un  mouvement  de  vibration  ,  & 
mercure  dont  on  n'a  pu  encore  ob- 
ferver  le  mouvement  autour  de  fon 
axe. 

Les  étoiles  fixes  terminent  le  mon* 
de  vifible  dans  une  étendue  immo- 
bile  à  l'extrémité  de  l'univers ,  & 
dans  une  diflance  immenfe  du  foleil 
qui  eft  leur  centre. 

Enfin  rhypothefe  de  Copernic 
explique  parfaitement  bien  tous  les 
phénomènes ,  elle  ne  fe  contredit 
point ,  &  Ton  trouve  des  raifons  na- 
turelles de  fa  difpofition. 


I 


S  I  S  T  E  M  E 
DE  TYCHO-BRAHE*. 

^•O"^'^  Ycho-brahé  Gentilhomme  Da- 
•^TT*^  nois ,  trouva  le  fifleme  de 
S^a!^  Copernic  en  beaucoup  de 
chofes  fort  ingénieux  ,  mais 
il  renvoya  le  foleil  au  rang  des  pla- 
nètes, êz  plaça  la  terre  au  centre 
du  monde.  : 

;  Dans  ce  fifleme  la  terre  étant  au 
centre  ,  la  lune  tourne  autour  d'elle , 
puis  le  foleil  avec  mercure  ôc  venus, 
fes  fatellites ,  puis  mars,  Jupiter  & 
iaturne  environnés  du  firmament ,  oa 


Il  ; 
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<le  ces  régions  Immenfes  &  liquides 
t>ù  les  étoiles  femblenc  furpendoes. 
Dans  cette  hypothefe  on  explique 
]a  plupart  des  mouvemens,  félon  Je 
fifteme  de  Copernic.  ^ 

Quoique  l'opinion  de  Ticho-brahé 
fatisfaiïe  aux  apparences,  cependant 
comment  fe   perfuadera  -  t'on  que  la 
terre    puifle   demeurer  immobile  au 
milieu     d'un    torrent    aufTi    rapide 
que     toute  la   maife   fluide  ?  Car  il 
ne    icrt    de     rien    de   dire    qu'elle 
refiftc  par  fa    pefanteur  à    fon  enlè- 
vement :  Pourquoi  Jupiter,  faturne  ,  le 
foleil  font-ils  emportés?  Ne  font-ils 
pas  auflî  grands  &  aufîî  folides  qu'elle? 
Defcartes  &    Capella  ont  touché 
à  ces  differeni'  fiflemes ,  mais  la  dif- 
férence   eft   peu   de    chofe ,   6c    ils 
s'accordent  tous    en  ce  qu'ils*  don- 
nent la  même  folution  ,  foit  pour  \ts 
phénomènes  ,  foit  pour  \ts  apparen- 
ces djes  aftres  fur  nos  têtes. 

Voilà  les  idées  des  hommes  fur  la 
difpofition  &  l'arrangement  des  par- 
ties   qui    compofent    cet    univers: 
Mais  que  nos  lumières  font  peu  de  ' i. 
chofes  /    Que    d'énigmes    à   dévelo- 
per!  Que    de  miileres  à  découvrir!  . 
Que    de  beautés  inconnues  !  Quand 
la  fageOb    du  Créateur  a    tiré    les 
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adres  du  néanc ,  ^uel  e(l  Tordre  & 
]a  difpofition  ^u'il  leur  a  donnés  ? 
Et  fi  fa  iiigefïe  peut  produire  les 
mêmes  effets  par  des  reflbrts  diffe- 
rens ,  quel  eft  l'arrangement  qu'il  a 
pris?  C'eft  là  le  fecret  du  Maître, 
pour  nous  contentons -nous  des  plus 
heureufes  conjedures ,  ôc  n'adoptons 
que  comme  hypothefes  ce  qui  ex^ 
pliquera  le  mieux  toutes  les  appa- 
rences   des  mouvemens  celefles. 


CHAPITRE     lY. 

DES  ETOILES  FIXES 

ET  DES  PLANETES. 

E^  étoiles  font  des 
allres  ou  autant  de  fo- 
leils  très-éloignés ,  très- 
grands  ,  &  lumineux 
par  eux-mêmes. 

j.  Les   étoiles    font 
très- éloignées,  car   elles   font  infini- 
ment au-delà  de  faturne  ;  puifque  fatur-  j^^^^^ 
ne  les  éclypfe  :  De  plus  le  telefcope  deTA- 
qui   groffit  deux  cent  fois  le  difque  ^^^' 
de  faturne,  les  diminue  loin  de  les  ^7»7- 
augmenter. 
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2.  Les  étoiles  font  des  aflres  très* 
grands ,  puifqu'ils  font  encore  fen- 
îibJes  malgré  leur  diftancc  énorme. 
M.  Caflîni  donne  à  J'étoile  Sirius 
xin  diamètre  de  plus  de  3  3 .  millions 
de  lieuè's.  -  f 

3.  Les  étoiles  font  des  corps 
très-lumineux.  On  les  voit  étinceler 
éc  rayonner ,  on  doit  donc  les  re- 
garder comme  autant  de  foleils. 

A  ia  fimple  vûë  \ts  Aftronomes 
li'ont  obfervé  que  14,00.  à  1500, 
Ctoiles;  on  ies  divife  en  fix  fortes 
de  grandeur ,  mais  leur  nombre  pa- 
toïi  infini  :  On  en  découvre  plui  de 
Aooo.  dans  une  feule  conflellation  : 
Une  contellation  efl  un  amas  ou  un 
certain  nombre  d'étoiles  ,  on  en 
compta  dans  le  ciel  66, 

Toutes  ces  étoiles  gardent  entre 
elles  la  même  iltuation  &  la  même 
diftance  ;  elles  paroiflTent  avoir  tous  les 
jours  un  premier  mouvement  autour 
de  la  terre  d'orient  en  occident"; 
&  un  fécond  mouvement  propre 
d'occident  en  orient  fur  les  pôles 
de  réclyptique  qui  eft  d'un  degré 
en  70.  ans  félon  M.  de  Caffini  ,  & 
dont  la  révolution  entière  fera  de 
^5200, 


Vi 


'^  de  Géographie, 


":t 


DESPLANETES- 
EN   GENERAL.  :'    ^ 

^^^'^  Es  planètes  font  des  corpf 
*T   *  opaques  &  folides ,  dont  X'v^'^ 

***S  ^^^P^^^"^'^  "^"S  dérobe  la 
lumière  des  aflres  fuperieurs  : 
Elles  errent  dans  le  zodiaque,  elles 
font  tantôt  plus  proches,  tantôt  plus 
éloignées  les  unes  des  autresrdepius 
elles  n'étincellent  point. 

On  compte  feize  planètes,  7. 
grandes,  9.  petites  qu'on  appelle 
fatellites:  Les  grandes  font  la  lune  ^ 
Je  foleil  ou  la  terre  dans  le  fiflemà 
de  Copernic  ,  mercure ,  venus ,  mars, 
Jupiter,  faturne.  -.  ^-r 

\uÇ^  petites  font  desefpeces  dé  peti- 
tes lunes ,  dont  quatre  tournent  autour 
de  Jupiter  ,  &   5 .  autour  de  faturne. 

On  découvre  dans  les  planètes 
deux  mouvemens ,  Tun  journalier  & 
commun  de  l'orient  à  l'occident  par 
des  cercles  parallèles  à  féquateur': 
L'autre  propre  de  l'occident  à  1*6- 
rient ,  mais  coupant  l'équateur  fui* 
vant  Tordre  des  fignes   du  zodiaque. 

La  lune  achevé  fa  révolution  pro- 
pre en  27.  jours  &  8.  heures  envi- 

B  ^ 
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ton;  mercure  en  3.  mois ,  venus  eil 
7.  &  demi,  le  Ibleil  en  un  an, 
mars  en  deux ,  jupicer  en  douze , 
faturne  en  30. 

Tandis  que  les  planètes  font  leur 

'  révolution  ,  eJJes  le  trouvent  tantôt 
plus  près,  quelquefois  plus  loin  de 
la* terre;  Le  point  où  les  planètes 
font  le  plus  éloignées  de  la  terre, 
<efl  leur  apogée  ;   le   point  où    les 

.  planètes    font    le    moins    éloignées, 

.c*efl  leur  périgée.  .    ;        * 

i  Les  planètes  ont  auffi  leur  aphé- 
lie &  périhélie  ;  Le  périhélie  ell 
leur  plus  grande  proximité  du  fo- 
leil  ;  leur  aphélie  e(l  leur  plus  grand 

;  éloignement    de  cet  aftre.  » 

.  Les  planètes  ont  leurs  conjonc- 
tions ,  leurs  oppofitions ,  leurs  qua- 
dratures. .     • 

On  dit  qu'une  planète  eft  en  con- 
jondion ,  quand  elle  fe  trouve  dans 
\in  même  ligne  celefte  ,  &  dans  la 
ligne  tirée  de  l'œil  à  ce  figne. 

Elle  eft  en  oppofition  ,  lors  qu'elle 
eft  dans  des  fignes  diredement  op- 
pofés  ou  bien  éloignés  de  1 80.  d. 
Elle  eft  en  quadrature,  quand  la 
diftance  réciproque  eft  de  trois  fignes 
ou  jo,  d.      .  ,     .  ,,  ;    ;  ,      ,    , 
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Station    et  Retrogradatkîî» 

DES    Planète  s."*  ^"  ' 

^t^^4^  Ne  planète  eft  dite  direv^c, 
*  fj  J  quand  elle  paroit  aller  Iblon 
*4  **  l'ordre  des  fignes ,  comme 
*^^^  êiAries  en  Tmrus.       <-  ^ 

Elle  efl  dite  rétrograde ,  quand  elle 
paroît  aller  contre  l'ordre  des  fignes, 
comme  à*Aries  en  Pifces,  Ce  qui 
n'arrive  jar>ais  au  foie  il  6c  à  la  lune 
qui  font   toujours  diredes. 

Elle  efl  dite  flationaire ,  quand  il 
femble  qu'elle  ne  fe  meut  pas,  ou 
qu'elle  femble  demeurer  quelque 
tems  fous  un  même  degré  du  zo« 
d\''que. 

On  juge  de  la  diftance  d'une  pla- 
nète à   la  terre   de    deux   manières, 

La  première  par  fon  diamètre  ap- 
parent ,  qui  eft  l'angle  vifuel  fous 
lequel  le  diamètre  de  cette  planète 
paroit  ,  où  Tangle  qui  fe  fait  a  un 
point  de  la  terre  par  deux  lignes 
droites  tirées  de  ce  point  aux  deux 
extrémités  du  diamètre  de  la  planète. 

La  féconde  par  fa  Paralaxe ,  qui 
çfi  Tangle  qui  fe  Jiit  au  centre  de 
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la  planctc  par  deux  lignes  droites; 
Tune  cirée  de  ce  centre  au  centre 
de  Ja  terre  ;  &  l'autre  à  un  poinr 
ile  Ja  furface  de  la  terre ,  étant  cer- 
tain que  cet  angle  qu'on  appelle 
yîngie  paralaélique  ,  efl  plus  grand  à 
melure  que  la  planète  eu.  pltis  pro« 
chc  de  la  terre  dans  une  égale  élé- 
vation fur  rhorilon. 

Lts  étoiles  fixes  font  fi  éloignées 
de  la  terre ,  qu'elles  n'ont  aucune  Fa- 
raU'xi  fenfible ,  6c  faturne  eft  fi  éle- 
vé ,  qu'on  a  de  la  peine  à  y  remar* 
^uer  quelque  paralaxe.  ^     * 


CHAPITRE    V.    ; 

Î)E  LA  LUNE  ,  DE  MERCURE, 
^  VENUS  ,  MARS  ,  JUPITER , 
ET  SATURNE. 
Définitions.     ,  ,u  i 

Omme  les  planètes  dé- 
crivent leur  cercle  dans 
le  zodiaque,  il  a  falu 
exprimer  la  diflance  de 
Faflre  à  l'équateur  ;  pour 
cela  on  a  imaginé  un  cercle  qu'on 
Il  noRuné  cercle  de  déclinaifont  II 
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paffe  par  les   pôles  du   monde,  6c 
coupe  l'équateur  à  angles  droits  ainfi. 

!.•  La  declinailbn  d'un  aftre  cil 
Ja  quantité  de  degrés  que  Ton  comp- 
te lur  Tare  d'un  de  ces  cercles  com- 
pris entre  l'équateur  &  l'ailrc. 

Tour  marquer  les  élévations  des 
aflrcs  au-dediis  de  l'horifon ,  on  a 
imaginé  des  cercles  verticaux  ou  azii- 
mutns ,  qui  pa/Tent  du  zénith  au  na- 
dir par  tous  les  points  de  l'horifon: 
Celui  qui  pafle  par  les  interfedions 
de  l'horifon  Se  de  l'équateur  e£l  dit 
le  premier;  Ainfi. 

2.*  L'élévation  d'un  aftrc  cft  la 
quantité  de  degrés  que  l'on  compte 
lur  Tare  d'un  cercle  compris  entre 
l'horifon  êc  cet  aftre. 

On  a  encore  fait  pour  marquer 
la  diftance  d'un  aftrc  a  l'éclyptique , 
ou  fa  latitude ,  des  cercles  de  longi* 
tude  ,  qui  paflent  par  les  pôles  de 
l'éclypcique  ,  6c  la  coupent  a  angles 
droits. 

Et  enfin  pour  nous  marquer  la 
diflance  d'un  adre  au  premier  de« 
grés  d*j4ri€SfOn  a  inventé  des  cercles 
de  latitude,  qui  font  tous  parallèles 
à  réclyptique ,  ôc  l'éclyptique  i'en 
d'un  de  ces  cercles  :  AinG» 
,    3**"  La  latitude  d'un  aflre  efl  Jbk 


i 
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quantité  de  degrés  que  l'on  compté 
iur  Tare  d'un  de  ces  cercles ,  com- 
pris entre  l'éclyptique   &   cet   aflrc. 

4..0  La  longitude  d'un  aftre  ou  ia 
diftance  du  premier  point  à^Aries  y 
eft  Ja  quantité  de  degrés  que  l'on 
compte  iur  l'arc  d'un  de  ces  cercles, 
compris  entre  le  premier  degrés 
à'Âries  êc  cet  aflre,  en  allant  d'oc- 
cident en  orient.  i  '    '  ,    .    ^^^ 

Les  cercles  des  latitudes"  des  aftres, 
différent  des  cercles  de  latitude  ter- 
reftre  ,  en  ce  que  les  premiers  fonc 
parallèles  à  l'éclyptique  ;  ôc  les 
leconds  à  l'équateur.  Il  en  eft 
de  même  des  longitudes  ,  parce 
que  comme  les  longitudes  terreflres 
coupent  l'équateur  à  angles  droits  ; 
de  même  ces  longitudes  des  aftres 
coupent  l'éclyptique  à  angles  droits. 

5.0  Ce  qu'on  appelle  les  parallèles 
du  foleil ,  font  de  petits  cercles  pa-' 
ralleles  entre  eux  &  Téquateùr  , 
que  le  foleil  décrit  chaque  jouf 
d'orient  en  occident  par  le  mouve- 
ihent  du  pi-emier  mobile.  Il  eft  évi- 
dent que  les  parallèles  ne  s'éten- 
dent pas  au-déla  dçs  deux  tropiques 
qui  bornent  la  route  diï  foleil ,  & 
qu'ils  ne  font  proprement  que  defS 
lignes  fpiralef  ;  ^u^  le  fokil  décm 
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tar  Tes  mouvemens  conjoints  de  l'o^ 

rient  à  l'occident ,  &  de  Toccident 

à  J'orient:  D'où  il  arrive  que  com-.*^ 

me   ie    mouvement    propre  eft    de- 

moins  d'un  degré  par  jour,  il  décrie 

ces  parallèles  d'un  tropique  à  l'autre 

en  365.  f.  5.  h.  49.  m.  .    y 

6.0  On  appelle  épicycle  un  petîc 

cercle   emporté  par    l'orbite    ou    le' 

tourbillon  d'une    planète,   à    la  cir* 

conférence  duq,uel  elle  fe  meut.      < 


DE    LA     L  U  N  t. 
DEFINITIONS.        ; 

i.^^^^  E  mois   périodique  de  la 

*  L^  lune ,  qu'on   pourroit  ap- 

-  Sj^j^X  peller  l'année  de  la  lune,, 

efl  le  tems  qu'elle  emploie 

a  parcourir  le    zodiaque ,  ce  qu'elle 

fait  en  yingt-fept  jours    huit  heures, 

;    ^.  Le  mois  fynodique  de  la   lune 

qui  efl  de  vingt-neuf  jours  &  demi  ; 

c'eft  le  tems  qu'étant  une  fois  jointe 

au  foleil ,    elle  employé  avant    qujB 

de  fe  .rejoindre  à  lui.  ,      i 

.    3.   On   appelle    fizfgies  les   noi^r 

velles  &  pleines  lunes.  . 

•   La  lune  n'a  point  de  lumière  d'ellç 

même ,  6c  celk  que.  l'on  voit  fur  foi^ 
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globe  né  vient  que  du  foleil  qui 
réclaire ,  qui  par  une  infinité  de  ré- 
flexions différentes  qui  fe  font  fur 
la  fuperlîcie  toute  brute  &  inégale 
de  fon  corps  ^  la  renvoyent  vers  la 
ferre:  On  y  remarque  de*  taches 
qui  viennent  des  parties  de  fon 
corps  inégalement  lolides  ,  qui  re- 
flechiflènt  différemment  la  lumière.  La 
lune  efl  la  planète  la  moins  éloignée 
de  la  terre^  puifqu'elle  dérobe  à 
nos  yeux  la  lumière  dfs  autres  pla* 
lietes..  ■■' 

^,  La  hine  eu  un  corps  fpherique , 
elle  nous  prefente  une  figure  fenfible- 
jnent  ronde  ;  û  elfe  paroît  comme 
troiffant  ^  c'efl  que  Ja  partie  éclairée 
forme  la  portion  d'un  cercle  ;  un  corps 
plan  qui  reçoit  la  lumière  ,  ne  forme 
pas  la  figure  d^un  corps  fpherique. 

L'Orbe  excentrique  de  lia  lune  e(t 
incliné  à  l'écliptique  de  5.  degrés^ 
huit  minutes  ^  ôc  la  coupe  en  deux 
points  oppofés  qu'on  appelle  nœuds  i 
celui  qui  eft  au  paffage  du  midi  au 
feptentrion  ,  fe  nomme  nœud  boréal 
eu  afcendant ,  qu'an  appelle  tête  de 
itragon  ;  Fautre  qui  eft  au  paifage  du 
feptentrion  au  midi ,  fé  nomme  nœud 
au^ral  ou  nœud  dcfcendant  ,  oo: 
^ueuëdu  dragon;  ks  deux  points  les 
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plus  éloignés  de  l'écliptique  ,  qui  fonc 
fes  limites  ,  fe  nomment  ventre  d\* 
dragon  ,*  ils  fonc  éloignés  de  chacun 
d^s  nœuds ,  de  9a  dégréSi  i*  :  i  -  --^ 
.  Outre  le  mouvement  excentrique  y 
]a  lune  a  encore  un  mouvement  dan$ 
fon  épicycle  ,  que  les  Aftronomes  ont 
Imagmé  ,  pour  rendre  raifonde  l'iné- 
galité apparente  de  fon  il^ouvemenc.. 

Lorfque  la  luneefl  dans  fon  péri*- 
gée  ,  fon  mouvement  propre  efl  plus^ 
vite ,  que  quand  elle  eit  dans  foDi 
apogée.. 

La  lune  a  donc  trois  mouvemens ,, 
un  commun  6c  fenfible  de  l'orient  à. 
Toccident ,  un  propre  de  l'occident  h 
à  l'orient  ,  en  vingt  -  fept  jours  huic 
heures,  un  troiiléme  fur  fon  centre  ;< 
mais  elle  ne  fe  trouve  en  con}ondioni 
avec  le  foleil  qu'après  29.  J-  Jours; 
car  tandis  qu'elle  fait  fa  révolution 
périodique  ,  ou  qu'elle  revient  au" 
point  du  Ciel  ,  d'où  elle  étoit  par- 
tie ,  le  foleil  parcourt  vingt-  fept: 
dégrés  environ  du  zodiaque  de  Foc- 
cident  à  l'orient  ,  puisqu'il  fait  pref- 
que  un  degré   chaque  jour  ;  &  pour 

3ue  la  lune  parcoure  ces  vingt- fepc 
égrés  ,  réjoigne  enfuite  le  foleil ,  & 
ie  trouve  en  conjondion  avec  lui ,  ili 
£iut  plus  de  deux  jours  ,!  car  elle  fat^ 
environ  treize  dégrés    par  jour. 
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■■■  De -là  ,  on  eomprend  d'abord  ce 
qu'on  doit  entendre  par  lune  nouvel- 
le ,  lune  pleine,  lune  dans  fon  croif- 
fant  &  dans  fon  décours. 
.  La  lune  eft  nouvelle  ,  ou  dans  fes 
conjondions  quand  elle  Te  trouve- 
entre  le  foleil  &  la  terre  ,*  parée  qu'a* 
Jors  l'hémifphere  de  la  lune  éclairé , 
regarde  telletiient  Je  foleil ,  qu'il  n'eft 
nullement  tourné  vers  nous. 

La  lune  eft  pleine  dans  fes  oppo- 
Hcions  ,*  quand  la  terre  eft  entre  elle 
&  le  foleil ,  parce  qu'alors  l'hémifphe-' 
%t  de  la  lune  éclairé ,  nous  regarde  en 
ihême  tems  qu'il  eft  tourné  vers  le 
foleil.,  -   ^ 

;  A  mefureque  là  lune  s'éloigne  ou* 
fe  rappoehe  du  foleil ,  elle  eft  dans 
fon  croilTant ,  dans  fes  quartiers  ^ 
dans  fon  décours  ;  parce  qu'alors  elle 
f)ffre  à  nos  yeux  plus  ou  moins  de> 
fon  hémifphere  éclairé. 

-  Il  me  refte  à  expliquer  ,  ce  qu'ilr 
faut   entendre    par  éclypfe   de  lune^- 

L'éclypfe  arnve  par  un  défaut  de 
lumière  ,  caufé  fur  la  furface  de  la> 
lune  par  l'interpofition  de  la  terre 
entre  la  lune  &  le  folerl. 

-  Ces  éclypfes  n'arrivent  que  dans  \di 
pleine  lune  ,  lorfque  la  terre  fe  trou** 
ve  entre  la.  lune  &  le  fxi)leil  ^  &  que 


l'abord  ce 
le  nouvel- 
fon  croif* 

dans  Çt% 
fe  trouve 
arce  qu'a- 
e  éciairé , 
qu'il  n'eil 

Tes  oppo* 
■îitre  éi\€ 
émifphe-' 
garde  ea 
é  vers  le^ 

oigne  ou* 
efl  dans 
lartiers  ^ 
lors  tWo^ 
loins  de^ 

ce  qu'ilf 
!^  lune^- 
faut  de 
?  de  la> 
i  terre- 
dans  i^ 
e  trou** 


ic^  rff  Géographie.  J^f 

fon  ombre  conique  dont  Ja  terre  cfl 
Ja  bafe  s'étend   au-delà  de  la  lune^ 

Cependant  il  ne  doit  pas  arriver' 
d  éclypfes  toutes  les  fois  que  la  lune 
cft  pleine  ,  mais  feulement  lorfque  le 
ft>leil  fe  trouve  dans  les  nœuds  op- 
pofés  ou  aux  environs  ;  enforte  que* 
la  terre  foit  entre  les  deux  aflres  :  Le 
foleil  même  ne  pafle  que  deux  fois 
de  l'année  par  les  noeuds  de  la  lune  , 
&  il  fe  peut  faire  que  dans  ces  tems* 
là ,  la  lune  n'ait  point  encore  atteint 
le  foleil ,  ou  l'ait  paffé.    *     .,  -r .   ?   «. 

Quand  la  lune  efl:  dans  le  nœud 
oppofé  ,  &  que  fon  centre  eft  danâ" 
cette  ligne  ,  l'éclypfe  eft  centrale ,  6e- 
le  centre  de  la»  lune  eft  dans  l'axe  de 
l'ombre  terreflre  i  quand  la  lune  effc 
près  du  nœud  ,  toute  plongée  dans 
l'ombre  ,  fans  que  fon  centre  foit  dani 
l'axe  de  l'ombre ,  l'Eelypfe  eft  totale 
fans  être  centrale  ;  &  quand  la  lune 
paffe  à  une  certaine  diftance  du  nœud'^l 
&  que  les  centres ,  foit  de  la  terre  ^ 
foit  de  la  lune ,  ne  font  pas  plongéç 
dans  l'ombre  ,  l'éclypfe  eft  partialcij  . 

Il  réfulte  de  ce  que  nous  venons  de  ^ 
dire  ,  que  l'éclipfe  eft  plus  ou  moin9  > 
grande ,  fuivant  que  la  lune  a  beau*4  • 
coup'  ou-  peu<  de  latitude  ;  que  quand  ^ 
«lie  n'en  a  point;  du  tout  ^Téclipfe  eft 


m 
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totale  6c  centrale  ,  la  lune  étant  dl-* 
redcment  dans  le  point  du  nœud  ; 
mais  que  quand  la  latitude  eil  égale 
ou  plus  grande  que  les  deux  àemi 
diamètres  du  foleilÀ  de  la  lune  pris 
cnfemble  ^  alors,  il  n'y  a  point  du  tout 
d*éclipfe.    .         ...         , ,  .        .    ,, 


DE     M  E  R  C  U  R  E. 

HÎh<h:<h<h  Ercure  femble  fuir  les  yeux 
SlVlS  ^^^  P^"^  attentifs  des  Allro- 
|^<|...er?  "^"^^s  ,  il  brille  plus  que 
les  autres  planètes,  &  iJ  pa- 
jroît  moins  >  il  ne  s'éloigne  du  foleil 
^u*à  vingt  -  huit  dégrés  environ ,  dont 
il  éclypfe  de  tems  en  tems  une  pe- 
tite partie,  r,^  •;,  . 
:  Ccft  un,  corps  opaque  ,  fa  lumière 
lui  efl  étrangère ,  aufli  a^-t'il  fes  pha* 
fes  différentes  par  rapport  au  foleil 
&  à  la  terre  ,  ce  qui  vient  de  Çon 
mouvement  autour  du  foleil.  Sa  ré^ 
solution  fe  fait  en  trois  mois ,  fur  des 
pôles  didans  de  ceux  de  Técliptique 
de  fept  dégrés  ;  il  a  fon  périgée  dz 
fbn  apogée  ,  puifqu'il  efl  tantôt  en 
deçà,  tantôt  au-delà  du  foleil;  la 
différence  de  fa  plus  grande  &i  de 
fa  moindre  diâance  ell  d'environ  io# 
*égrà.  ...  .^ 


<^  it  Gee^rafbie. 


3? 


#"■ 


DE     VENUS. 
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•$^4'<H  Enus  tourne  autour  du  fo'-^ 
aV^  leil  j  comme  mercure;  elle 
Aaaa  ^^  tantôt  au-deflus  ,  tan- 
tôt au  >  deiTous ,  tantôt  à  cô- 
té du  foleil  ;  elle  ne  fe  couche  le  foir 
qu'après  le  foleil ,  quand  elle  eft  dans 
la  partie  orientale  de  fon  cercle  ;  fi 
elle  efl  dans  la  partie  oppofée ,  elle 
fe  levé  le  matin  avant  le  foleil  ;  So» 
cercle  efl  excencri<  jue  à  cet  adre ,  Se 
elle  reçoit  de  lui  toute  fa  lumière  y 
d'où  il  arrive  qu'on  lui  aperçoit  des 
phafes  comme  à  la  lune  ;  cependant 
elle  efl  fort  brillante  à  caufe  de  fa  {o^ 
lidité  6c  de  fes  inégalités ,  propre  à 
réfléchir  de  tous  côtés  la  lumière  :  Oa 
la  voit  avec  une  lunette  de  feize  pieds^ 
trois  fois  plus  grande  que  la  lune. 

Son  cercle  coupe  l'écliptique  ôc  fahr 
avec  elle  un  angle  de  3 .  f  dégrés  ;. 
fon  plus  grand  éloignement  du  foleil 
eft  de  quarante  -  huit  degrés  environ  i. 
fa  révolution  fe  fait  fur  les  pôles  d^ 
fécliptique  en  feptnois  &  a«mi^   ' 


■:  « 


4o*         Eîemens  d'Afironomle 


DE     MARS. 

<^<^'^><^  Ars  achevé  (a  révolution  fur 

SAIS  ^^^  P*^^^^  diftans  de  ceux  dç 

?<h.<ï.A  i'écliptique  d'un  degré  vingt* 

minutes ,  en    un  an  ,    trois 

cens   treize   jours   dix  -  fept    heures  \ 

il   renferme    dans  fon  cercle    &    la 

terre   &  le  foleil  ,    puifqu'ilne  pafTé 

point  entre  le  foleil  &  la  terre  ;  aufîî 

c^'il  plus  éloigné  de  la  terre  dans  fej 

conjonftions  ^  &  plus  proche  dans  fes 

oppofitions.       '"  '  /    * 

On  lui  voit  des  phafes  différentes  ; 
fuivant  fes  diverfes  fituations  à  l'é- 
gard de  la  terre  &  du  ibleil  ;  quand 
rf  eft  proche  de  nous  ,  on  lui  voit  avec 
àts  lunettes  d'aproches  ,  des  bandes 
Ou  des  taches  ,  les  unes  claires ,  les 
afùtres  obfcures  ;  de  la  révolution  de 
ces  taches,  on  en  conclut  fa  révolution 
autour  de  fon  axe  en  vingt -quatre 
Jîeures  quarante  minutes. 


E      JUPITER. 

E  telefcope  a  fait  voir  Jtp- 
piter  av£c  quelques  bandes 
grifes  ,  qui  font  changeantes 
en  largeur  ,  &  dont  quel- 
)u*unes  fe  diiTipenc    &     reparoiflent 
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enfuite  traverfant  fon  difque;  de-là 
on  a  conclu  fon  mouvement  fur  fon 
axe  ,  qui  fe  fait  en  dix  heures  de 
tems  environ  :  Jupiter  fait  fa  révolu- 
tion fur  les  pôles  diftans  de  ceux  de 
récliptique  d'un  degré  vingt  minu- 
tes y  en  onze  ans  trois  cens  treize 
jours    dix-fept    heures. 

Cet  aftre  efl  environné  de  quatre 
efpeces  de  petites  lunes  ,  appellées  les 
fatellites  ,  elles  font  invifibles  à  la 
vue  fimple  ;  Galilée  les  découvrît  ., 
&  les  nomma  en  16}*^.  les  aflres  des 
Medicis. 

Ces  fatellites  font  leur  période 
autour  de  Jupiter  ,  félon  l'ordre  de$ 
fignes  ,  mais  en  plqs  ou  moins  dfc 
tems  ,  félon  qu*ils  en  font  plus  ou 
moins  éloignés» 

.:    ■       -  j 

B  EVOLUTION  DES  QUATRE 

*    ■ 

;  Sateilites  de  Jupiter.' 

'      '      •  *       jours,  h.       m»     { 
<^''5"0•<J•E    I  la  fait  en  I.   18.    29, 
SLSLe--  3.   13.     18.    : 

Le  4.  16.  18.      5* 

Quand  ils  font  en  conjondion  avec 
Je  foieil^  ils  empêchent  ua  conçde 
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lumière  ,  d'aller  jufqu'à  la  planète, 
&  c*efl  un  ombre  qu'ils  jettent  fur 
elle ,  qui  fait  éclypfe  ;  quand  la  terre 
n'eft  pas  dans  la  même  ligne  ,  on 
aperçoit  cette  obfcurité  parcourir  le 
difque  de  Jupiter, 


DE    SATURNE.» 

****  Aturne  a  Ces  différentes  plia* 
^S  H^  ^^^»  comme  nvars  &  jupiter, 
^j^^^  &  paroît  tantôt  rond  ,  tan^ 
tôt  elliptique  ;  on  lui  voit  deux 
efpeces  d'anfes  ,  qui  paroiffent  &  dif- 
paroiflènt  de  tems  en  tems.  M.  Hu* 
guens  a  nommé  ces  anfes  l'anneau  de 
Saturne  :  Il  y  a  lieu  de  croire  que  c'eft 
un  amas  de  fatellites ,  fi  proche  les 
uns  des  autres ,  qu'ils  font  l'apparence 
d'un  anreau  continu. 

:  La  luiniere  de  fatume  efl  plus  foî- 
ble  que  celle  des  autres  planètes ,  à 
caufe  de  iîori  grand  éloignement  de 
la  fource  même  de  la  lumière  ,  ce 
qui  n'eir^pêche  pas  cependant  qu'on 
ne  découvre  5.  fatellites  qui  l'envi* 
fonnent. 

M.  Hugens  découvrit  le  i.  le  2. 
&  le  4.  6c  M.  Cadini  découvrit  le 
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REVOLUTION  DES  CINQ 
Satellites  db  Saturne. 

fours     h.       m. 

îfrtfr^îlr  E    LTachcve  en  i.  21.  ic^. 

Le^..  1 5.  22.  ^f« 

Le  5.  79.  22. 

La  révolution   de   faturne  fur  les 
pôles   diflans  de  ceux  de  récliptique 
de  deux  dégrés  ,   fe    fait  en  vingts 
neuf  ans ,  cent  cinquante  -  cinq  jours 
huit  heures. 


CHAPITRE    VI. 

.  ■        ••  ■  ■ 

DU     SOLEIL. 

♦♦♦î|?  E  foleil  eft  un  globe  de  feu,  it 
^  I  J^  ne  paroît  cependant  que  com- 
A4.4.^  Kie  un  dilque  à  la  fimple 
vue ,  oc  même  avec  les  lunec* 
tes  >  fon  feu  échaui|Eb ,  brille ,  étin* 
celle.  '  -^  ■■'■.,   .^ 

On  ne  peut  douter  qu^il  ne  foJt 
plus  grand  que  la  terre ,  puifque  Tom- 
jbre  que  la  terre  jette  ,  va  toujours 
en  dimini^ant  de  diamètre ,  ôi.  £oim^ 


y 
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un  conc  qui  éclipfc  intme  la  lune': 
Mr.  CafTini  dit  que  fon  globe  eft  un 
million  de  ibis  plus  gros  que  la  terre  , 
mais  cela  eft  fondé  lur  d'autres  prin- 
cipes. 

Le  foleil  a  fes  obfcurités  &  fes  ta- 
ches ,  comme  mars  <Sc  Jupiter  :  Quel^ 
ques  Auteurs  augurent  de  là  la  diffé- 
rente chaleur  d'une  année  à  une  autre. 

On  y  diflingue  differens  mouve- 
mens  ,  le  iournalier  commun  à  tous 
les  autres  corps  cékftes ,  qui  fe  fait 
en  vingt  -  quatre  heures  d'orient  en 
occident.  ...  -^.     ,     - 

L'autre  fur  fon  axe  en  27.  i  jour$  , 
ilans  le  plan  de  Técliptique. 

Un  autre  annuel  fur  Taxe  & 
fur  les  pôles  de  l'écliptique  ,  6c  fé- 
lon Tordre  des  fignes  :  Cette  révolu- 
tion fe  fait  en  trois  cens  foixante* 
cinq  jours  ,  cinq  heures  ,  quaranter 
heuf  minutes.  ,  .    ,  J. 


DES   ECLIPSES  DU    SOLEIL. 

i:i!i:i:  *Eclipfe  du  foleil  eft  caufée» 
^T   ^  par  iNnterpofition   du  corps 

tre  l'œil  Se  le  foleil  ;  la  lune 
^PQinxQe  un  fatellitede  la  terre,  paiOfe 
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entre  le  foJeil  <Sc  nous ,  &  nous  dérooe 
fa      lumière  >      audi     ces     éclipfcs 
n'arrivent     que    dans    les    nouvelles 
lunes  ;    mais  il  n'y  a  point  d'éclipfe 
toutes    les  lois    qu'il    y    a   nouvelle 
June  ,    quoique    la  lune  coupe  deux 
fois  réclyptique  chaque  mois;  parce 
qu'il  eft  rare  qu'ils  y  foicnt    enfem- 
fcle  dans  un  des  nœuds ,  ou  fort  près  : 
de  forte    que  fi  les    nœuds    croient 
immobiles,  le  tcms  des  éclipfes  feroit 
réglé,  mais  ils  changent  tous  les  jours, 
&   ils    font    dix-neuf   années    avant 
que  de  fe  rencontrer  au  même  point 
de  réclyptique. 

Il  y  a  des  éclipfes  folaires  par- 
tiales ,  totales ,  centrales  ,  annulai- 
res. 

L'éclipfe  efl  partiale  ,  quand 
l'aftre  éclipfé  ne  difparoit  pas  en- 
tièrement :  Elle  efl  totale  ,  quand  il 
difparoit  tout  à  fait ,  ou  que  fon 
difque  eft  tout  couvert  d'ombre  : 
Elle  eft  centrale,  quand  le  centre 
de  l'aftre  eft  éclipfé  :  Elle  eft  annu- 
laire ,  quand  le  foleil  préfente  dans 
toute  fa  circonférence  comme  ua 
anneau  de  lumière.  -  *     ;• 

De  plus  les  Aftronomes  ont  divifé 
le  diamètre  apparent  du  foleil  en 
douze  parties  ,  qu'ils,  appellent  doigts; 


a6         Siemens  â.Afironomle 
de  forte  que  îi  la  partie  obfcurcîe! 
€fl  de  trois  ou  quatre  de  ces  par* 
ties ,  ils  difenc  que  le  foleil  eil  éclip* 
fé  de  trois  ou  quatre  doigts. 

Toute  éclipfe  centrale  eu  totale  & 
annulaire  ,  tuais  toute  éclipfe  totale 
ou  annulaire  n'eft  pas  centrale.        ^ 


».)',ô, 


i.\i-\<^  i\  \.\ 


REMARQUES 
^    SUR    LES    ECLIPSES 

DE  SOLEIL  ET  DE  LUNE. 

^^1?^  Es  obfervations  qu*on  a  fai- 
^  L  £  ^^^  ^^"^  ^^^  éclipfes  ,  nous  ont 
****  afîuré  fenfiblement  :  i  .•  Que 
la  terre  eft  plus  grande  que 
la  lune.  2.*  Que  le  foleil  eft  plus 
grand  que  la  lune  &  que  la  terre. 
3.'  Que  la  terre  eft  ronde  en  tous 
îensj  car  ïx  on  fuppofe  deux  corps, 
un  lumineux  6c  un  obfcur ,  fi  le 
lumineux  eft  plus  grand  que  Topa- 
quc  ,  l'ombre  ira  en  diminuant  i  s'il 
eft  plus  petit,  l'ombre  ira  en  aug- 
mentant, &  s'ils  font  tous  deux 
,  égaux ,  l'ombre  fera  par  tout  égale  : 
Or  la  lune  demeure  éclipfée  pen- 
dant deux  ou  trois  heures ,  fon  dia- 
mètre   eft   donc  beaucoup  moindte 
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que  le  diamètre  de  la  terre.  De  plus 
]a  iune  entrant  dans  Tombre  de  la 
terre  y  paroit  en  croiflant  ,  elle  en 
fort  de  même  :  L'ombre  de  la  terre 
eft  donc  la  bafe  d'un  cône ,  la  moi- 
tié duquel  efl  un  demi  cercle  ,  âc 
par  confequent  on  en  infère  que 
Ja  terre  eft  ronde. 

La  lune  ne  peut  cacher  entière» 
ment  le  foleil ,  fon  ombre  étant 
très  '  petite  ;  d'où  il  arrive  qu'une 
éclipfe  de  foleil  n'efl  jamais  univer- 
felJe  :  au  contraire  de  J'éclipf^;  de 
lune  qui  efl  totale  par  toute  la  terre, 
quand   elle  Tefl  à  l'égard  d'un  Païs. 


'^OBSERVATION 

Suk  LA  Terre  comme  Planet* 

DANS  le  SlSTÉME  DE  CopERNIC, 

^î|r^#r  A  terre    dans  ce   fifteme  fe 

î  L  A  "^^"^  ^^"^  ^*'  P^^*^  ^^  ^*^" 
4!4.4.^  çlyptique",  &  dans  un. cercle 

égal  a  1  orbe  annuel  que 
l'hypotefe  commune  attribue  au  fq- 
leil;  ce  mouvement  fe  fait  d'occi- 
dent en  orient  fur  fon  axe  &  fur 
fes  pôles,  qui  font  ceux  du  monde. 
Outre  cette  révolution  journalière 


M. 


-■:*vr,.^ 


^. 
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à  Tencour  de  ioti  centre ,  le  même 
centre  en  fait  une  autre  d'orient  en 
occident  autour  du  foleil  en  une 
année  :  De  façon  que  fon  axe  de- 
meure parallèle  à  lui-même,  étant 
toujours  tourné  vers  un  même  côté, 
&  que  rextrémité  de  fon  axe  tend 
toujours  aux  deux  pôles  du  monde, 
^  De  la  pofîtion  de  cet  axe  tou- 
jours parallèle  à  lui-même ,  Coper- 
nic en  conclut  ce  qui  regarde  les 
équinoxes  ôc  les  folflices,  les  longs  jours 
d'été  &  les  courts  de  l'hy  ver ,  6c  les 
autres  propriétés  de  cette  hypothefe , 
dont  on  apercevra  ai fement  les  difïe- 
rens  effets  par  le  moïen  d'une  fphere 
artificielle. 


r^  CHAPITRE    VIL 

.        APPLICATION 

'De  toutes   les    Cennoijfances   expliquées 
€y-dejfus  au  globe  celé  fie  &  terre ftre, 

Ous  avons  vu  dans  le 
fécond  Chapitre  que  les 
Aftronomes  avoient  in- 
venté plufieurs  cercles 
&  points  dans  les  cieux  j 
nous  allons  voir  dans  celui-ci,  l'u- 

fagc 
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îage  qu'en  font  les  Géographes  ,  en 
tranfportant  ces  mêmes  grands  &  pe- 
tits cercles  fur  la  fuperficie  du  globe 
terreftre ,  fur  les  mappemondes ,  pla- 
nifpheres  ,  &  généralement  fur  tou- 
tes les  Cartes  ,  qui  Te[»efentenc  «quel- 
que portion  de  la  terre  j  il  faut  donc 
feindre  tous  ces  cercles  aux  endroits 
de  la  terre  que  J'on  conçoit ,  vis-à-vis 
des  cercles  célefles,   réquateur  fous 
réquateur  ,  les  tropiques  fous  les  tro» 
piques ,  les  pôles  fous  les  pôles.      • 
Outre  la  divifion  que  nous  -avons 
faite  des  cercles  en    grands  &  pe- 
tits,  on   peut  encore  les   divifer  en 
muables   qui  changent   d'afîîct"     & 
^n  fixes,  qui  ont  toujours  une  .ne 
place  ;  le  méridien  i&  l'horifon   font 
muables ,  les  huit  autres  font   fixes. 
Si    on  confidere    encore  ia  dfffe- 
rence  des  pôles ,  on  remarquera  que 
le  zodiaque ,  le   méridien ,  rhoriion 
font  des   irercles  obliques ,   qui  oift 
un   pôle   différent   de    celui     de    la 
terre  j  &  que  les  autres  cercles  font 
droits  &   parallèles  ,  parcequ'ils    ont 
Jours  pôles  de  même  que  la  terise  a 
4es  fiens. 
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DE     L^EQUATEUK. 


•9^<i"$*  ^^  f^"^  ^^  ^  '^'^  parties  éga- 
les.   Il     «fi   réquidial     des 
anciens ,  l'équinoxial  des  modernes , 
Ja  ligne  des  gens  de   mer ,  &  porte 
ce  nom  de  ligne    par  préférence   à 
tous  les  autres  cercles.   Lqs  habitans 
qui  ibnt  deiïbus ,  font   eClimés  être 
au  milieu  du  monde ,  tous  leurs  jours 
font    égaux,  ain^  que    leurs    nuits. 
Le    l<)leil     pafTe    par     Téquateur 
deux  foi'i  en  un  an ,  l'une  lors  qu'il 
commence  à  pafler  fous  le  figne  du 
bellier,  l'autre  ,*  lors  qu'il  entre  dans 
le  ligne  de   la   balance ,   c'eil   pour 
lors  que    nous  avons  les  équinoxes, 
c*e(l-a-  dire  les  jours  égaux  aux  nuits, 
^us  les  habitans  de  la  terre  les  ont 
^<4iuflî  en  même  tems;  fi  ce  n'eft  ceux 
qui  feroient  immédiatement  fous  les 
poJes  :  pour    ces  endroits-là  ,  il  y  a 
continuation  de  jour,   ou    continua- 
tion de  nuit ,  à  proportion  de  l'ap- 
proche  ou  de  réloignemem  du  ù^ 

L'équinoxe     du     printems    arrive 
cmkoa  ie   vingc-uniérac  de   Mars , 
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le   l'automn 
fiéme  de  Septembre, 


&  celui  de   l'automne  le  vingt-troi- 


D  U     ZODIAQUE; 

H{n>4h<h  Es  Grecs  ont  ainlî  appelle 
'^(^•^  ce   cercle,   ou    parceque   le 

S-Ô-Ô-S  ^"^^*^  ^"*  ^^  deflbus  donne 
la  vie  à  la  plufparc  des  cho- 
fes  d'ici-bâs ,  ou  parceque  d'ordinaire 
les  lignes  y  font  reprefent  ;s  fous  la  fi- 
gure de  divers  animaux  ,  quoi-qu'à  la 
V€fîté,ces  figures  foient  peu  frappantes. 
Le  zodiaque  ell  le  feul  cercle  qui 
ait  de  la  largeur,  laquelle  n'eft  ob- 
fervée  que  dans  les  fpheres,  6z  Ca, 
ligne  du  milieu  eft  appeliée  éclip- 
tique,à  caufedes  EcJipfes  du  foleil, 
qui  fe  font  lorfque  le  foleil  <Sc  la 
June  fe  rencontrent  fous  les  mêmes 
degrés  de  cett«  ligne.  Dans  les  gio- 
èes  &  dans  les  mappemondes,  ^ 
zodiaque  eft  reprefenté  par  deux 
demi  cercles  ,  Sz  le  reftc  de  fa  lar- 
geur y  eft  négligé.  De  même  que 
3ans  les  fpheres ,  il  y  divife  Té- 
<iuateur  ,  Se  lequateur  le  divife 
réciproquement  en  deux  parties 
égales  ,  dont  Tune  efl  vers  îe  pôle 
ardique  Tautre  vers  le  pôle  antardi- 
<^uc  ;    Les  points   de    ces   divifian? 

C  z 


tî     ', 
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ibnc  au  commencement  des  fignes 
du  bdlier  &  de  la  balance.  Le 
zodiaque  touche  le  tropique  de  can- 
cer, au  premier  degré  du  figne  de 
cancer.,  &  il  touche  le  tropique  de 
capricorne  au  premier  degré  du  figne 
de  capricorne  :  le  iiïleil ,  lorfqu'il  eil 
icn  ces  endroits-là,  K'  4''le  retourner 
fur  fespas  en  faifant  folllice  d^été, 
&  le  lolilice  d'hyver ,  c'ell-à-dire , 
le  plus  long  &  le  plus  court  jour 
de  Tannée.  Ainfi  les  deux  équino- 
xes  &Ç.  les  deux  folflices  nous  tt^t* 
jquent  les  commencemens  des  quatre 
faifons.  ^ 

Il  y  a  douze  fignes ,  fçavoir  :  fîx 
feptentrionaux ,    &    autant    de    me- 
cidionaux  :    Les    lignes     feptentrio- 
naux   font   le  bellier ,   Je    taureau , 
Jes  gémeaux  ,  récrevillè  ,  le  lion ,  & 
h.  vierge.  Nous  avons    Je    printcms 
lorfque  Je  foleil   efl  dans    les    trois 
jpl-emiers    lignes  ^     &     nous    avons 
l'été  lorfqu'il    parcourt  les  trois  au- 
tres. Les  fix  fignes  méridionaux  ïor\t 
Ja  balance  ,  Je  fcorpion ,  le  fagittai- 
re ,  le  capricorne ,  le  verfeau  &  \^ 
poiflbns.    Les    r  ms    premiers     font 
parcourus    du    foleil     en    automne, 
ic   les  trois  autres  le  font  en  hy  ver. 
Chaque  figne  Sk  de  longueur  trente 
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d-egrés ,  &  feize  de  largeur ,  mais 
cette  Jargeur  ne  fe  trouve  defignce 
que  dans  les  fphercs ,  arnfi  que  nous 
J'avons  dit  :  Pour  bien  retenir  les 
noms  &  l'ordre  des  douze  lignes  du 
zodiaque,  on  fe  fetc  de  deux  vers 
latins. 

Sunt  ariès  ,  tÂarus ,   gemini ,   cancer  , 

leo  ,  vhgo.  ^    . 

L'tifraque ,  fcorpius  ,  archencns  ,  r<ï/>(?r  ; 

ampbora ,  /z/ffx. 

Le  foleil  eft  un  mois  à  rouler 
fous  un  figne ,  &  pour  faire  fon 
cours  fjus  les  douze,  il  employé 
l'année  entière. 


DE    L'  H  O  R  I  S  O  N. 

'fyfy^'fy  'Horifbn  en  gênerai  eft  un 
•^r   "^  grand    cercle  ,     qui    divifç 

SaaS»  ^^"^^  ^^  ^fre  en  deux  par- 
ties égales ,  Tune  fuperieure 
ôc  Tautre  inférieure;  fon  pôle  d*cii 
haut  eft  nommé  zénith,  &  fon  pôle 
d'en  bas  nadir.  Ces  mots  font  arabes ^ 
&  les  points  qu'ils  reprefentent, 
font  prefque  infinis,  aufli  bien  que 
les  horifons;  car  il  eft  impolîîble  de 
changer  de  lieu,  qu'en  même   tems 
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on  ce  change  de  zénith  ,  de  nadir 
&  d'horifon.  Il  ell  bien  vrai  que 
deux  habicans  qui  feroienc  juilemenc 
antipodes  ,  auroient  un  même  hori* 
fon ,  mais  il  y  auroit  cette  différence , 
^ue  le  zénith  de  i'un  feroitie  nadir 
de  Tautre.  L'horifon  efl  toujours 
oblique  ,  fi  ce  n*cft  lorfque  les  pôles 
le  rafent ,  ou  que  l'un  de  ces  pôles 
efl  diredemenc  en  haut  ^  l'autre 
en  bas»  Sur  les  globes  Thorifon  ferc 
à  marquer  les  points  où  le  foleil  fe 
levé  &  fc  couche ,  &  pour  lors  on 
rappelle  intelligible  ou  rationel. 

jL'horifon  fenfîble  efl  un  cercle 
qui  borne  autour  de  celui  dont  il 
eft  dit  horifon,  tout  ce  qu'il  peut 
découvrir  en  une  plaine  ,  ou  en 
pleine  mer,  lorfqu'elle  n'eft  point 
agitée.  Comme  il  ne  peut  être  que 
d'une  petite  circonférence ,  il  divife 
h.  terre  inégalement ,  car  la  partie 
que  Fon  y  voit,  eft  bien  plus  petite 
que  celle  que  l'on  n*y  voit  pas. 
Cet  horifon  peut  être  plus  ou  moins 
grand ,  félon  les  diverfes  aflietes  où 
l'on  fe  rencontre. 
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DU    MERIDIEN; 
'       Définitions. 

in^if^if^  Ongîtude   d'un   lieu  à  un 

*T^*  autre  fe  compte  d'un  pre- 

^4.4.^  niier    méridien    en   allant 

d occident   en  orient,  oc 

mefurant    la  diilance    qu'il   y    a  de 

ce  lieu  au  premier  méridien, 

z,o  Latitude  n'efl  autre  cliofc 
que  J'éloignemcnt  d*un  lieu  à  l'égard 
de  l 'équateur  ,  ou  pour  mieux  dire , 
l'arc  d'un  méridien  depuis  réquateur 
jufqu'au  lieu    propofé. 

3 ,0  Quand  on  parle  de  latitude , 
on  entend  ordinairement  latitude 
feptentrionale ,  parcequc  nous  de- 
meurons dans  la  partie  feptentrio- 
nàk» 

L'équateur  &  les  méridiens  fe- 
divifent  comme  tout  cercle ,  en 
trois  cens  foixante  degrés  :  chai- 
que  degré  vaut  60.  minutes  ou 
ibixante  mille  pas  géométriques. 

Le  pas  géométrique  e(l  de  cinq 
pieds  de  Koy ,  c'eft  la  mefure  là 
plus  ufitée  ,  3000.  de  ces  pas  font 
une  lieuë  marine  ,  ou  d'une  heure 
de    chemin;    Ton     peut    par    fon 
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moyen  régler  les  Jieuès  6c  JcS  milles 
tant  des  anciens  que  des  modernes. 
Le  mille  romain,  valoic  mille  pus 
géométriques ,  il  étoit  dcfigné  par 
quelque  pierre  taillée  ou  figure ,  d'où 
vient  que  chez  les  Latins ,  ad  fr- 
iundum  lapident,  veut  dire  à  deux 
milles. 

Un  degré  de  latitude  qui  fe  comp- 
te fur  un  cercle  de  longitade  ,  com- 
prend 60000.  pas  géométriques ,  & 
ie  degré  de  longitude  qui  fe  compte 
XuF  un  cercle  de  latitude ,  en  a  au^ 
tant  fous  l'équateur  ,  mais  ceux  et 
vont  en  diminuant  vers  les  pôles , 
de  forte  qu'au  foixantiéme  parallèle  » 
un  degré  ne  vaut  plus  que  moitié 
de  celui  d'un  grand  cercle. 

On  VQiit  fur  les  globes  6c  fur  les 
cartes  générales  36.  lignes  tirées 
d'un  pôle  à  l'autre  ,  qui  femblent  être 
des  méridiens  ^  &  qu*  n'en  font 
pourtant  que  des  demies  ;  puifqu'un 
iDeridien  doit  faire  le  tour  entier 
du  globe ,  6c  que  ces  lignes  n'en 
font  chacune  que  k  moitié;  elles 
£bnt  marquées  de  dix  en^  dix  degrés  : 
6c  Ion  en  a  Mfé  de  la  forte,  pour 
ôter  la  coirfufion  :  car  on  y  en  eue 
pu  mettrqf  autant  qu'il  y  a  de  de- 
grés &d.e  minutes  au  ceccle.    (  Oi> 
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peut  faire  la  même  remarque  def 
cercles  qui  font  parallèles  à  Téqua- 
teur)  Les  lignes  furnommces  onc 
été  appcUées  méridiens  par  les  La- 
tins ,  parce  qu'au  même  tems  que 
k  foleil  fe  trouve  fur  fune  d'entre 
elles,  il  efl  midi  pour  tous  ceux 
qui  habitent  fous  cette  ligne  :  aufli- 
tôt  que  Ton  change  de  place  pour 
aller  vers  forientou  vers  l'occident, 
on  change  en  même  tems  de  mé- 
ridien. Le  méridien  d'une  Ville  e(l 
fixe  êc  immuable  ,  puifqu'il  efl  pro- 
pre &  particulier  à  cette  Ville  qui 
ne  change  pas  de  place. 

On  n*a  pu  encore  trouver  aucun 
moyen  pour  fçavoir  à  quelle  dif- 
tance  on  efl  de  Torient  ou  de  l'oc- 
cident, ou  plutôt  de  la  ligne  da 
premier  méridien ,  lorfque  l'on  efl 
en  pleine  mer  ;  les  journaux  des  plus 
habiles  pilotes  étant  fort  incertains 
fur  ce  fujet.  Et  à  la  vérité  il  iemble 
que  le  premier  méridien  peut  être 
auiïï  bien  placé  en  nn  lieu  qu'en  un 
autre.  Néanmoins  puifqu'en  h  Geo- 
graphie  ancienne  il  eft  défa  mis  aux 
Canaries  ,  il  femble  qu'il  y  ait  ne- 
cefïïté  de  l'y  continuer,  pour  éviter 
l'embarras  qui  s'enfuivroic ,  11  on  le 
changeoic,  Dç  plus ,  cette  poiiUon 

C  5 


5  s  Etment  (TJfironornîe 
cft  conforme  à  la  refolucion  qui  fut 
prife  le  25.  d'Avril  de  Tan  163^. 
par  les  plus  fameux  Macliemaciciens 
de  r Europe,  alTemblés  dansTArfenal 
de  Paris ,  par  ordre  du  Cardinal  ^ 
Duc  de  Richelieu.  Il  y  fut  die  que 
que  l'on  feroic  paiïer  la  ligne  du 
premier  méridien  par  la  partie  la 
plus  occidentale    de  Tifle  de  Fer. 

Les  anciens  qui  ne  s'expofoient 
pas  volontiers  fur  Tocean  ,  regloient 
leur  navigation  par  le  mouvemeniL 
de  la  lune  &  par  ks  éclipfes. 


l'J 


''1  : 


LES    DEUX    COLURES. 

**r|r4f  E  zodiaque  étant  divifé  en- 
îX«  ^  douze  parties  où  font  les 
***?  douze  fîgnes,  on  Ta  enfuite 
foufdivife  en  ^.  ternaires,, 
qui  font  quatre  poi|its  cardinaux, 
pour  nous  marquer  les  quatre  faifons^ 
de  Tannée  ;  les  premiers  de  ces  qua- 
tre ternaires  font  le  bélier,  Técre* 
vifTe,  la  balance  ôc  le  capricorne,, 
à  caufe  que  les  fàifons  commen- 
cent lorfque  le  foleil  y  entre.  C'eft 
pour  marquer  ces  quatre  points  car- 
dinaux ,.  que  les  Aflronomes  onc  iii"^ 
¥enté  les  deux^  colures. 
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'&  de  Çèo^fdphîé.  ^f 

'  L'un  ,  le   coJtir^    des    éqûînoxes 

qui  paflè  par  Jcs  points  équinoâ:iaux  ; 

l'autre ,-  le  colurc   des  foldices  ,  qui 

pafle  par  les   points  ibJfticiaux.      - 

■        I      ■      ■'         "  ■  I        I  ■■ I  I     iii 

DES    QUATRE    PETITS' 
I  CERCLE  S. 

^'k'^i:  Es  deux  tropiques  font  pa-r 
*T  J  rallelcs  à  l'équaçeur.  &  en', 
%i:^  ^ont  éloignés  dé  vingt -trois 
degrés  trente  minutes  ;  on 
les  a  nommés  ainfi ,  parceque  le  fo- 
Icil  retourne  fur  fes  pas,  lorfqu'il  y 
efl  parvenu. 

O  n  les  a  encore  appelles  folflices ,, 
parcequ'il  femble  que  le  foleii  y  f<t* 
joiirne  quelque  tems. 

Les  deux  cercles  polaires  font 
àuffi  parallèles  à  1  eqùateur ,  on  hs 
a  ainli  appelles  ,  foie  pxircequ'ils- 
font. proches  des  pôles,  foie  parce- 
qu*ils  font  engendtés  par  la  révo* 
lucion  diurne  des  pôles  du  Zodiaque- 


DES    ZONES. 

^i*#:î^  Es  efpaces  de  la   terre  qui 

î^I    ^  fe  trouvent   entre  les   petits 

XAii^  cercles,  font  appelles  zoneSy 
T*T*  ^^^^  ^^   gj,^^  q^j-,  figniile^ 

«^inwir» ,.  &  ces  zoosa  font  dénoiwt- 
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mées  du  plus  ou  du  moins  de  cha- 
leur qu'^îlles  ont  de  la  proximité  ou^ 
de  1  éioignement  du  foJeil  ;  elles  font 
au  nombre  de  cinq:  Celle  du  mi- 
lieu eft  nommée  torride ,  parcequ'elle 
efl  comme  brûlée  ,  étant  entière- 
ment fous  la  route  de  cet  aflre  : 
Les  deux  qui  fuivent ,  font  dites 
tempérées  ,  à  caufe  qu'elles  ne  font 
point  fujcttes  à  des  chaleurs  excef- 
îîves,  ni  à  des  froids  violens  :  Les 
deux  autres  zones  qui  fe  trouvent 
aux  extrémités,  font  appellées  froi^ 
des  ,  parcequ'elles  renferment  des 
pays  où  il  y  a  prefque  toujours  des 
glaces» 

La  zone  torride  a  quarante-fepc 
degrés  de  largeur  du  midi  au  fep- 
tentrion ,  chaque  tempérée  en  a  qua- 
rante-trois ,  &  chaque  froide  vingt- 
trois  &  demi.  Tous  ces  degrés  en- 
femble  en  font  cent  quatre-vingt , 
qui  eft  la  diftance  qu*il  y  a  d*un 
pôle  à  Tautre.  La  zone  torride  a  la 
plus  grande  circonférence  ,  les  tem- 
pérées 1  ont  moindre ,  &  les  froides 
l'ont  encore    plus    petite. 

Comme  les  zones  contiennent  un 
grand  efpace  ,  &  que  la  température 
y  efl  differente  ,  les  Anciens  les  ont 
foudivifées  en  petites  zones  ^  qu'ils  ont 
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^peMées  climats ,  chacune  dèfquclle» 
contient  une  différence  d'une  demie- 
heure  pour  la  grandeur  du  jour  dans 
les  zones  torride  &  tempérées ,  Ô: 
d'un  mois  dans  les  zones  froides  x 
de  forte  qu'il  y  a  quarante-huit  cli- 
mats de  demie  heure ,  &  douze  de 
mois  dans  toute  la  furface  de  la 
terre ,  dont  on^  doit  compter  moitié 
dans  la  partie  feptentrronale  ,  & 
moitié  dans  la  méridionale  ;  ce  qui 
s'entend  aifement ,  fi  l'on  fait  atten- 
tion que  fous  l'équateur  les  jours  y 
foîtt  de  douze  heures,  &  fous  les 
cercles  polaires  de  vingt-quatre ,  ce 
qui  fait  douze  heures  de  différence, 
qui  forment  les  vingt-quatre  climats 
de  demie  heure  ,  (i  l'on,  fak  pareil» 
Jement  attention  que  fous  les  cercles 
polaires,  les  jours  y  font  de  vingt- 
quatre  heures ,  &  fous  les  pôles ,  de 
lix  mois ,  ce  qui  fait  une  di^rence 
de  Hx  mois ,  dont  on  a  formé  les 
fix  climats,  '  ^* 

Outre  les  ligne»  fufnoiriraées ,  il 
y  a  dans  la  fphere  armillaire ,  le 
cercle  horaire  vers  le  pôle  ardique 
fur  le  grand  méridien.  On  voit  fur 
ce,  cercle  vingt-quatre  heures ,  &  une 
aiguille  attachée  à  l'cflieu  du  globe 
pour  tourner  iorfque  l'on  tourne  le 
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globe,  &  px)ur  montrer  les  heures' 
fur  ce  cercle  horaire.  Les  douze 
heures  depuis  midi  jufqu'à  minuit  y 
font  dans  le  demi  cercle  d'orient , 
en  commençant  à  les  compter  en 
bas,  <5c  finilTanc  en  haut;  &  celles 
depuis  minuit  julqu'à  midi  s'y  trou- 
vent dans  le  demi  cercle  d'occi- 
dent, en  allant  de  haut  au  bas  ;  d'où 
vient  que  contre  la  règle  des  mon- 
tres oi:dinaires,  l'heure  de  midi  eil 
au  bas    du   cercle  horaire. 


CHAPITRE  viit 

*    i)ES  DIFFERENTES, 
N  O T I  O  NS    R  E  L  A  TI VES 
A   L'ASTRONOMIE. 


'Entend  par  notions  re* 
latives  à  TAflronomie, 
ce  qui  regarde  les  dif-- 
ferentes  pofitions  de  la 
fphcré,  la  divifion  des" 
habitans  fuivunt  leur 
fituation  &  leurs  ombres ,  &  enfiii 
qui  ce  regarde   les   n3eteoreS,.Noù$; 
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allons  donner  des  notions  de  ces  dii«- 
ferens  objets  en  peu  de  mots. 


DES    DIFFERENTES 
POSITIONS  DE  LA  SPHERE. 

<^<^4**^>  Es  zones  fous  Ja  fphere  fe 

S  La  ^''^"v^*^^  P^^  ^^s  différentes^ 
]?  A.  rf^Y  politions  &  Jes  differens  rap- 
ports que  réquateur  a  avec 
rhorifon» 

On  compte  trois  pofitions  diffé- 
rentes ,  Tune  droite ,  l'autre  oblique  y 
l'autre  parallèle, 

La  fphere  eft  droite ,  quand  elle 
ell  tournée  de  manière  que  l'équateur 
fait  avec  l'horifon  des  angles  droits  ;; 
les  habitans  de  cette  partie  du  mon- 
de ont  une  égalité  de  jour  ôc  de 
nuit,  ce  qui  arrive  au  milieu  de  lai 
zone  torride.. 

La  fphere  efl  oblique ,  lorfque 
réquateur  tombe  obliquement  fur 
l'horifon,  ce  qui  caufe  l'inégalité 
des  jours  &  des  nuits;  G*eft  celle 
qu*onc  les  habitans  des  zones  tempé- 
rées, ' 

La  fphere  efl  parallèle,  lorfque 
réquateur  &  Thorifoo  font  parallèles  r^ 
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dans  cette  pofîtion  les  jours  Se  ks 
nuits  durent  fix  mois  ,  comme  Tex* 
perimenteroient  les  habitans  des  pa- 
ies, s'ils  étoient  habitez. 


D  E    LA   DIVISION 

DES  HABITANS  PAR  LEURS 

OMBRES. 

•|.^<h:|r  Es  habitans    de   la  terre  fc 
•^T^*^  diftinguent  encore  par  le»rs 

%>i^fy%  ombres. 

On  nomme  amphifciens, 
ceux  qui  ont  leur  ombre  de  midi 
vers  le  pôle  ardique  dans  uiie  fai- 
fon,  &  vers  le  pôle  antardique  dans 
une  autre  ;  ces  peuples  habitent  la 
zone  torride. 

On  nomme  heterofciens,  ceux  qui 
ont  leur  ombre  de  midi ,  s'ils  font 
en  deçà  ou  au  delà  de  la  ligne  vers 
J'un  des  pôles;  ces  peuples  habitent 
les  zones  tempérées. 

On  appelle  perifciens ,  ceux  quî 
habitent  les  zones  froides ,  leur  om- 
bre tourne  autour  d'eux  en  cer- 
taines faifons. 
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DE    LA   DIVISION 

DES   HABITANS  SUIVANT 

LEUR    SITUATION. 


î|:|r*î|r  Es  Periaeciens  ou  habitans 
i\  ^  autour  ,  demeurent  en  même 
^4*4*^  parallèle  à  l'équatcur,  mais 
diamétralement  oppoies,  ce 
qwi  fait  qu'ayant  même  hauteur  de 
pôle ,  ils  ont  mêmes  faifons ,  jours 
égaux ,  mais  les  uns  ont  le  jour 
pendant  que  les  autres  ont  la  iiui&. 
'■  Les  Antœciens  ou  contr'Habitans 
habitent  fous  un  même  méridien  » 
&  fous  Jifîlrens  parallèles  éloignés 
également  de  Téquateur ,  &  vers  di- 
vers pôles;  ils  ont  les  faifons  &  \tt 
jours  oppofés ,  de  façon  que  quand 
l'un  a  minuit ,  l'autre  a   mid»\ 

Les  antipodes  ou  contrepieds  font 
ceux  qui  nous  font  diamétralement 
oppofés,  qui  ont  les  pieds  contre 
«os  pieds ,  qui  ont  la  nuit  &  l'hy- 
ver,  quand  les  autres  ont  le  jouf 
&  l'été. 


DES    METEOKE5. 

I«^d^.  i    Xe'^'^/"'^•^■^''"'■'- 
trionae     Je  fn«'      "*"'?*    %'ten. 

On  diftingue  dans  Pafr  «.  •  « 
«ne  matière  liquide  I-  !  ^  ^"'  "^ 
trois  régions  ,  l  J^tl  X^'^^^^'* 

&   celui  de  la   nZenn       '^^'""*'  ' 


DES    VENTS, 

un  autre. 

quS^^r'de  T^'"  t"'*"^  ''^  vent* 
lepend^^t^'^n^ot^J^o^^^^^^ 

'    ^^'  <^«'/^'  s'appeJienc  cardi- 
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naux,  parcequ'ils  viennent  des  points 
cardinaux  de  Thorifon  ,*  les  fuivans 
font  Nord-eft  ,  iiord-ouefl ,  Sud-eft  , 
Sud'oueft ,  6c  fe  nomment  collatéraux , 
parcequ*ils  fe  trouvent  au  milieu  de 
deux  vents  cardinaux  ,  aux  noms  def» 
quels  Us  participent. 

Les  virigt-quatre  fuivans  tirent 
leurs  roms  dc3  vent;  cardinaux  & 
coi  latéraux,' 

Il  faut  fe  fouvenîr  que  chaque 
vent  collatéral  a  fcn  nom  compofé 
des  noms  des  deux  vents  entre  leff 
quels  il  ie  t^x-ave. 

Nos  vents  qui  viennent  du  fcp^ 
tentrion  font  les  plus  froids ,  parce- 
qu*ils  viennent  des  pais  froids  ou  de 
la  zone  glaciale  ;  ceux  du  midy 
font  plus  chauds,  parcequ*ils  vien- 
nent de  la  zone  torride  >  le  vent 
d'orient  efl  le  plus  fec ,  parcequ'il 
vient  du  grand  continent  a'Afîe,  où 
il  y  a  peu  de  mers  ;  le  vent  d'occi- 
dent en  lé  plus  feumide ,  il  nous 
amené  la  pluye  ,  parcequ*il  vient 
de  l'océan  atlantique  ,  d'où  s'élève 
une  plus  grande  quantité  de  vapeurs. 
Il  y  a  des  vents  réguliers  &  pério- 
diques ,  &  d'autres  variables  ;  cha,- 
qu2   zone  en  a  fes  diÔerentes  cfpe-^ 

GCS^ 


il- 
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On  appelle  ouragans,  des  vents 
fubits  &  violens ,  qui  ravagent  les 
pays  qu'ils  traverfent. 

Quelq»!es  uns.  attribuent  la  caufe 
générale  des  vents  à  l'éruption  vio- 
Jente  àt$  vapeurs  6c  des  exhalaifons  > 
cauiee  par  les  fermentations  Ibuter- 
rainçs;  d'autres  au  foleil  qui  élevé 
des  vapeurs  fur  des  lieux  éminens, 
Jefquelles  étant  d'abord  chaffées  par 
fon  mouvement ,  chaiTent  l'air  qu'elles 
rencontrent  avec  plus  ou  moins^de  ra^ 
piditc,  fuivant  les  débouchez  larges  ou 
étroits ,  qui  s'oppofent  à  fon  adiofu 
Dans  l'une  &  l'autre  opinion ,  l'air 
chaffc  &  rarciié  communique  fon 
mouvement  à  l'air  antérieur,  &  delà  ce 
flux  &  ce  coolement  fbccefîîf  des 
parties  de  l'air  ,*  or  félon  que  les 
corpufcules  dont  cet  air  mû  ,  fe 
charge  en  divers  endroits ,  font  fa- 
lutaires  ou  nuifibles  ,  les  vents  ont 
différentes  qualités ,  5c  ces  corpuf- 
cules qu'ils  emportent ,  caufent  diffé- 
rentes maladies. 
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DES    N  U  E'  E  S 
ET    BROUILLARDS. 

iiJ'A'<j'<>  Es  nuées  font  des  amas  de 
'Xl  ^$  vapeurs  &  d'exhalaifons  fuf- 
2* Aj.5|[  pendues  dans  la  moyenne 
région  de  J'air,  elles  le  for- 
ment par  la  rencontra  des  exhalai- 
ibns  &  des  vapeurs,  par  le  froid  & 
par  l'adlion  des  vents  ;  la  matière 
Jlibtile  ,  l'air ,  les  vents  retiennent 
les  nuées  fuCpenduës  en  i'air  j  leur 
épaifleur  obfcurcit  le  ciel  &  nous 
Je  dérobe. 

Les  nuées,  ne  différent  gueres  des 
brouillards  qu'en  ce  qu'elles  font 
plus  légères  &  plus  élevées. 

La  rofée  fe  forme  au  printems; 
I*air  étant  calme  &  ferein ,  des  petites 
parties  d'eau  très-fubtiles  voltigent 
€n  forme  de  vapeurs ,  lefquelles  étant 
condenfées  par  Ja  fraîcheur  de  la 
Jiuit,  tombent  le  matin  en  petites 
parties  invifibles ,  &  s'attachent  fur 
Ja  cime  des  herbes  &  des  feuilles. 
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DE    LA    PLUIE. 

/n5"i!i*<H  Es    nuées  épaifîies    6c   con- 
2.J— /â  ^^*^^^c^  P«^f  ^^  ^^^^^  forment 

peianteur  tombe  fur  ia 
terre  en  petites  parties,  qu'on  ap- 
pelle gouttes  d'eau. 

La  gelée  ie  fait  par  un  vent  froid 
&  fcc,  ce  qui  arrive  plus  commu- 
nément en  hyver ,  parceque  le  foleil 
n'envoyant  que  des  rayons  obliques  6c 
de  peu  de  force ,  l'air  rallentit  le 
mouvement  &  l'agitation  des  petites 
parties  terrcftrcs  6c  aquatiques,  lef- 
quelles  alors  fe  relTerrent,  s'endur- 
cilFent,   6c  forment  la  glace. 

La  neige  vient  de  ce  qu'en  hy- 
ver les  régions  de  l'air  étant  tout-à- 
fait  froides,  les  petites  particules  d'eau 
reflèrrées  laifTent  des  intervalles  ,  qui 
font  comme  autant  de  porcs  remplis 
d'air  raréfié  ;  delà  vient  fa  légèreté  , 
&  l'union  de  fes  parties  forme  des 
floccons  de  neiges. 

Elle  eft  blanche  ,  parceque  1« 
petites  parties  de  glace  qui  compo- 
fent  les  floccons  ,  étant  dures ,  folides , 
tranfparences,  elles  nous  réflechiflenc 
la  lumière  de  toutes  parts. 
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Lorfque  la  pluie  ou  Ja  neige  ren- 
contre dans  l'atmofphere  un  vent 
plus  froid,  elle  fe  glace,  &  c'cft 
Ja  grêle. 

S'il  lombc  moins  de  grcle  en 
hyver  qu'en  été,  c'cll  que  rhyver/ 
les  nuées  s'élèvent  moins  haut  fur 
1  horilbn  ,  la  neige  eft  tombée  avant 
que  de  fc  fondre ,  ou  la  pluie  avant 
que  d'-être   glacée. 


DES    COMETES 

ET  DE  L'AURORE  BOREALE. 

^tf:  'Ic'^  N  appelle  comète  ,  un  corps 
^O^  lumineux  qui   paroit  parmi 
^4.4.^  les    aflres    fous    différentes 
grandeurs  &  ngures. 
On  y  remarque  trois  figures  prin- 
cipales ,  qui  cîiangent  fui  van  t  .les  af« 
pe£ls    du   foleil  ;   on    lui    donne  le 
nom   de  queu-è  ,    quand    les   rayons 
de  lumière  fuivent  la  tefte  de  la  co- 
mète ;  de  barbe ,  quand   ils  la    précè- 
dent ;  &    de  chevelure ,    quand    ils 
font  comme  une    rofe  autour  d'elle. 
Quelques    Aftronomes    croyent    que 
ce  font  des    planètes    qui  font  leur 
cours  dans  un  cercle  fi  excentrique  , 
qu'elles     lie    nous    paroiffenc     que 
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quand  elles  font  en  périgée ,  ou  que 
ce  font  des  parties  d'un  tourbillon 
étranger  qui  paflent  dans  Je  nôtre. 
Comme  on  appelle  aurore  ,  ]«i 
lumière  qui  précède  Je  foJcil ,  6c 
crcpufcule  ,  celle  qui  fuit  fon  cou- 
cher ;  on  a  donr^é  Je  nom  d'aurore 
boréale  ou  fcpjccntrionale  à  ces  phé- 
nomènes lumineux  qu'on  a  coutume 
de  voir  de  tems  en  tcms  du  côté 
du  nord  ;  on  croit  que  la  lumière 
zodiacale  en  eil  Ja  caufe. 


DU  TONNERRE,  DES  ECLAIRS 

ET  DE  UARC.EN.CIEL. 

<fy-ijf^'fy  E  tonnerre  efl  un  mélange 
^T  ]^  d'exhalaifons  fulfureufes ,  bi- 
SA<hS  tumineufes,  falines  &  en- 
flammées par  le  choc  de 
quelques  nuages  ,  par  Tadion  des 
vents,  &  par  la   chaleur  du  foleil, 

L'exhalaifoM  qui  ne  feroit  point 
relîerrée  dans  un  nuage  ,  fe  difllpe- 
joit  fans  fracas ,  comme  la  poudre 
allumée  dans  un  efpace  libre. 

Lorfque  le  feu  de  Texhalaifon  e/l 
poufle  violemment  vers  la  terre,  & 
qu'il  y  fait  quelque  fracas,  on  lui 
donne  le  nom  de  foudre, 

!Le 


o ._ 


&^  Géographie,  ^"5 

te  frottc;fient ,  la  prefllon ,  &  le 
poids  des  dilK-rcntes  parties  qui  fe 
choquent,  Ci.1;ane  la  matière  étiie- 
fcc  ;  <Sc  ces  Hamincs  légères  &  fou- 
daines  qui  frappent  vivement  les 
yeux ,  font   ce  qu'on  appelle  éclairs. 

Il  tombe  alTez  fouvent  après  le 
tonnerre  ,  une  ondée  de  pluie  abon* 
dante  ,  parcequc  les  nues  étant  ou- 
vertes &  dégagées  des  parties  ni- 
trcufes  &  fulphureufes  qui  Icslioient, 
l'équilibre  ert  rompu  ,  &  les  parties 
de  l'eau  plus  pefanees  tombent  pair 
leur  propre  poids ,  &   fortt   la  pluie. 

L'iris  ou  Tarc-en-ciel  fe  forme  de 
plufieurs  couleurs  difpofées  en  arc, 
qui  paroiflent  tout-à-cowp  en  un 
tems  pluvieux  dans  la  partie  de  l'air 
oppofée  mi  foleil ,  <5c  qui  dîfparoif^ 
fent  aufîî  quelquefois  prefque  en 
un  moment. 

Cet  arc  a  les  cinq  couleurs  qu'on 
temarque  au  travers  du  prifme  trian- 
gulaire ,  fçavoir:  le  rouge  ,  jaune  j^ 
verd  ,  bleu  ,  violet.  ^ 

Le  foleil  doit  être  regardé  com- 
me au  centre  d'un  arc  de  cercle 
corapofé  de  goûter  de  pluie  ;  or  les 
tayôns  tombant  obliquement  fur  cha- 
cune de  ces  goûtes  de  pluie  ,  les  pe*« 
îiecrent,  &    après   plufieurs  refriicj 
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lions  &  réflexions ,  iJs  parviennent 
à  nôtxe  œil  ;  de  forte  que  la  diver- 
iîté  des  couleurs  n'eft  caufée  que  par 
iu  diverfîté  des  angles  .que  font  les 
^rayons  de  la  lumière. 


aOU    FLUX    ET    KEFLIJX 
DE  LA   MER. 

j^<n><h  Es  Pitagoricîens  ont  cru  que 
"^J*  I  "O*  le  monde  étoic  un  grand  ani- 
]^a^^X  niai  qui  a  voit  fes  inarines 
au  fond  de  la  mer,  &  fes 
poumons  au  centre  de  la  terre ,  & 
que  c'étoit  par  les  narines  qu'il  atti- 
Joit  les  eaux  &  hs  rendoit  perpé- 
tuellement. 

Platon  difoit  qu'il  y  avoît  xm 
gouffre  dans  la  terre  qui  engloutif- 
ibit  Se  revomiffoit  les  eaux.  D'autres 
ont  crû  que  c'étoit  une  efpece  de 
fièvre  périodique.  Aujourd'hui  ce 
phénomène  s'explique  par  le  prefle» 
jtnenc  de  la  lune  fur  notre  tourbillon. 
:  '  Ce  flux  ,(?>.  reflux  eft  un  mouve- 
lïient  qui  fait  haufltr  <Sf  baifl^r  la 
xner  rcirlément  deux  fois   le  jour. 

Ce  flux  aux  côtes  de  France  dui^ 
environ  flx  heures  12.  nu  &  le  & 
flux  dure  autant. 
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Toute  la  matière   fluide  qui  com- 
pofe  le   petit  courbilion  où  font    la 
terre  &  la  lune,  fe  meut  circulaire- 
ment  d'occident  en  orient:  Cette  ma- 
tière fluide   trouve    fon   chemin    ré- 
tréci  de  tout  le  globe   de  la  lune, 
lorfqu'elle  vient  à   pafler  où   la  lurte 
fe  rencontre  ,  ce    qui   fait   qu'elle  y 
coule  avec  plus  de  vi.wflè ,  &  prefle 
davantage  la  partie  du  globe  terrefl:re 
qui  correfpond  à  la  lune  ;  ainfi  fitôt 
que  la  lune  paroit  fur  nôtre  liorifon , 
les  eaux  montent ,   &  montent  juf- 
qu'à  ce  qu'elle    foit   dans    le  ^méri- 
dien î    &    fitôt    qu'elle  commence  à 
en    defcendre ,  les  -eaux  s'en  retour- 
nent.  ■ 

Tant  après  le  flux  cfûe  le  reflux^ 
la  mer  demeure  immobile  ,  ce  qui 
efl  caufe  que  le  reflux  retarde  tous 
les  jours  de  quarante- huit  minutes  ; 
dt forte  que  file  lundy  la  mer  mon- 
te à  Tix  heures,  elle  montera  le  mar- 
'dy  à  fix  heures  tr'>is  quarts,  peu  plus-, 
le  njcrcredy  eiriv;:  plus  tard;  & 
aiiifi  comme  les  v^viarante-huit  mi- 
nutes font  en  fi\  jours  prés  de  cinq 
heures,  le ^  flux  avance  &  retardç 
îians  une  ienjaine  d'autant  de  ttms. 
On  obftrve  que  les  hauteurs  deà 
marées  ne  font  pas  égales  par  tout, 
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mais  qu'elles  arrivent  en  même  tems 
iur  rhemifphere  fuperieur  &  fur  l'in- 
férieur. On  remarque  de  plus ,  qu'il 
ne  doit  y  avoir  de  flux  fenfible  que 
dans  l'océan  ,  parce  qu'il  efl  plus  di- 
jredtcment  preflé  par  la  lune  ,  &  que 
rien  n'arrête  les  eaux  de  cette  mer. 
L'inégalité  du  flux  &  reflux  ,  ion 
Tetardement  de  chaque  jour ,  la  gran- 
deur des  marées  dans  les  nouvelles 
&  pleines  lunes ,  <Sc  du  tems  des 
équinoixes,  tout  cela  s'explique  aflez 
bien  dans  cette  hypothefe. 
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USAGES 

DES    GLOBES   CELESTES 
ET   TERRESTRES. 


USAGE      l.er 

Pour    ib     Globe     céleste. 

jDifpofer  en  tout   tems  le  Globe   celejîe 

félon  la  ftuation  du  Ciel, 

irpofez  le  globe  celefte 
fuivant  la  hauteur  de 
vôtre  pôle  ; .  jnettez  le 
lieu  du  foleil  trouva 
dans  récliptique  fous 
iîc  mcnUien,  6ç  l'cguiJle  du   cadran 
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fur  lïiidi  :  fi  enfuite  vous  oriente?;' 
votre  globe ,  il  vous  montrera  pour 
midi  toute  la  difpoliEion  du  ciel , 
en  forte  que  (i  vôtre  œil  étoit  au 
centre  du  globe ,  êz  qu'il  fut  trans- 
parent, vous  verriez  par  les  étoiles 
de  vôtre  globe  ,  les  mêmes  étoiles 
correfpondantes  au  Ciel;  Ôc  fi  vous 
faites  faire  audit  globe  une  révolu- 
tion ,  il  vous  marquera  à  chaque 
heure  du  petit  cadran  la  fituatiofi 
refpedive    pour  les   mêiiics   heures» 

Nota* 

On  placera  les  planettes  fur  un 
globe  pour  un  jour  donné ,  au  moyen 
de  leurs  longitudes  ou  lieux  dans 
récliptique  ,  Se  de  leurs  latitudes 
qu'on  trouvera  dans  la  Qnmiffance 
des  Tems ,  éc  on  les  marquera  fur  Je 
globe  par  des  petits  iiïiorceaux  de 
papier  j  leur  révolution  dans  1  uni- 
vers fera  là  même  que  celle  des  pe- 
tits morceau;»  de  papier  fur  le  globe. 
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USAGE     i.er 

Pour   ib  Globe  T^rrestrï» 

Trouver  la  dijlance  d*une  Ville    k  une 

autre  ,  ptir  exemple ,  de  Paris  à  Conf' 

tantimple. 

^^i^-fy  Uvrez  vôtre  compas  de   la 

•^r^*^  difcance  de  Paris  à  Conilan- 

X-fy^  tinoplç,  &  portez  cette  ou- 

vertLire   fur   l'équateur  ,  elle 

vous  donnera  vingt  degrés  que    vous 

multiplierez    par   vingt ,  pour   avoir 

quatre   ce  is    grandes  lieues  dç  Fran» 

<c  d'une  heure  de  chemini 

Autrui  Exemple  de  Paris  à  Rome»^ 

Ayant  ouvert  de  iriéme  vôtre  corn* 
pas  de  la  diftance  de  Paris  à  Rome ,  & 
ayant  porté  cette  ouverture  fur  l'équa- 
teur vous  trouverez  dix  degrés,  qui  font 
deux  cens  grandes  lieues  d^  France, 

USAGE    it.e 
Trouver   la  latitude   d'un   lieu   fut   le 
globe  terrefire  ,  par  exemple  de  Paris, 

^'^•fy'i^  Qurnez  le  globe  jufqu'à  ce 
S  A  â  ^"^^  ^^  Ville  donnée  foit 
^^^1^  ^^"s  le  grand  méridien,  £ç. 
comptez  fur  ce  méridien  les 
k$  degrés  depuis  ]'e.pateur  jufc^u'à 


($•  de  Ceographtt:  79 

ladite  viJJe  ,  vous  trouverez  pour  Pa- 
ris ^9.  degrés. 


3  «me 


USAGE 

Trouver  U    longitude  d^un  lieu  propofS 
comme  F  arts  ^, 

^^'fy^  Ettez  comme  cy-defTus  la' 
%  IVIS  Ville  propofée  fous  le  grantl 
'â'-fr'&S  nieridien  ,  &  comptez  les 
degrés  fur  Téquateur  depuis 
le  premier  méridien  jufqu'au  grand 
méridien  5  &  vous  trouverez  vingc 
degrés  qui  eft  la  îongitude  de  la 
¥ille  propofée. 


me 


U  s  A  G  E    ^. 

La  latitude  <^  la  longitude  étant  con^' 
nues ,  trouver  fur  un  globe  la  flacc 
(l'un  lien  de  U  terre. 

'^if^'^  Oit  Paris  dont  la  longitude 
*  N  ^  eft  vingt  degrés  ,  &  la  latitude 
A,4|.A4,  quarante-neuf,  fi  je  cherche 
l'interfedion  du  parallèle  de 
quarante-neuf  degrés  fur  le  2o.e  mé- 
ridien ,  j'y  trouverai  la  Ville  de  Pa-^ 
lis»- 
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USAGE     y 


me 


I^ifpofer  le  globe  pour  un  lieu  propofé. 

4?:|rî^4^   Ettez    votre    globe  à   Téle- 

*M^  vation    du    pôle     du    lieu 

ÎajAa   propofé  ,   alors  ce  lieu  fera 

au  zénith  ,  qui  efl  la  fitua- 

tion  naturelle  de  l'habitant  :  Si  vous 

difpofez  vôtre  globe  en  cet  état  fui^ 

irant  les  quatre  parties  du    monde  , 

de  façon   que  fon  orient  répoode  à 

Torient ,  le  nûdi.au  midi  &c.  votre? 

globe  fera    alors    difpofé  comme  J^ 

terre  ;   Zs,  JW  ell    expofé  aux  rayons 

du  loi    %  les  parties  de  vôtre  globp 

éclaire  reprefenteront  les  parties  de 

ja  terre  cciuirée,  comme  auiE  celles 

où  le  foleil  fe  levé ,  celles  oîi  il  fe 

couche  ,  &  celles  qui  font  dans  l'om*. 

J}re. 


USAGE     6  me 

Comohre  quelle  heure  il  efl  par  toutç 
la  terre ,  quand  il  eji  midi  à  un  lieu 
propqfé. 

^^^^  Our  fçayoir  quelle  heure  II 
%  P^  ^^  ^  Conflantinople  lorf^u'il 
S^r^S  ^^^  ^^^^^  à  Paris ,  placez  Pa- 
ris  fous  le  méridien  immo- 
bile du  globe  ,  &  l'aiguille  du  cadran 
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fur  mîdi  ;    tournez  Je  globe   jurqu'à. 
ce  que   Conflantinople    foit  fous  le 
ineridien  ;  pour    lors   l'aiguille  mon- 
trera qu'il  efl   à  Conflantinople  deux 
heures  quand  il  efl;  midi   â  Paris. 
Continuant  de  tourner  le  globe,  je 

terrai  qu*il  eft  7,-^  à  Fekin^ 
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USAGES  COMMUNS 

A    LA    SPHERE 
ET  AU   Globe  terrestre. 
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USAGE    i.cr 

Trouver  le  lieu  dujoleil  dans  le  zodiac, 
que  en  un  jour  donné:  foit  le  quinze. 
Décembre. 

Herchez  fur  l'horîfon: 
le  quinze  décembre,  &• 
voyez  le  degré  du  cer-^ 
cledes  fignes  qui  y  cor- 
refpond  ,  vous  trouve- 
rez que  c'eft  Je  vingt- troifiéme  da 
fagittaire ,  où,  Iç  foleil  fe  trouve  ce 
jour-là. 
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USAGE    2.S 

Trouver  l'heure  du.  lever  ér  coucher  du 
foleil',(^  le  point  de  Phorifon  ou  il  fe 
levé  (^  fe  couche  en  un  jour  prapofé  i 
foit  le  quinze  Décembre  le  jour  donné, 

î|rt|r4?*  Herchez  par  !c  problème  pré- 
*|f^^  cèdent  Je  Jieu  où  Te  trouve 
^4.4^^  le  foleil  le  jour  donné  ,  que 
vous  avez  trouvé  être  Je  13. 
du  fagittaire  ,•  mettez  ce  degré  de 
récJiptique  fous  Je  méridien,  Remettez 
J'aiguiJJe  du  cadran  Iioraire  fur  midi, 
tournez  enfui  te  Ja  fplïere  du  côté  de 
Torienc ,  enforte  que  ce  point  foit  à 
rjiorifon  ,  vôtre  fliJe  lioraire  mar- 
quera liuit  heures,  qui  eft  J  Iicure  dui 
lever  du  foleil  pour  Ja  Jiauteur  du 
pôle  de  Paris,-  fi  vous  tranfportez  Je 
même  point  à  J'horiibn  du  côté  de 
l'occident ,  vous  aurez  J'hcuredu  cou- 
cher du  foleil  qui  fera  à  4.  heures, 
après  midi. 

Nota» 

Que  fî  vous  doublez  les  heures  de 
l'après-midi ,  vous  aurez  Ja  Jongueur 
du  jour,*  &   fi  vous  doublez  les  heu- 
res du  matin ,  vous  aurez  Ja  longueur- 
d&  Ja.  nuit. 


i'' 


&  de  Géographie,  tj 

Sî   vous  remarquez  Jes   points  de 
rhorifon  tant  du  côté  de  Torient  que 
de  J'occident ,  vous  aurez  Jes  points 
de   l'horifon    ou  Je  foleii  fe  Jeve  & 
k  couclie;  de  ces  points  là  juiqu'auj 
vrai  orient  ou  occident ,  vous  trou^ 
verez  un  arc  de  i'Iiorifon  que   vous 
appellerez  amplitude  ortive   pour  le 
matin,  &   occafe   pour  l'après-midi  |; 
vous  trouverez  cet  arc  de  36.  degrés, 
ou  environ. 


«ip 
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USAGE     3.me 

Trouver  la  déclinaifon  du  foleii  en  touif 
tems    de  V année. ^  &  f^  hauteur  fur 
rhorifon  à  midi  :  foit  donné  le  qutniLê 
I>ecembreo 

♦♦tfrtfr  Herchez  par  l\ifage  premier 
*^^  le  lieu  du  Soleil  pour  ce  jour- 
Î4.4.îlà,  que  vous  trouverez  être 
Je  vingt-trois  du  Sagittaire  , 
tournez  la  Sphère  jufqu'à  ce  que  ce 
point  foit  fous  le  méridien  >  &  comp- 
tez les  degrés  du  méridien  depuis 
ce   point    jufqu'à     Téquateur ,    vous 

trouverez  2  3  -  degiès  pour  la  déclinai- 
fon qui  ell  une  déclinaifon  méridionale.  . 
Si  vous  ôtez  cette  Uéclinaifon  de^ 


,  -  î. 


; 


8^        Siemens  d'Afirommîe, 

la  hauteur  de  l'équateur  l'ur  l'horifon 

qui  efl  de  4.1   degrés  pour   Taris,  il 

raflera    17     degrés   pour   la  hauteur 

du  Soleil  à  midi  ce  jou.  là. 

Nota, 

Si  la  declinaifon  du  foleiJ  ctoit 
feptentrionale  ,  il  faudroit  l'ajouter  à 
ia  hauteur  de  l'équateur  pour  avoir  la 
hauteur  du  foleil  à  iTiidi.  Par  exem- 
ple  la   même    declinaifon   du    ïoldi 

2},  degrés  —étant  feptentrionale,  fi 

vous  l'ajourez  à  la  hauteur  de  l'équa- 
-jtcur   ^i,   degrés,    vous    aurez   pour 

hauteur  du  SoJeii  à  midi ,  64-  degrés? 

ce  qui  arrive  le  zo  Juia 

F  ï,  N. 


On  trouvera   le  Privilège  é^    VAf* 
froùoiion-ÀlafindeU  Gfo^rafhic»^. 
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Dnale,  fi 

2  J'équa- 
ez   pour 

-^degrés^. 


ELEMENS 


D  E 


GEOGRAPHE 


^> 


^>. 


i^ 


IMAGE  EVALUATION 
TEST  TARGET  (MT-S) 


1.0 


15  0    ""^"      IIIIISB 
le**-     

2.2 


1^  lââ   II 


l.l      l'-  1^ 
U    11.6 


1.25 


Photographie 

Sciences 

Coiporation 


23  WEST  MAIN  STREET 

WEBSTER,  N.Y.  M580 

(716)  872-4503 


1, 


m^  ^'  e  T" 


r  ? 


.C- 


1^ 


^     k 


v.fàfc^ 


f>   T/*^   .^y    If    ^ 


k^      r    ..*.      fc- 


1^-- 


j*^    '    ?  ♦^, 


,■1^  A' 


J. 


,f.       JL        '^i» 


'i  a 


,<*r 


r...  « 


''-^^- 
*-     V.^^- 


'■A    ..^^V  ?^'"lft*^'-' 


*»  .-^ 


ji  1^...*^  '*C^^  v..,'l.'l 


ELEMENS 


D  E 


4  j- 


GEOGRAPHIE. 

A     L'  U  S  A  G  E 

DES     NÉOOCIANS, 

Par  a.  J.  PANckouckE. 

Oit  étiez- vous,  lorfquejejettoislesfondemens 
de  la  Terre?  Dites  le,  fi  vous  avez  l'intelligen- 
ce; Puifque  vous  êtes  fi  éclairé,  dites-moi,  qui 
en  a  réglé  toutes  les  mefures  ?  Qui  a  éten- 
du fur  elle  le  niveau  ?  Sur  quoi  fes  bafes  font' 
elles  affermies  ?  Qui  en  a  pofé  la  pierre  angii* 
laire?    Job.  38.  v,  4.  5.  &  6. 

Je  comprens  maintenant  que  je  ne  fuis  qu'une 
vile  créature  :  que  vous  répondrai-je  ?  Je  met^ 
na  main  fur  ma  bouche.    Job»  39.  v.  34* 

A    L  I  L  L  E, 

Chez  la  Veuve  Oanel  »  Imprimeur  & 

Libraire  fur  la  Grand'Place, 

à  la  Bible  Royale. 

Bfe  vend  chez  P Auteur  rue  desFoJp:* 

M.    D  C  C.    XL. 

Avec  Approbation   &  Privilège  ^  Roy» 
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PRÉFACE. 


M  On  but  principal  en  travaillant  à  ce 
petit,  ouvrage  a  été  de  faciliter  aux 
Négocians  l* étude  de  la  Géographie ,  pour  le: 
divers  avantages  qu'ils  en  peuvent  tirer, 
(^  principalement  pour  leur  donner  une 
idée  des  différentes  parties  du  commerce 
qu*embraffe  le  globe  terrejire;  fay  cru  en 
confequence  qu'il  et  oit  à  propos  de  prendre 
un  milieu  entre  la  Géographie  enjlile  de 
dialogue  j  ou  la  Géographie  des  Enfans  pU" 
bliée  par  l'Abbé  Lenglet^  (^  ces  Gôogrctphîes 
étendues  i  oU  Pon  trouve  à  chaque  pas  des 
dïjjertations  fur  Pétat  ancien  du  Pays ,  des 
Etymologies  plus  f  gavantes  que  vraies  ,  des 
Notions  fur  les  longitudes  ÎS  les  latitudes 
trop  fouvent  répétées ,  6*  qui  ne  font  que 
du  reffort'pratique  des  Marins;  enfin  un 
trop  grand  détail  fur  les  Mœurs  ^  ReH- 
gîons ,  Coutumes^  tous  articles  qui  appar- 
tiennent à  rmjioirey  £?  qui  ne  doivent  en- 
trer  dans  un  ouvrage  Géographique  défit' 
né  pour  les  Commerçans,  que  par  d'heu* 
teujes  tranfitions^  iS  pour  délajfer  Yefprit 
de  tant  de  termes  rudes  iS  barbares  donW 
cette  fcîence  abonde.  '  '^  -  ^ 
C&s  Elemens  ont  éié  précédés  dés  Elèè 
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PREFACE. 
mens  fAjirtfnome^  dont  r explication  entre 
dans  mon  Cours  de  Pbyfique  ;    mais  fai 
confideré  qu'il  y  a  une  infinité  de  perjon* 
nés  parmi  les  Négocians  qui  n*en  ont  au- 
cune   teinture,  c*ejl  pourquoi   on  difiri- 
bu'èra  ce  Volume  à  part.  On  n'y  trouvera 
aucune  Carte ,  je  me  fuis  contenté  d'indi- 
quer  quelles  Moient  les   meilleures  ;    en 
effet  fai  remarqué  que  toutes  les  petites 
Cartes  dont  on  a  voulu  orner   toutes   les 
Geogrcphies  publiées  depuis  trente  ans ,  ne 
fervoient  de  rien  qu*à  augmenter  le  prix 
du  livre,  fif   la  cor^ufion  dans  l*efprit , 
en   divîfant  le  globe  terre/Ire  en  tant  de 
parties ,   que  rien  n'ejl  plus  difficile  que 
d'en  compofer  un  tout:  J'ai  pourvu  iune 
manière  fure  à  ce  point ,  en  indiquant  les 
Cartes   neceffaires  pour  la  leSture  de  ce 
Traité  ;  (^  je  crois  que  le  meilleur  parti 
eji  de  fuivre  fur  ces  matières  les  Au- 
teurs  les  plus  nouveaux  :  On  doitfuppofer 
qu'ils  ont  rectifiés  les  fautes  de  ceux  qui 
les  ont  précédés ,  (^  qu'ils  ont  profité  des 
lumières   des   dernières  découvertes;  c'ejl 
par  ces  raifons   que  je  fais  beaucoup  de 
cas  des  Cartes  de  la  Mofçovie  Septentrio- 
nale iS  Méridionale,  &  de  la  Tartarie 
publiées  par  M.  de  Lijle  Géographe  Fran* 
fois  9  qui  réfiie  à  Petersbourg,  - 
.  J'ajope,  iS  ceci  ejl  important^  qu'il 


PREFACE. 

\faut  étudier  la  Géographie  comme  VA- 
rîthmetique  ;  pour  faire  quelque  progré  dans 
la  fcience  du  calcul  y  il  faut  toujours  avoir 
la  plume  à  la  main  ;  cf  pour  étudier  la 
Géographie  avec  fruit,  il  faut  toujours 
avoir  la  Carte  fous  les  yeux  ;  par  ce  moyen 
la  fcience  entre  par  les  fens ,  l'imagina^ 
tîon  s'y  prête ,  on  fe  forme  une  mémoire 
locale  de  tous  les  lieux  principaux  y  de  leurs 
fituations  refpeêtives  ;  toutes  ces  notions  fe 
fortifient  les  unes  les  autres^  on  ne  lit  au- 
cun ouvrage  d'HiJioire ,  de  Voyage  y  de 
Gazettes ,  qui  ne  vienne  à  r appui  de  tout 
ce  qu'on  fçait ,  £5*  qui  ne  contribue  de 
pur  en  jour  à  nous  donner  des  idées  plus 
exa^es  (S  plus  nettes  fur  tout  ce  qui  a 
un  rapport  direSt  à  la  Géographie, 

L'application  que  je  donne  depuis  quel- 
ques années  à  la  Phyfique,  (^  à  l*étude  des 
merveilles  de  la  nature  ,  m* a  engagé  à  y  ré' 
pandre  quantité  d'Obfervations  intereffantes 
fur  tout  ce  que  le  globe  terrejlre  nous  pré' 
fente  de  plus  curieux  (^  de  plus  capable 
à' occuper  dignement  nôtre  efprit  ;  ainfi  outre 
une  defcription  courte  iS  précife  des  prin^ 
cipaîes  Filles  de  Commerce ,  des  PoJJèffîons 
des  Européens  en  Afie ,  Afrique ,  £5*  Âme- 
rîque^  des  lieux  rendus  célèbres  par  la 
naijjance  fj*  la  mort  des  grands-Hommes  ^ 
du  cours  des  fleuves  (^  rivières  ^  de  l'état 
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politique  &  Confeih  des  différentes  Cours, 
des  coutumes  Jingulieres  j  des  ufages  étran* 
gers  aux  nôtres ,  des  produ^ions  rares ,  une 
diflribution  des  Provinces  fuîvant  le  der» 
nier  Traité  de  Paix  qui  a  changé  de  face 
toute  l'Italie^  (Se.  Outre  toutes  ces  chojes  on 
trouvera  des  notes  curieufes  fur  les  mer- 
veilles du  Dauphinéy  les  fontaines  qui  pé- 
trifient,  le  lac  de  Genève  ^  le  Mont  Fefuve, 
fes  tremblemens  y  fa  fertilité ,  la  bonté  de 
fes  eaux;  fur  la  Tarentule ^    la  grotte  du 
chien  en  Italie  y  l'irrégularité  de  VEurîpe, 
les  merveilles  de  la  mer  Cajpienne  ,  fur  l  Ar- 
bre trille  des  IJÎes  de  la  Sonde  ,  fur  k 
^ily  fur  la  noirceur  des  habitans  delà  M- 
gritie,  fur  les  eaux  des  IJÎes  de  Pantalarée 
&  de   Fer  y  fur  la  manière  dont  l* Améri- 
que a  pu  fe  peupler ,  fur  le  défaut  depluye^ 
(S  les  fréquens  tremblemens  de  terre  au 
Pérou  y  fur  les  mines  ^  laftérilité  des  mi- 
nieres ,  les  exhalaifons  qui  en  fortent  fur 
le  mancenilier  y  fifr.  Souvent  je  me  fuis  con- 
tenté d'indiquer  les  faits  tirés  des  meilleurs 
Auteurs ,  quelquefois  fat  bazardé  des  con- 
jectures que  f  abandonne  au  Loueur  y   à 
qui  fadrejjè  ces  belles  paroles  d* Horace  : 
Si  quid  novifli  reftius  iftis  , 
Candidus  imperti ,  ii  non,  his  utere 
mecum.  ■  * 

jfe^  crois  qu'il  eji  impoffible  dans  un  livre 
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qui  conthnf  autant  défaits  qtfune  (ko^ 
graphie  »  de  ne  point  faillir  ^  f  aurai  beaU" 
coup  d'obligations  à  ceux  qui  voudront 
bien  m' avertir  de  mes  fautes  «  tn*infiruire 
fS  nC aider  à  fortir  de  l* erreur. 

Si  ce  petit  ouvrage  eji  goûté,  fefpere 
donner  dans  quelques  temps  des  di/cours 
relatifs  à  T étude  de  la  Géographie. 

Le  premier  traitera  des  dernières  Ré' 
solutions  des  Etats  &  Empires  de  VEu* 
rope,  &  VEtat  aStnel  des  différentes  Cours. 

Le  fécond^  de  f  intérêt  de  ces  différons 
Etats. 

Le  troifiéme^  de  la  Religion  des  diffe» 
rens  Peuples  de  V Europe ,  de  ^Etat  pré- 
fent  du  Chrijlianifme ,  ff  des  MiJJions  en 
Afie^  Afrique^  &  Amérique. 

Le  quatrième^  de  Y  origine^  des  progrés , 
fS  de  FEtat  aêiuel  du  Commerce  dans  les 
quatre  Parties  du  Monde. 

Je  compte  y  joindre  un  petit  DiGtionai' 
re  qui  contiendra  une  définition  courte  (f 
nette  des  marchandifes  étrangères ,  drogues , 
épiceries^  dont  on  eft  obligé  déparier  dans 
tous  les  ouvrages  Géographiques. 

J'avertis  tous  les  amateurs  de  la  Geo» 
graphie ,  que  pour  y  faire  de  grands  pro- 
grès en  peu  de  temps  ,  il  eft  très -utile 
four  ne  pas  dire  necejjaire,  d'avoir  uneper- 
fonne  éclairée  fur  ces  matières,  qui  veuille 
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PR  E  F  A  CE. 

hiên  parcourir  Wnîvers  avec  nous  ;:  on 
voyage  alors  aifément  (f  fort  vttey  {? 
Fon  fait  en  un  mois  de  temps  ce  qu*on  ne 
fera  pas  feul  avec  beaucoup  de  travail  ^ 
de  leSlure  en  un  an  ;  f  offre  à  ce  fujet 
mes  firvices  au  Public. 

»  •  i.'l    * 

J^:  ■ 
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CARTES  DU  SIEUR  DE  LISLE 

NéceJJatres  pour  la  leêlure  de      .  r  :  ' 
•*'    €e  Traitif  •  v 

jBurope.   •*      •■-SBT^^jTi  vu^H^r/v"  ■ 

Ifles  Britanniques. 

Couronnes  du  Nord,  partie  fepten- 
Itrionale  &  Méridionale  en  2.  Cartes. 

Danemarc. 

Mpfco vie  Septentrionale  &,JA$i- 
dionaie  en  2.  Cartes.  ^^lîTî.  r    - 

La  France.         .['}  :u  xiiy^vini'i 

Pays-Bas  Catholiques. 

Provinees-Unies*  IV  ^^  W  (  A^f  '  \ 

Allemagne.    ^  vun^i^i^^'  i^^  ;*  t'v*  \i. .•  ;^ ' 

Brandenbouirg.  .yumv^'-^ tû  m*    , 

Suide.     ■•     '^^  :--,,. 4é^—vi  vir,^ 

Pologne.  •    -^^ 

Efpagne. 

Italie.        ^ 

Hongrie,     «^        v  , 

Grèce.  •; 

Afie. 

Turquie,  Aniibie,  &  Perfe. 

Perfe.  :•    ^ 

Indes  ^  Chine I  &  Ifles  d*Afie  en  2. 
[unes. 

Côtes  de  Malabar  &  de  Coromandel. 

Tartariei 
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Afrique.  " 

Barbarie,  Nigritie,  Goinécr- '^^ 

Sénégal* 

Egypte,  Nubie,  i^>i0inie•         ^ 

Congo  &  pays  deâ  Cafres. 

Amérique  Sepiciiiriuaale  &  Meri« 
dionale  «n  2.  Cartes. 
•  Canada  &  pays  voifins.       '^      - 

La  Lèuifiane  ou  Mifliflipi.      '     y 

Mexique,  Virginie. 

Tene  ferme ,  Pérou ,  Brefil ,  &  Pays 
des  Amaîbnes. 

Paraguay  &  Chili     .     v^  ivt  i  :J 

'-  '  .  ''   '       " 

.^  VAMtor  de  ce  Trahi  fournira  toutes 
ces  Cartes  aux  Amateurs ,  &  toutes  les 
4tutresy  en  cas  qu*on  veuille  former  un 
jblas  plus  complet. 
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géographie: 

,    t.^-^  .  ■■»^*^i^>^D  E     LA     '-è>.o^:'ii***^:^ 

DIVISION  DE  LA   TERRE! 

A  Terre  fe  divife  eîi  deux 
continens ,    Tancien    &   le 

tîou veau.  ■•  ■  '  -'■^^if''^^'^ ■'  -■  '*-'•  y  r^^l 

L'ancien  contient  TAfie, 
TAfrique  &  l'Europe  ,  le 
nouveau  contient  les  Amériques  fepten- 
trionale  &  méridionale. 

Outre  ces  quatre  parties  connues  il  y  a 
encore  Ici  Terres  vers  les  pôles  arélique 
&  antarâique ,  qui  nous  font  inconnuè'sf<' 
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Dans  la  defcription  de  ces  parties  da 
jnonde.  Tordre  nous  obligeroit  de  com- 
mencer par  l'Afîe  ,  comme  étant  la  plus 
grande  &  la  plus  belle  partie  de  la  Ter- 
re 5  celle  où  le  premier  homme  a  été  créé , 
&  qui  a  été  le  partage  de  Sem ,  fils  aîné 
de  Noé ,  c'efl  dans  cette  partie  où  les 
premières  Monarchies  &  les  premiers 
Empires  ont  été  formez,  &  enfin  où 
Jefus-Chrifl  s'efl  incarné  pour  le  falut  du 
genre  humain  ;  mais  malgré  tous  ces  avan- 
tages nous  commencerons  par  l'Europe 
comme  étant  nôtre  Patrie ,  &  par  confe- 
quent  la  partie  que  nous  avons  intérêt 
de  mieux  connoître. 

■  Nous  partagerons  ce  Traité  en  quatre 
Chapitres ,  &  chaque  chapitre .  en  plu- 
fieurs  Serions. 

Le  Chapitre  premier  traitera  de  ^El^ 
ropè. 

.  Le  fécond  de  TAfie.  .^^  -  7?^ 

!^;  Le  troifîéme  de  l'Afrique.        '•       fi 

Le  quatrième  des  deux  Amériques.,^", 

'définitions. 

ISIe,  c'efl  une  portion  de  terre  toute  en- 
vironnée d'eau;  l*Ecriture  appelle  les 
terres  habitées  par  les  Nations ,  IJles  des 
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Nations ,  Infuîa  Gentium ,  parce  que  tous 
nos  continens  font  environnés  de  meris. 

PrefquIJÎe,  Peninfule  ou  Cherfonefe,  c*eft 
une  terre  entourée  des  eaux  de  la  mer, 
laquelle  tient  au  continent  par  une  lan- 
gue de  terre. 

Vljlhme ,  c'efl  une  terre  étroite  entre 
deux  mers  ;  on  peut  le  comparer  au  col 
qui  joint  la  tête  avec  tout  le  refle  du 
corps  :  tel  efl  Tlfthme  qui  joint  l'Afri- 
que à  TAfie,  baigné  d'un  côté  de  la  mer 
Méditerranée,  &  de  l'autre  côté  de  la 
Mer  rouge. 

Cap  y  c'efl  une  montagne  ou  hauteur 
qui  s'avance  dans  la  mer,  les  Efpagnols 
&  les  Italiens  le  nomment  encore  Pro- 
montoire qui  n'efl  plus  ufîté  parmi  nous. 

Dunes ,  ce  font  de  petites  collines  de 
fable  le  long  des  côtes  fur  le  bord  de  la 
mer.    ■"         .x^*---  ■-  •     •       •    /         -•  ;-- 

Rochers^  ce  font  de  grofles  mafles  de 
pierres ,  contre  lefquels  les  Vaifleaiix  le 
brifent  ;  on  les  nomme  auffi  écueiîs  & 
hrifans  ;  les  bancs  de  fables  font  des  mafles 
de  gravier  cachées  fous  l'eau  ,  qui 
paroifTent  quelquefois  en  temps  de  bafle 
marée.  '-    •  ■'"   "  '  ■  ''  -'^ 

Mer  ou  Océan,  étendue  d'eau  qui  en- 
vironne la  terre ,  qui  porte  differens 
noms  fuivant  les  quatre  points  du  mon- 
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de,  &  qui  fe  fubdivifc  encore  en  plu- 
fieurs  mers  qui  portent  les  noms^desPays 
dont  elles  baignent  les  côtes. 

Jrchipel ,  portions  de  mer  femées 
dlflcs  ;  tel  eft  TArchipel  dans  la 
Méditerranée. 

Golfe  ,  portion  de  mer  qui  s'avance 
<îans  le^  terres,  Golfe  de  Venife,  Golfe 
du  Mexique;  quancl  le  Golfe  eft  petit, 
on  lui  donne  le  nom  de  Baye;  la  Baye  de 
tous  les  Saints  dans  le  Breiil^  On  dit  en- 
core ^ce  &  Cul'âefac ,  Fort ,  Havre, 

Détroit^  portion  de  mer  ferrée  entre 
deux  terres,  qui  fait  communication 
d'une  mer  avec  une  autre ,  Détroit  de 
Gibralur,  Détroit  de  Magellan. 

On  a  affeâé  aux  Détroits  differen$ 
autres  noms  qui  font  ufités  ;  le  Détroit 
qui  eft  entre  la  Sicile  &  la  Calabre ,  por- 
te  le  nom  de  Fare  de  MeJJîne;  celui  qui 
eft  entre  le  Danemarc  ai  la  Suéde ,  eft 
appelle  le  Sund  ;  celui  qui  fépare  la  Fran- 
ce de  r Angleterre,  s'appelle  la  Manche^ 
&  fa  partie  la  plus  étroite  le  pas  de  Calais. 

pleuve  9  ce  nom  appertient  proprement 
aux  plus  grandes  rivières  ;  on  dit  que 
le  Volga  eft  le  plus  grand  fleuve  de 
nôtre  Hémisphère,  les  fleuves  de  faint 
Laurent ,  de  la  Plata ,  le  fleuve  des 
Amazones^  ainfl  tout  fleuve  eft  rivière, 
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mais    toute   rivière^  n'eft    pas    fleuve. 

Canal  ^  efl  une  rivière  ^  nficielle;  le 
canal  de  Languedoc,  le  ci  al  de  Bruges 
à  Gand,  le  canal  de  Bruxelles  à  Anvers, 
&c.  ce  mot  s'employe  âuffirpour  figniT 
fier  le  lit  d'une  rivière,    i  ^^^-  ;  êJ"  a.,.;: 

Lac,  efl  un  lieu  creux  &  profond, 
rempli  d'eau ,  entourré  de  terres  de  tous 
côtés  :  ï Etang  eft  proprement  un  lac 
artificiel  qui  diffère  de  la  mareàQ  ce  qu'il 
a  une  iiiuë  pour  lâcher  les  eaux,    .'-.nr;;! 

Les  Ports  de  grand  Commerce  dans  le 
Levant,  font  appelles  Echelles;  ce  mot 
vient  des  degréjs  au  pied  defquels  les 
Vaifleaiix  s'arrétoient  pour  la  charge  & 
décharge  des  Marchaiidifes.     >-  x-,.   <  ; 

Villes  anfeatiqiies ,  (ce  mot  fignifie 
alliance ,  ou  prés  de  k  mer  )  ce  font  des 
Villes  alliées  pour  le  commerce  ,*  elles 
etoient  très  -  puiffantes  ^autrefois  ,  mais 
leur  Ibcieté  s'efl:  évanouie  peu  à  peu;  il 
fublifle  encore,  quelque  confédération 
entre  les  Villes  de  Lubec,  Hambourg, 
Bremen ,  Roftock ,  Dantzic ,  Bergen  ,&c. 

Notions  fur  les  Cartes  Géographiques, 

La  Géographie  efl  de  trois  fortes  par 
rapport  aux  trois  différences  des  tems, 
l'ancienne,  celle  du  temps  moyen,  &  la 
moderne.    ,  A    a./.     .)  v    -  ...vu» 
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.  L'aïicicmie  fe  divife  en  facrée  &  pro- 
fane; la  facrée  facilite  rin^-elligençe  de 
l'Ecriture  &  de  Thiftoire  Eccleuaftîque; 
la  profane  comprend  les  tems  fabuleux  & 
hi^oriqucs  ,  &  nous  indique  les  lieux 
nommés  dans  les  ouvrages  des  hifloriens 
de  l'antiquité. 

La  Géographie  du  moyen  tems  traite 
de  rétat  de  la  terre  dans  le  feptiéme, 
huitième  &  neuvième  fiecle,  à  caufè  des 
grands  dérangemens  arrivés  alors,  &  des 
f évolutions  de  la  plupart  des  Empires. 

La  moderne  repréfente  l'état  des 
Eoyaumes  des  derniers  tems,  les  Royau- 
mes de  l'Amérique,  &  toutes  les  révo- 
lutions de  chaque  fiecle.  rt)ij.5;  û:  •  : 
t  Les  Sieurs  Sanfon  nous  ont  parfaite- 
ment bien  fervi  fur  l'hilloire  ancienne 
Sacrée  &  profane;  leurs  cartes  font  mê- 
me uniques  en  ce  genre,  leurs  travaux 
fur  la  Géographie  moderne  font  immen- 
fès ,  ils  doivent  à  jufte  tître  être  regar- 
dés comme  les  reftaurateurs  &  les  pères 
de  la  belle  géographie.     •  ^    "' ,  ^ 

La  Géographie  du  moyen  âge  efl  en- 
core dans  un  pitoyable  état,  cela  n'eft 
pas  étonnant  ;  la  rareté  des  bons  auteurs 
dans  ces  (lecles  contribue  à  la  négligence 
des  Géographes  :  le  père  Bertius  nous  a 
donné  la  Carte  de  l'Empire  de  Charle- 
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magtic  ;  les  Cartes  du  6ieur  Guillaume 
de  Lifle  renferment  quafl  aujourd'hui 
un  Atlas  complet;. il  y  a-  des  additions- 
confiderables  pour  l'Amérique  ;  elles  for- 
ment un  corps  de  90.  Cartes  qui  iè  ven- 
dent à  Amilerdam  chez  Covens  &  Mor- 
tier  ;  elles  peuvent  fuffir  feules  en  y  joig- 
nant la  Terre^Sainte  -du.  fîeur  Guillaume  - 
Sanfon. 

Un  Particulier  peut  fë  contenter  des  - 
d^UX  Hémisphères ,  des  Cartes  de  l'Euro- 
pe, de  TAlie  ,  de  l'Afrique,  &  des  deux 
Amériques,  &  d'une  Carte  détaillée  de.^ 
Ton  pays  &  de  toutes  celles  qui  ont  rap- 
port à  Tes  études  particulières  :  Ces  Car- 
tes &  toutes  celles  qu'on  fcuhaite,,  fe. 
diftribuent  féparement* 
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CHAPITRE    PREMIER. 

D  E    L'  E  U  R  O  P  E.'  *    r 

L'Europe  eft  la  plus  petite  des  trois 
parties  connues  de  l'ancien  continent , 
elle  cft  à  l'Occident  de  l'Afie ,  &  n'en 
ell  feparée  que  par  les  Rivières  du  Wol- 
ga ,  du  Don,  la  Mer  de  Limen,  la  Mer 
Noire,  la  Mer  de  Marmora  &  l'Archi- 
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pel;  au  (eptentrion  de  l'Afrique  qui  n'en 
eft  feparée  que  par  la  Mer  Méditerra- 
née; {^  média,  inter  terras  y  2l\i  midi  de  la 
Mer  glaciale  &  à  l'Orient  du  grand  Océan 
ou   Océan  atlantique  ;    elle   eft    fi  tuée 
•entre  :1e  7»e  &  le  75.^  degré  de  longitu- 
•de,  &  le  35.  &  71.  de  latitude;  elle  oc- 
'cupe  la  partie  Occidentale  de  la  Zone 
tempérée  feptentrionale ,  &  une  partie 
-de  la  Zone  froide   feptentrionale  ,   elle 
^^contient    dix -neuf   climats   de  ^^êa^iQ 
'  "heure,  Içavoir  depuis^  le  6.  jufqù  au  24, 
&  les  25,  2<5,  &  27.  climats  de  jours 
•dans  la  Zone  froide. 

Quoi  qu'elle  cède  en  grandeur  à  T A- 
riile.(îfe  à  l'Afrique,  elle  ne  lailîè  pas  d'a- 
voir de  grands  avantages.;  elle  ell  trés'- 
confiderable  par  la  magnificence  de  fes 
Bâtimens,  par  la  force  &  la  beauté  de 
fés  Villes,  par  la  politefTe  de  fes  Peu- 
ples, qui  ont  poufle.les  fciences  &  \qs 
'atts  à  un  très-haut  degré,  par  la  conquê- 
te de  .rAmerique   &  par  les  puiflantes 
^colonies    qu'elle   a   dans  l'Afie  &  l'A- 
firique.  ^r„9Gi^^c',  ^lio  si--i";ii  S£miiiii'/^"r 
V  ^î  II  y  a  plufîeurs  fortes  de  Gouvernemens 
'dans  l'Europe ,  fçavoir  :  le  Monarchique 
qui  eft  celui  d'un  Souverain ,  qui  gou^ 
Verne  avec  Ion  Confeil ,  &  lorlque  le  Mo- 
narque ne  cohfulte  que  fa  volonté-,  le 
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Gouvernement  eft   defpotiquc   comme 
en  Turquie  &  en  Mofcovie, 

yAriftocratique   qui  eft  celui  d'une 
republique  compofée  de  Nobles. 

Et  le  Démocratique  qui  eft  celui  d'u- 
ne republique  compofée  de  notable»^ 
Bourgeois  du  Pays. 

Il  y  a  des  Etats  où  le  Gouvernement 
eft  un  mélange  de  ceux-ci. 

n  l  V  I  s  T  O  N    . 
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DE    L'EUROPE. 


L'Europe  fe  divifè  ngturellement  tw 
neuf  parties  principales ,  fçavoir  tri>is. 
au  Nord ,  qui  font  les  Ifles  Britanniques ,, 
la  Scandinavie,  &  la  Mofcovie;  ces  trois- 
partiej»  font  diflemblablçs ,  c'eft-i-dire,. 
Ifles,  prelqu'Ifles  &  terre  ferme.. 

Trois  au  milieu,  qui  font  la  France ^ 
TAllemagne  &  la  Pologne.  Ces  trois  par- 
ties font  ièmblables,.  &  en  terre  ferme. 

Eit  trois  au  Midi,  qui  font  TEfpagne,. 
l'Italie,  &  la  Turquie  d'Europe  ;  ces 
trois  parties  font  femblables  &  en  pref- 
qu'Ifles. 

Si  on  confîdere  l'Europe  par  fa  divi- 
jOon  pplitiqiie,  on  y  remarque  trois  Em- 
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pires  qm  font  celui  d'Allemagne  ,  dfe 
Turquie  &  de  Mofcovie. 
^'  Douze  principaux  Royaumes,  fçavoir: 
la  France,  TEfpagne,  le  Portugal,  les  Ifles 
Britanniques,  le  Danemarc,  la  Suéde, 
la  Pologne,  la  PrufTe,  la  Sardaigne,  le 
Royaume  de  Naples,  la  Hongrie,  &  la 
Bohême  ,  ces  deux  derniers  apper tien- 
nent à  la  maifbn  d'Autriche. 

Cinq  principales  republiques  qui  font, 
Venife,  les  fept  Provinces  -  uni^  ,'^ A 
Suiffes,  lesGrifons,  &  Gènes,  &  quatre 
inférieures  qui  font,  Ragufe,  &Lucques, 
Genève ,  St.  Marin ,  quelques  Principau- 
tez  Ecclefîaftiques  &  Séculières ,  (Sec. 

Il  y  a  en  Europe  deux  principales  Re- 
ligions qui  font  la  Chrétienne  &  la  Ma- 
hometane ,  qui  ont  chacune  leurs  bran- 
'Cnes*  -■•:■•         ■  •'•••••  *»*  .*».», f-v» >'•-'*•'■•-- *î*«-^'-» 

Il  réfté  en  Europe  quatre  principales 
langues  des  anciennes  qui  font  la  î.ati- 
ne ,  la  Teutone ,  l'Efclavone ,  &  la  Grec- 
que, &  fix  particulières  qui  font  Tlrlan- 
doife,  la  Finlandoife ,  la  Bretonne,  la 
Bafque,  la  Hongroife  &  TAlbanoife. 

Il  y  a  encore  la  Turque  &  la  Tartare 
<[ui  viennent  de  TAfie.  Mais  les  langues 
vivantes  font  compofées  de  toutes  celles- 
là,  comme  l'Allemande  &  fes  Dialeéles , 
Mngloife,  la  Françoife ,  Tjltalienîjc  & 
TEipagnole. 
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ISECTION    PREMIERE. 

Des  trois  Parties  Septentrionales 
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DES  ISLES  BRITANNIQ^UES; 

LA  plus  grande  de  ces  Ifles  qui  con» 
tient  l'Angleterre  &  TEcoffe  ,  a  été 
nommée  Jlbioii^  puis  Britannia  major  ^ 
(  pour  la  diflinguer  de  la  petite  Bretagne 
ui  efl  une  Province  de  France  ;  )  ,  la.  fe- 
onde  en  grandeur  qui  eft  rirlande  a  été 
ppellée  Ivernia ,  &  enfuite  Britannia  mi- 
w  ;  les  autres  Ifles  font  comprifes  fous 
juelqu'unes  de  ces  deux  premières ,  elles 
)nt  toutes  reçues  de  grands  changemens 
ians  leurs  gouvernemens^,  qui  appertien- 
lent  à  THilloire,  -  <  -  ^  —  i  / 

Les  Royaumes  d'Angleterre  &  d*Irlan- 
iecompofent  la  Couronne  d'Angleterre; 

Royaume  d'Ecoïïe  forme  la  Couronne 
l'Ecofle;  ces  Couronnes  font  hereditai- 
ks,  &  peuvent  être  poffedées  par  dès 
femmes  au  défaut  de  mâles  ;  ils  forment 
lûus  enfemble  les  Etats .  du  Roy  de  la 
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grande  Bretagne.  En  1607.  Jacques  Six 
Roy  d'Ecofle ,  ayant  hérité  de  la  Cou- 
ronne d'Angleterre,  dont  il  fut  le  pre- 
mier du  nom ,  prit  le  titre  de  Sereniffime 
.Roy  de  la  grande  Bretagne ,  pour  ne  pas 
préférer  une  Couronne  à  l'autre ,  &  exci- 
ter de  la  jaloufie  entre  fes  anciens  fujets , 
&  les  Anglois  fes  nouveaux  fujets.  -1 
.  La  Principauté  de  Galles  ell  le  titre 
des  fils  aînés  des  Tlois  d'Angleterre,  Je 
Duché  d'York  eft  l'appanage  du  fécond; 
&  celui  de  Glocefter,  celui  du  troifîéme. 

L'air  de  ce  Pays  eft  aflez  doux,  mais 
humide^  le  terroir  eft  trés-fertile  en  grains, 
en  fruits,  eft  gibier  &  autre,  bétail  ;  la 
mer  &  les  tivieres  fort  poiflbntreuiès ,  & 
la  pêche  des  harangs  &  des  huîtres  y  eft 
jrodigieuiè ;  on  n'y  voit  point  de  loups, 
oti  fit  faire  des  chalfes  générales ,  &  1  on 
donna  des  recompenfes  à  ceux  ^ui  en 
«lerent. 

Il  y  à  une  quantité  prodigieufe  de 
èrebis ,  dont  la  laine  eft  très-fine ,  c'eft  le 
ttéfot  des  Angloifc. 

11  y  a  de  très -bonnes  mines  d*Etain 
tfés^fin,  de  plomb,  4e  charbon  de  ter^ 
te,  &Ci 

Sei  principales  rivières  font  la  Tamî^ 
fé%  la  Saverne  (&  l'Humber. 

Par  la  dernière  Paix  d'Utredit  lés  An- 
glois 
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glois  ont  obtenu  divers  avantages  pour 
leur  Commerce  ,  rajjîento  ou  le  tour- 
niilèment  des  Nègres  aux  colonies  Ëfpag- 
noies  de  l'Amérique ,  l'Ifle  de  terre  neu- 
ve &  la  pêche  de  la  morue  ^  la  permif^ 
lion  d'envoyer  un  bâtiment  de  600.  ton- 
neaux tous  les.  ans,  chargé  de  marchan- 
difes  d'Angiçterre  à  Porto  Bello  ;  la  Baye 
&  le  détroit  d'Hudfon,  le  Port  Royal  d*A- 
cadie  ,&  toute  Tlfle  ftint  Chriflophe ,  fans 
compter  la  démolition  de  Dunkerque. 

En  Angleterre  comme  en  France 
les  aînés  des  maifons  nobles  empor- 
tent tout  THeritage ,  &  ne  laiflent  aux 
Cadets  que  la  profeffion  de  Negotians, 
qui  ne  déroge  pas  à  la  uobleire. 

Son  gouvernement  efl  monarchique, 
&  ariflo  -  démocratique ,  étant  çompofé 
d'un  Monarque,  &  d'un  Parlement  qui* 
comprend  deux  compagnies ,  la  Cham- 
bre haute  &  la  Chambre  baffe  ou  des 
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L'autorité  du  Roy  eft  de  fixer  laMon- 
noye^  de  difpofer  des  gouvernemens ,  de 
nommer  les  Officiers  généraux  9  d'avoir  la 
garde  noble  des  biens  des  Pupiles  qui 
^-élèvent  de  la  Couronne,  de  convoquer, 
cafler.*  ^ou  prpi^oger  k  Paderp.ent ,  de  fai- 
re la  ©perre.  Ta  Paix,  d'envoyer  des 
Ambal&d^rs  &  d!eri  r^ceypir.       ,   , 
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Le  Roy  règle  Tes  affaires  félon  fa  vo- 
lonté, fur  l'avis  de  fon  Confeîl  frîvJ  ^^  il 
choifit  un  certain  nombre  de  Pairs  qui  le 
forment,  il  s'y  trouve  auffî  des  perfon- 
nes  que  leur  feul  mérite  y  introduit  & 
qui  ne  font  pas  Pairs ,  aucun  membre  n'y 
alfille  qu'il  n'y  loit  appelle.    ,      ,-  r 

La  Chambre  haute  eft  compoftiè  des 
Princes  du  Sang ,  de  deux  Archevêques , 
de  vingt -quatre  Evêaues  ,  de  douze 
Ducs,  trois  Marquis,  foixante-fix  Com- 
tes ,    onze  Vicomtes  ,   &  foixante  -  fix 


Barons. 
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La  Chambre  baffe  efl  compofée  de 
deux  Députés  de  chaque  Comté ,  de  dou- 
ze Chevaliers  pour  les  douze  Comtés  de 
la  principauté  de  Galles,  &  de  cinquan- 
te-quatre Députés  des  vingt-lix  Villes 
qui  ont  droit  d'y  envoyer,  Londres  y  en 
envoyé  quatre.  ■?/  .'  '^"   /r-  .»  u 

Les  Anglois  font  bien  faits  &  braves , 
les  Femmes  belles ,  &  la  Noblefle  civile. 

La  Religion  dominante  aujourd'hui  efl: 
celle  des  Epifcopaux,  qui  diffère  moins 
que  celle  des  autres  proteftans  de  la  Ca- 
tholique, c'eftla  Reine  Elifabeth  qui]  'éra 
bliten  1560.  on  la  nomme  ainfi  decequ'eiica 
a  confervé  les  Evêques  <jui  la  gouvern».  ' 
fous  l'autorité  du  Roy  qui  ^en  eft  le  chef 

ï^es  Anglois  continuent    à   compter 


:r"-i 
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les  jours  de  leurs  années  fur  Tancien 
calendrier ,  ce  qui  l'ait  la  différence 
de  II.  jours  cm  j  l'ancien  &  le  nouveau 
ilile  pour  les  Banquiers  &  Negotiaiif 
qui  traitent  avec  eux.  •  - 

Les  Presbiteriens  font  de  la  fefte  Cal- 
vinifte ,  ils  ont  toujours  quelques  deipè- 
lés  avec  les  Epifcopaux. 

En  Angleterre  il  y  a  poUr  Tadminillra- 
tion  de  la  Pe:i^\lvin  deux  Archevêque», 
&  vingt-huit  Evéqucs,  les  deux  Arche- 
vêques font  ceux  de  Cantorbery  &  d*York, 
le  prcinici  a  vingt-cinq  SufFragans,  le  fé- 
cond en  a  trois. 

Tous  les  Prélats  font  Barons  nés  du 
Royaunne ,  &  ont  entrée  &  voix  à  la 
Chambre  haute  du  Parlement.,  ,       ,,,,,. 
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DE    L'A  N  G  L  E  T  E  R  R  E. 

LE  Royaume  d'Angleterre  fe  partage 
en  cinquante-deux  Comtés. 
Pour  rendre  leur  fîtuation  plus  aîfée  à 
trouver ,  nous  en  ferons  le  dénombrement 
clon  (^.:'îls  font  dans  les  fept  parties  ou 
anciens  Royaumes  des  Anglois  &  des 
Saxons,  (Peuples  de  Germanie,  )  qui 
■      ~  B  2 
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après  avoir  fecourus  les  naturels  du  Pays, 

î'en  emparèrent  &  les  confinèrent  dans 

la   Cambrie   qui   ell  la  principauté  de 

Galles. 

Les  fept  parties  d'Angleterre   font  : 
I   le    Northumberland ,     2.   le  Mercie 
Ouefl- Angles,   3.    PEafl   Angles, 


5.   Kent ,   6.  SufTex 


ou 

4.   rEfTex. 

Oueft-Sex. 

Les  deux  parties  de  Galles  font  :  North- 
Walles,  &  South -Wallcs. 

Le  Northumberland  (  ou  Royaume 
des  Anglois  feptehtrionaux ,  )  contient 
fix  Comtés  qui  font  : 

1.  De  NôrthUhiberland  qui  abonde 
tn  charboh  de  terre,  Hk  dont  les -lieux 
principaux  font  Newcaflle  &  Barwick, 
ville  Maritime  &  Place  forte  fur  la  Twede. 

2.  De  Cumberland  qui  efl  riche  en  mi- 
ne de  cuivre,  de  plomb  &  de  charbon 
de  terre,  fa  ville  principale  efl  Carlile 
lîege  Epicopal  fur  l'Eden.  » 

3.  De  Durham,  dont  la  ville  capitale 
&  Epifcopalé  effc  fur  le  Weer.  On  tire 
de  ce  Comté  du  charbon  de  pierre  qu'on 
tmbarque  à  Sunderland. 

4.  De  Weftmorland  qui  fait  un  grand 
Commerce  de  draps,  bas,  &c.  &  dont 
la  ville  principale  efl  KendalIfurleKene. 

5.  De  Lancaftre  dont  la  ville  capitale 
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de  même  nom  eft  fur  le  Lou  :  Preflon  jo- 
lie ville ,  H  ont  s'étoient  faifis  ceux  qui  fa- 
vorifoient  le  prétendant  en  171 6. 

6.  D'York  riche,  en  mines  de  plomb  & 
de  fer ,  &  dont  la  ville  capitale  du  même 
nomeft  très-ancienne^  c'ell  le  fiege  d'un 
Archevêque  qui  a  droit  de  Couronner  la 
Reine,  &  efl:  fon  Chapelain  perpétuel; 
elle  eft  la  féconde  en  grandeur,  en  ri- 
chefle,  &  en  beauté  du  Royaume  d'An- 
gleterre ;  ce  Comté  érigé  en  Duché .  eft 
l'apanage  des  féconds  fils  des  Roy  s  d  An- 
gleterre :  FEmpereur  Severe  y  mourut 
fan  de  Jefus-Chrifl:  211. ..    /  :     .....; 

Le  Royaume  de  Mercie  ou  Royaume 
d'Ouefl-Angles,  c'efl-à-dire  des  Anglbis 
Occidentaux  comprend  dix-fept  Comtés, 
dont  les  villes  capitales  font  de  même 
nom,  excepté  celle  d'Oukam  dans  celui 
de  Rutlande.  Ces  Comtés  font  : 

1.  De  Cheller,  ou  fe  font  les  meilleurs 
fromages  d'Angleterre ,  fa  capitale  efl 
une  ville  Epifcopale  fur  la  Dée ,  bien  for- 
tifiée, c'ell  le  grand  paflage  d'Angleterre 
en  Irlande. 

2.  Darby,  ce  Comté  fournit  le  meil- 
leur plomb  qu'il  y  ait  au  monde,  fa  ville 
capitale  eft  fur  le  Derwen. 

3.  Nottingham,  dont  la  capitale  eft 
far  laLeane ,  cette  ville  eft  belle  &  bien 
bâtie.  B  3       . 
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4.  Lmcoîn ,  dont  la  capitale  qui  ëfl  fur 
fe  Witham  efl  E vêché  Suffragant  de  Cân- 
torbery,  fa  Cathédrale  eft  une  des  plus 
telles  Eglifes  d'Angleterre. 

5.  Rutland  ,  dont  la  ville  principale 
ëft  Oufcanl,  ce  Comté  efl  le  plus  petit  du 
Royaume.  .  ^  '^  ;  .:j.-y- 

6.  Leicefter ,  dont  ïa  capitale  efl:  fur 
le  Sto"wer.  On  eflinie  la  blancheur  de  fes 
laines  ^  leur  finéfle. 

7.  StafFord,  dont  k  ville  capitale  efl 
joHe  &  de  mediècre  grandeur. 

8.  Shroviresbury ,  dont  la  capitale  belle 
&  bonne  ville  efl  te  la  Saverne. 

9.  Hefreford  ,  autrefois  de  la  principau- 
té de  Galles ,  ce  Comté  abonde  en  pom- 
mes ,  fa  capitale  efl  célèbre  par  les  bons 
^ands  qui  s'y  fabriquent,  &  a  un  Eve* 
que  Suffragant  de  'Cântoîiery. 

10.  Wdrcefler,  dont  la  capitale  efl: 
for  la  Sa  Verne  5  dont  l'Evêque  efl  autli 
Sttffràgant  de  Cantorbery. 

11.  Warvidc,  dont  la  capitale  efl  fur 
FAvoft.  CoVentry  grande  ville,  elle  fait 
avec  Lichfield  delà  Province  deStaffbrd 
un  feul  Evêché.  •  • 

12.  Glocefler  dont  îa  capitale  fituée 
fur  la  Sa  Verne  a  un  Evêque  Suffragant 
de  Cantorbdry.  Brifl:ol  la  troifiéme  ville 
d'Angleterre  pour  les  'richeffes ,  la  gran- 
deur, le  Commerce»- 
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13.  Northampton  dont  la  capitale  qui 
cfl:  fur  la  Nyne  efl  une  des  plus  belles 
villes  d'Angleterre.  Peterborough  ville 
Epifcopale.  '  ^  •.   - 

14.  Huntington  dont  la  capitale  ell 
furl'Oufe. 

15.  Bedford  dont  le  lieu  principal  eft 
un  gros  bourg  fur  la  rivière  d'Oufe.      ^ 

16.  Buckingham  dont  la  ville  qui  eft 
très-petite  eft  fur  TOufe. 

17.  Oxford,  ville  Epicopale ,  dont  TE- 
vêque  eft  Suffiragant  de  Cantorbery ,  il  y  a 
Univerfité  celebï'e,&  la  féconde  des  qua- 
tre premières  de  l'Europe  qu'on  compte 
ainfi.  Paris ,  Oxford ,  Bologne ,  Salaman- 
que.  Woodftock  ,  Bourg  Seigneurial 
donné  au  Duc  de  Marlèorougb  après  la 
bataille  de  Hochjlett, 

L'Eaft-Angles  ou  Royaume  des  Angloîs 
orientaux  ,  contient  trois  Comtés  qui  font: 

I.  Cambridge  la  capitale  du  même 
nom  fituée  fur  le  Cam  a  une  célèbre 
Univerfité.  Ely  ville  Epifcopale. 
!  2.  Norfolk  a  pour  capitale  Norwich 
jfur  l'Yare,  c'eft  une  très -belle  ville  & 
d'un  grand  Commerce  en  lainage,  elle  a 
un  Evêque  qui  eft  SuiFragant  de  Cantor- 
[kry  :  Yarmouth  :  Douneham  fur  l'Oufe. 

3.  SulFolk,  l'air  de  ce  Comté  eft  le 
Ipkrs  fain  du  Pay«.  Sa  capitale  eft  Ipfwicli 
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fur  rOrwel,  c*e(l  une  aflez  bonne  Ville; 
voilà  les  trois  Royaumes  des  Anglois. 
.    ElTex  ou  Royaume  des  Saxons  Orien- 
taux, contient  trois  Comtés,  qui  font  : 
I.  Elfex,  dont  la  capitale  ell  Colchef- 


r» 


ter  fur  la  Colne ,  d'où  viennent  les  meil- 
leurs  huîtres  d'Angleterre  :  Harwich  eil: 
un  bon  Port  d'où  partent  les  Paquebots 
deux  fois  la  femaine ,  pour  palfer  à  la 
Brille  en  Hollande  les  lettres  &  les  paf- 
fagers.  ;    ■        ^    ■  :  "^     > 

2.  Hartford,  fa  Ville  capitale  du  même 
nom  efl  fur  leLea.  St.  Albans.  '.   ' 

3.  Midlefex  Londres  fur  la  Tamifc 
eft  fa  capitale,  &  celle  de  tout  le  Royau- 
me d'Angleterre  :  Elle  ell  compofée  de 
trois  Villes ,  Londres ,  Weilminfter ,  qui 
étoit  autrefois  à  plus  de  1000.  pas  de 
Londres,  &  le  quartier  de  Southwarck 
lié  avec  Londres,  par  un  Pont  de  3030. 
pieds  de  long  fur  la  Tamife ,  &  bordé  des 
deux  cotez  de  deux  rangs  de  belles  Mai- 
fons ,  on  y  eftime  TEglile  Cathédrale  de 
faint  Paul,  la  Tour  qui  efl  un  vieux  Châ- 
teau ,  la  Bourfe  des.  Marchands ,  la  Co- 
lomne  de  Charles  IL  pofée  où  le  feu  s'ar- 
rêta l'an  1666.  lorfqu'un  cinquième  de  la 
Ville  fut  brûlé  ;  l'air  y  efl  trés-épais  âc 
mal  fain,  parce  qu'on  n'y  brûle  que  du 
charbon  de  terre  i  fa  grandeur  peut  être 
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comparée  à  Paris  auffi  bien  que  le  nombre 
de  fes  habitans ,  cette  Ville  eft  Epifco* 
pale,  &  fon  Evêque  eft  SufFragant  de 
Cantorbery ,  c'eft  la  refidence  des  Rois 
&  où  s'aflemble  le  Parlement ,  cette  Vi?- 
le  contient  auffi  les  tombeaux  de  fes  Rois. 
Hamptoncourt  à  4.  lieux  de  Londres, 
eft  un  bon  Bourg  avec  un  Palais  Royal. 

Kent  n'a  qu'un  Comté  dont  la  ville  ca- 
pitale eft  Cantorbery  fur  la  Stoure ,  dont 
l'Archevêque  eft  primat  &  premier  Pair 
du  Royaume ,  il  a  droit  de  convoquer  le 
Synode  national  ,  &  de  Couronner  le 
Roy,  dont  il  eft  le  Chapelain  perpétuel, 
avant  le  Schifme  il  étoit  légat  né  du  Pa- 
pe. Rôchefter  Evêché ,  Gruenwich  mai- 
fon  Royale,  lieu  de  la  naiflance  d'Henry 
VIII.  &,  de  la  Reine  Elifabeth  ;  Douvres  „ 
vis-à-vîs  Calais ,  gfand  pafTage  d'Aingle- 
tere  en  France  ,  &  de  France  en  An- 
gleterre. 

Suflex  à  deux  Comtés  qui  font:  i.  SixC- 
fex  dont  la  Ville  capitale  eft  Chichefter 
ville  Epifcopalè.  2.  Surrey  dont  la  capi- 
tale eft  Guilford;  Kingfton,  Richemond. 

Oueft-Sex  ou  Royaume  des  Saxons 
Occidentaux  contient  7.  Comtés  qui  font; 

1.  Hant-^ire  dont  la  ville  principale  eft 
Wincefter  furTItching,  elle  eft  le  fiege 
d'un -Evêque  Suffiagant  de  Cantorbery 
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&  fon  Prélat  efl  de  Tordre  des  Chevav 
liers  de  la  Jartiere  infticué  par  Edouard 
3.  Southampton  bon  Porc.        >*.   ;- :: 

2.  Barck  dont  la  principale  place  efl 
un  bourg  nommé  Redding  au  confluent 
du  Eennet  ôc  de  la  Tamife.  Vindfor 
bourg  fur  la  Tamife  orné  d'un  vieux 
Château  Royal.        ,  '     • 

3.  Wilt  dont  la  ville  capitale  efl  Salis- 
bury,  qui  efl  une  ville  fort  belle  &  dont 
l'Evéque  efl  SulFragant  de  Cantorbery,* 
fon  Eglife  Cathédrale  efl  une  des  plus 
belles  du  Royaume,  Gilbert  Burnet  mort 
en  1715.  a  fait  beaucoup  d'honneur  à  ce 
liège. 

4.  Dorchefler  dont  la  ville  capitale 
efl  Dorchefler  fur  la  Frome  laquelle  fait 
un  grand  Commerce  de  Serges  très-fines 
Bath  &  Wells  forment  conjointement  un 
Eveché. 

5.  Sommerfel  dont  la  capitale  efl  Brif- 
tol ,  la  troifiéme  ville  d'Angleterre  qui 
fait  un  grand  Commerce  en  Amérique, 
&  à  la  côte  d'Afrique  cette  province  a 
des  mines  de  plomb  affez  abondantes. 

6.  Dewon  ,  dont  la  ville  capitale  efl 
Excefler  fur  l'Ex  ville  Epifcopale,  où  fe 
fabriquent  les  plus  beaux  draps  &  les  plus 
belles  ferges  d'Angleterre ,  fon  Evéque  efl 
SufFragant  de  Cantorbery.  Plymouth  boi 
Port  fréquenté  par  les  Eipagnols. 
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7.  Cornouaille,  dont  le  Bourg  princi- 
pal ell  I.ifthicll ,  cette  Province  ell  très- 
renommée  par  fes  riches  mines  d'Etain, 
le  plus  beau  &  le  meilleur  qu'il  y  ait  au 
monde ,  elle  n'a  point  de  Villes ,  mais 
feulement  des  Bourgs,    .i  ..  -    ^ 

Voila  les  quatre  Royaumes  des  Saxons. 
La  Principauté  de  Galles  appelles  Wal- 
les  par  les  Anglois,  contient  treize  Com- 
tés qui  (ont  :  .,.    L      .1  ;.      1*3      '•'       :r 

1.  Mon,  ou  Anglefey,  Ifle  aflez  ferti- 
le en  bled  &  en  pâturages ,  Bewmaris 
Bourg  en  efl  le  lieu  principal. 

2.  Carnarwan ,  dont  la  capitale  du  mê- 
me nom  ell  le  lieu  de  la  naiflance  d'E^ 
cloiiard  IL  premier  Prince  de  Galles,  <& 
depuis  Roy  d'Angleterre.-       '^  '• 

3.  Merioneth,  dont  le  lieu  principal 
cfl  Harleg  fur  la  mer  d'Irlande. 

4.  Denbigh,  dont  la  capitale  du  mô- 
me nom  efl  fur  la  Cluyd. 

5.  Flint  a  pour  ville  principale  faint 
Afaph  Evéché  fur  la  Cluyd. 

6.  Montgomery  efl  eflimé  pour  les 
bons  Chevaux ,  fa  capitale  efl  de  même 
nom ,  ces  fix  Comtés  répondent  à  ce  qui 
compofoit  autrefois  le  Royaume  appelle 
Nort-Walles  par  les  Anglois. 

7.  Radnor  dont  la  capitale  efl  de  mê- 
me nom. 
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8.  Cardigan  a  une  ville  de  même  nom 
qui  eft  Tunique  ville ,  elle  eft  f  f  leTwy: 
on  découvrit  dans  cette  province  une 
mine  de  plomb  en  1690. 

9.  Penbrock ,  dont  la  capitale  de  mê- 
me nom  efl  fituée  au  fond  du  Milford 
Haven  un  des  meilleurs  ports  de  l'uni- 
vers. S.  Davids  Eveché.  ^ 

10.  Caerniarden,  le  lieu  principal  de 
ce  Comté  eft  un  bourg  de  même  nom  fi- 
tué  fur  le  Twy: 

11.  Glamorgan  a  pour  capitale  Cardiff| 
fur  le  TafF  prés  la  mer. 

12.  Brecknock  la  capitale  eft  de  mê- 
me nom. 

13.  Monmouth,  dont  la  capitale  del 
même  nom  eft  fituee  au  confluent  de  lai 
Wie. 

Cette  Province  ou  Comté  n'eft  plud 
-de  la  principauté  de  Galles  ,  Henry 
VIII.  Ten  a  démembré  pour  l'unira  rAn-| 
gleterre. 

Ces  fept  derniers  Comtés  répondent  | 
au  Royaume  appelle  Sout-Walles  par  les 
Angloi». 
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Ç.      II. 

-  D  E    i;  E  C  O  S  S  E. 

L'Ecofle  ell  partagée  en  deux  Par- 
ties ,  Méridionale  &  Septentriona- 
le par  la  rivière  du  Tay. 

Lorfque  les  Romains  eurent  conquis 
une  partie  de  l'EcofTe  qui  étoit  la  plus 
proche  de  l'Angleterre,  ils  en  firent  une 
Province  nommée  Vakntîa ,  les  autres 
Peuples  d'Ecofle  furent  appelles  Brî- 
tanni  ,  du  nom  commun  k  tous  ceux 
de  rille  ,  ou  Fiàî ,  c'ell-à-dire  peints , 
pour  faire  différence  des  autres  qui 
étant  fujets  des  Romains  ne  coloroient 
plus  leur  corps. 

Enfin ,  nous  n'avons  plus  connus  en 
ces  quartiers  que  les  Scots  que  nous 
appelions  EcofTois ,  &  qu'un  Royaume 
fous  le  nom  d'Ecofle. 

L'air  de  ce  Pays  efl  trés-froid,  &  le 
terroir  peu  fertile;  on  en  tire  du  fer, 
du  plomb  &  du  poiflbn  falé. 

Les  principales  rivières  font  le  Tay , 
le  Dée,  le  Spey,  la  Clyd. 

Il  y  a  beaucoup  ,  de  Lacs  grands 
&  petits,  dont   les   plus    confidera- 
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blés  font  ceux  de  Lomund,  où  fe 
trouve  une  Ille  flotante ,  &  de  Neff  qui 
ne  fe  gèle  jamais.  ; 

La  Religion  dominante  efl  la  Calvi- 
nifte ,  il  y  a  auffi  des  Epifcopaux  fous  la 
conduite  de  deux  Archevêques ,  qui  font 
ceux  de  fâint  André  &  de  Glafcow ,  &  de 
douze  Evéques  qui  font  leurs  SufFragans. 

Le  Royaume  d'Ecofle  avoit  un  Par- 
lement qui  a  été  uni  en  1707.  avec  ce- 
lui d'Angleterre;  &  l'union  perpétuelle 
de  ces  deux  Royaumes,  fut  réglée  par 
les  foins  des  Seigneurs  Ecoflbis  &  An- 
glois  par  un  traité  célèbre. 

Les  EcofTois  font  affables,  courtois, 
&  (î  francs  &  fi  fkleles ,  que  Charles  VIL 
Roy  de  f  rance  les  choifîten  1414.  pour 
la  garde  de  fa  perfonne ,  ce  qui  a  tou- 
jours continué  depuis;  il  femble  cept^n- 
dant  qu'il  y  ait  parmi  eux  deux  Na- 
tions au  lieu  d'une;  ceux  qui  habitent 
les  Montagnes  &  les  lieux  les  plus  lle- 
riles  de  l'Ecoife  font  braves  &  féroces, 
déterminés  à  la  Guerre,  on  les  appelle 
Sauvages  d'EcnJfe,  ils  font  Catholiques, 
mais  ils  n'ont  qu'une  teinture  bien  lé- 
gère de  Religion,  ceux  qui  habitent  le 
bas  du  Pays  font  humanifcs  comme  les 
autres  Européens,  ont  leur  langage, 
leurs  mœurs,  &  leurs  habillemens. 


li: 
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La  partie  Septentrionak  d'Ecofle , 
cell-à-dire  celle  qui  eft  au-delà  du  Tay , 
contient  treize  Regiana  qui  avec  celle 
de  Lorne  qui  efl  dan«la  partie  Méridio- 
nale répondent  au  Royaume  des  Scota,;. 
Cqs  treize  Régions  font  : 

1.  Strah-Navern  la  plus  froide  je 
tout  le  Royaume,  Tung  capitale. 

2.  CaitlineiT,  dont  le  principal  Bourg 
eft  Wick  Port  de  nïer ,  ïhurs. 

3.  Southerland,  dont  le  lieu  princi- 
pal eft  Dornock ,  fiege  de  l'Evêque 
lie  CaithnefT.  :»'>!•     j 

4.'  RofT,  dont  le  lieu  principal  efl: 
Cromarl  y  Port  de  mer.  ;    y  j  •  ;  r * . ,  1  .  ? 

5.  Lochabyr ,  Pays  montagneux  & 
deiert.- .*;:iru;:j  c .«,  •  1  f';;'v>'f:a';  .'  .  "> 

6.  Murray  où  eft  Elgin  fîege  de 
FEvêque*    \  v/    -  ]    :   ;       ^--zi    r 

7.  Buchan,  dont  le  principal  lieu 
eft  Fraferburg,   Banf. 

g.  Marr,  où  eft  Aberdeen  Port  de 
mer,  Evéché  &  Univerfîté,  on  pêche 
de  l'ambre  ftir  Tes  côtes. 

9.  Mernis ,  lieu  principal  Bervic. 

10.  Angus,  où  eft  Brechin  Evéché. 

11.  Athole,  où  fe  trouve  Blaire  fur 
le  Garry. 

12.  Perth,  dont  la  ville  capitale  du 
même  nom  eft  fur  le  Tay.   Dunkeld 

C  2 


j 
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13.  Broad-Albain  ,  où  e^<\,  Killinen 
Bourg  fur  le  lac  du  Tay.    ,>^ii^-i^-h^ 

L'ECOSSE  Méridionale,  ou  deçà  le 
Tay  a  22.  Régions,  qui  excepté  celle 
de  Lorne  répondent  au  Royaume  des 
Fiéles.         '-    .'''  y^o  ;  •     .  aj';î7  '/^ 

Ces  Régions  font  :         l  *  i  U(i  ... 

1.  Lorne  ,  fon  principal  lieu  èft 
Dunflafag  Bourg  fur  la  mer.    ^s  ^  *■'! 

2.  Cantir  prefquUlle  où  ell  d'Una- 
worty.    '•♦  '  .  ^^"•-    si    -  i  .  : 

3.  Arren  Ifle,  dont  le  principal  lieu 
çft  Brodwick.  \i'-.n4in 
'4.  Argile  où  fe  trouve  Kilmund. 

5.  Lennox  a  pour  capitale  Dumbri- 
Ion  qui  eft  trés-forte. 

6.  Cuningham  a  pour  capitale  Rein- 
frew. 

7.  Kyle ,  où  fe  trouve  Ayr  Port  de 
mer. 

8.  Carrick ,  dont  le  principal  Bourg 
cil  Bargeny. 

9.  Fife ,  où  fe  trouve  St.  André ,  Ar- 
chevêché primatie,  &  Univerfité. 

10.  Strath-Erne ,  dont  la  capitale  efl 
Abernethi  fur  le  Tay. 

11.  Menteith,  Dumblain  Evêché  , 
principal  lieu. 

12.  Sterling,  où  fe  trouve  Sterling 
fur  le  Forth.  •      -.r-n  ;.. 
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13.  Lothian,  où  ell  Edimbourg  capi- 
tale du  Royaume,  autrefois  la  reliden- 
ce  des  Roys,  univerfité  &  fiege  d*un 
Evéque  qui  préfide  fur  tous  ceux  du 
Royaume. 

14.  Merche,  où  fe  trouve  Lauder  , 
Callb  &  Duns ,  Patrie  de  Scot  Corde- 
lier  appelle  le  Doreur  fubtil, 

15.  ïifçdal,  où  fe  trouve  Yedburg 
&  Rpxburg.  .  •»• 

16.  Liddisdal,  où  fe  trouve  le  Châ- 
teau de  l'hermitage.  ,  •    * 

17.  Eskedal ,  Reburne,         *        , 
48.  Aqnandal  où  fe  trouve  Annan. 
19.  Nithefdal  où  fe  trouve  Dunfreis 

fur  le  Nyth.  •  '  ' 

2Q.  Galloway  ,  dont  la  capitale  & 
fiege  Epifcopale  efl  Withern. 

21.  Twedal  où  ell  Peblis ,  on  y 
compte  3.  Eglifes,  3.  Clochers  ,  3. 
Ruè's,  3.  Ponts  &  3*  Portes. 

2».  Cluydefdal,  dont  la  Capitale  eft 
Glafco  fur  la  Clyd,  Archevêché  &  uni- 
verfité fameufe ,  on  nomme  fes  envi- 
rons le  Paradis  de  l'Ecolfe.   Hamikori  ' 
Château. 


c-s.; 
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DE     U  I  R  L  A  N  D  E. 

LEs  Romains  n'ont  rien  pofledé  en 
Irlande  ;  la  commune  opinion  des 
Hifloriens  de  ce  pays  efl  qu'il  a  été  di- 
vifé  en  quatre  Royaumes  qui  font  Ulto- 
nie  y  Connacîe^  Lagenîe^  &  Momonie,  Ce 
font  aujourd'huy  des  provinces  que  les 
Anglois  appellent  Ulfter  ,  Connaugh  , 
rinfter  <&  Munfter.  Le  Roy  de  Con- 
nacie  voulant  fe  rendre  Maître  de  toute 
l'Ifle ,  les  autres  Roys  fe  mirent  fous  la 
prote6lion  des  Roys  d'Angleterre  ôc 
leur  facilitèrent  par  là  le  moyen  de  fe 
rendre  Maîtres  de  leur  pays  ;  les  Etats 
reconnurent  enfuite  le  Roy  d'Angleter- 
re pour  leur  Seigneur.  Henry  VIII.  ell 
le  premier  qui  ait  pris  la  qualité  de 
Roy  d'Irlande,  les  Roys  d'Angleterre 
y  envoyent  un  Vice-Roy  qui  a  tous  les 
droits  de  la  Royauté. 

Ce  Pays  eft  fort  humide,  mais  fertile; 
il  y  a  quantité  de  pâturages,  il  abonde 
en  gros  Bétail  &  Gibier.  Il  eft  défendu 
aux  Irlandois  de  vendre  leurs  Laines  à 
d'autrc-s  qu'aux  Anglois. 
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Ses  principales  rivières  font  le  Shan- 
non  ,  le  Blackwater ,  le  Barrow  &  la 
J?hure.  '"       '  -  -  •  • 

Les  Irlandois  font  faineans ,  &îaplu-- 
part  fortgroffiers,  ils  font  francs,  tout: 
bons  ou  tout  mauvais;  ils  fupportent 
aifemcnt  toutes  les  incommodités  de 
la  vie,  &  ne  font  gueres  malades  que 
pour  mourir.  Qiielqu^uns  aiment  les 
fciences  &  fur  tout  la  chicane  de  Téco- 
le ,  ceux  qui  habitent  les  Montagnes 
forment  un  peuple  demifauvage  adon-* 
né  au  vol  &  à  toutes  fortes  de  crimes. 

La  Religion  dominante  ell  TEpifco- 
pale  ;  il  y  a  quatre  Archevêques  qui  font 
ceux  de  d'Armagh ,  de  Dublin ,  de  Ca(^ 
bel,  &  de  Galloway. 

Ils  ont  fous  eux  dix-neuf  Evêque« 
SufFragants,  outre  les  Epifcopaux  il  y  a 
auiTi  des  Presbiteriens  &  des  Catholi- 
ques qui  ont  des  Evêques  &  des  Paf- 
teurs,  mais  on  n'y  fouffre  pas  de  Reli- 
gieux^  , 

Ce  Royaume  fe  divife  maintenant 
en  quatre  Provinces  &  trente  -  quatre 
Comtés. 

Ces  quatre  Provinces  font  :  Tlnfler 
QU  Lagenie  ,  2.  Ulter  ou  Ultonie , 
3.  ConnaughouConnacie,  4.  Munfler 
ou  Momonie. 
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I.  La  Province  de  Tlnller  efl  aflez 
fertile  en  bled  ,  elle  contient  douze 
Comtés  qui  font  : 

1.  Dublin,  dont  la  ville  de  même 
nom  ell  la  capitale  de  tout  le  Royau- 
me ,  ç'efl  le  (îege  d*un  Archevêque  & 
la  feule  Univerfité  du  Royaume. 

2.  Wicklo,  dont  le  Bourg  principal 
efl  de  même  nom. 

3.  Wexford. 

4.  Kilkenny,  dont  la  capitale  de 
même  nom  fur  la  Nure  efl  un  fiege 
Epifcopal. 

5.  Caterlagh  capitale  de  même  nom. 

6.  Kildare,  ville  Epifcopale  de  mê- 
me nom. 

7.  Kinges  Tow ,  la  ville  de  même  nom. 
:    g.  Queenes-County. 

9.  Weflmeath,  dont  la  ville  efl  Mo- 
linghar. 

10.  Eaflmeath,  dont  Trime  efl  le 
Bourg  principal. 

11.  Longford  ,  Bourg  principal  de 
même  nom. 

12.  Louth,  où  efl  Drogheda ,  Dun- 
dalk. 

La  Province  de  Ulter  contient 
neuf  Comtés  qui  font  : 

I.  De  Donghall,  dont  ce  Bourg  Je 
même  nom  efl  fur  un  Golfe  éloigné  de 


r 
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deux  lieux  du  lac  Derg,  au  milieu 
duquel  il  y  a  une  petite  Ifle  où  le 
trouve  une  Caverne  profonde  nommée 
le  trou  faint  Patrice ,  dont  on  a  débité 
bien  des  fables. 

2.  Upper-Tiroen. 

3.  Nether  -  Tiroen ,  dont  le  Bourg 
principal  eft  Dungannon. 

4.  Londondery  Comté  &  Ville , 
affiegée  en  1689.  par  les  Troupes  de 
France  pour  le  Roy  Jacques  IL  on  fut 
obligé  de  lever  le  Siège.  ' 

5.  Antrim ,  Ville  de  même  nom. 

6.  Downe,  dont  la  ville  Epifcopale 
eft  de  même  nom. 

7.  Armagh,  dont  la  ville  de  même 
nom  eft  le  fiege  d'un  Archevêque  & 
primat,  le  fameux  Uflerius  en  a  été 
Evéque.  -    > 

8.  Cavan  ,  Kilmore  Bourg  & 
Evêché.       -       •.,.),:'•',.■.     ,. 

9.  Fermanach  où  eft  le  Bourg  d'Insh- 
kiling,  dans  le  Lac  Erne  long  de  dou- 
ZQ  lieux.  '     ■    '  '        ^  . 

La  Province  de  Connaugh  ou 
Connacie,  contient  cinq  Comtés  qui 
Ibnt  :  '  •    "  '  '•  "•"  -^  '  '  ' 

I.  Slego  ,  dont  le  Bourg  de  même 
nom  eft  Port  de  mer,  où  l'on  fait  grand. 
trafic  de  laines. 
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2.  Mayo,  dont  Kylalow  Bourg  eil 
Evêctié.  IL 

3.  Galloway  Port  de^  mer,  donj;  la 
Ville  principale  eft  fiege  d'un  Arche- 
vêque. 

4.  Rofecomen  j  où  eft  Elphen  Ville 
Epifcopale.  j.  i  -  ...j,t  . 

5.  Letrun  où  fe  trouve  un  Bourg 
de  ijiême  nom.  ,       ^^i  '^o.:. 

■^  b  L^  Province  dç   Munfler  ou  Mo- 
monie  contient  fîx  Çomtéç  qui  font  : 

1.  Tipperary ,  donc  la  Ville  capitale 
&  Epifcopale  eft  Cashel.       n:      ' ,-■ 

2.  Limerick,  dont  la  Ville  capitale 
&  Epifcopale  de  même  nom  fituée  fur 
le  Shannon  eft  forte,  belle,  bien  peu- 
plée &  bien  marchande.     /   '  . 

3.  Kerry,  où  eft  Airdart  Bourg  & 
Evêché. 

4.  Corck  petite  Ville  EpifçopaJ^  & 
Port  de  mer  trés-îiorifTant.  .W- 

5.  Watterford  ,  dont  la  Ville  Epif- 
copale de  même  nom  eft  un  des  meil- 
leurs Ports  d'Irlande. 

6.  Clare  où  fe  trouve  Kilferough 
Evêché. 

Outre  ces  grandes  Ifles  il  y  en  a 
encore  une  infinité  de  moyennes  &  de 
petites  qui  dépendent  de  la  Couronne 
de  la  grande  Bretagne.  .,...,  ...i  ,     . ,,.  ., 

Ces  llles  font  :. 


de  Géographie.  55 

L'Ifle  de  Wight  ,  dont  la  ville 
principale  eft  Newport ,  l'air  y  eft 
bon  5  le  terroir  abondant  en  bled , 
gibier,  brebis,  les  habitans  font  bons 
Marins. 

Les  Ifles  de  Jerfey ,  Garnefey , 
dans  cette  dernière  eft  le  Château 
Cornet  ;  ces  ïfles  font  fur  les  côtes 
de  Normandie  ,  &  dépendent  pour 
le  fpirituel  de  l'Eveché  de  Wincefter. 

Vers  rembouchure  de  la  Tamife  fè 
trouvent  les  Ifles  de  Shepey,  Tannet, 
vers  le  Septentrion  Holyland,  Farnes, 
à  l'Occident  Man. 

Prés  la  Principauté  de  Galles  Angle- 
|fey,  dont  les  Villes  principales  font 
Beilmaris^  Aberfraw  du  Comté  de  Car- 
liiarwan. 

Les  Sorlingues  font  un  peloton  de 
I  petites  liles  à  l'Occident  de  Cornouaille 
dont  la  plus  confiderable  eft  fainte  Ma- 
[rie,  elles  produifent  beaucoup  d'Etain. 

Il  y  a  encore  quantité  d'ifles  qui 
[dépendent  du  Royaume  d'Ecoffe  lef- 
Iquelles  font  plufieurs  corps,  fçavoir  les 
lllles  Wefternes ,  c'eft-à-dire  Ifles  d'Oc- 
jcident,  ainfi  nommées  par  ceux  de  la 

rande  Bretagne,  on  en  compte  44.  les 
hbitans  font  pauvres,  grôlîiers,  vivent 
lurement  &  long-tems  ,  leur  occupa- 
lion  eft  la  chaiîe  &  la  pèche. 
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Les  îfles  Orcknay  ou  Orcades  font 
au  nombre  de  28.  &  les  Ifles  Schetland 
au  nombre  de  46.  mais  elles  font  tou- 
tes très -peu  conlîderables  ;  cependant 
Jgrïcola  beau  -  père  de  Tache  en  a  foû 
mis  les  Peuples  fous  le  joug  des  Ro 
mains ,  la  pèche  du  harang&dumaque 
reau  donne  quelque  revenu  aux  habitans 

Outre  cette  defcription  des  Ifles  Bri 
tanniques,  le  Roy  de  la  grande  Breta 
gne  poflede  encore  plufieurs  Pays  dans 
les  trois  autres  parties  du  monde  coni« 
me  nous  dirons  en  leur  lieu. 

S  E  C  TI  ON     IL 

DE    LA    SCANDINAVIE. 

SOus  le  nom  de  Scandinavie ,  qui  eH 
la  partie   de   l'Europe  la  plus  aii| 
Nord,  nous  comprenons. 

I.  Une  grande  prefqu'Ifle,  dont  kl 
partie  Septentrionale  &  Occidentale, 
a  été  autrefois  appellée  Bahia ,  Scm\ 
dia,  &  Scandtnavia  ,  où  font  aujourj 
d'hui  les  Roy  aumes  de  Suéde ,  de  Goth] 
lande  &  de  Norvège,  &  la  partie  \i 
plus  Orientale  où  eft  le  grand  Duchc 
de  Finlande. 

2.  Une 
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2.  Une  moyenne  prel'qu'Ifle  appel- 
]ée  autrefois  Cimbrica  Cherfonefus^  qui 
fait  aujourd'hui  une  partie  du  Royau- 
me de  Danemarc. 

3.  Plufieurs  Ifles  dont  les  plus  con- 
fiderables  font  l'autre  partie  du  Royau- 
me de  Danemarc ,  la  Livonie  &  Tlngrie. 

Les  Peuples  de  ces  Pays  ont  été  fa- 
meux dans  l'antiquité,  ils  ont  été  con- 
nus fous  )es  noms  de  Cimbres ,  de  Teu- 
tons, de  Gots,  d'Oflrogots ,  de  Vifî- 
gots  &  de  Normans. 

Il  y  a  deux  Etats  fouverains  que  Ton 
nomme  les  Couronnes  du  Nord  :  fça- 
voir  I.  la  Couronne  de  Danemarc.  2.1a 
Couronne  de  Suéde. 


I^^s^^^i^^^vf  ^^^^^^^  $§ 


ARTICLE    PREMIER. 

DE  LA  COURONNE 
DE  DANEMARC, 

LA  Couronne  de  Danemarc  com- 
prend les  Royaumes  de  Danemarc 
&  de  Norvège.   Nous  commencerons 
par  traiter  du  Royaume  de  Danemarc. 
Le  Danemarc  ell  un  Pays  froid ,  fer- 
tile en  grains  &  en  pâturages,  on  en 
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tire  beaucoup  de  chevaux  &  de  bœufs , 
du  fuif ,  des  chanvres,  des  mats,  &on 
y  porte  quelques  étoffes  de  foye,  du 
vin,  du  fel,  de  l'eau  de  vie,  du  vinai- 
gre, du  papier;  on  y  obferve  le  vieux 
uile. 

Les  Danois  font  bien  faits  &  braves , 
ils  aiment  les  arts  &  les  fciences,  les 
femmes  y  font  très-belles  &  fécondes. 

Ce  Royaume  étoit  éle6lif,  mais  en 
1660.  il  fut  rendu  héréditaire  en  fa- 
veur de  Frédéric  III. 

La  Religion  dominante  de  ce  Royau- 
me eil  la  Luthérienne  qui  efl  adminif- 
trée  par  ûx  Evêques,  dont  les  fieges 
font  à  Coppenhague  ,  à  Odenfée,  à 
Wiborg,  à  Aalborg ,  à  Rypen  &  à 
Arhufen. 

Il  fe  divife  en  terre  ferme  qui  efl  le 
Jutland  à  l'Occident  &  en  Ifles  à  TO- 
rient  qui  pour  la  plupart  font  dans  la 
mer  Baltique. 

Le  Jutland  qui  fut  autrefois  la  de- 
meure des  Cimbres  fe  divife  en  Nort- 
Jutland ,  &  en  Sud- Jutland. 

Le  Nort- Jutland  fe  divife  en  quatre 
Diocefes  qui  font. 

1.  Aalborg  petite  ville  Epifcopale 
fous  le  Golfe  de  Limford. 

2.  Wiborg  Evêché  capitale  du  Pays 
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&  fiege  du  Confeil  fouverain  de  la  Pro- 
vince. Nyve. 

3.  Arhuferi  petite  ville  &  Evêché. 

4.  Rypen  Evêché  &  la  plus  ancien- 
ne ville  du  Pays  ,  elle  eft  fituée  fur  la 
Nipfaw.  On  y  embarque  tous  les  ans 
quantité  de  bœufs  &  de  vaches  pour 
la  Hollande  qui  produifent  un  profit 
confiderable  lorfqu'ils  font  engraifTés 
dans  leurs  excellens  pâturages. 

Le  Sud-Jutland  appertient  partie  au 
Roy  de  Danemarc,  partie  au  Duc  de 
Holllein  Gottorp. 

Le  Roy  poflcde  Flensbourg  ville 
confiderable  ,  Haderlleben  belle  ville 
avec  un  bon  Port.  Glucksbourg  jolie 
ville,  ChriftianpreifT  ville  forte. 

Le  Duc  poflede  le  Duché  de  Sles- 
wick,  dont  la  ville  de  même  nom  efb 
riche,  marchande,  Gottorp  beau  Châ- 
teau. Apenrade  ,  Eckelenford  ,  Ton- 
ningen  ville  forte  avec  un  bon  Port; 
Frideric  ftadt ,  Hufum  ,  Tonderen;  les 
nies  que  ce  Duc  poifede  dans  FOcean 
font  Nordflrand  ,  Heyligeland ,  & 
dans  la  mer  Baltique  Femeren. 

Des   Ijles   du    Danemark 

Les  principales  Ides-  du  Danemarc 
fant: 

D  a 


,  «..i..^..»^ 
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L'Ifle  de  Zeeland ,  elle  a  bien  60, 
lieuè's  de  circuit ,  on  y  compte  13. 
Villes  ou  Bourgs,  &  environ  350.  Vil- 
lages le  tout  bien  peuplé. 

Coppenhague  eu  la  capitale  de  cette 
ineauiïi-bienque  de  tout  le  Royaume, 
la  refldence  des  Rois ,  cette  ville  eil  trés- 
forte,  elle  efl  fituée  fur  le  Sund,  qui 
efl  le  plus  fameux  détroit  de  l'Europe , 
après  celui  de  Gibraltar,  elle  efl  le 
liège  d*un  Evêque  lequel  fait  la  fonc- 
tion d*Archevéque  de  tout  le  R  oyau- 
me,  c*e{l  dans  cette  ville  que  fe  fait 
le  Couronnement  des  Rois ,  elle  a  une 
Univerfité  fort  célèbre,  &c.  la  Pefte  y 
fit  périr  plus  de  30,  mille  âmes  en  171 1  ^ 
Chriftianaven  viUe  nouvelle,  extrême- 
men:  forte  peut  être  regardée  comme 
le  Faubourg  de  Coppenhague,  Fride- 
licsbourg  Château  Royal. 

Roskild  a  été  autrefois  la  plus  gran- 
de &  la  plus  magnifique  ville  de  cette 
Ifle,  maintenant  elle  n*eft  plus  confi- 
derable  que  par  la  fépulture  des  Rois 
&  des  Reines. 

Cronerbourg  efl  une  belle  &  bonne 
forterefTe  qui  peut  être  confiderée  com- 
me la  clef  du  Sund,  lequel  n'a  en  cet 
endroit  qu'une  petite  lieuë  de  large,  ce 
qui  fait  que  tous  les  gros  VaifTeaux 
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doivent  pafTer  fous  Ton  canon  &  y 
payer  le  péage  qui  ell  de  quatre  écus 
pour  chaque  voile,.  &  la  taxe  réglée 
pour  la  Marchandife  ;  les  Marchandifes 
de  Suéde  font  exemptes  de  tout  droit, 
il  y  a  dans  le  voiQnagc  le  grand  &  le 
petit  Belt  qui  font  deux  détroits  par  lelr 
quels  il  efl  défendu  de  pafler.  '•  ♦' 

L'Ifle  d'Armagh  fert  comme  de  Jar- 
din aux  habitans  de  Coppenhague. 

L'Ifle  de  Funen  ou  Fionie  qui  ell  Tap- 
panage  des  fils  aînés  des  Rois ,  efl:  trés- 
fertile  en  grains ,  en  pâturage  &  en  fruits; 
entre  pluUeurs  villes  qu'elle  contient ,  fa 
principale  efl:  Odenfée  ville  Epifcopale. 

Alfen ,  ifle  où  l'on  voit  Nordburg  & 
Sonderburg ,  appanages  des  Cadet* 
de  Danemarc. 

Arroe ,  Ifle  aflez  fertile  qui  a  Kopîng 
pour  ville. 

Langeland ,  Ifle  où  fe  trouve  Rutko- 
ping  qui  efl:  un  Bourg. 

Laland,  Ifle  trés-fertile  en  Bled  ou 
fe  trouve  la  petite  ville  de  Naskoii 
aflez  forte  :  les  Hôllandois  en  tirent 
une  grande  quantité  de  bled. 

Falfl:er,  Ifle  où  fe  trouve  Nikoping, 
I  petite  ville  &  Port  de  mer.  . 

M3na,  Ifle  où  fe  trouve  Stege  bourg,, 
I &  Ermelungard  forterefle.  '  v- .  -  > 
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Bornholm,  Ifîe  autrefois  de  la  Pro- 
yince  de  Schonen  en  Suéde. 

II  y  a  d'autres  liles  moins  conlide* 
râbles. 

»    •  De   la  Norvège. 

La  Norvège  ef>  le  Pays  le  plus  Sep- 
tentrional de  l'Europe  &  par  conie- 
quent  le  plus  froid  à  cauie  de  fa  proximi- 
té des  pôles  ;  c'efl  un  Pays  fterile  rem- 
pli de  montagnes  &  dont  les  habitans 
font  pauvres  ;  les  Hollandois  y  portent 
du  vin»  de  Teau  de  vie,  du  vinaigre, 
du  fel ,  du  tabac  ,  des  épiceries ,  des 
bas ,  ils  en  rapportent  des  mats  de 
navires ,  des  planches  de  fapins  ,  du 
goudron ,  des  peaux  de  boucs  ,  du  cui- 
vre plus  aigre  que  celui  de  Suéde ,  de 
la  Morue  feche.    a  -.  ;;v  t^^- 

Ce  Pays  efl:  un  ancien  Royaume  qui 
a  eu  long-tems  (es  Rois  particuliers, 
mais  qui  en  1457.  a  été  uni  par  Elec- 
tion au  Royaume  de  Danemarc.   * 

Les  Norvégiens  font  forts  &  robuf- 
tes,  ils  luivent  la  Religion  Luthérien- 
ne de  la  Confe  fion  d'Ausbourg,  &  ont 
un  Archtîvéque  qui  eil  celui  de  Dron- 
them ,  &  trois  Eveques ,  fçavoir  ceux 
de  Chriltiana,  de  Berghen  &  de  Sta- 
vanger-  .._  .   ^       ^_      , 
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Il  y  en  a  auflî  deux  dans  l'Ille  d'Iflan- 
de  qui  dépend  de  ce  Royaume  auilî* 
bien  que  les  liles  de  Fero»  Tes  deux 
Ëveques  font  ceux  de  Skalhoc  &  de 
Hola. 

La  Norvège  étoit  autrefois  divifée  en 
cinq  Gouvernemens ,  fçavoir  :.  i.  d'Ag- 
gerhus,  2.  de  Bergenhus,  3.  de  Dron- 
themhus,  4.  de  Wardus,  &  5.  de  Ba- 
hus»  mais  aujourd'hui  celui  de  Bahut  > 
ap perdent  à  la  Suéde.-.    *..   i        .»   .  ? 

Des  quatre  Gouvernemens  généraux     ^^ 
de  la  Norvège,. 

1.  Le  Gouvernement  d'Aggerhus  a 
pour  ville  principale  Obflo ,  aujourd'hui 
Chrifliana,  fituée  fur  un  Golfe  de  mê- 
me nom;  il  y  a  un  Confeil  fouverain- 
de  toute  la  nation,  elle  eft  le  féjour  or- 
dinaire du  Vice*  Roy  &  le  Hege  d'un 
Evéque,  Aggerhus  efl:  un  Château  qui^ 
a  donné  fon  nom  à  ce  Gouvernement.  ' 

2.  Le  Gouvernement  de  Bergenhus 
a  pour  ville  principale  Bergen,  qui  efl: 
auffi  la  principale  de  toute  la  Norvège,  ' 
elle  eft  fiege  d'un  Evéque,  &  fameux- 
Port  de  mer,  il  y  a  auffi  Stavanger  pe- 
tite ville ,  mais  aflez  bon  Porc  de  mer  • 
&  fiege  d'un  Evèque.  ,' 

3.  Le  Gouvernement  de  Dronthem-  ' 
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hus  eft  d'une  grande  étendue  ,  maïs 
fterile  &  trés-peu  peuplé;  Dronthem 
eft  la  ville  capitale  &  Port  de  mer ,  el- 
le êtoit  autrefois  le  féjour  des  anciens 
Rois  de  Norvège ,  elle  eft  le  fîege  d'un 
Archevêque,  il  y  a  au  nord  Tlfle  de 
Lofoeren  près  de  laquelle  eft  le  re- 
doutable goufre  de  Maelftrom  qu'on 
dit  avoir  20.  lieues  de  circuit. 

4.  Le  Gouvernement  de  Wardhus 
contient  la  Lapponie  Norvégienne;  il 
eft  entièrement  fterile  &  peu  habité  à 
caufe  du  froid  extrême  qui  y  fait  ;  l'on 
y  trouve  les  plus  beaux  Sapins  ,  des 
JÉlennes  qui  font  des  animaux  qui  tien- 
nent de  nos  Cerfs ,  &  dont  les  Lappons 
fe  fervent  comme  nous  des  bœufs  &  des 
chevaux,*  il  y  a  auflî  des  ours,  des  liè- 
vres blancs ,  des  écureuils  &  des  renards 
noirs  dont  les  peaux  font  fort  eftimées, 
les  rivières  y  font  fort  poiflbnneufes , 
&  on  y  trouve  quantité  de  Caftors  & 
de  loutres. 

Wardhus  lieu  principal  de  ce  gou- 
vernement eft  un  Bourg  fîtué  dans  une 
Ifle  de  même  nom. 

Les  Lappons  font  prefque  tous  fàu- 
vages,.ne  s'occupant  qu'à  nourrir  quel- 
ques beftiaux  &  à  tuer  des  bêtes  fau- 
ves donc  'û%  vendent  les  peaux  &  les 
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fourures ,  idolâtres ,  malfaits ,  malins  & 
trompeurs,  adonnez  à  la  magie.       '- 

On  voit  à  l'extrémité  le  nord  Cap  qui  efl 
le  Cap  le  plus  Septentrional  de  l'Europe. 

Des  dépendances  de  la  Norvège, 

Les  dépendances  de  la  Norvège  font 
rifle  d'Illande  &  les  Ifles  de  Farre  ou 
Fero.  "  ■  -'•  ■^'-  -'^^■'■'     '• 

I.  Lille  d'Illande eft  très-grande,  & 
plufieurs  l'ont  prife  pour  la  Thule  des 
anciens,  elle  contient  environ  cent 
trente  lieues  d'Occident  en  Orient,  <& 
foixante-fept  du  Midi  au  Septentrion. 

On  la  divife  en  quatre  quartiers  qui 
prennent  les  noms  des  quatre  Régions 
du  monde. 

Elle  fut  découverte  en  8<^o.  par  un 
Armateur  Norvégien  nommé  Nadoc, 
&  fut  habitée  quatorze  ans  après  par 
des  Peuples  de  Norvège,  ils  vécurent 
dans  Tidolatrie  jufqu'au  commencement 
du  ii.e  fîecle  ,  que  le  pieux  Olaus- 
l'ryggo  Roy  de  Norvège  leur  envoya 
des  Prédicateurs  Evangeliques ,  ils  eu- 
rent enfuite  deux  Eveques  ,  l'un  à 
Skalhot  capitale  de  toute  l'Ifle ,  &  l'au- 
tre à  Hola,  &  enfin  ils  ont  depuis  em- 
brafle  le  Lutheranifme.' 

L'air  de  ce  Pays  eft  trés-froid ,  étant 
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fous  le  cercle  polaire  ;  les  habîtans  y 
vivent  long  -  tems  ,  ils  n'ont  point 
de  Médecins  ni  d*Apoticaires ,  cela 
n'efl  pas  étonnant ,  ils  n*ont  pas  d€ 
cuifiniers.  Ils  font  forts ,  robuftes , 
mais  petits;  ils  font  le  Commerce  par 
échange  avec  la  Compagnie  établie 
en  Danemarc,  pour  leur  porter  diver- 
fes  Marchand ifes. 

Il  y  a  dans  cette  Ifle  une  montagne 
qu*on  appelle  le  Mont-Hecla ,  qui  jette 
des  liâmes ,  des  pierres  &  des  torrens 
d'eau  bouillante  &  du  fouffre ,  on  pè- 
che tous  les  ans  quantité  de  baleines 
entre  cette  Ifle  &  la  Norvège. 

IJles  de  Farre^  ou  Fero, 

î.  Ces  Ifles  étoient  anciennement  de 
TEcoffe ,  elles  obéiïTent  au  Gouverneur 
de  rillande  pour  le  Roy  de  Danemarc , 
elles  n'ont  ni  Villes  ni  Bourg,  mais  feu- 
lement des  Villages  &  des  Hameaux, 
en  gênerai  ces  Kles  font  defertes  &  les 
Peuples  aflez  malheureux. 

Le  Roy  de  Danemarc  pofTede  enco- 
re en  A  fie  l'ranquebar  fur  la  côte  de 
Coromandel,  en  Afrique  fur  h  côte  de 
Guinée,  Fridericsbourg  &  Chriilians- 
bourg  &  quelques  Places  en  Amérique. 

Pour  le  Gioenland  fitué  au  Septen- 
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trion de  l'Europe,  de  l'Amérique ,&  de 
rillande,  l'Empire  que  les  Danois  s'en 
attribuent  efl  un  titre  fans  fruit,  il  fut 
découvert  par  les  Norvégiens  en  982.  on 
ne  fçait  fi  c'efl  un  continent  feparé  de 
l'Amérique  ou  s'il  lui  efl  joint ,  il  y  a  fur 
ces  côtes  quelques  Havres ,  où  fe  retirent 
ceux  qui  vont  à  la  pèche  de  la  baleine. 

ARTICLE    SECOND. 

DE    LA    ?  Il  E  D  E. 

LE  Royaume  d^  ^aede  efl  le  plus 
grand  des  trois  Royaumes  du  Nord , 
il  y  fait  trés-froid,  le  terroir  y  efl  iné- 
gal ,  celui  qui  fe  peut  cultiver  y  efl  d'un 
aflez  bon  rapport  ;  mais  il  y  a  une  fi 
grande  quantité  de  bois ,  de  lacs  ,  de 
[marais  &  de  montagnes,  qu'il  y  a  peu 
de  terres  à  cultiver,  ce  qui  fait  que 
ce  pays  n'efl  ni  fertile  ni  peuplé  ;  la 
Iplus  grande  RichelFe  de  ce  pays  conflfle 
dans  fes  mines  de  cuivre  qui  font  abon- 
dantes ,  ce  qui  donne  le  plus  beau  cuivre 
|&  le  meilleur  qu'il  y  ait  au  monde  ;  il  y  a 
Iquantité  d'ours,  de  renards  &  d'élans,  des 
aigles  &  des  faucons  ;  les  lacs  y  font  fort 
poifTonneux  5  les  principaux  f  jnt  ceux  de 
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Ladoga ,  qui  eft  le  plus  grand  de  l'Euro- 
pe, le  Wener,  le  Veter&  le  lac  Mêler,* 
les  plus  fameux  Golfes  font  ceux  de  Bo- 
thnie  i  de  Finlande ,  dont  l'un  s'étend 
vers  le  Nord  &  l'autre  s'avance  à  TO- 
rient ,  ils  font  formez  par  la  mer  Balti- 
que qui  eft  un  bras  de  TOcean,  ou  de 
^a  mer  d'Allemagne  qui  contribue  con- 
fiderablement  aoi  Commerce  de  tous 
•ces  Paysnlà,  -     - 

Ce  Royaume  a  toujours  été  élec- 
tif, mais  il  devint  héréditaire  l'an  1544. 
fous  le  Règne  de  Guftave  i.  qui  y  avoit 
établi  la  Religion  Luthérienne  dès  l'an 
1527.  la  Reine  Chriftine  nous  a  donné 
un  exemple  que  cette  Couronne  tombe 
en  quenouille;  avant  la  réformation  il 
y  avoit  deux  Archevêques  fçavoir  d'Up- 
fal  &  de  Lunden ,  mais  ce  dernier  a  été 
réduit  en  Evêché  ,  &  fait  SuiFragam 
d*Upfal  par  Charles  XL;  outre  cet  Eve- 1 
ché ,  l'Archevêque  d'Upfal  qui  eft  pri- 
mat du  Royaume  en  a  encore  fix  autres  1 
fous  fa  Métropole  qui  font  ceux  de| 
Linkoping  ,  de  Scara  ,  d*Arofen  ,  dej 
Wexfio ,  Abo ,  &  Wiborg. 

Les  Etats  de  ce  Royaume  font  corn- 
pofés  de  quatre  membres,  fçavoiiv,  délai 
Nobleffe  qui  tient  le  premier  rang,  lej 
Clergé ,  les  Villes  &  les  Payfans. 

Les! 
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Xres  Suédois  font  aflez  bien  faits  & 
forts,  &  fupportent  aifement  les  in- 
commodités de  la  vie  &  les  injures  de 
Tair,  ils  font  braves  &  fidèles  à  leur  Prin- 
ce ,  magnifiques  dans  leurs  roaifons  & 
fobres  pour  la  Table,  ils  aiment  les  exer- 
cices du  corps ,  &  les  belles  lettres. 

La  Suéde  eft  divifée  en  7.  parties 
qui  font  la  Sueonie ,  la  Gothie ,  le  gou- 
vernement de  Bahus ,  les  Nordelles^ 
la  Finlande ,  Tlngrie  &  la  Livonie. 


u 


I.    De  la  Sueonie, 


La  Sueonie  ou  Suéde  propre  fe  divi- 
fe  en  cinq  Provinces  qui  font. 

I.  Uplande  fertile  en  Bled  où  eft  Sto- 
ckholm capitale  du  Royaume ,  grande  & 
belle  ville  bâtie  fur  pilotis  comme  Venife 
&  Amfterdam ,  refidence  ordinaire  des 
Rois ,  du  fenat ,  de  tous  les  Collèges ,  & 
Port  de  mer  fi  fpacieux  que  mille  Vai{^ 
féaux  s'y  peuvent  mettre  à  fabri.  Tout  le 
commerce  du  Royaume  fe  fait  en  cette 
ville,  les  Ilollandois  &  les  Anglois  y 
portent  du  vin ,  de  1  eau  de  vie  ,  des 
fruits  de  Provence  &  d'Efpagne,  des 
étoffes  de  foye,  du  Tel,  des  épiceries, 
&  en  rapporter^t  du  cuivre,  du  fer,  des 
canons,  des  boulets,  de  la  couperofe, 
des  planches  &  chevrons  de  fapins,  & 
des  duvets.  E 
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A  une  demie  lieuë  de  cette  ville  eft  la 
Maifbn  Royale  de  Jacobsdal ,  la  plus  bel- 
le de  toute  la  Suéde ,  où  les  Rois  vont 
palTerTEt'^,  Upfal  la  plus  ancienne  vil- 
le des  V  s  Royaumes  du  Nord  fîtuée 
fur  la  rive  feptentrionale  du  lac  Mêler,  a 
été  autrefois  la  capitale  de  la  Suéde  & 
leféjourdesRois;  aujourd'hui  elle  n'eft 
remarquable  que  par  les  Foires ,  par  fa 
célèbre  Univerllté  &  par  fon  Arche- 
vêché auquel  ell  attachée  la  primatie  du 
RoyauniC ,  de  même  que  la  prérogative 
de  fàcrer  le  Roy. 

2.  Sudermanie  ell  abondante  en  bled , 
elle  a  ponr  ville  principale  Nikoping 
Port  fur  la  mer  baltique.  Strengnes  ville 
&  Evêché,  &c. 

3.  Nericie,  Pays  fertile  qui  n'a  de  re- 
marquable que  la  petite  ville  d'Orebro 
fur  le  lac  Hieîmer,  c'efl  dans  cette  vil- 
le où  ell  la  fonderie  du  canon  &  la  fa- 
brique de  toutes  fortes  d*armes;  cette 
province  a  donné  le  jour  à  fainte  Ca- 
t:_2rine  de  Suéde  fille  de  fainte  Brigide. 

4.  Wellmanie  ,  où  fe  trouve  Wef- 
teras  prés  du  lac  Mecler,  petite  ville 
Epifcopale  &  où  le  Royaume  de  Suéde 
en  1544.  fut  rendu  héréditaire;  il  y  a 
au  Nord  deux  volcans  qu'on  nomm* 
J3esberg         ^      )      _  ^^ 
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5.  Dalecarlie  qu'on  divife  en  trois 
vallées ,  fes  habitans  font  bons  foldats. 
2.  De  la  Gothîe,  -  ^  ^  s  ^^     •> 
La  Gothie  ou  Gothland ,  terre  des 
Goths,  fe  divife  en  Weflro- Gothland, 
Sud-Gothland  &  Oflro-Gothiand.       -  ' 
La  Weflro- Gothland  terre  des  Goths 
occidentaux  fc  divife  en  trois  parties  qui 
font  Wellro- Gothland,  Dalie  &  Ver- 
meland.     ..."  .         .  .    ...  * 

1.  Weflro -Gothland,  dont  la  prin» 
cipale  ville  efl  Gothebourg ,  c'efl  le 
meilleur  Port  de  mer  de  toute  la 
Suéde,  .il  y  a  auffi  le  Bourg  de  Scara, 
fiege  d'un  Evêque. 

2.  Dalie,  dont  les  villes  font  :  Da- 
leborg  <&  Bretten. 

.  Vermeland,  dont  la  ville  princi- 
Ipale  efl  Philipfladt,  Ruskog,  Kolen  ; 
il  y  a  encore  Carolflad  qui  a  été  la  ca- 
pitale de  la  Province ,  &  qui  n'efl  plus 
[qu'un  Bourg  ruïné. 

Le  Sud-Gothland  ou  Pays  des  Goths 
beridionaux ,  fe  divife  en  cinq  parties 
[qui  font  :  Smaland ,   les  Ifles  d'Oland 
Bleking,  Scanie  &  Halland. 
I.  Smaland  ,    où  fe  trouve  Calmar 
Port  de  mer,  c'efl  une  des  plus  impor- 
bntes  villes  de  toute  la  Suéde ,  &  où  les 
Hiedois   s'embarquent  pour  l'Alleaia- 
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gne;  il  y  a  encore  Wexfio  Evêché,  & 
Jonekoping  célèbre  par  Tes  Manufaélu- 
res  d'armes  à  feu,  &  de  la  meilleure 
poudre  de  chalFe  qu'il  y  ait  au  monde. 

2.  Les  Illes  d'Qland  ,  dont  la  ca- 
pitale efl  Borkholm  ;  &  de  Gothland  où 
efl:  la  ville  Wisby  aflez  confiderable , 
elle  eft  le  fiege  d'un  Evêque. 

3.  Bleking ,  dont  la  principale  ville 
eft  Chriftianopel ,  ville  alibz  forte  (Se 
bon  Port  de  mer,  Carlfcron  bâtie  par 
Charles  XL 

4.  Scanie,  qui  eft  un  des  plus  beaux 
Pays ,  de  Suéde ,  a  pour  ville  princi- 
pale Lunden  fiege  d'un  Evéque  &  d'une 
Univerfité,  il  y  a  aux  environs  la  pe- 
tite Ifle  de  Veen  ou  Huen,  où  Ti- 
chobrahé  a  fait  la  plus  grande  partie 
de  fes  obfervations  aftronomiques  dans 
le  Château  d'Uranisbourg ,  dont  on 
voit  encore  des  reftes. 

5.  Halland  a  pour  capitale  Halmftad,. 
Warbourg  Port    de   mer. 

.  L'Oftro  -  gothland  ou  terre  des  Gots 
orientaux  comprend  Norkoping  fa  ca- 
pitale ,  &  Linkoping  Evéché. 

3.  Le  Gouvernement  de  Bahus. 
Ce    Gouvernement   appertenoit  aul 
Royaume  de  Norvège  avant  le  traité] 
de  Roskilden  1658.;  dans  ce  Gouver- 
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nement  fe  trouvent  Bahus  &  Maelftrand 
villes  fortes  chacune  avec  un  bon 
Château.       v  .^^j.   . -.      ^     ...    . 

4.  Les  Nordelles  ou  Provinces  du  Nord. 

Elles  font  au  nombre  de  huit  qui  font  : 
I.  Geflricie,  où  fe  trouve  Coperberg, 
Gevalia  &  Je  volcan  Gapeberg  ,  2. 
Helfmgie  ,  3.  Medelpadie  ,  4.  Jem- 
plie,  5.  Harndall,  6.  Angermanie,  7. 
Bothnie  occidentale  où  eft  Torno  la 
meilleure  place  des  Nordelles  ,  célèbre 
par  les  observations  qu'y  fit  Charles  XII. 
à  lage  de  12.  ans  fur  le  plus  long  jour 
d'été  qui  y  efl  de  22.  heures  40.  mi- 
nutes ,  &  par  les  voyages  &  les  opéra- 
tions des  Académiciens  François  en 
1738.  8»  Lapponie.  '  > 

Toutes  ces  Provinces  n'ont  rien  de 
remarquable  ;  les  Lappons  Suédois  font 
fur  le  même  pied  que  les  Lappons 
Norvégiens. 

S.  La  Finlande, 

La  Finlande  efl  un  grand  Duché  qu'on 
divife  en  fix  Provinces  qui  font:  i.  Ca- 
janie  ou  Bothnie  orientale,  2.  Finlan- 
[de,  3.  Nyland,  4.  Tavafthus,  5.  Sa- 
volax,  6,  Carelie;  les  Mofcovites  en 
poiTedent  une  partie. 
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Ce  qu'il  y  a  de  plus  remarquable  dans 
ces  Provinces  efl:  Abo  capitale  de  Fin- 
lande ,  ville  Epifcopale  &  Univerlité 
fondée  en  1640.  par  la  Reine  Chrifline , 
&  Wiborg  capitale  de  la  Carelie  Pou 
de  mer  <&  fiege  Ëpifcopal ,  quelques-uns 
y  mettent  encore  Kexholm  Province  & 
ville  appellée  par  les  Mofcovites  Care- 
logorod.      '  ,;  iv.    .  - 


AÎT 


C,  VIngrîe ,  çu  Ingermanie, , 

L'Ingrie  efl  une  Province  où  il  fe 
trouve  quantité  d'élans,  elle  a  pour  ca- 
pitale Notteborg  ou  Oreska  qui  apper- 
tient  aux  Mofcovites,  elle  efl:  trés-for- 
te  &  efl  fi  tuée  dans  le  lac  Ladoga  :  le 
Czar  Pierre  s*étant  emparé  du  ton  de 
Nyenfchanz ,  y  a  bâti  une  ville  fuperbe 
nommée  de  fon  nom  Petersbourg,  tout 
y  efl  de  briques  &  de  pierres  ,  il  y  a 
établi  une  Académie  de  marine ,  qui 
lui  facilite  une  communication  ailée 
avec  r  Allemagne,&  on  la  regarde  aujour- 
d'hui commela  capitale  de  la  Mofcovie. 

7,  £^  Lîvonîe. 

La  Livonie  eft  une  des  plus  confîde- 
rables  parties  delà  Suéde,  le  Czar  s'en 
efl  emparé  en  17 10.  après  la  déroute 
de  Pultowa  ,    elle  efl  très -fertile  en 
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bled  ,  en  cire  ,  <&  miel.  Riga  efl:  fa 
capitale,  cette  ville  qui  elb  fur  la  Dune 
eft  très -belle  &  forte,  il  y  a  encore 
Revel  Port  de  mer  fur  le  Golfe  de 
Finlande ,  &  Pernaw  fur  le  Golfe  de 
Livonie  ;  les  Hollandois  y  portent  les 
mêmes  Marchandifes  qu'à  Stockholm,  . 
&  en  rapportent  toutes  fortes  de  bois- 
pour  faire  des  tonneaux,  du  chanvre, 
du  lin,  de  la  cire,  du  bled  &  du  feigle. 
Outre  ces  Pays  dont  nous  venons  de 
faire  la  defcription,  le  Roy  de  Suéde 
poiTede  encore  en  Allemagne  plufieurs 
Pays,  comme  une  partie  de  la  Pome- 
ranie,  flfle  de  Rugen,  partie  du  Du- 
ché de  Brème,  le  Duché  des  deux. 
Ponts,  &c.  . .     .'.  '    .       .  •'  . 


os 
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SECTION    m. 

DE    LA    MGSCOVI  E.  . 

LEs  Etats  de  fEmpereur  de  Mofco- 
vie  font  les  plus  vaftes  que  ceux 
d'aucun  Souverain  de  l'Europe ,  ils  oc- 
cupent bien  plus  de  terrain  en  Afie 
qu'en  Europe ,  puifque  ce  Prince  pofTede 
iprefque  toute  la  partie  Septentrionale 
de  TAfie,  ils  s'étendent  en  longitude 
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depuis  le  50.e  degré  jufqii'au  93.  de- 
gré ,  &  en  latitude  depuis  le  47.  juf- 
qu'au  71. 

:  Les  Peuples  de  ces  Pays  ont  été  ap- 
pelles fcy  thés,  puis  Sauromates  par  les 
Grecs ,  &  Sarmates  par  les  Latins. 

Ces  peuples  commençoient  le  calcul 
de  leur  Chronologie  par  l'époque  de  la 
création,  &  avant  1700.  ils  commen- 
çoient leurs  années  au  mois  de  Septem- 
bre; mais  depuis  1700.  ils  les  commen- 
cent au  mois  de  Janvier,  &  fui  vent  le 
vieux  ftile.  ^  .  .    ;  r, 

Cet  Empire  efl  héréditaire ,  &  au 
défaut  d'héritier  le  Prince  nomme  qui 
il  lui  plaît  pour  lui  luccedena.  .û,  .^. 

L*Air  de  Mofcovie  varie  fuivant 
la  fituation  de  ces  parties,  vers  le  Mi- 
di lés  chaleurs  de  l'été  y  font  trés-in- 
commodes  &  le  froid  de  l'hyver  aflez 
violent.  Le  terroir  efl  lî  entrecoupé  de 
bois ,  de  lacs ,  &  de  marais ,  qu'il  efl:  pref- 
que  flerile,  Çi  on  en  excepte  quelques 
Provinces  qui  fourniflent  afTezdebled; 
les  campagnes  ont  beaucoup  de  Gibier, 
&  les  forêts  font  pleines  de  bêtes  fau- 
vages  comme  d'ours ,  d'élans ,  de  rennes , 
de  renards,  d'hermines  &  de  marthes 
zibelines.  Il  s'y  trouve  auifi  du  fel  en 
quantité  dans  plufieurs  Provinces,  dans 
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la  Permie  ,  fur  le  Lac  de  JamuSowa 
prés  des  calmuques ,  fur  la  Dwina  où 
font  les  fatines  d'oeil- Toega ,  du  foufFre 
&  du  fer;  mais  la  principale  richeifedu 
pays  confilte  en  cuirs  de  Bœufs, d*élans 
&  de  vaches  de  rulîie ,  en  pelleterie  fine, 
en  lin  ,  chanvre  ,  talc,  fuif,  goudron  , 
cire ,  miel ,  &  en  mats  de  navire ,  plus 
ellimés  que  ceux  de  Norvège. 

Les  principales  Rivières  font  le 
Wolga  qui  efl  la  pkis  grande  de  l'Euro- 
pe ,  le  Nieper  ou  Borifthenes ,  le  Don 
ouTanais,  &  la  Dwina,  ils  y  prennent 
toutes  leurs  fources ,  le  Wolga  fert  aux 
Mofcovites  pour  faciliter  leur  commer- 
ce avec  la  Perfe. 

La  Religion  de  Mofcovie  efl:  Chré- 
tienne fchismatique  fous  l'autorité  d'un 
Patriarche  confirmé  par  l'Empereur,  ce 
Patriarche  a  droit  de  Couronner  l'Em- 
pereur, &  règle  abfolument  toutes  les 
affaires  de  la  religion  ayant  fous  lui  les 
Métropolitains  de  Novogorod-Weliki , 
de  Cafan,  de  Rofthou  &  de  Sarki  qui 
préfident  en  fon  abfence  aux  aflemblées 
du  Clergé  ,  Dix  Archevêques  ,  deux 
Evéques,  celui  de  Columna  &  celui  de 
Wiatka,  plus  de  50.  Abbés  ou  Archi- 
mandrites, plufieurs'  Prévôts  qu*on  ap- 
pelle Proto- Papas,  &  un  grand  nom-, 
bre  de  Papas.. 
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Les  Mofcovites  font  forts  &  robuftey, 
groflîers ,  fainéants  &  fuperftitieux  , 
ils  haïflent  les  fciences  &  ne  peuvent 
fbuiFrir  les  Juifs  ;  avant  le  Czar  Pierre 
leur  loy  défendoit  aux  étrangers  d'en- 
trer dans  leur  Pays ,  &  aux  habitans- 
d*en  fortir,  mais  ce  prince  a  fait  beau- 
coup de  changemens  avantageux,  il  a  éta» 
bli  une  Imprimerie  à  Mofcou  &  à  pe- 
tersbourg,  il  a  établi  des  Ecoles  &  des 
Collèges,  il  a  défendu  de  recevoir  au- 
cune perfonne  dans  un  couvent  avant 
rage  de  50.  ans,  il  a  aboli  les  habits 
longs,*  il  a  ordonné  à  fes  fujets  de  fera- 
fer ,  il  a  permis  aux  Dames  une  honnête 
liberté  pour  que  les  mariages  fe  fiffent 
de  gré  à  gré,  enfin  il  a  voulu  que  fes 
fujets  fuifent  fujets  &.  non  pas  efclaves 
du  Czar. 

On  divife  la  Mofcovie  en  deux 
parties.  Septentrionale  &  Méridionale, 
qui  contiennent  chacune  dix-fept  Pro- 
vinces. 

Les  dix-fept  Provinces  de  la  partie 
Septentrionale  font  ; 

I.  La  Lapponie  Mofcovite  pays  très- 
inculte  dont  les  habitans  font  les  plus 
mauvais  de  tous  les  Lappons ,  cette 
Lapponie  fe  divife  en  trois  quartiers  ou 
Lepories;la  principale  ville  eft  Kola  fur 
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une  rivière  de  même  nom ,  les  Anglott 
&  Jes  Hollandois  y  vont  Ibuvent  âc 
y  ont  des  magafîns,  ils  en  tirent  des 
pelleteries. 

2.  Kargapol  pays  defert  qu'on  ap- 
pelle aulli  la  Carelie  Mofcovite,  a  la 
ville  de  Kargapol  fur  un  lac ,  d'où  fort 
la  rivière  d'Onega  qui  va  fe  rendre  dans 
la  mer  blanche. 

3.  Onega  petite  Province  traverfée 
par  la  rivière  d'Onega. 

4.  Vaga  autre  petite  Province  où 
cft  le  Monaftere  de  Kodnimskoy  fur 
un  lac. 

5.  Dwina,  qui  tire  fon  nom  d'une 
rivière  qui  la  traverfe ,  où  fe  trouve  Ar- 
changel  qui  efl  une  ville  des  plus  mar- 
chandes de  toute  la  Mofcovie  ;  les  An- 
glois,  les  Hollandois  y  apportent  les 
Marchandifes  de  l'Europe ,  ils  font  le 
tour  de  la  Norvège  &  des  Lapponies; 

[«'ils  refient  trop,  ils  courent  rifque  d'ê- 
tre arrêtés  par  les  glaces ,  c'eft  pourquqi 
[le  Czar  avoit  deflem  de  tranfporter  tout 
lie  Commerce  de  Mofcovie  à  Peters- 
Ibourg,  mais  le  paiTage  du  Sund  forme 
Ide  grands  obflacles  ;  cette  Province 
[abonde  en  talc  &  en  poix  ;  Saint  Nico- 
las célèbre  Monaftere  fiu:  la  gauche  de 
Ja  même  rivière.  ..  - 
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6.  Jugorie  ou  Jugora  eft  une  Pro- 
vince  habitée  par  des  Tartares  trésTau- 
vages.  Au  Nord  le  trouve  llfle  de 
Mopfonowitz. 

7.  Petzora,  Province  où  l'on  trouve 
un  defert  de  plus  de  deux  cens  cin- 
quante lieuè's,  elle  abonde  en  zibelines 
fort  noires  qu'on  trouve  dans  d'épaifles 
forêts  de  cèdre;  Petzora  eft  la  feule 
ville  de  cette  Province ,  elle  eft  au  mi- 
lieu d'un  lac  de  même  nom  qui  donne 
naiflance  à  un  fleuve  qui  fe  décharge 
dans  la  mer  glaciale;  elle  fut  brûlée  par 

>  les  Suédois  en  1700. 

8.  Permie ,  dont  la  principale  ville 
^ui  fe  nomme  Permaweliki  fur  la  Vif- 
chore  ayant  été  ruinée ,  fon  Archevê- 
ché a  été  uni  à  celui  de  Wologda.  Sol- 
kamskoy  fait  un  grand  Commerce  de 
chevaux  &  de  fel  qui  fe  tranfporte  à  j 
Cafan. 

9.  Wiatka  abonde  en  miel,  en  cirel 
&  en  hermine,  fà  principale» ville  fiege 
d'un  Evéque  eft  de  même  nom  fur  une| 
rivière  de  Béme  nom. 

10.  Czeremilîès  Logowoy  Pays  rem- 
plis de  marais ,  dont  les  peuples  fauva-l 
ges ,  &  idolâtres  n'ont  aucunes  villes, 
mais  campent  tantôt  dans  un  endroit] 
tantôt  dans  un  autre.        '^'     •• 

II.  Nilil 
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11.  Nifi  Novogorod  Duché,  un  des 
îTieilleurs  Pays  de  toute  la  Mofcovie,  a 
pour  capitale  une  ville  de  même  nom 
au  confluent  du  Wolga  &  de  l'Occa. 

12.  Oufliough  ,  cette  province  efl 
remplie  de  renards  noirs  dont  les  peaux 
font  plus  eflimées  que  celles  des  Zibe- 
lines, fa  principale  ville  du  même  nom 
fur  la  Dwina  eft petite,  mais  belle,  bien 
peuplée  &  très-marchande. 

13.  Vologda  ell  un  Pays  trés-maré- 
cagtux  &  rempli  d'épaifles  forêts,  la 
ville  du  même  nom  efl  fiege  du  premier 
Archevêque  de  Mofcovie,  ^Tentrepôt 
des  Marchandifes  encre  Archangel  & 
Mofcow,  elles  vont  par  eau  d'Archan- 
ge! à  Vologda,  d'où  on  les  voiture 
par  terre  jufqu'à  Mofcow. 

14.  La  principauté  de  Galicz  efl 
très-petite  &  n'a  rien  de  remarquable, 
fa  ville  efl  de  même  nom. 

15.  Belozero  le  plus  ancien  Du- 
ché de  Mofcovie,  tire  fon  nom  du  lac 
au  milieu  duquel  efl  fituée  fa  capitale 
auiïî  de  même  nom,  c'efl  dans  cette 
ville  qui  efl  trés-forte  que  fe  garde  le 
tréfor  de  l'Empereur. 

16.  Novogorod-weliki  ou  grand  Du- 
ché de  Novogorod  ,  ce  Duché  efl  fer- 
tile en  lin  &  en  chanvre,  fa  capitale 
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du  même  nom,  la,  plus  ancienne  du 
Pays ,  efl  trés-forte ,  elle  eft  fituée  fur  le 
Wolkou.  Son  Métropolitain  efl  le  pre- 
mier de  Mofcovk,  la  petite  ville  de 
Ladoga  efl  aulTi  fuf  le  même  fleuve, 
elle  donne  fon  nom  au  grand  lac  qui 
efl  dans  fon  voifinage. 

17.  Preskow,  Pays  abondant  en  cire 
&  en  miel ,  comprend  auffi  la  Livonie 
Mofcovite ,  fa  ville  capitale  du  même 
nom  eft  fituée  fur  le  Weli-ka  ou  Weli- 
ki,  elle  efl  le  fîege  d'un  Archevêque. 

Les  dix-fept  Provinces  de  la  partie  de  la 
Mofcovie  Méridionale  font  : 

1.  Refchdu  Duché  fur  les  frontières 
de  la  Lithuanie,  le  Wolga  prend  fa 
fource  au-deffus  de  Refchou  capitale. 

2.  Bielski  ou  Biela  Duché,  a  fa  vil- 
le principale  de  même  nom  fur  une  ri- 
vière aufîi  de  même  nom. 

3.  Smolensko  Duché  autrefois  de 
Lithuanie  ,  a  fa  capitale  de  même 
nom  fur  le  Nieper  ou  Boriflenes ,  elle 
ell  le  fiege  d'un  Archevêque. 

4.  Le  Duché  de  Severie  ou  de  No- 
vogorod  Sewierski,  pays  où  fe  trouve 
beaucoup  de  bois;  il  étoit  autrefois  du 
Duché  de  Smolensko,  a  fa  capitale  du 
même  nom. 


if 


de  Géographie,  6% 

5.  Czernikou  étoit  auffi  autrefois  du 
Duché  de  Smoîensko ,  a  une  ville  de 
même  nom  fur  la  Defne. 

6  Ukraine  ultérieure  ou  Mofcovite, 
ce  pays  faifoit  autrefois  partie  de  la 
bafle  Volhinie.  Les  Mofcovites  pofle- 
dent  encore  les  villes  de  Kiow  ou 
Kiovie  fur  le  Nieper  qui  ell  fiege 
d'un  Arche^'?que. 

7.  Vorotin  Duché  a  une  ville  de  mê- 
me nom  avec  un  Château  fur  TOcca. 

8.  Rezan  Duché  où  le  Don  prend  fa 
fource,  efl  un  pays  abondant  en  grains, 
en  cire  &  en  miel  ;  Rezan  capitale  ruiné 
&  Archevêché.  Pereflaw.  Veronitz. 

9.  Mofcow,  a  pour  fa  capitale  qui 
efl  aulTi  la  capitale  de  tout  l'Empire,  la 
ville  de  Mofcow  fur  la  Mofca  rivière 
qui  a  donné  fon  ne  m ,  non  feulement  à 
la  ville,  mais  à  tout  TEmpire;  cette 
ville  a  quatre  lieues  de  circuit,  pref- 
que  toutes  les  Maifons  y  font  de  bois , 
ce  qui  la  rend  trés-fujette  aux  accidens- 
de  feu;  il  y  a  quantité  d'Eglifes,  de 
places  publiques ,  de  Jardins,  &c.  l'Em- 
pereur &  le  Patriarche  y  font  leur  réfî- 
dence,  l'Eglife  Patriarchale  efl  dédiée 
làrAfFomption  de  la  fainte  Vierge,  on  y 
voit  une  cloche  qui  pafTe  pour  la  plus 
[grolTe  du  nonde,  fa  hauteur  efl  de  dix- 
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neuf  pieds,  fa  circonférence  extérieure 
de  foixante- quatre  pieds,  fon  épaifleur 
de  deux  pieds,  on  prétend  qu'elle  pefe 
320000.  elle  fut  faiie  en  1652.  Colum- 
na  fur  l'Occa  ell  le  fiege  d'un  Evêque. 
Troitz,  &c. 

io.  Twere  Duché,  a  fà  capitale  du 
inéme  nom  fur  le  conHuent  du  Twerza 
&  du  Wolga,  elle  eil  le  fiege  d'ua  Ai* 
chevéque» 

11.  Roilouw,  Province  où  l'on  fait 
quantité  de  fel,  a  pour  capitale  une 
ville  de  mer  e  nom  qui  efl  fiege  d'un 
Metrcpolicain.  Perefchlaw.  Chlopigrod 
renommé  pour  fes  Foires. 

12.  Yeroilaw,  Pays  abondant  en  lin, 
»mîel  &  en  pâturage,  a  fa  capitale  de 
même  nom  fur  le  Wolga ,  cette  ville  eft 
trés-riche  &  très-marchande. 

13.  Sufdal,  fa  capitale  de  même  nom 
cfl  un  Archevêché. 

14.  Wolodimer  Duché,  pays  le  plus 
fertile  en  grains  de  toute  la  Mofcovie, 
abonde  aulfi  en  abeilles ,  a  fa  capita- 
le de  même  nom  fur  la  rivière  de  Clef- 
ma,  elle  étoit  autrefois  la  réfidence  de 
l'Empereur. 

15.  Pays  de  CzeremifTes-Nagornoy, 
ou  habjtans  des  montagnes,  ce  Pays  eft 
au  midi  du  Wolga,  &  les  peuples  ido-i 
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lâtres  &  fauvages  tranlportant  cl*un  lieu 
à  un  autre,  les  tentes  dans  lefquelles 
ils  vivent. 

16.  l.e  Pays  des  Morduates  peuple» 
fauvage^  &  vagabonds,  confifte  dans 
de  grande:  défères  qui  font  entre  la  peti- 
te Tartarie ,  les  Duchés  de  Wolodimer, 
de  Rezan,  &c. 

17  Le  Royaume  de  Cazan  pays  fle- 
r'îe  dont  la  ville  capitale  de  même  nom 
l,.i  la  rivière  de  Cazanka  ell  le  fiege 
d'un  Métropolitain  qui  tient  le  troillé- 
me  rang  dans  le  Clergé  de  Mofcovie ,  la 
ville  ell  grande,  belle,  forte,  avec 
bonne  garnifon  ,  il  s'y  fait,  un  grand 
commerce,  à  cauie  du  voifinagedu  Vol- 
ga avec  les  Turcs  ,  les  Tartares  de  la 
Crimée  &  les  Perfes,  on  y  trouve  l'Aga- 
ric drogue  ufitée  en  Médecine. 

L'Empereur  de  Mofcovie  poflede  en- 
core de  va  fies  provinces  dont  nous 
parlerons  en  traitant  de  TAfîe. 

■   ^ .    .     Ohfermîîon, 

Le  Spitzberg  efl  le  pays  le  plus  Sep- 
tentrional de  nôtre  Hémisphère ,  il  fuc 
découvert  en  1595.  par  les  Hollandois 
qui  cherchoient  un  chemin  pour  aller  à 
la  Chine  par  l'Océan  glacial,  il  y  a  en 
Hyver  une  nuit  de  quatre  mois  entiers  ^, 
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&  en  Eté  un  jour  de  pareille  longueur , 
les  Hollandois ,  Anglois  ,  Hambour- 
geois  y  vont  tous  les  ans  à  la  pêche  de 
la  baleine ,  ils  y  ont  découvert  plufieurs 
Ports ,  on  prend  fur  iès  côtes  le  Narval , 
dont  la  longue  dent  fe  vend  pour  la 
corne  de  licorne. 


Des   trois   Parties    du    milieu 
de  l'*  Europe. 

Section    Première. 

DE     LA     FRANCE. 

LA  France  eft  bornée  au  Septen- 
trion par  la  Manche  ou  mer  d'An- 
gleterre qui  la  répare  des  Kles  Britanni- 
ques; par  les  rivières  de  la  Meufe,  de 
la  Sambre ,  de  l'Efcaut  qui  la  fépare  des 
Pays-Bas;  au  midi,  par  les  Monts  Py- 
rénées qui  la  feparent  de  TEfpagne; 
par  la  mer  Méditerranée  qui  la  lepare 
de  l'Afrique;  à  l'Orient  par  les  Alpes 
qui  la  feparent  de  l'Italie,  par  le  Mont 
jura  &  le  Rhein  qui  la  feparent  de 
l'Allemagne  ;  à  l'Occident  par  l'Océan 
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Occidental  ou  la  grande  Mer,*  fa  fitua- 
tion  efl  la  plus  belle  qu'il  y  ait  en  Eu- 
rope, l'air  y  efl:  pur,  lain  &  tempéré, 
le  pays  trcs-peuplé  6l  trés-agréable  ,  la 
terre  extrêmement  fertile  en  toutes  for- 
tes de  grains ,  vins ,  &  fruits  excellents  ; 
il  produit  du  lin  &  du  chanvre  en  abon- 
dance ,  le  gros  bétail  &  le  gibier  y  efl 
trés-bon. 

La  France  fait  un  très -grand  Com- 
merce de  fel,  de  vin,  d'eau  de  vie, 
d'huile  d'olive,  de  bled,  de  bœufs,  de 
mules  &  mulets ,  de  toile ,  de  chapeaux, 
de  draps ,  de  camelots,  &  généralement 
de  toutes  fortes  d'étoffe^i  de  foye  &  de 
laine;  enfin  on  peut  dire  que  la  France 
fe  fuffit  à  elle-même,  qu'elle  peut  fepal^ 
1er  de  tous  fes  voifins ,  &  qu'ils  ne  peu- 
vent fe  palier  que  difficilement  d'elle. 

Elle  efl  entre  le  41.  degré  45, 
minutes  de  latitude  Septentrionale  & 
le  51.  degré  15.  minutes  qui  efl  le 
milieu  de  la  Zone  tempérée,  &  entre 
le  14.  degré  15.  minutes  de  longitude 
&  le  30.  degré  ,  cequi  fait  environ 
250.  lieues  communes  de  ftance  du  Midi 
au  Septentrion  &  autant  d'Occident  en 
Orient  dans  fa  plus  grande  étendue*. 

La  France  a  été  connue  fous  difFe- 
rens  noms  dans  l'antiquité ,  elle  a  été 
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appellëe  Cehtca  ,  puis  Galîia ,  &  après 
la  décadence  de  l'Empire  Romain  elle 
a  eu  le  nom  de  France. 

Le  nom  de  Celtique  a  éœ  trés-f^i- 
meux,  les  peuples  Celtes  ayant  occu- 
pé toute  l'Europe  5  le  nom  de  Gaule 
n'a  pas  été  moins  célèbre  par  les  con- 
quêtes que  les  Gaulois  ont  faites  dans 
les Ifles Britanniques ,  la  Germanie,  l'Il- 
lirie,  l'Efpagne,  l'Italie,  &  même  dans 
l'Alie.  Par  rapport  au  nom  de  France 
il  fuffit  de  dire  que  prefque  tous  les 
peuples  de  l'Allé  &  de  l'Afrique  ne  re- 
connoiflent  les  différentes  nations  de 
l'Europe  que  fous  le  nom  gênerai  de 
Frankî ,  c'efl-à-dire  François  ;  on  tire  ce 
nom  de  la  franchife  &  liberté  que  ces 
peuples  acquirent  lors  qu'ils  s'affranchi- 
rent de  la  domination  des  Romains. 

Augufle  la  divifa  en  quatre  Régions, 
la  Belgique,  la  Celtique,  l'Aquitaine,. 
&  la  Narbonoife;  elles  furent  depuis 
diflribuées  en  dix-fept  Provinces  fous 
Honorius 

Pharamond  eft  le  premier  Roy  des 
François ,  il  commença  à  régner  l'an  de 
Jefus-Chrifl  420.  on  lui  attribue  l'établif- 
fement  de  la  Loi  Salique,  que  d'autres 
prétendent  être  l'ancienne  loi  du  pays; 
Clodion  fon  fils  conquît  une  partie  de 
la  Belgique. 
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Merouëe  porta  Tes  conquêtes  jufqu'à 
Paris ,  &  y  établit  Ton  Siège ,  ceux  de 
la  première  race  font  appelles  Mérovin- 
giens de  Ton  nom. 

11  y  a  vingt-deux  Rois  de  cette  pre- 
mière race  ou  famille  Royale  ,  elle  finie 
à  Childeric  troifiéme,  &  a  duré  cent 
trente-deux  ans. 

Pépin  fils  de  Charles  Martel  efl:  le 
premier  de  la  féconde  race  ,  Cliarles- 
Magne,  Louis  le  Débonnaire ,  Charles 
le  Chauve,  Louis  le  Bègue  ëc  Charles- 
le  Gros  furent  Rois  de  France  &  Em- 
pereurs d'Occident ,  cette  féconde  race 
des  Carlovingiens  a  duré  deux  cens 
trente-cinq  ans,  &  a  eu  quatorze  Rois 
dont  Louis  V.  a  été  le  dernier. 

Hugues  Capet  eit  le  premier  Roy  de 
la  troifiéme  race,  d*où  elle  efl  nommée 
des  Capétiens ,  ils  ont  réiini  à  la  Cou- 
ronne plufieurs  Provinces,  dont  nous 
parlerons  à  chaque  gouvernement  gêne- 
rai; elle  a  eu  trente  Rois,  Louis  XV. 
efl.  le  trente-unième.  Tous  les  Etats  qui 
compofent  la  Monarchie  de  France  en 
Europe ,  &  les  conquêtes  qui  y  ont  été 
réunies  ,  répondent  à  la  plus  grande 
partie  de  la  Gaule  tranfalpine ,  ils  font 
polTedés  par  le  Roy  trés-Chrétien  Louis 
XV.e  du  nom,,  il  efl  le  fils  aîné  de  l'.Er- 
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life.  Cette  Monarchie  efl  héréditaire 


# 


s 


ne  peut  être  pofledée  que  par  des 
mâles.  Le  Dauphiné  eft  le  tître  du  fils 
aîné,  &  le  Roy  en  conferve  aufli  tou- 
jours le  titre. 

Des  principaux  Fleuves  de  la  France. 

h2L  France  efl  traverfee  par  quatre 
grands  fleuves,  dans  lefquels  il  tombe 
un  grand  nombre  de  rivières. 

Ces  quatre  grands  fleuves  font  : 

I.  La  Seine  qui  a  fa  fource  prés  de 
Chanceaux ,  à  deux  lieuè's  de  St.  Seine  en 
Bourgogne,  d'où  elle  coule  vers  Cha- 
tillon  fur  Seine,  arrofe  enfuitc  la  Cham- 
pagne, paA^e  à  Troyes,  reçoit  TAube 
au  deflbiis  de  Meri,  de -là  à  Nogent, 
puis  à  Montereau  où  l'Yonne  perd  fon 
nom  ,  après  avoir  pafle  à  Corbigni , 
Clamecy,  Auxerre,  Joigni  &  fens;  la 
Seine  entre  de-là  dans  l'ifle  de  France, 
arrofe  Melun,  Corbeil,  reçoit  la  Mar- 
ne à  Charenton ,  traverfe  Paris  où  elle 
forme  une  Ifle ,  puis  reçoit  l'Oife ,  en- 
tre en  Normandie,  pafle  à  Mante,  à 
Pont  de  TArche,  Rouen,  Candebec, 
Honfleur,  Harfleur,  &  fe  jette  dans  la 
Mer  prés  du  Havre  de  Grâce. 

2.  La  Loire  qui  prend  fa  fource  au 
mont  Gerbier  de  Joux  qui  efl:  dans 
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les  Cevenes ,  pafle  au  Puy  en  vêlai ,  à 
faint  Etienne  en  forefl: ,  à  mont-Briflbn , 
à  Rouanne ,  où  elle  commence  à  porter 
Bateau,  puis  elle  arrofe  Semur,  Bour- 
bonlanci ,  Dezize ,  Nevers ,  où  elle  re- 
çoit ]*Allier  qui  vient  des  Cevenes  , 
&  qui  traverfant    l'Auvergne  ,   arrofe 
Brioude ,  Iflbire  ,  faint  Pourçain ,  mou- 
lins &  Nevers  )  coule  vers  la  charité , 
Cofne,  Briare  où  elle  fert  de  commu- 
nication au  Canal  de  ce  nom  ,  Gien, 
Sulli ,  Gergeau,  Orléans ,  Blois,  Amboife, 
Tours,  au-deflbus  elle  reçoit  les  rivières 
de  Cher,  de  l'Indre  &  de  Vienne,  pour- 
fuit  fon  cours  par  Saumur,Pont  de  ce, 
Nantes  où  elle  continue  de  couler  vers 
rOcean ,  ^^yant  reçu  un  peu  au  deflbus 
d'Angers  le  Loir,  la  Mayenne,  de  la 
Sarte. 

3.  Le  Rhône  prend  fa  fource  dans  les 
montagnes  du  Vallais  prés  de  celle  du 
Rhein  ;  il  fort  de  deux  Fontaines  & 
s'augmente  par  des  Torrens ,  avant  que 
de  traverser  le  lac  de  Genève  à  cinq 
lieues  de  cette  Ville,  il  fe  perd  en  ter- 
tre &  reparoît  enfuite,  il  pafle  à  Lyon 
oii  il  reçoit  la  Saône  qui  defcend  du 
imont  de  Vauge  entre  la  Lorraine  & 
la  Franche  -  Comté  ,  laquelle  pafle  à 
Luxueil,  à  Gray,  à  Auxone,  à  faint 
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Jean  de  Laune,  à  Verdun,  à  Chaflons, 
au-deflbus  re ;)it  le  Don,  de-Ià  conti- 
nue à  Tornu  ,  à  Maçon,  à  Trévoux, 
à  Lyon,  &  coule  avec  le  Rhône  qui  def- 
cend  à  Vienne,  à  Condrieux,  à  faim 
Vallier,  Tournon,  Valence,*  au  deflus 
il  reçoit  riflere,  qui  vient  des  montag- 
nes de  larentaife  ,  laquelle  pafle  au 
pied  du  Château  de  mont  Meliand  en 
•  Savoye,  de-là  à  Grenoble  en  Dauphi- 
né  où  il  reçoit  le  Drac,  enfuite  à  faini: 
Marcelin,  à  Romans,  entre  dans  le 
Rhône  au-deflus  de  Valence,"  qui  def- 
cend  à  Avignon,  &au-deiibus  il  reçoit 
la  Durance ,  coule  à  Tarafcon  &.  Beau- 
Caire,  &  au-deiTus  d'Arles  il  fe partage 
en  trois  bras ,  qui  fe;  divifent  en  plu- 
lîeurs  branches  qui  tombent  dans  la 
mer  mediterranée. 

4.  La  Garonne  prend  fa  fource  dans 
les  Monts  Pvrenées  fur  les  frontières 
de  l'Arragon  ,•  elle  pafle  à  faint  Ber- 
trand, àRieux,  à  Muret,  &  à  Tou- 
loufe,  reçoit  TAriege  &  le  petit  1 
Lers ,  eniuite  le  Tarn  ,  puis  le  Gers 
qui  y  tombe  prés  d*Agen,  continue  Ton 
cours  à  Eguillon  prés  duquel  tombe  le 
Lot,  elle  arrofe  Marmande,  faint  Ba- 
feille,  la  Reole,  reçoit  le  Drot,  pafle  à| 
Cadillac,  &  va  laver  les  murs  de  Bour- 
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deaux,  &  de-là  fe  joint  à  la  Dordogne, 
&  font  enfemble  un  canal  très -large 
jufqu'à  la  mer ,  au  bout  duquel  efl  la 
Tour  de  Cordouan. 

Il  y  a  trois  principaux  Canaux  en 
France  qui  font  : 

1.  Celui  de  Languedoc  qui  commu- 
nique rOcean  avec  la  Méditerranée  par 
le  moyen  de  la  Garonne  ;  c*efl:  un  des 
beaux  ouvrages  du  Siècle  de  Louis  le 
Grand  :  ce  Canal  depuis  fon  embou- 
chure dans  le  Port  de  Cette  jufqu'à 
Touloufe  a  plus  de  70.  lieues  de  lon- 
gueur ,  &  abbrege  le  tranfport  des  mar- 
chandifes  aufquelles  auparavant  on  fai- 
foit  faire  le  long  circuit  de  TEfpagne  & 
du  Portugal. 

2.  Le  Canal  de  Briare  qui  communi- 
que la  Loire  à  la  Seine  par  le  moyen 
du  Loing. 

3.  '  e  Canal  d'Orléans  qui  communi- 
que »  i  la  Loire  à  la  Seine  par  une 
route  diiterente,  plus  unie  &  plus  courte. 

Ces  deux  Canaux  fervent  à  mener 
dans  la  Capitale  du  Royaume  les  mar- 
chandifes  maritimes ,  &  toutes  celles 
que  iourniffent  ces  belles  Provinces  Çi- 
tuées  fur  la  Loire,  &  à  répandre  réci- 
proquement dans  les  Parties  méridiona- 
les celles  des  Parties  du  Nord. 
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On  travaille  aujourd'hui  pour  la  jon- 
6lion  de  la  Somme  &  de  TOife ,  ce  Ca- 
nal ouvre  à  Paris  tous  les  greniers  de 
la  Picardie ,  &  facilite  le  commerce  de 
toutes  les  villes  qui  font  au-defllis  ôc  au- 
deflbus  de  Paris. 

De  la  Dmjî'rn  Êf  du  Gouvernement 
de  la  France. 

La  Divifion  de  la  France,  félon  la 
Géographie  naturelle,  eft  par  les  Ré- 
gions qui,  excepté  les  conquêtes,  font 
comprifes  fous  les  douze  Gouvernemens 
des  Etats  généraux,  originairement  for- 
més fous  Hugues  Capet  en  987. 

I.  La  Prévôté  de  Paris  &  l'Ifle  de 
France,  2.1a  Bourgogne,  3.  Norman 
die, 4.  Guyenne, 5. Bretagne, 6.  Cham 
pagne ,  7.  Comté  de  Touloufe  &  Lan 
guedoc,  8-  Picardie,  9.  Dauphiné,  10 
Provence,  it.Lyonnois,  12.  Orleanois 

Ces  Gouvernemens  ont  beaucoup 
augmentes  depuis  par  le  partage  de  quel 
qu'uns  des  Anciens  en  plufieurs  Gou 
vernemens  indépendans ,  ou  par  les  con 
quêtes  ou  acquittions  de  plufieurs  nou 
velles  Provinces  qui  ont  été  réunies  à 
la  Couronne, 

11  y  a  dans  ce  Royaume  trois  Ordres 
qui  font  :  la  Noblefle ,  le  Clergé ,  &  le 
l'iers  Etat,  qui  ont  une  étroite  liaifon 
^ntr'eux. 


DIS  Ordres 
rgé ,  &  le 
)ice 
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La  Noblelîe  efl  diilinguée  en  Prin- 
cipautés, Duchés,  Marquifats,  Baro- 
nies,  Seigneuries,  Fiefs  &  Arriere- 
Fiefs  :  Elle  fait  fon  occupation  des  ar- 
mes, elle  étoit  autrefois  à  la  tête  des 
Cours  de  Juflice ,  les  Pairs  ont  encore 
féance  au  Parlement ,  &  leur  principale 
fonélion  devroit  être  de  conduire  les 
armées ,  &  de  rendre  la  Judice  au  Peu- 
ple, c*efl  pour  cela  qu'ils  ne  peuvent 
être  jugés  que  par  le  Parlement  donc 
ils  font  membres. 

Les  Perfonnes  d*entre  les  nobles ,  & 
celles  du  tiers  Etat  qui  fe  rendent  re- 
commerldables  par  leurs  études  &  par 
leur  mérite,  étant  élevées  à  la  dignité 
Ecclefiaftique ,  font  l'Etat  du  Clergé; 
il  gouverne  ce  qui  efl  du  fpirituel ,  & 
tout  ce  qui  concerne  la  Religion  Ca- 
jtholique,  qui  efl  la  feule  de  tout  le 
Royaume  ;  il  ell  reparti  en  Archevê- 
chés, Evêchés,  Abbayes,  Archidiaco- 
[nés,  Doyennés,  Cures,  (S:c. 

Le  Tiers  Etat  s'attache  à  ce  qui  efl 
iela  Police ,  des  finances ,  &  du  négoce. 

DE    LA    NOBLESSE, 

La  NobiefFe  efl  employée  dans  TEtat 
pour  l'adminiilration  des  Armes  &  au- 
\m  emplois  qui  regardent  le  Service 

G  2 
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du  Roi;  c'efl:  de  cet  illuf!re  Corps  gue 
le  Roi  tire  les  Gouverneurs,  les  Lieu- 
tenans  Généraux  y  les  Lieutenans  de 
Roi ,  &  les  autres  Officiers  principaux 
pour  commander  dans  toutes  les  Pro- 
vinces &  dans  toutes  les  Places  de 
Guerre  qui  lui  appartiennent. 

La  France  efl  repartie  pour  cette 
adminiflration  en  trente-neuf  Gouver- 
liemens  généraux  fous  lefquels  il  y  en 
a  plufieurs  particuliers. 

Goiivernemens  Généraux. 

1.  Paris,  fa  Prévôté  &  Vicomte. 

2.  L'Ilîe  de  France. 

3.  Picardie  &  Artois. 

4.  Boulonnois. 

5.  Champagne  &  Brie. 

<$.  Sedan ,  ville  ,  château  &  princi- 
pauté ;  Donchery  ;  Mouzon  &  Carignan. 

7.  Duché  de  Bourgogne. 

8.  Dauphiné. 

9.  Comté  de  Provence. 

10.  Languedoc. 

1 1 .  Pays  de  Foix ,  Donezan  &  Andore. 

12.  Comté  de  Rouflillon. 

13.  BalTe  Navarre  &  Bearn. 

14.  Guyenne. 

15.  Saintonge  &  Angoumois. 
1(5.  Pays  d'Aunis. 
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17.  Poitou. 

18.  Bretagne. 

19.  Normandie. 

20.  iiavre  de  Grâce. 

21.  Maine,  Perche,  &  Laval. 

22.  Orleannois  &  Pays  Chartraio. 

23.  Nivernois. 

24.  Bourbonnois. 

25.  Lyonnois ,  Forêt  &  Beaujolois. 

26.  Auvergne. 

27.  Limofin. 

28.  La  Marche. 

29.  Berry. 

30.  Touraine. 

31.  Anjou. 

32.  Saumurois. 

33.  Flandre  Françoife  ,  Dunkerque  , 
Haynaut ,  Pays  de  Namur  François. 

34.  Metz  &  Pays  Meflin. 

35.  Verdunois. 

36.  Toulois. 

37.  Haute  &  BafTe  Alface. 

38.  Comté  de  Bourgogne. 

39.  Lorraine  &  Barrois. 

Du   Clergé  ou  au   Gouvernement 
Ecdejiajlique. 

Pour  l'adminiflration  de  la  Religion, 
îa  France  efl  difhribuée  en  18,  Pro- 
vinces, &  114.  Evèchés,  qui  renfer- 
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ment  i6.  Abbayes  Chefs  d'Ordres, 
1240.  Prieurés,  plus  de  15000.  Ab- 
bayes &  Couvents ,  &  140000.  Cures 
ou  Par  Gifles. 

Les  18.  Provinces  font  :  Paris, 
Lyon,  Rouen,  Sens,  Rheims,  Tours, 
Bourges,  Alby  ,  Bordeaux,  Aufch  , 
Narbonne,  Touloufe,  Arles,  Aix, 
Vienne ,  Ambrun ,  Befançon ,  Cambray. 

Chaque  Province  contient  plufieurs 
Diocefes,  dont  le  premier  eil  Arche- 
vêché ,  les  autres  font  Evêchés  Suffra- 
gans;  chaque  Diocefe  a  plufieurs  Archi- 
diaconés,  Archiprêtrés  ou  Doyennés 
ruraux,  &  chacun  d'eux  un  nombre 
de  Cures  ou  ParoiATes. 

Province  première. 

La  Province  Ecclefiaflique  de  Paris 
contient  (  cette  Province  a  été  dé- 
membrée de  celle  de  Sens  en  1622.,  & 
Paris  a  été  érigé  en  Archevêché.  )  le 
diocefe  &  Archevêché  de  Paris  qui 
comprend  492.  Paroifles,  il  a  quatre 
Suffragans  qui  (oui  : 

1.  Le  diocefe  de  Meaux  qui  contient 
210.  Paroiflfes. 

2.  Le  diocefe  de  Chartres  qui  con- 
tient 810.  Paroifles. 

3.  Le  diocefe  d'Orléans  qui  contient 
212.  Paroifles.         "     ' 
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4.   Le  Diocefe    de  Blois  érigé    en 

1698-  qtii  contient  200.  ParoilTes,  il  a 

été  démembré  de  celui  de  Chartres. 

Province  deuxième, 

La  province  Ecclefiaflique  de  Lyon 
contient  le  diocefe  &  Archevêché  dé 
Lyon  qui  comprend  764.  ParoifTes,  il 
a  cinq  SufFragans  qui  font  : 

1.  Le  diocefe  d'Autun  partagé  en 
611.  Paroiifes. 

2.  Le  diocefe  de  Châlons  fur  Saon 
contient  207.  Paroiffes. 

3.  Le  diocefe  de  Maçon  contient 
268.    Paroifles. 

4.  Le  diocefe  de  Langres  efl  compo- 
fé  de  600.  Paroiifes,  TEvéque  efl  Duc 
&  Pair  de  France. 

5.  Le  diocefe  de  Dijon  érigé  en 
1732.  contient  211.  Paroiifes. 

"Province  îroifiéme.  ■ 

La  Province  Ecclefiaflique  de  Rouen 
contient  : 

Le  diocefe  &  Archevêché  de  Rouen 
qui  contient  1388-  Paroiifes,  il  a  fix 
Suifragans  qui  ix)nt  : 

1.  Le  diocefe  d'Evreux  qui  a  485» 
Paroiffes. 

2.  Le  diocefe  de  Lifieux  qui  com- 
prend 580.  Paroiifes. 
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3.  Le  diocefe  de  Seez  qui  contient 
500.  Paroifles.     •  ^  ^ 

4.  Le  diocefe  de  Bayeux  qui  a  611. 
Paroifles. 

5.  Le  diocefedeCoutance  quia  450. 
ParoiflTes. 

6.  Le  diocefe  d'Avranches  qui  con- 
tient 180.  Paroifles. 

Province   quatrième. 

La  Province  Ecclefîafl:ique  de  Sens 
contient  : 

Le  Diocefe  &  Archevêché  de  Sens 
qui  efl:  compofé  de  674.  ParoiflTes ,  il  a 
trois  Sufiragans  qui  font  : 

1.  Le  diocefe  de  Troyes  qui  efl:  com- 
pofé de  417.  ParoiflTes. 

2.  Le  diocefe  d'Auxerre  qui  contient 
238.  ParoiflTes. 

3.  Le  diocefe  de  Ne  vers  qui  efl:  de 
171.  Paroifles. 

F r ovine e  cinquième. 

La  Province  Ecclefiaftique  de  Rheims 
contient  : 

Le  diocefe  ou  Archevêché  de  Rheims 
où  font  660.  Paroifl!es,  ie  Roi  en  efl 
Chanoine  honoraire,  l'i^rchevêque  efl: 
le  premier  Duc  &  Pair  Ecclefiaftique 
&  a  l'honneur  de  Sacrer  les  Rois. 
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Il  a  huit  SufFraeans  qui  font  : 

1.  Le  diocefe  de  Châlons  fur  Marne 
qui  contient  300.  ParoifTes,  l'Evêque 
eft  Comte  &  Pair  de  France. 

2.  Le  diocefe  de  Soiffons  qui  renfer- 
me 450.  Cures. 

3.  Le  diocefe  de  Laon  qui  a  420. 
ParoifTes ,  TEvêque  eft  Duc  &  fécond 
Pair  Ecclefiaftique. 

4.  Le  diocefe  de  Noyon  a  740.  Pa- 
roifTes ,  TEvêque  efl  Comte  &  Pair  de 
France. 

5.  Le  diocefe  de  Beauvais  qui  con- 
tient 592.  ParoifTes. 

6.  Le  diocefe  de  Senlîs  qui  com- 
prend 76.  ParoifTes  &  deux  Eglifes 
Collégiales. 

7.  Le  diocefe  d'Amiens  qui  a  776. 
ParoifTes ,  treize  Eglifes  Collégiales ,  & 
fix  Commanderies  de  TOrdre  de  faint 
Lazare. 

8.  Le  diocefe  de  Boulogne  qui  a 
420.  paroifTes. 

Province  fixiéme. 

La  Province  Ecclefiaftique  de  Tours 
contient  : 

Le  diocefe  &  Archevêché  de  Tours 
qui  contient  404.  ParoifTes,  il  a  onze 
SufFragans  qui  font  : 

I.  Le  diocefe  d'Angers  qui  a  66Z* 
ParoifTes. 
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2.  Le  diocefe  Ju  Mans  a  770.  Pa- 
roiffes. 

3.  Le  diocefe  de  Rennes  a  265.  Pa- 
roifles. 

4.  Le  diocefe  de  Dol  a  80.  ParoifTes. 

5.  Le  diocefe  de  faint  Malo  a  200. 
Paroifies. 

6.  Le  diocefe  de  faint  Brieux  a  200. 
Paroifles. 

7.  Le  diocefe  de  Treguier  a  70.  Pa- 
roifles. 

8.  Le  diocefe  de  faint  Pol  de  Léon 
contient  120.  Paroifles. 

9.  Le  diocefe  de  Cornouaille  ou 
Quimpercorentin  a  200.  Paroifles. 

10.  Le  diocefe  de  Vannes  a  160, 
Paroifles. 

11.  Le  dioct^fe  de  Nantes  contient 
217.  Paroifles. 

Province  feptîémi» 

La  Province  Ecclefîaftique  de  Bour- 
ges contient  : 

Le  diocefe  &  Archevêché  de  Bour- 
ges qui  a  800.  Paroifles ,  l*Archevêqiie 
prend  la  qualité  de  Primat  &  de  Pa- 
triarche, il  y  a  cinq  SufFragans  qui  font  : 

1.  Le  diocefe  de  Limoges  qui  com- 
prend 900.  Paroifles. 

2.  Le  diocefe  de  Tulles  qui  a  70. 


'o.  Pa- 
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Paroiiïes ,  il   fut   érigé   en   1317.  par 
Jean  XXII. 

3.  Le  diocefe  de  Clermont  qui  con- 
tient 800-  Paroifles. 

4.  Le  dio^e^'î  de  faint  Flour  qui  a 
270.  Paroifles,  il  fut  érigé  par  le  Pape 
Jean  XXII.  en  13 17. 

5.  Le  diocefe  du  Puy  en  Velay  a 
156.  Paroifles. 

Province  huitième. 


ui  a  70. 


La  Province  Ecclefiafliique  d'Alby 
contient  : 

Le  diocefe  &  Archevêché  d*Alby  qui 
comprend  327.  Paroifles,  cette  Eglife 
fut  érigée  en  Métropole  Tan  1678.  par 
le  Pape  Innocent  XL  il  a  cinq  Suffra- 
gans  qui  font  ; 

1.  Le  diocefe  de  Cahors  qui  renfer- 
me 422.  Paroifles. 

2.  Le  diocefe  de  Rhodez  qui  a  500. 
Paroifles. 

3.  Le  diocefe  de  Mende  qui  a  208. 
Paroifles. 

4.  Le  diocefe  de  Vabres  qui  a  150. 
Paroifles  ,  c'étoit  une  Abbaye  que  Jean 
XXL.  érigea  en  Evêché  l'an  1317. 

5.  Le  diocefe  de  Cafl:res  a  100.  Pa- 
loifleSj  c'étoit  une  Abbaye  érigée  en 
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Ëvêché  la  même  année  par  le  même 

Pape. 


Province  neuvième. 


':■    '  'ii' 


La  Province  EccleHaftique  de  Bour- 
deaux  contient  : 

Le  diocefe  &  rArchevêché  de  Boiir- 
deaux  qui  contient  400.  Paroif&s ,  il  a 
neuf  SufFragans  qui  font  ; 

1.  Le  diocefe  de  Saintes  qui  a  291. 
Paroifles. 

2.  Le  diocefe  de  Poitiers  qui  a  722. 
Paroifles. 

3.  Le  diocefe  de  la  Rochelle  qui  con- 
tient log.' Paroifles. 

4.  Le  diocefe  de  Luçori  qui  a  230. 
Paroifles ,  c'efl:  le  Pape  Jean  XXIL  qui 
Ta  érigé. 

5.  Le  diocefe  d*Angouleme  qui  a 
290.  Paroifles. 

6.  Le  diocefe  de  Perigueux  qui  con- 
tient 400.  Paroifles.      -      -     . 

7.  Le  diocefe  de  Sarlat  qui  a  130.1 
Paroifles,  c'étoit  une  Abbaye  que  Jean] 
XXIL  érigea  en  13 17. 

8.  Le  diocefe  d'Agen  qui  comprend] 
400.  Paroifles.  '    '         *'^ 

9.  Le  diocefe  de  Condom  qui  al 
140.  Paroifles,  Jean  XXIL  Térigea  en| 

Provîncil 


àe  Géographie.  %$ 

Province    dixième^ 
La  Province  Ecclefîaftique  d'Auch 
qui  contient  : 

Le  diocefe  &  Archevêché  d'Auch 
qui  a  372.  Paroifles,  le  Roi  en  ellCha- 
îioine  Honoraire  comme  Comte  d'Ar- 
magnac, il  a  dix  SufFragans  qui  font  : 

1.  Le  diocefe  de  Bazas  qui  a  150. 
Paroifles.  •         ~ 

2.  Le  diocefe  d*Ayre  qui  contient 
21.  Paroifles.   - 

3.  Le  diocefe  de  Dax  qui  a  196.  Pa- 
roifles. 

4.  Le  diocefe  de  Bayonne  qui  a  50. 
Paroifles. 

5.  Le  diocefe  de  Lefcar  qui  a  240. 
Paroifles, 

6.  Le  diocefe  d'Oleron  qui  a  280. 
Paroifles. 

7.  Le  diocefe  de  Tarbes  qui  a  140» 
Paroifles. 

8.  Le  diocefe  de  Comminges  qui  a 
200.  Paroifles. 

9.  Le  diocefe  de  Conferans  qui  a 
82.  Paroifles. 

10.  Le  diocefe  de  Leitoure  qui  a  79» 
Paroifles. 

Province  onzième. 
La  Province  Ecclefîaftique  de  Nar- 
bonne  qui  contient  : 

H 
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Le  diocefe  &  Archevêché  de  Nar- 
bonne  qui  a  240.  Paroiffes,  il  a  dix 
SufFragans  qui  font  : 

1.  Le  Diocefe  d*Alet  qui  a  80.  Pa- 
roiffes,  érigé  par  Jean  XXIL  en  1317. 

2.  Le  diocefe  de  Carcafîbnne  qui  a 
ç6,  Paroiffes. 

3.  Le  diocefe  de  faint  Pons  de  To- 
mieres  qui  a  40.  Paroiffes  ,  érigé  par 
Jean  XXII.  en  1317.  !  . 

4.  Le  diocefe  de  Beziers  qui  a  106. 
Paroiffes.  , 

5.  Le  diocefe  d'Agde  qui  a  19.  Pa- 
roiffes. 

6.  Le  diocefe  de  Lodeve  qui  a  48. 
Paroiffes. 

7.  Le  diocefe  de  Montpellier  qui  a 
220.  Paroiffes,  il  a  été  transféré  par 
Jean  XXIL  du  fiége  Epifcopal  de  Ma- 
guelone. 

^.  Le  diocefe  de  Nifmes  '^ni  a  90. 
Paroiffes. 

9.  Le  diocefe  d'Alais ,  il  a  été  diftrait 
dé  celui  de  Nifmes  >  &  contient  85. 
Paroiffes. 

10.  Le  diocefe  d'Ufés  qui  a  281.  Pa- 
roiffes. 

Province  douzième. 
La  Province  Ecclefiaftique  de  Tou- 
loufe  qui  contient  ; 


T., 


;  Nar- 
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Le  diocele  &  Archevêché  de  Tou- 
loufe  qui  a  250.  Paroifles ,  c'étoit  un 
Evêché  SufFragant  de  Narbonne  ,  le 
Pape  Jean  XXII.  l' érigea  en  Archevê- 
ché en  1320,  il  a  fept  SufFragans. 

£.  Le  diocefe  de  Montauban  qui  a 
98.  Paroifles,  érigé  par  Jean  XXIL  en 

1317- 

2.  Le  diocefe  de  Lombez  qui  a  90. 

Paroifles ,    érigé  par  Jean  XXIL   en 

1317- 

3.  Le  diocefe  de  Lavaur  qui  a  8<^« 

Paroifles,  érigé  par  Jean  XXIL  en 

1317- 

4.  Le  diocefe  de  faint  Papoul  qui  a 

^6,  Paroifles  ,  érigé  par  Jean  XXIL 

en  1317- 

5.  Le  diocefe  de  Mirepoix  qui  a  été 

érigé  par  Jean  XXIL  en  1317.  a  (5o, 
Paroifles.^  .^: 

6.  Le  diocefe  de  Pamiers  qui  a  100. 
Paroifles  &  50.  Annexes.  :v 

7.  Le  diocefe  de  Rieux  qui  a  90. 
Paroifles. 

Province  treizième. 
La  Province  Ecclefiaflique  d'Arles 
qui  contient  : 

Le  diocefe  &  Archevêché  d'Arles, 
Iquiasi»  Paroifles,  il  a  quatre  Suffira- 
Igans  qui  font  : 

H  2 


88  ^    .  '  Elemens^ 

1.  Le  diocefe  de  faint  Paul  trois 
Châteaux  (^[ui  a  34.  Paroifles.  - 

2.  Le  diocefe  de  Marfeille  qui  a  29 
Paroifles. 

3.  Le  diocçfe  de  Toulon  ^ui  a  .20 
Paroifl!es.  '     ' 

4.  Le  diocefe  d*Orange  qui  à  ig 
Paroifles. 

Province  quatorzième, 

La  Province  Ecclefiaflique  d*Aix  qui 
contient  : 

Le  diocefe  &  Archevêché  d'Aix  qui 
a  80.  ParoiflTes,  il  a  cinq  Suflragans  qui 
font:  . 

*    I.  Le  diocefe  de  Frejus  qui  a  67 
Paroifles.     .  ^ 

2.  Le  diocefe  d'Apt  qui  contient  32 
Paroifles. 

3.  Le  diocefe  de  Riez  qui  a  34 
Paroifles. 

4.  Le  diocefe  de  Sifteron  qui  a  50 
Paroifles.  ^ 

5.  Le  diocefe  de  Gap  a  221.  Paroifles 

Province  quinzième, 
La  Province  Ecclefiaflique  de  Vieil 
ne  qui  comprend  : 

Le  diocefe  &  Archevêché  de  Vien 
ne  qui  a  355.  Paroifles ,  il  a  quatre 
SuiFragans ,  &  hors  du  Royaume  les^ 
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Evêchés  de  Genève  &  de  faint  Jean 
de  Maurienne. 

1.  Le  diocefe  de  Viviers  qui  a  300. 
Paroifles. 

2.  Le  diocefe  de  Valence  qui  a 
140.  Paroifles. 

3.  Le  diocefe  de  Die,  qui  a  70. 
Paroifles. 

4.  Le  diocefe  de  Grenoble,  qui  a 
304.  Paroifles. 

Province  feiziéme^ 

La  Province  Ecclefîafl:ique  d*Ambrun 
qui  contient  : 

Le  diocefe  &  Archevêché  d'Ambrun 
qui  a  121.  Paroiflfes,  le  Roi  en  eft  pre- 
mier Chanoine ,  l'Archevêque  a  cinq 
Suffragans.  .^.: 

1.  Le  diocefe  de  Digne  qui  a  32. 
Paroifles.  ^, 

2.  Le  diocefe  de  Senez  contient  32. 
Paroiflfes. 

3.  Le  diocefe  de  GraflTe  a  22.  Paroiflfes.. 

4.  Le  diocefe  de  Vence  renferma 
23.  Paroiflfes. 

5.  Le  diocefe  de  Glande ve  qui  a 
$6.  Paroiflfes. 

Province  dîx-feptîéme. 
La  Province  Ecclefiafl:ique  de  Bè^ 
faiiçon  qui  contient  : 
Le  diocefe  &.Archevêché.de  Befan^ 

H  3.. 
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çon  qui  contient  838.  Paroiffes  ,  il  a 
trois  SufFragans  qui  font  Baie ,  Laufanne 
&  Bellay ,  mais  il  nV  a  que  ce  dernier 
fous  Tobeiflance  du  Roy. 

I.  Le  dioceiè  de  Bellay  a  212.  Fa- 
roifTes. 

Province  dix-huitième. 

La  Province  Eccleiîaflique  de  Cam- 
bray  qui  contient  : 

Le  diocefe  &  Archevêché  de  Cam- 
bray  qui  a  598.  Paroiffes  &  quatre- vingt 
quinze  Succurfales,  il  a  pour  Suffragans 
Arras,  faint  Omer,  Tournay,  Ipres  & 
Namur^  ces  trois  derniers  ne  font  point 
du  Royaume. 

1.  Le  diocefe  d'Arras  a  400.  Pa- 
roiffes. 

2.  Le  dioceie  de  fkint  Omer  a  112. 
Paroiffes. 

Il  faut  y  joindre  les  trois  Evêchés, 
Metz  ,  Toul  &  Verdun ,  Suffragans 
de  r Archevêque  de  Trêves  ;  TEvéché 
de  Strasbourg  Suffragant  de  Mayence; 
&  TEvêché  de  Perpignan  qui  efl  Suf- 
fragant de  Tarragone. 

Le  diocefe  de  Metz  contient  613. 
Paroiffes,  celui  de  Toul  1700;  celui  de 
Verdun  350;  celui  de  Strasbourg  450. 

Il  y  a  encore  TEvêché  de  Québec 
capitale  du  Canada,  fournis  immédia- 
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tement  au  faint  Siège ,  &  qui  n*efl:  SufFra- 
gant  d'aucun  Archevêché,  &  plufieurs 
Evéchés  inparttbus  (Injîdelium  )  dont  les 
Evêques  font  répandus  ddns  les  mif- 
fions  Orientales  &  Occidentales  avec 
la  qualité  de  Vicaires  Apoftoliques. 

L'Evéque  de  Bethléem  a  fa  réfidence- 
en  France  dans  le  Fauxbourg  de  Cla- 
meci  diocefe  d'Auxerre. 

Tous  ces  diocefes  députent  au  Cler- 
gé ,  excepté  Befançon  ,  Cambray  y. 
Orange,  Belley,<  Arras,  faint  Orner, 
les  trois  Evêchés,.  Strasbourg  &  Per- 
pignan.. '  .  i    -  •  . 

Du  Tiers  Etaty  &  de  la  Jufiîce. 

Le  Tiers  Etat  eft  repréfenté  par  les 
Députez  &  Officiers  des  principales 
villes ,  les  Parlemens  &  autres  Cours 
Supérieures.  -  ?•        ";  '..       -  • 

11  y  a  en  France  douze  Parlemens , 
deux  Confeils  Souverains ,  &  un  Con- 
feil  Supérieur  en  Artois,  établis  pour 
rendre  la  Juflice  au  nom  du  Roy  & 
juger  fouverainement. 

Ces  Parlement  font  :; 

1.  Celui  de  Paris  inftitué  par  Pepîn 
l'an  756.  &  rendu  fedentaire  par  Phi- 
lippe le  Bel  l'an  1302,,  ce  tribunal  eftla 
jurifdi6lion  des  Pairs  de  France. 

2.  Celui  de  Touloufe  inllitué  par 
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Philippe  le  Bel  en  1302.  rendu  feden- 

taire  par  Charles  VII.  en  1442. 

3.  Celui  de  Grenoble  inflitué"  par 
Charles  VIL  en  1435. 

4.  Celui  de  Bourdeaux  inflitué  par 
Louis  XL  en  1462. 

5.  Celui  de  Dijon  inflitué  par  Louis 
XL  en  1476.  &  rendu  fedentaire  par 
Charles  VIII.  en  1494. 

6.  L'Echiquier  en  Normandie  infli- 
tué par  Philippe  le  Bel  en  1302.  &  ren- 
du fedentaire  par  Louis  XII.  en  1499, 
&  nommé  Parlement  par  François  L 

en  1515. 

7.  Celui  d'Aixinflituépar  Louis  XII, 

en  1501. 

8.  Celui  de  Rennes  en  Bretagne  en 
155 S»  par  Henry  IL 

9.  Celui  de  Pau  en  Bearn  par  Henry 
IL  Roy  de  Navarre  ,  &  rétabli  par 
Louis  XIL  en  1 62 1 . 

10.  Celui.de  Metz*  par  Louis  XIIL 
en  1633.     ' 

11.  Celui  de  Befançon  en  1674.  par 
Louis  XIV. 

12.  Celui  de  Tournay  en  i6ç6,  par 
Louis  XIV.  transféré  depuis  la  derniè- 
re Guerre  à  Douay. 

Les  Confeils  Souverains  font.  Colmar 
pour  l'Alface ,  &  Perpignan  pour  le 
RoufCllon. 
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Outre  ces  Cours  Supérieures  pour 
l'adminiflration  de  la  Juftice,  il  y  a  en- 
core pour  Tadminiflration  des  Finances. 

1.  20.  Généralités  ou  Pays  d'Elec- 
tions, 4.  Pays  d'Etats,  6.  Pays  Conquis 
fous  lefquels  font  les  Vigueries,  Bail- 
liages,  Subdélégations. 

2.  Des  Pays  de  grandes  Gabelles  , 
de  petites  Gabelles  &  autres  exempt». 
de  Gabelles. 

3.  Six  Cours  des  Aydes,  &  huit  au- 
tres Cours  fouveraines  aufquelles  la  ju- 
rifdiélion  des  Cours  des  Aydes  efl  attri- 
buée pour  régler  les  conteftations  des 
Tailles,  Aydes,  Gabelles  &  autres 
droits  du  Roy.     ^         *  *       - 

4.  Onze  Chambres  des  Comptes  pour 
ce  qui  concerne  les  revenus  du  Roy, 
&  pour  recevoir  foy  &  hommage  des 
Fiefs  mouvans  de  la  Couronne. 

Les  20.  Généralités  font  ;       -^ 

1.  Celle  de  Paris  qui  comprend  vingt- 
deux  Eledlions. 

2.  Celle  d'Amiens  &  Artois  qui 
comprend  fix  Elevions,  8.  Bailliages 
&  une  Gouvernance. 

3.  Soiflbns  qui  a  fept  EIe6Hons. 

4.  Orléans  qui  a  douze  Ele6lions. 

5.  Bourges  qui  a  fept  Elevions. 

6^  Pau ,  Aufch  ,    &  Bearn    qui   ;fe 


94  Ekmens 

cinq  Pays  d'Etat ,  neuf  Pays  &  Villes 

abonnés,  &  fix  £le6lions. 

7.  Caen  qui  a  neuf  Elevions. 

8.  Moulins  qui  a  lept  Ele6tions. 

9.  Lyon  qui  a  cinq  Eleôlions. 

10.  Riom  qui  a  fix  Eleélions. 

11.  Poitiers  qui  a  neuf  Elevions. 

12.  La  Rochelle  qui  a  cinq  £le6lions. 

13.  Limoges  qui  a  cinq  Eleélions. 

14.  Bordeaux  qui  a  cinq  Elections. 

15.  Tours  qui  a  feize  Eleélions. 
1(5.  Montauban  qui  a  fix  Elections. 

17.  Grenoble  qui  a  ïh.  Eleélions. 

18.  Champagne  qui  a  douze  Eleélions. 

19.  Rouen  qui  a  quatorze  Ele6lions. 

20.  Alen^on  qui  a  neuf  Eleflions. 

4.     Pays  d'Etats, 

La  Bretagne  fe  partage  en  neuf  dio- 
cefes. 

La  Provence  en  vingt  Vigueries. 

Le  Languedoc  en  vingt-trois  diocefej, 
&  le  Duché  de  Bourgogne  en  vingt-trois 
Bailliages,,  compris  quatre  Eleâions. 
6.    Pays  Conquis, 

Rouflîllon  &  Perpignan  fe  divifent 
en  trois  Vigueries  ;  la  Franche- Comté 
en  quatorze  Bailliages,  Metz  en  huit 
Pays  Meffins ,  Alface  en  vingt -cinq 
Bailliages  &  vingt -fept  Prévôtés,  la 
Flandre  en  treize  Subdélégations  ,.  & 
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VHaynaut  &  Maubeuge  en  fept  Gou- 
vernemens  &  trois  Prévôtés. 
On  y  joint  la  Lorraine  &  le  Barrois. 
Le  Pays  des  grandes  Gabelles  com- 
prend 12.  Généralités,  Paris,  SoiiTons, 
Amiens ,  Châlons  ,  Orléans  ,  Tours  , 
Montiers  ,  Bourges ,  Dijon  ,  Rouen  , 
Alençon,  Caen. 

Le  Pays  des  petites  Gabelles  com- 
prend le  Lyonnois,  la  Provence,  le 
Daiiphiné,  le  Languedoc,  leRoufllllon. 
Les  Pays  exempts  des  Gabelles  font  : 
la  Flandre,  le  Poitou,  le  Limoufin, 
l'Auvergne,  la  Guyenne,  la  Gafcogne, 
la  Bretagne ,  la  Lorraine  &  le  Barrois. 
Les  fix  Cours  des  Aydes ,  font  :  Pa- 
ris, Rouen,  Clermont,  Montauban, 
Montpellier ,  &  Aix  ;  ces  deux  derniè- 
res font  unies  aux  Chambres  des  Comp- 
tes des  lieux. 

Les  huit  Cours  fuperieures  aufquel- 
les  la  Jurifdi6lion  de  Cours  des  Aydes 
eft  attribuée ,  font  : 

Les  Parlemens  de  Rennes ,  de  Dijon , 
de  Grenoble ,  de  Metz ,  de  Pau ,  & 
les  Confeils  fouverains  d'Alface  &  de 
[Perpignan. 
Les  onze  Chambres  des  Comptes  font  : 
Paris  ,  Rouen  ,  Nantes  ,  Dijon  , 
IMontpellier  ,  Grenoble ,  Aix ,  Pau , 
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Bourgogne    Comté  ,    Lille   &  Bloîs, 

Les  Cours  des  Monnoyes  ont  été 
érigées  en  Cours  fouveraines  par  Edit 
de  Henry  IL  en  1551.  elles  faifoient 
auparavant  Corps  avec  les  Chambres 
des  Comptes. 

Obfermtîon^ 
.  Les  Géographes  étant  partagés  fut 
la  méthode  la  plus  facile  de  divifer  le 
Royaume  de  France ,  après  avoir  exa- 
mifié  toutes  les  différentes  méthodes 
qu'ils  en  ont  données,  nous  nous  en 
tiendrons  à  la  divifîon  par  les  douze! 
grands  Gouvernemens  généraux  fuivantj 
la  tenue  des  Etats  en  1614.  qui  com- 
prennent ce  que  nous  appelions  l'an- 
cienne France  ,  &  nous  examinerons! 
enfuite  les  conquêtes  fous  ût  autres  | 
Gouvernemens. 

Nous  avons  parlé  de  ces  douze  grandsl 
Gouvernemens  ci-devant ,  &  nous  Jesl 
avons  nommés  fuivant  Tordre  de  la  te-l 
.îiuë  des  Etats  ;  mais  comme  les  Géo- 
graphes commencent  toujours  leurs  dij 
vifïons  par  les  Parties  du  Nord ,  nous! 
fuivrons  cet  ordre  en  prenant  pour  poiniT 
fixe  de  nôtre  divifîon,  la I^ire fameufe| 
rivière  qui  traverfe  la  France. 

De  ces  douze  Gouvernemens  >  quaj 
tre  font  au  Nord  de  la  Loire,  quatrj 
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au-dellus  ou  aux  environs  de  la  Loire , 
&  quatre  au  midi  de  la  Loire. 

Les  quatre  au  Nord  de  la  Loire  font: 

T.  La  Picardie,  2.  la  Normandie, 
3.  rifle  de  France ,  4.  la  Champagne. 

Les  quatre  au-deflus  ou  aux  environs 
de  la  Loire  font  :    ..  -  "^^     ■ 

I.  La  Bretagne,  2.  TOrleanoîs,  3.  la 
Bourgogne,  4.  le  Lyonnois.         .  -    - 

Les  quatre  qui  font  au  midi  de  là 
Loire  font  •  •-'^■i'^'*';^"-'  >'»"  j  ^  ^  »  ;i~^  t 

I.  La  Guyenne  &  Gafcogne,  2.  lo 
Languedoc,  3.  le  Dauphiné ,  4.  la 
Provence  i"^*"*   ""^^  ■  *^*^-*'''*à    •î'j  c-.iijit*-» 

Les  fix  nouveaux  Gouvérhemens  font: 

I.  La  Flandre  Françoife,   2.  le  Cairi- 

brefis,  3.  la  Lorraine,  4.  l'Alface,  5.  la 

Franche- Comté,  6.  le  Rouflillon. 

i5 
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ARTICLE    PREMIER. 

Des  quatre  GouVernemens    qui 
font  au  Nord  de  ta  Loire. 

Dm  Gouvernement  gênerai  de  Picardie,  - 

LEs  bornes  de  la  Picardie  font  :  la 
Flandre ,  IjC  Haynaut  &  le  Cambre- 

I 
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fis  au  fcpceotrion,  Tlflç  dé  France  au^ 
midi ,  la  Champagne  à  l'Orient ,  &  la 
Maj3;€he&  la  Normandie  à  l'Occident  : 
le  Beauvaifîs,  le  Soiflbnnois,  le  Laon- 
noi&  &  le  Vallois  en  ont  été  tirés  pour 
êtïe  joint*  au  gowvejrnement  de  î'Ifle 
de  France.  ywl  ni    i] 

Le  nom  de  Picardie  efl  fort  récent  & 
vient  lelon  Fauchet  de  pique ,  dont  les 
gens  de  pied,  de  ce  pays  îe  fervoient , 
il  efl  auifi  gouvernement  de  Milice,  & 
pour  lors  il  comprend  l'Artois.  ' 

Cette  Province  eft  fertile  en  Bled, 
pâtures  &  fruits  ,  fes  habitans  Ibnt 
forts,  robufles,  courageux,  prompts  & 
adonnés  à  la  colère ,  d'où  vient  le  pro- 
verbe tête  de  picard  ;  les  principales  ri- 
vières de  ce  gouvernement  font  :  la 
Somme,  l'Oife,  la  Canche  &  l'Authie. 

Elle  peut  être  confiderée  en  haute, 
moyenne  &  baffe. 

La  haute  contient  le  Vermandois  & 
le  Tierrafche. 

Les  principales  villes  du  Vermandois 
font  :  faint  Quentin  éleâ;ion  fur  la  Som- 
me ,  elle  fut  prife  pat  les  Efpagnols  en 
1557.  après  le  gain  de  la  bataille  de  St. 
Laurent ,  &  rendue  par  la  paix  de  Cat- 
teau  Cambrelis;  il  s'y  fait  un  Commer- 
ce très  -  conûderable  en  toiUes,  linons 
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&  batiftes.  Ham  fur  id  tném^  rivière, 
Vermand  ,  le  Caflelet  ,  faint  Simon 
Duché  &  Pairie,  &c. 

Les  principales  villes  du  Tierrafche 
font  :  Guife  éle6lion  fur  îa  Serre,  Pr^ 
montré  Abbaye  chef- d'ordre,  la  Cha- 
pelle ,  Ribemont ,  Crecy ,  Moncornet , 
la  Fere.  fîtué  dans  un  lieu  marécageux , 
Marie,  Verviné,  où  fe  iit  la  paix  qui 
porte  ce  nom  entré  la  France  &  l'ÈP 
pagne  en  1598.  Aubentoti. 

La  moyenne  comprend  TAniienois  & 
le  Santerre. 

Lés  principaféi^  villes  'cïe  fAftïienojs 
font  :  Amiens  ville  capitale  de  toute  la 
Province,  les  Efi^agriols  la  prirent  p^r 
rufes  en  1598^  mais  Henry  IV.  la  re- 
prit peu  de  temps  après,  &  y  fit  bâtit 
une  Citadelle,  c'elt  le  fîege  aun  Evê^ 
que  SuiFragant  de  Reims ,  d*une  Géné- 
ralité, d'un  Prefidial  &  d'un  Baillage,  la 
nef  de  fon  Eglife  Cathédrale  efl  célèbre; 
on  y  fabrique  des  camelots  de  foye ,  des 
camelots  de  poil,  des  pluches  fa^-on  de 
velours,  &  des  étamines  foye  &  lai- 
nes ,  de  toute  qualité  qu'on  nomme 
Firés ,  ce  Commerce  efl  trés-confide- 
rable  ,•  Dourlens  fur  TAuthie  ,  Conti 
principauté,  Corbie  célèbre  Abbaye  fur 
ia  Somme  ;  Pequigni ,  Poix ,  &c. 

I  z 
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Les  principales  villes  du  Santerre 
font  :  ^ 

Mont -Didier  Eleftiop,  Roye  grand 
pafTage  de  Flandre  à  Paris,  Nèfle  Mar- 
quifat  très- ancien ,  Peronne  fur  la  fom- 
me  ville  forte  par  fes  eaux  &  grande 
route.  Chaulnes ,  Brai  fur  femme, 
Mailly,   &c. 

La  baile  Picardie  contient  le  Pon- 
thieu,  le  Boulenois  ancien  Comté,  & 
le  pays  reconquis. 

Les  principales  villes  du  Ponthieti 
font  :  ^,  ^ 

Abbeville  fur  la  femme  ,  Eleftion , 
Senechauflee,  la  manufadhire  des  beaux 
JDraps  que  Mrs.  Fanrobais  y  ont  établis 
ne  laiflent  plus  lieu  à  la  France  d'en- 
vier ceux  d'Angleterre  &  d'Hollande; 
Tordre  qui  y  règne,  le  grand  nombre 
des  Ouvriers  ,  la  magnificence  &  la 
belle  difpofition  des  batimens  &  des 
vafles  Atteîliers ,  les  portiers  qui  font 
tous  aux  livrées  du  Roy  font  voir 
en  ce  lieu  la  plus  belle  manufafture  de 
l'Europe  ;  on  y  fabrique  aulfi  beau- 
coup de  baracans  &  de?  mocades  ou  mo- 
quettes façon  de  Tournay,  cette  ville 
a  donné  le  jour  à  4.  célèbres  Géogra- 
phes Nicolas  Sanson ,  Guillaume  Sanson 
ion  fils,  Pierre  du  Fal,  &  Philippe  Brkt 
Jefuitc.       ^ 
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Oyfemont,  iàint  Valéry  à  rembou- 
chure  de  là  Somme ,  le  commerce  s'y 
fait  par  les  Anglois,  Holl  an  dois  j  Sué- 
dois, &c.  Cell  rétape  pour  Paris  des 
marchitîdifes  d'Angleterre  âc  d'Hollan- 
de, dont  Feutrée  n'efl:  permife  en  Fran- 
ce que  par  certains  ports  cornue  Rôiien, 
Botirdeaux  ,  Nantes  >  &e.  Là  Chauffée 
du  pont  de  Rcmi,  le  Croitôy ,  fâint  Ri- 
quier  Abbaye,  Rue,  Môntreiiil  fur  la 
Canciie,  Crefly,  prés  duquel  Edouard 
Il[.  Roy  d'Angleterre  gagna  une  fà- 
meufe  Bataille  Tan  1546.  fur  les  Fran- 
çois commandés  pai?  Philippe  de  Val6is. 
Gamache  patrie  du  fameux  Fatable, 

Les  principales  vDles  du  Boulonois 
font  :  Boulogne  Evêché  fur  la  Liarte,  pré- 
fidial ,  Senechauffée ,  fon  port  contribue 
à  fon  commerce,  on  croit  que  c'ell  le 
portas  Icciiis  dont  mvle  ^ules-Cefar  ^Et^.- 
pie,  Monthulin,  Defvrene,  Ambleteu- 
fe,  où  Jacques  IL  Roy  de  la  ffrande  Bre- 
tagne débarqua,  quand  il  fe  fauva  de  fes 
Etats  en  1688.  fuyant  le  prince  d'Oran- 
ge ;  Louis  XL  réunit  ce  Comté  à  îa 
Couronne. 

Les  principales  villes  du  pays-tecoii- 
quis  font  :  Calais  poiH  de  mer  extrême- 
ment fortifié  vis-à-Vi^  de  Douvres  etl 
Angleterre;  c*elt  le  grand  pafTage  de 

13 
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France  en  Angleterre  ,  le  trajet  n*efl 
que  de  fept  lieues,  il  y  a  un  paquebot 
qui  ell  un  petit  vaifleau  pour  pafler 
en  France  les  lettres  d'Angleterre  , 
&  en  Angleterre  les  lettres  de 
France;  ce  bâtiment  palTe  auflî  les 
Voyageurs  ,  les  Anglois  perdirent 
cette  place  en  1558.  c'eft  pour  cela 
que  tout  ce  pays  s'appelle  le  Pays  re- 
conquis. Guines  ,  Oye  ,  Ardres  ,  qui 
étoit  autrefois  du  haut  Boulonois,  c'eft 
près  de  cette  ville  que  François  I.  & 
Henry  VIII.  Roy  d'Angleterre  eurent 
une  conférence  en  1520.  où  les  deux 
Cours  étoient  (î  magnifiques  qu'on  don- 
na le  nom  de  Champ  du  drap  d'or  à  cet 
endroit. 


..r-M. -.Îi-V- 
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Dît   Gouvernement  gênerai  dt 
J' '        Normandie, 

LE  Gouvernement  gênerai  de  Nor- 
mandie contient  douze  pays  ;  il  ef! 
borné  par  la  mer  au  Septentrion  &  à 
l'Occident,  au  midi  par  l'Orleanois,  & 
ii  l'Orient  par  la  Picardie  &  l'Ifle  de 
francc. 
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Charles  le  Simple  accorda  cette  Ré- 
gion à  Rhou  ou  Rollo ,  à  la  charge  de 
la  tenir  en  fief  de  la  couronne,  ce  Prince 
l'appella  Normandie  de  Nort  &  Man; 
c'eft-à-dire  homme  du  Nort ,  d'autant 
que  ces  habitans  venoient  du  Nord^ 
&  avoient  fait  des  ravages  inexprima- 
bles dans  le  IX.  fivîcle,  &c.  Hugues 
Capet  l'érigea  en  Pairie,  elle  a  été  pol^ 
fedée  par  les  Ducs  jufqu'à  Philippe  Au^ 
gafte  qui  la  réunit  à  la  Couronne  pour 
la  Félonie  commife  par  le  Roy  Jean 
(ans  terre.  '  ?^^'U'.^■î    .     -  -v   :• 

Les  Anglois  s'en  emparèrent  depuis ,. 
mais  Charles  VII.  les  chafla,  &  Louis 
XI.  la  réunit  à  la  Couronne.        ^       ^ 

Cette  province  efl  trés-fertile ,  la  Sei- 
ne la  traverfe  dans  fa  largeur  &  s'y  jet- 
te dans  rOcean  ,  on  y  voit  de  très-belles 
Forêts  &  en  grand  nombre  ;  elle  produit 
peu  de  Vin  ,  mais  de  très-excellent  Ci- 
dre &  du  Poirée ,  leurs  Chevaux  font 
e^limés,  les  habitans  font  ménagers, 
laborieux,  fpirituels  &  braves,  on  leur 
reproche  d'être  chicanneurs  &  d'aimer 
lies  procès ,  d'où  vient  le  proverbe  à  Nor* 
Imand ,  Normand  ^  demi  ;  ce  qu'on  en- 
jtend  d'un  Manceau  qui  palTe  pour  va- 
lloir  un  Normand  S  demi,  parce  qu'on 
Icroit  qu'un  JManceau  entend  encore 
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mieux  Tes  affaires  qu*un  Normand. 
'■  Ils  ont  un  Archevêque ,  fix  Evêques , 
deux  Gouvernemens  généraux  de  Mili- 
ce ,  un  Parlement  &  trois  Généralités. 
:>  Elle  fe  divife  en  haute,  moyenne, 
&bafle.  .^  -^  ^  •  '■■  ;.-•-- ^^'^  -'•'- 
*'  La  Haute  contient  quatre  pays, 
qui  font  :  Le  Vexin  Normand ,  le  Rou- 
mois ,  le  pays  de  Brai,  &  le  pays  de 
Caux.  '■-'■        ^  ' '-' '  '•' 

'i  I»  Le  Vexin  Normand  comprend  les 
villes  de  Roiien  fur  la  Seine ,  Archev^- 
ché  ,  Parlement ,  Préfîdial ,  Baillage , 
Chambre  des  Comptes  ,  Cours  des 
Aydôs,  Généralité  &  Eleôlion;  Ton  y 
voit  la  plus  groffe  cloche  qu'il  y  ait  en 
France  appelîée  George  d'Amboîfe ,  du 
nom  du  Cardinal  qui  la  fit  fondre ,  & 
un  très-beau  Pont  &  très-long  de  bois 
&  pavé ,  qui  hauife  &  bailTe  fuivant  le 
cours  de  la  marée. 

L*on  y  fait  un  Commerce  prodigieux 
tant  det  Marchandifês  da  pays  que  des 
Marchandifes  étrangères^  celles  du  pays 
font  des  toillés  de  toutes  forte?  d'efpe- 
C69,  des  chapeaux,  des  dentelles  en 
Ibye,  ot  &  argem ,  toutes  fortes  del 
librairies  &  quincalleries ,  des  pommes, 
poires  &  cidre.  Gifors  Préfidial,  Bail- 
liage &  Ekaion  i  Fleuri ,  Andeli,| 
Efcouis. 


ormand. 
Ivêques, 
de  Mili- 
leralités. 
loy  enne , 


^' 


re  pays, 

,  le  Rou- 

î  pays  de 

nprend  les 
Archevê- 
Baillage , 
:ours    des 
)nî  l'on  y 
'il  y  ait  en 
nboife  ,  du 
fondre,  & 
,ng  de  bois 
e  luivant  le 


prodigieux 

lys  que  ^^3 
lies  dtt  pays 
rtes  d'efpe- 
lentdles  en' 
îs  fortes  de| 
es  pommes, 

fidial,  Bail 
,   AndeliJ 


de  Géographie.  105 

2.  Le  Roumois  ou  fe  trouve  Mont- 
fort,  Briône  &  Quillebeuf  où  les  gros 
VaiÔeaux  déchargent  pour  Rouen. 

3.  Le  pays  de  Bray  où  fe  trouve 
Gournay  ,  Lyons  Eleélion  ,  Blangis., 
Neuchaflel  principauté,  Ele6lion.  Ea 
Comté,  Aumale Duché.. 

4.  Le  pays  de  Caux  où  fe  trouve 
Caudebec  célèbre  par  fes  chapeaux, 
Préfidiai  ,.  Bailliage  ,    Ele6Uon.  Saint 
Valéry  ,  Yvetot ,  dont  lés  Seigneurs 
fe    difoient    Rois,    Dieppe    bon   Port 
de  mer,  où  on  fait  beaucoup  d'ouvra- 
ges d*y  voire  ,   d*albatre,   d'écaillés  de 
tortues,   des  boufTolles,  des  quadrans 
de  mer  fort  ellimés  ,    &  des  dentel- 
les ,  &c.  Arques  Eletlion  ,   Montivil- 
liers  Eleftion,    Fecamp  riche  Abbaye 
prés  la  mer ,  Longueville ,  le  Havre  de 
graee  Pore  de  mer ,  ville  trés-forte ,  & 
un  des  quatre  départemens  de  la  Mari- 
ne fur  r Océan  ;  Forges  renommé  pour 
fes  eaux  minérales.  ,^ 

La  Moyenne  comprend,  trois  Paysf, 
qui  font  le  Lieuvin ,  l'Ouche  &  l'Auche. 

I.  Dans  le  Lieuvin  fe. trouve  Lifieux 
Evêché  &  Ele6lion,  Ponteau  de  mer 
Ele6lion,  Honfleur,  Bernay  Election, 
Montreuil ,  Evreux  Evêché ,  Préfidial , 
Bailliage  &  Eleftion ,  Pont  de  l'Arche 
Election..  •     " 
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2.  Dans  le  pays  d'Ouche  on  trouve 
Damville,  VerneuilEleiftion,  Conches 
Eleélion,  Laigle,  Ivry  où  Henry  IV. 
gagna  une  bataille  contre  les  Ligueurs 
en  1590. 

3.  Dans  le  pays  d'Auge,  on  trouve 
Falaife  Eleftion.  Guibray ,  qui  en  efl: 
comme  le  Faubourg,  a  une  trés-belie 
foire ,  qui  ic  tient  ù  la  Nôtre-Dame 
d'Aoufl ,  &  qui  répand  dans  la  Bretag- 
ne, &  dans  les  pays  voifins ,  toutes  les 
marchandifes  du  Nord  <&  du  Midi  de 
la  France ,  cette  foire  eft  la  plus  fameufe 
des  foires  de  la  Normandie ,  on  y  vend 
auffi  quantité  de  chevaux  trés-eftimés. 

-  Argentan  Eleélion ,  Seez  Evéché  fur 
rOrne,  Pont-l'Evêque  Eleftion,  d'où 
viennent  de  bons  fromages;  Montgo- 
meri  ;  Alençon ,  Duché  fur  la  Sarce , 
Baillage ,  Préfîdial ,  Généralité  &  Elec- 
tion. 

La  Bafle  comprend  quatre  pays ,  qui 
font  : 

Le  Beflîn,  le  Cottentin,  le  Bofcage, 
&  TAvranchin. 

I.  Dans  le  pays  Beffin,  on  trouve 
Bayeux  Evêché ,  avec  un  Chapitre 
de  50.  perfonnes;  Caen  fur  l'Orne, 
ville  très -peuplée  &  riche,  on  en 
tire  beaucoup  de  papiers ,  beaucoup 
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de  toilles  façonnées,  du  linge  ouvré*, 
&  àQS  gros  cuirs  de  TAmerique  &  d'Ir- 
lande tannés  dans  le  pays ,  elle  a  Pré- 
vôté, fiaillage.  Généralité ,  £le6lion, 
&  Univerfité. 

2.  Dans  leCottentin,  on  trouve  Cou- 
tance  Evêché  ,  Préfîdial ,  Baillage  & 
Eleftion  ,  Valogne  Eleàion ,  Caren- 
tan  Eledlion ,  faint  Lo  ,  on  en  tire  des 
ferges  qui  portent  fim  nom.  Cherbourg. 

3.  Dans  le  Bofcage ,  on  trouve  l'orig- 
ni,  Vire  Eleâioxi,  Condé  Eleâion. 

4.  Dans  l'Avranchin  on  trouve  Avran- 
ches  Evéché,  Tilluflre  Mr.  Huet  en  a 
été  Evéque,  Pont-Orfbn,  faint  Michei 
£le6lioB  y  où  eft  la  fameuiè  Abbasye  fur 
un  Rocher  fort  élevé  an  BuUyeu  de  la 
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Remarquez  que  cette  Province  étant 
celle  qui  rend  le  plus  au  Roy  &  k  plus 
Ivoifme  de  l'Angleterre,  on  n'a  pas  doi^, 
né  aux  Fils  de  France  le  titre  de  Du^ 
Ue  Normandie ,  pour  éviter  les  troubles 
que  cela  auroit  pu  occafionner  dasA  k 
JRoyattme.  ;    .    -m;-   :i    :.     'i  • 
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§.  III. 


tr  f. 


Du  Gouvernement  gênerai  de  tlfle 
de  France, 

LE  Gouvernement  gênerai  de  Tlfle 
de  France  e(l  borné  au  Septentrion 
par  la  Picardie ,  à  l'Orient  par  la  Cham- 
pagne 5  à  rOccident  par  la  Normandie, 
&  TOrleanois  qui  le  borne  aufli  au  Mi- 
di; il  a  douze  pays,  i.  Tlfle  de  France, 
a.  la  Brie  Françoife,  3.  THurepoix  ,  4. 
Ile  Mantois,  5.  le  Dreugefm  ou  Drevois, 
6,  le  Gatinois ,  7.  le  Vexin  François , 
S.  le  Beauvaifis,  9.  le  Valois,  10.  le 
SoifTonnois,  11.  leLaonois,  12.  partie 
du  Vermandois, 

Ce  gouvernement  tire  fon  nom  de 
rifle  de  France,  on  l'appelle  Ifle  de 
France  de  ce  qu'il  efl  environné  de  la 
Seine ,  la  Marne ,  l'Oife ,  l'Aifne ,  à.  la 
Beuvronne  ;  il  comprend  deux  Gouver- 
nemens  généraux  de  Milice ,  première- 
ment Paris  &  fa  Banlieue;  cftte  'iHe 
a  gardé  le  nom  de  fon  peuple  i  anju ,  le 
fécond  Gouvernement  efl  celui  de  Tille 
de  France ,  qui  comprend  tout  le  rellei 

L?  Région  efl:  la  plus  agréable  & 
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la  plus  ric^  3  du  Royaume,  elle  a  rie» 
fromens ,  des  vins,  oc  des  fruits  lxccI- 
kns. 

Les  François  font  bons,  polis,  hon- 
nêtes ,  d'une  humeur  agréable  &  en- 
jouée ,  les  Etrangers  les  trouvent  entre- 
prenans  &  tro[>  hardis  ;  un  grand  Prince 
difoit  qut  "  ïfmgnoh  paroiffoier.t  fages 
IS  ne  i'ùtoicnt  pas  ,  &f  que  les  François 
prùlToitai  fous  ^  6f  étotent  fages, 

"'j^  ces  douze  pays,  Tlfle  de  France, 
le  Beauvaifis ,  le  Valois ,  partie  du  Ver- 
mandois,  le  Soiflbnnois  &  le  Laonois* 
ont  été  tirés  de  la  Picardie. 

I.  L'Ifle  de  France  a  pour  ville  princi- 
pale Paris  capitale  du  Royaume  Arche- 
vêché ,  gouvernement  de  Milice ,  Par- 
lement, Préfidial,  Prévôté,  Chambre 
des  Comptes ,  Cour  des  Aydes ,  Géné- 
ralité, Eleélion,  Cour  des  Mon  noyés,. 
cette  ville  qui  eft  fur  la  Seine  efl  une 
des  plus  grandes,  des  plus  riches  &dei 
plus  belles  de  fUnivers,  il  ne  nous  efl 
pas  poflfible  d'en  donner  ici  un  détail, 
Germain  Brice  en  a  donné  une  defcrip- 
ti^'^  en  quatre  volumes.  î 

Je  me  contenterai  de  remarquer  que 
Paris  fe  partage  en  trois  parties  qui 
jfont  :  la  Cité,  la  Ville,  &  l'Univerfité. 

On  remarque  dans  la  Cité  TEglilè 
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Métropolitaine ,  le  Palais  où  font  le 
Parlement  &  les  autres  Cours  Supé- 
rieures ,  la  fainte  Chapelle ,  &  l'Eglife 
de  Nôtre-Dame  qui  a  été  fondée  par  le 
Roy  Robert^  &  achevée  par  Philippe 
Augv^e^  c'eft  un  vafte  bâtiment  gothi- 
que, mais  magnifique  &  majeftueux, 
Qn  en  admire  le  Chœur,  &  les  valles 
tours. 

On  admire  dans  la  ville  le  Louvre 
ancien  Palais  des  Rois ,  les  ThuiUeries , 
le  Palais  Royal ^  la  Place  Royale ,  la  Place 
àes  Vidtoires ,  la  Place  de  Vendôme ,  la  belle 
Eglife  de  faint  Louis,  le  Pont -Neuf 
où  efl  la  flatuë  équeflre  d'Henry  IV. 

On  voit  dans  le  quartier  de  l'U- 
niverfité  outre  tous  fes  Collèges  le  Pa- 
lais du  Luxembourg  ,  THôtel  Royal  des 
Invalides  ,  l'Obfervatoire  ,  le  Val  de 
grâce ,  les  Abbayes  de  faint  Germain , 
de  fainte  Geneviève ,  &  de  faint  Fi^or , 
&  tant  de  Palais  magnifiques  &  de  fu- 
perbes  Hôtels  dans  le  Faubourg  faint 
Germain ,  qu*il  n'y  a  rien  de  pareil  en 
France. 

Saint  Denis  ville  à  deux  lieues  de 
Paris ,  il  y  a  une  riche  Abbaye  de  Be- 
nedi6i:ins ,  dont  la  manfe  abbatiale  a  été 
unie  à  la  Communauté  des  Filles  de 
faint  Cyr  prés  Verfailles ,    cette  Ab- 
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baye  efl  la  Sépulture  des  Rois  &  Rei- 
nes de  France,  des  Princes  &  Prin- 
cefles  du  Sang  Royal.  On  y  montre  un 
précieux  Tréfor  de  riches  Reliques.: 
Nanterre  Village  proche  de  Paris  où 
naquit  fainte  Geneviève  Patrone  de 
toute  la  France.  '  r 

Montmorency  gros  Bourg  qui  a  don- 
né fon  nom  à  une  des  plus  illuflresMai- 
fons  de  France,  il  appertient  aujour- 
d'hui à'Monfeigneur  le  Prince  de  Con- 
dé ,  fous  le  nom  d'Anguien  ;  Argen- 
teiiil,  Lufarche,  Gharenton,  Chelles 
riche  Abbaye  de  Filles. 

2.  Le  Beauvaifis  a  Beauvais  fur  le 
terain ,  cette  ville  efl  le  liege  d'un  Evê- 
que  qui  efl  Comte  &  Pair  de  France, 
le  Chœur  de  la  Cathédrale  ell  eftimé  des 
connoifleurs  pour  fa  grandeur  &  la  belle 
ordonnance  de  TArchitefture ,  mais  ce 
magnifique  morceau  demanderoit  une 
Nef,  d'où  vient  ce  mot  Chœur  de  Beau* 
vais  S*  Nef  d'Amiens  y  elle  a  un  Bailla- 
ge  &  une  Eledlion,  fa  fergetterie  efl: 
conliderable  ;  Clermont ,  petite  ville 
qui  a  donné  le  commencement  à  la  Mai- 
fon  Royale  de  Bourbon ,  Cagni  ou  Bou- 
liers Duché. 

3.  Le  Valois'  a  pour  villes  principa- 
les Senlis,   Evêché,  Préfidial,  Bailla- 
is 2 
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fe,  Eleéliôn;  Compiegnc  petite  ville, 
;ieftion  au  confluent  de  l'Aifne  &  de 
l^Oife,  il  y  a  un  beau  Château  Royal 
où  le  Roy  fait  aftuellement  trav  iller, 
la  ferte-Milpn  ;  Crefpi ,  Préfidial ,  Bail- 
lage,  Eieélion^  Pierre-Fond,  Villers- 
Côterez  où  Monfeigneur  le  Duc  d'Or- 
léans a  fa  Maifon  ;  Pont  faint  Maxen- 
ce  Bourg  fur  l'Oilè  &  grand  pafTage 
pour  la  Flandre ,  Chantilly  Bourg  avec 
un  très-beau  Château  à  la  Maifon  de 
Condé,  on  y  admire  fur  tout  les  Ja^ 
dins  qui  font  d'une  grande  beauté ,  les 
eaux  &  leurs  effets,  la  ménagerie,  la 
galierie  des  cerfs ,  le  pavillon  des  étu- 
ves ,  l'orangerie ,  la  faifanderie ,  le  Parc, 
^  les  Ecuries  qui  font  de  la  dernière 
magnificence. 

*  4.  La  partie  du  Vermandois  contient 
•Noyon ,  ville  Epifcopale  dont  l'Evêque 
eu.  Comte  ai  Pair  de  France,  il  y  a 
Baillage  &  Eleûion,  Jean  Calvin  étoit 
natif  de  cette  ville.  Chauny  petite 
ville. 

•  5.  Le  Soiflbnnois  a  pour  capitale 
Soiflbns  fur  TAifne,  elle  eft  le  fiege 
d'un  Evêque  Suffragant  de  Rheims ,  il  a 
rhonneur  de  Sacrer  les  Rois  au  défaut 
du  Métropolitain,  cette  ville  étoit  la 
capitale  du  Royaume  de  Soiflbns,  elle 
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a  Préfîdial  ,  Baillage  &  Généralité  , 
Coeuvre  ou  Eftrées  Duché,  Neuilly, 
Brie-Comte  -  Braine. 

6.  Le  Laonois  a  Laon  ville  Epifco- 
pale ,  dont  TEveque  efl  fécond  Duc  & 
Pair  de  France,  la  Cathédrale  efl  deP- 
fervie  par  82.  Chanoines  &  50.  Chape- 
lains ,  fans  compter  le  Doyen ,  TArchi- 
diacre  &  les  deux  Chantres ,  elle  a  Pré- 
fîdial &  Ele6lion  ;  Corbigni  ou  faint 
Marcou ,  où  les  Rois  de  France  vont 
auifi-tôt  après  leur  Sacre,  pour  obtenir 
(par  rinterceiîîon  de  ce  faint)  le  pou- 
voir de  guérir  des  Ecrouelles  ,•  nôtrQ- 
Dame  de  Liefle.  * 

7.  Le  Vexin  François ,  tiré  de  ta 
Normandie  ,  a  pour  villes  principales 
Cliaumont ,  Baillage ,  Ele6lion  ;  Pontoi- 
fe,  ain(î  nommée  du  Pont  qu'elle  a  fur 
cette  Rivière ,  faint  Cler ,  Magny  Ele,c- 
tion,  Trlel,  la  Roche-Guion.  ^ 

Le  Mantois,  le  Dreugefin,  la  Beau- 
ce  Françoife  ou  Hurpoix  font  tirés  de 
la  Beauce. 

8.  &  9.  Le  Mantois  &  le  Dreugefin 
ont  pour  villes  principales  Mante  fiir  la 
Seine  Préfîdial,  Baillage  &.Ele6tion, 
Meulan  ,  PoifTi  fur  la  Seine  ,  c'eft  un 
gros  Bourg  trés-frequcnté  pour  les  bef- 
tiaux  qu'on  y  mené  pour  la  nourriture 
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de  Paris ,  Ton  croie  que  faint  Louis  y  a 
pris  naiflanee,  il  s'y  eft  tenu  un  fa- 
meux Colloque  en  1561.  entre  les  Ca- 
tholiques &  ks  Proteflans,  faint  Ger- 
iïiain  en  Lay-e  fur  la  Seine  où  il  y  a 
une  Maifon  Royale ,  les  Rois  Henry  II. 
Charles  IX.  <&  Louis  XIV.  y  ont  pris 
naiffance ,  elle  a  été  la  demeure  de  Jac- 
ques II.  Roy  d€  la  grande  Bretagne 
dans  fa  dilgrace. 

Saint  Cloud  fur  la  Seine  a  été  érigé 
en  Duc.  S  &  Pairie  en  1674.  pour  les 
Archevêques  de  Paris  qui  en  font  Seig- 
neurs; Monièigneur  le  Duc  d'Orléans 
y  a  une  très  -  belle  Maifon  où  il  y  a  de 
'beHes  eaux,  Henry  III.  y  fut  aUafliné 
par  Jacques  Clément  fan  1589. 

Verfailles  à  quatre  lieues  de  Paris  eft 
la  demeurée  ordinaire  du  Roy.  Louis 
XIV.  fa  fait  bâtir ,  en  a  fait  la  plus 
belle  Maifon  de  Tunivers ,  &  a  ramaffé 
dans  ce  feiil  endroit  tout  ce  que  TAr- 
^chtte^lure,  la  Sculpture,  la  Peinture 
ont  de  plus  beau  ;  à  côté  de  Verfailles 
font  Trianon&  la  Ménagerie ,  mais  Mar- 
ly  eflface  tout  par  la  propreté  ce  fes  Jar- 
dins ,  les  autres  embeliiFemens ,  &  par 
ja  fameufe  machine  qui  porte  le  nom  de 
machine  de  Marly  j  Dreux  Baillage  & 
Eleétion,  Anet. 
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10.  La  Beauce  Françoife  a  Monforc- 
l'Amaury  ,  Baillage  &  Ele6Hon ,  Li- 
mours;  Dompierre,  Dourdan  Baillage 
&  Eleàion,  Montlhery,  Meudon  Bourg 
très  -  agréable  avec  un  très -beau  Châ- 
teau au  Roy.  ' 

11.  Le  Gatinois  tiré  en  partie  de  la 
Champagoe  a  Mel^in  fur  la  Seine ,  avec 
Préfidial  &  Baillage,  Moret,  Pont  fur 
Yonne,  Fontainebleau,  où  il  y  a  une 
très-belle  &  ancienne  Maifon  Royale  ; 
la  principale  beauté  de  ce  lieu  vient  de 
fa  forêt  qui  efl  fort  agréable  &  pleine 
de  cerfs  &  de  bêtes  fauves  :  Nemours. 
fur  le  loing  jolie  ville  &  Duché,  Bailla- 
ge &  Eleélion,  Courtenaii  faint  Ma- 
thurin.  Château  -  Laudon;  Milly. 

12.  Brie  Françoife  tirée  de  la  Cham- 
pagne a  Corbeil,  anciemie  ville,  ftr  la 
Seine,  Prévôté  &  ElcQioo  >  Brie  Com- 
te Robert,  Nangis,  Lagay,  Rofoy, 
on  en  tire  de  bons  fromages  ^  ville- 
neuve  -  faiot  -  George. 
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Du  Gouvernement  gênerai  de  Champagne 
.    ,.  £5*  Brie, 
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LE  Gouvernement  gênerai  de  Cham- 
pagne &  Brie  cS.  à  TGrient  de 
ceux  de  Tlfle  de  France  &  de  la  Picar- 
die, au  Septentrion  de  celui  de  Bour- 
gogne ,  à  rOccident  de  la  Lorraine  & 
du  Barrois ,  &  au  Midy  du  Luxembourg 
&  du  pays  de  Liège. 

Ce  Gouvernement  contient  deux  Ar- 
chevêchés qui  font  Sens  &  Rheims ,  & 
quatre  Evéchés  qui  font  Troyes,  Lan- 
grès,  Meaux  &  Chaalons  fur  Marne 
qui  font  SufFragans  de  quatre  difFerens 
Métropolitains,  le  premier  de  Sens,  le 
fécond  de  Lyon,  le  troifiéme  de  Paris, 
&  le  quatrième  de  Rheims;  il  efl  du 
refTort  du  Parlement  de  Paris. 

Les  principales  rivières  qui  Tarrofent 
font  la  Seine,  la  Meufe,  la  Marne, 
rAifne,  l'Aube  dcTYonne,  la  2.q  & 
la  3.6  y  prennent  leurs  fources. 

La  plus  grande  partie  de  la  Champa? 
gne  a  été  du  Royaume  de  Metz,  elle 
efl  une  des  fix  Pairies  Laïques  de  France. 
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Ses  Comtes  ont  été  Souverain^  & 
Puiflans ,  ils  a  voient  leurs  Pairs  ;  elle  a 
été  réunie  à  la  Couronne  par  le  Ma- 
riage de  Jeanne  fille  unique  4*Henry 
1 1 1.  Comte  de  Chanipagne ,  de 
Brie,  &  Roy  de  Navarre ,  avec  Phi- 
lippe le  Bel. 

Elle  tire  fon  noin  de  fes  grandes  Cam- 
pagnes ,  elle  produit  dans  fes  montag- 
nes des  vins  trés-délicats ,  qui  font  un 
objet  trés-confiderable  de  Commerce, 
ceux  qui  tiennent  les  premiers  rangs 
font  ceux  de  la  Vallée- de -Pierry  ,  de 
la  côte  d'Ay  &  d'Hautvilliers  ,  d'Eper- 
nay ,  de  Verfenay ,  &c.  il  y  a  des  mines 
de  fer ,  on  y  manque  de  bois. 

Elle  contient  quatre  principaux  pay^ 
I  chacun  defquels  en  contient  de  plus 
petits. 

Les  quatre  principaux  pays  font  la 
Champagne ,  le  Rhemois ,  le  Senon- 
nois  &  le  Baiîigni. 

I.  La  Champagne  contient  la  Cham- 
pagne, le  Chaalonnois  &  le  Pertois, 
dont  les  principales  villes  font: 

Troyes  fur  la  Seine,  Capitale  de  la 
province,  Evêché,  Préfidial,  Baillage 
&  Eleèlion  ;  elle  fait  un  grand  commer- 
ce en  Toilles  de  lin  &rle  Chanvre ,  de  Ba- 
fins,  Futaines,  Treillis  &  des  Satins  fa.- 
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çon  de  turin  ,  d*Hollan  e  &  de  fa  Chine. 

Les  Canaux  qu'y  forme  la  Seine  four- 
niflent  des  eaux  merveilleufes  pour 
les  teintures ,  le  blanchiflage  de  fcs  toi- 
les, <&  la  cire  donc  on  fait  de  belles 
Bougies. 

Epernay  Eleélion ,  Vertus.  Chaalon« 
•fur  Marne  ville  Epifcopale  dont  TE- 
vêque  efl  Comte  &  Pair  de  France, 
elle  a  Préfidial ,  Baillage  ,  Généralité, 
Eleftion ,  Cour  des  Monnoyes,  il  fe 
donna  dans  fon  territoire  l'an  451.  une 
fanglante  bataille  entre  JttiJa  Roy  des 
Huns  &  le  brave  Aetius  General  Romain 
accompagné  des  Rois  des  Bourguignons  à 
de  Theodorîc  Roy  des  Fifigots ,  qui  y  fut 
tué;  il  s'y  fabrique  beaucoup  de  ferges 
razes,  &  drapées,  &  d'autres  march'uv- 
difes  communes  à  toute  la  Champagne. 
Nogent  fur  Seine,  Plancis  fur  Aube, 
Vitri  le  François  fur  la  Marne ,  Préfi- 
dial, Baillage  &Ele6lion,  il  s'y  fait  un 
grand  commerce  de  grains,  faint  Me- 
nehoud  Comté,  Baillage  &  Ele6tion, 
on  en  tire  des  bois  de  chauffage ,  des 
tonneaux,  des  bouteilles  &  du  fer; 
faint  Dizier,  Larzicour. 

2.  Le  Rhemois  contient  le  Rhe- 
mois  &  le  Rhetelois  done  les  vill«s 
principales  font  ; . 
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Rheims  fur  la  Fejîe^  cette  ville  eft 
ancienne,  elle  efl  le  flege  d*un  Arche- 
vêque qui  efl  Duc  &  Pair  de  France ,  & 
gui  a  le  privilège  de  Sacrer  les  Rois 
avec  l'Huile  de  la  fainte Ampoule,  que 
l'on  garde  dans  l'Abbaye  de  faint  Remy , 
l'Eglife  Métropolitaine  a  un  très -beau 
Portail,  Clovis  premier  Roy  Chrétien 
a  été  baptifé  &  Sacré  dans  cette  Eglife 
le  jour  de  Noël  l'an  496.  par  faint  Re- 
my Archevêque  de  cette  ville,  elle  a. 
Préfidial,  Baillage,  Ele6lion  &  Uni- 
v-erfité ,  il  s'y  fait  un  Commerce  trés- 
létendu  d'étamines  dites  Dauphînes  ^ 
Marocs  ,  Droguets ,  Foiles  ,  Crolfés ,  & 
dont  la  confommation  eft  trés-confide^ 
lable  en  France ,  &  dans  les  Provinces 
voifmes.  Fifmes.  Château  Porcien ,  Rhe- 
tel  où  Mazarin,  Duché  furl'Aifne  où  le 
Maréchal  du  Pleflis  Pralin  gagna  une 
Bataille  l'an  1650,  on  en  tire  des  grains  ^ 
des  belliaux  :  il  y  a  beaucoup  de  çar- 
jneres,  des  mines  propres  à  faire  du 
fer,  &  beaucoup  de  forêts;  Mouzon, 
iMezieres  fur  la  Meufe  ,  Donchery  , 
Rocroy  ville  forte  &  célèbre  par  la 
I  victoire  remportée  fur  les  Efpagnols  en 
1643.  P^^  l'Arniée  du  Roy  commandée 
[par  le  Prince  de  Condé.  "  .'■         r^ 

3.  Le  Senonois   contient   le.Seno- 
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nois ,  le  Tôftnerrois  &  la  Brie  Cham- 

penoife  dont  les  villes  principales  font: 

Sens  ville  très-ancienne  fur  TYonne 
&  aujourd'hui  fiege  d'un  Archevêaue, 
Prefidial ,  Baillage  &  Eleftion  ;  laint 
Florentin  Election.  Villeneuve  le 
Roy  ,  Brignon  TArchevêque  ,  Herry 
le  CMel. 

Tonnerre  Eleftion,  fes  vins  font  efti- 
itiés,  Ligny  le  Château,  Anci  le  Fran- 
çois ,  Molesme  ,    Chablis ,   renommé 
pour  les  bons  vins.        -  ' 

Meaux  fur  la  Marne  Evêché,  Mr. 
Bénigne  Bqffuet  a  fait  beaucoup  d'hon- 
neur à  ce  fiege  ,  Prefidial ,  Baillage , 
Eleftion;  Condé  principauté;  Provins 
Prefidial ,  Eleélion  ,  renommé  pour  fa 
bonne  conferve  de  Rofes;  Colomiers, 
Eleftion ,  Château  -Thierry  fur  la  marne 
Duché,  Prefidial,  Baillage,  Eleftion; 
Montereau-Faut-yonne  au  confluent 
de  cette  riviiere  &  de  la  Seine  où  Jean 
Duc  de  Bourgogne  fut  aflaffiné  par 
Taneguy  du  Chafi:el  l'an  1419.  Sezane 
Ele6lion,  fon  Coitimerce  confifi-e  en 
vins  &  grains  qui  defcendent  par  la 
Seine  à  Paris. 

4.  Le  Bafîîgily  où  fe  ttbuve  le  Baf- 
figny  &  le  Vallage ,  les  villes  principa» 
l'es  font  Langrés  Evéché  ,  Duché  &| 

Pairie, 
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Pairie ,  Préfidial ,  Baillage  &  Flexion , 
la  coutellerie  de  cette  ville  eft  trcs-fa- 
meufe  ,*  Tingri  principauté ,  Chaumont 
fitué  fur  le  penchant  d'une  coline  , 
dont  la  Marne  arrofe  le  pied ,  Préfidial , 
Baillage,  Eleélion ,  on  en  tire  des  grains, 
quelques  étoffes  de  laines  &  des  gands. 
Vitri  Duché,  le  Val  des  Ecoliers , Join- 
ville  où  font  les  'J'ombeaux  des  Ducs 
deGuife,  Pinci,  Luxembourg,  Beau- 
fort  Duché  ,  Bar-fur-Aube  Eleclion , 
fes  vins  ont  de  la  réputation,  Brienne 
Comté,  Clervaux  célèbre  Abbaye,  elle 
eft  la  troifiéme  fille  de  Cifteaux ,  &  a 
eu  faint  Bernard  pour  Fondateur  & 
pour  premier  Abbé. 

11  y  a  vers  le  Septentrion  la  princi- 
pauté de  Sedan  fur  la  Meufe  cédée  à 
la  France  en  164.2.  par  Frédéric-Mau- 
rice Duc  de  Bouillon,  il  eut  pour  équi- 
valent les  Duchés  d'Albret,  de  Châ- 
teau-Thierr}'' ,  &  le  Comté  d'Evreux  : 
la  fabrique  des  draps  de  Sedan  pafle 
pour  la  plus  confiderable  du  Royaume. 

Obfervation,' 

A  Textrêmité  de  la  Champagne  efl 
le  Duché  fouverain  de  Bouillon ,  pofTe- 
dé  par  le  Duc  de  ce  nom,  fous  la  pro- 
te6lion  du  Roy  qui  y  entretient  Garni- 
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fon ,  ce  Duché  eft  entouré  quafi  de 
toiites  parts  de  bois  :  il  contient  Bouil- 
lon Air  lie  Seraois,  &c. 

9SlB»  Vfis^  t£z)\  ^tgv  Tg'T^  ^Bv  9g|îg7 

ARTICLE    SECOND. 

2)^5  ^uairt  GouVertremem  Géné- 
raux qui  font  dejfus  ou  aux 
environs  de  la  Lwre, 


*  . 


%.  I. 

Du  Gouvernement  gmeral  de  Bretagne, 

LE  Gouvernement  gênerai  de  Bre- 
tagne efl  une  moyenne  preiqu'Ifle 
entourée  de  l'Océan  au  Septentrion 
(  où  elle  touche  auflî  la  Normandie  )  à 
rOccident  &  au  Midy ,  elle  eft  bornée 
à  rOrient  &  en  partie  au  Midy ,  par 
le  Gouvernement  gênerai  d'Orleanois , 
où  font  le  Maine  &  TAnjou,  elle  fait 
prefque  la  moitié  des  peuples  &  des  Ci- 
tés que  Cefar  &  d'autres  ont  appelles 
Armorka  Civitaîes ,  c'ell-à-dire  Mariti- 
mes ,  en  langage  Breton ,  elfe  a  été  ap- 
pellée  Britannia  mînor ,  &  fes  peuples 
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Brecons ,  Britanni  (&  britonês,  Lorique 
Maxime  s'en  empara  ve«  Tan  385.  if  la 
donna  à  ceux  qui  Ta  voient  fuivi  de  la 
grande  Bretagne.  Coîiaa  en  fut  le  pre- 
mier Roy ,  Govis  en  conquit  une  par- 
tie qui  fut  après  lui  cki  Royaume  de 
Paris  y  elle  a  eu  des  Comtes ,  Charles  le 
Simple  l'accorda  à  Rhou  avec  la  Nor- 
mandie, elle  fut  érigée  en  Duché  rele- 
vant de  la  Couronne  en  12(^7.  elle  y  fut 
rétinie  par  le  Mariage  d'Anne  de  Bre- 
tagne avec  Charles  VIII.  en  1491. 

Ce  Gouvernement  eft  un  des.  plus 
eonfiderableis  du  Roy-aume  à  caufe  de 
la  quantité  de  les  Ports  de  mer  qui  y 
facilitent  le  Commerce. 

Ses  rivières  font  la  Loir«,  l-Aveine, 
le  Blavet,  la  Vilaine,  h  Rance,  &c. 
le  pays  a  de  bons  pâturages  qui  nourrif^ 
feno  beaucoup  de  betai-1  jt  il  y  a  quantité 
de  haras  de  chevaux ,  il  y  croît  beau- 
coup de  lin  &  de  chanvre ,  on  y  pêche 
quantité  dç  poiflbns  fur  les  côtes ,  les 
kbitans  fbnt  robufles,  braves  <&  bons 
pilotes  :  il  y  a  un  Gouvernement  gê- 
nerai de  Milice,  &  un  Parlement  à 
Rennes  pour  toute  la  Province.  C'eftan 
pays  d'Etat  co.mpofé  des  trois  ordres , 
le  Clergé ,  la  Noblefle  &  le  Peuple.  II 
contient  neuf  Diocefes  ou  Recettes. 

L  2 
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On  divife  la  Bretagne  en  haute, 
moyenne  &  bafle. 

La  haute  où  Ton  parle  François ,  con- 
tient trois  Diocefes  ou  Recettes, fçavoir  : 

Rennes  fur  la  Vilaine  Evéché ,  Par- 
lement ,  Cour  des  Aydes ,  Préfidial  ;  Fou- 
gères célèbre  pour  Tes  bonnes  verreries. 

Nantes  fur  la  Loire  Evêché  ,  Uni- 
verfité  ,  Préfidial,  Chambre  des  Com- 
ptes ,  Généralité  ,  c*efl  dans  cette 
ville  qu'Henry  IV.  donna  aux  reformés 
fEdit  de  Nantes  Tan  1598.  qui  fut 
révoqué  par  Louis  XIV.  en  1685.  on 
y  charge  pour  les  pays  étrangers  des 
eaux  de  vie  d'Orléans,  de  Blois,  d'An- 
jou &  de  Poitou,  quelques  vins,  du 
miel,  du  fafFran  gatinois,  &  quelques 
manufaélures  ;'  Machecou  ou  Retz  Du- 
ché, Penbœuf.  Le  Croific  Port  de  mer, 
Guerande  ,  Pontchateau  Baronie  ,  la 
Roche  Bernard,  Château-Briand. 

Dol  Eveché ,  dont  TEvéque  a  dilpu- 
té  la  Métropole  à  Tours,  mais  le  procès 
fut  jugé  en  faveur  de  celui  de  Tours, 
par  les  Légats  du  Pape  Urbain  1 1.  en 
1094.  Tronchet,  Ancenis  fur  la  Loire. 

La  moyenne  où  l'on  parle  un  langa- 
ge mêlé  a  trois  Diocefes  ou  Recettes 
qui  font  : 

Saint  Malo  Evêché ,  petite  ville  très- 
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riche  fitiiée  dans  la  petite  Ifle  dô  (aint 
Aaroîi  qui  joiiu  à;  k  terre  forme  par 
\m&  chaAi^e  ckm€  Tentpée  eH  diéfèn- 
duë  par  un  b€ii' Château  j  foa  Fort  eft 
bon  ;  les  M^loi^ns  palîenÉ  ^<3^  les- meil- 
leurs Arnaatî^urs  du  Royaume  ;  cette 
viite  s'&il  exrtpaordinairemei^  emichia 
par  ^  a^iBcmen»  pendant-  la  guerre, 
&  fôn.  Confimerce  dans  leo  voyages  de 
longs  eottPS';  Dinanc ,  Moan  -  Fort , 
Ploei»ï¥veI ,  Jocôlin ,  faint  Mehen  ;  Can- 
eale  où  Ko»  péehe  d'exoelientes  huî- 
tres. .. .        ^  -■ 

Saine  Brieux.  Bvêché,  PEvêque  efl 
Seigneur  temporel  de  la  villes  Lamba- 
le,  Mpncontour,  Matignon. 

Vannes  Evêché ,  préfidial  ;  Auray  lieu 
où  on  a  grande  dévotiqn  à  fainte  Anne, 
Hennebond  ,  Quinperlay  ,  Guimené 
prin.çjpâuté ,  Rahan  Di^ché,  BJavet  ou 
port-Louis  port  de  mer  ruïné  depuis  la 
paix  de  Vervins.  Belle  Ifle ,  jolie  Illé 
agréable  &  fertile,  l'an  y  a  de  bonnes 
falines ,  qui  y  attirent  des  batimens 
Haliandois., 

La  Bafle  où  Ton  parle  Breton  a  trois 
diocefes  ou  recettes ,  qui  font  : 

Treguier  Evéché  ,  Morlaix  ,  Lan* 
nion ,  Penthievre  Duché. 

Saint  Fol  de  Léon  ville  Epifcopale , 

L3   , 
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avec  un  petit  port  de  mer;  Brefl  le  plus 
beau  &  le  meilleur  port  de  France  fur 
rOcean ,  il  ell  le  premier  département 
de  la  Marine,  &  c*eft  en  cette  ville  où 
fe  font  les  plus  confiderables  armemens 
de  mer  du  Royaume  ,  il  y  a  de  très- 
beaux  Magaflns,  &  un  Arcenal  très- 
bien  fourni.  Le  Conquet  cap  fameux. 
Me  d'Oiiefrant  vis-à-vis  de  Brefl,  &c. 

Quimpercorentin  ou  CornoûailleEvê- 
ché,  Andierne,  Chateaulin^  Karhais, 
célèbre  pour  fes  foires.  Pont  l'Abbé^ 
concarneau,  Penmarc. 

Les  Etats  de  Bretagne  s'aflemblem 
tous  les  deux  ans. 

§.     II. 

Du  Gouvernement  gênerai  (TOrleanoîs, 

LE  Gouvernement  gênerai  d'Orlea- 
nois  eft  le  plus  grand  de  ceux  de 
France ,  il  comprend  quinze  pays  où  il 
y  a  différentes  contrées  &  quartiers  ;  ils 
font  trés-fertiles. 

Ce  Gouvernement  efl  borné  au 
Septentrion  par  ceux  de  Normandie  & 
de  rille  de  France ,  au  Midi  par  ceux 
de  Lionnois  &  de  Guienne^  à  TOrient 
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par  ceux  de  Champagne  &  de  Bour- 
gogne, &  à  rOccident  par  celui  de 
Bretagne  &  par  la  Mer. 

Il  fait  la  plus  grande  partie  du  Royau- 
me d'Orléans ,  qui  fut  le  partage  d'un  des 
quatre  fils  de  Clovis  ;  Orléans  y  y  corn* 
pris  plufieurs  Seigneuries  qui  en  dé- 
pendent, a  été  érigé  en  Duché  Pairie, 
pour  être  Tapanage  du  fécond  fils  de 
•  France;  le  Duché  d'Anjou,  eft  Ta- 
panage  du  troifiéme,  &  celui  du  Berry 
Ta  été  quelquefois. 

Il  y  a  huit  Gouvernemens  généraux 
de  milice  ^  &  encore  partie  de  deux 
autres. 

Les  quinze  pays  de  ce  Gouverne- 
ment, font: 

I.  UOrleanois,  2.  le  Blaifois,  3.  la 
Touraine,  4.  l'Anjou,  5.  le  Maine,  6. 
le  Vendompis,  7.  le  Dunois,  8.  le  Per- 
che, 9.  le  Pays  chartrain ,  10.  le  Gatinoi», 
II.  le  Nivernois,  12.  le  Berry,  13.  le 
Poitou,  14.  l'Angoumois,  15.  le  Paye 
d'Aunis.  '^ 

I.  L'Orleanois  gouvernement  gêne- 
rai de  Milice ,  pays  trés-fertile  &  trés- 
agréable ,  qoi  dépend  du  Parlement  de 
Paris ,  eft  arrofé  de  la  Loire,  du 
Loir&  du  Loing.  Orléans  fa  capitale  eft 
fur  la  Loire  9  &  eft  £vêché>  Duché  & 
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Pairie,  Prélidial,  Baillage,  Generali- 
îîé,  Univerfité;  cette  viile  fit  une  fa- 
meufe  réfiflance  aux  Anglois  en  1428. 
&  fut  délivrée  par  Jeanne  d*Arc ,  con- 
Rtië  fous.  le  nom  de  la  pucelle  d*Or- 
leans.  Son  Evéque  jouit  d'un  beau  Pri- 
vileçe  ,  qui  efl  qu'à  fon  Avènement  à 
VEpifcopat ,  tous  les  Criminels  même 
condamnés  à  mort  qui  fè  trouvent  dans 
les.  Pliions  de  cette  ville  font  délivrés 
Si' ila  ne  font  pas  Criminels  de  leze-Ma- 
jeflé  ;  c'efl  l'entrepôt  des  épiceries  qui 
viennent  d©  Provence  pour  les  Provin- 
ces in  terieurés ,  on  eftime  fon  fucre  ra- 
iîné,  fa  bonneterie,  fes  Cuirs. 

Les  habitans  parlent  bien ,  &  ont 
l'accent  le  plus  pur  &  le  plus  délicat 
cie  la  France;  on  dit  la  même chofe des 
Blaifoia,  le»  Orleanois  ont  de  Fef|)rit, 
mais  ils  raillent  aifément ,  d'où  leur 
vient  le  nom  de  Guepim  ,  &  le  pro* 
verbe  qui  dit  que  la  Ghf&  d*Orîeans  ejî 
fm  (^  U  tfi^t;  SuiUy  Duché  fur  la 
Loire ,  Baugençi  Eleélion  ,  la  Ferté 
Duché ,  Clery  où  te  Roy  Louis  XL 
eft  enterré. 

2.  LeBlaifois,  très -bon  pays  où  fe 
tarouve  Bloi& fur  la  Loire,  Evêché  éri- 
gé Tan  1693.  à  la  prière  de  Louis  XIV. 
Pi^éûdial,  J^iUage^  Chambre  des  Corn- 
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ptes ,  Eleélîon  ;  il  a  un  beau  Château 
où  le  Duc  de  Guife  &  fon  frère  le  Car- 
dinal furent  tués  en  1588-  par  ordre  du 
Roy  Henry  III;  Remorentin  Eleftion 
fur  la  Saudre;  Chambor  Maifon  Roya- 
le bâtie  par  François  I. 

3.  La  Touraine ,  Gouvernement  ge- 
neral  de  Milice ,  efl  appellée  le  Jardin 
de  la  France ,  pour  l'abondance  &  la  fer- 
tilité de  fon  terroir  en  bleds,  foins  & 
fruits  trés-excellens.  Se^  principales  ri- 
vières font  :  la  Loire  ,  le  Cher  ,  la 
Vienne,  la  Creufe  &  l'Indre,  il  dépend 
du  Parlement  de  Paris  ;  fa  capitale  qui 
efl  la  ville  de  Tours,  eft  fiege  d'un 
Archevêque ,  iJ'y  a  Préfidial ,  Baillage  & 
Généralité  ,  il  s'y  fait  un  très  -  grand 
commerce  d'étoffes  de  foye ,  Marmou- 
tier  célèbre  Abbaye  où  faint  Martin 
Evêque  de  Tours  fe  retiroit  fouvent. 

Amboife  EIe6lion ,  fur  la  Loire ,  lieu 
de  la  nailFance  &  de  la  mort  de  Charles 
VIII.  Chatillon  fdr  l'Indre,  Préfidial, 
Baillage,  Eleétion  ;  Loches  Election; 
Chinon,  EIe6lion  ,  patrie  du  fameux 
Rabelais;  Luincs  Duché;  Langefl  re- 
nommé pour  fes  bons  melons ,  Monba- 
zon  Duché,  Va ujour  Duché  ;  la  Haye 
Ijoli  Bourg  lieu  de  la  naiflance  de  MJ 
Delcartes. 
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4.  L*Anjott  épigé  en  Duché  l'an  1 3  60. 
eft  u»  Gôuvcpnefnem'geaeraf  de  Mili- 
ce  &  SeneobaulTée ,  il  eil-  aPFofé  de  la 
Loif«,  delaSafte,  delà  Mayenne,  du 
LjoÎF,  &c.  ce  pays  produit  beaucoup 
de  vin,  dont  on  fait  des  eaux  de  vie; 
il  prod<uk  auffî  quantiÈé  d*ardoi^,  dont 
il  fe  fait  une  gfande  confbmmation; 
Angei^  fîir  lia  Mayenne  eft  la  ville  ca- 
pitale, cette  ville  effe  Epifcopale,  Pré- 
êdial,  Ele^ion,  Univerfite',  il  y  a  aufli 
une  Académie  établie  en  ï(S85.  par  let- 
tre» Patentes;  Saumur  Eleéèio»,  Mon- 
treilil  Eleélion;  la  Flèche  fur  le  Loir, 
0Ù  les  Jelùites  ont  un  magnifia] ue  Col- 
lège bâti  par  Henry  I*V.  Préfidial, 
Ek^on,  Senechauffée,  Bauge  Elec- 
tion, le  Lude  Duché  fufle  Loir,  Brif- 
lac  Duché,  Château- Gontier  ftir  la 
Mayenne  ,  Préfidial  ,  Senechauffée, 
Eleàion  ;  Beaupreau  Duché  ,  Fonte- 
vrault  Abbaye  chef-d'ordre  des  deux 
féxes ,  dont  TAbbeffe  a  Jurifdiélion  auiîir 
bien  fur  les  Religieux  que  furies  Reli-| 
gieufes,  Choie t  renommé  pour  fesToiles. 

5.  Le  Maine,  Gouvernement  gêne- 
rai de  Milice^  pays  affez  fertile  &  très- 
abondant  en  bonnes  volailles;  le  Mansl 
en  efl:  la  capitale,  cette  ville  efl  furl 
la  Sarte,  elle  efl  le  fiege  d'un  Evêque, 
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Préfidial ,  Ele6lion  ;  il  «*y  &k  tin  grand 
commerce  d'Etamiaes  trés-eftimées  & 
un  grand  débit  <te  cire  bk^che  >  Bean- 
mont4e-Vkonte.  Laval  Ele«6liion  fur  la 
Mayenne*;  cette  ville  a  titre  deGomié , 
&  appettient  à  la.  Maifoii  dé  la  Trimouil- 
le,  elle  fait  un -grand  comrnerce  «de  t-oite«. 
Sablé  ;  Mayenne  Duché ,  DomfrcMît , 
Eleftion;  Chât-eau-du-I^oir ,  Eleélioti. 

6.  Le  Vendôrnois  a  Vendôme,  Bail- 
lage,  Ële^on,  fat  h  Loir;  Mondou* 
bîea':'. 

7.  Le  D«tK)ïS  41  Châteàudun  lÀe^ioû 
lur  le  Loir. 

8.  Le  Perche  «  Nogent-k-Rot<rou, 
Bourg  très  -  peuplé ,  on  y  fait  k  même 
commerce  qu'a«  Ma»s  ten  Ettmdnes. 
Bellefme  BaïUage  •;  Mwtagiîe  ,  Elec- 
tion ;  Château  neuf ,  Baills^e  ;  h  Trap- 

^  fameufe  Abbaye ,  où  Arinatïd  Jean 
louthillier  de  Rancé  fit  recevoir  Tan- 
ienne  &  étroite  pratique  de  k  règle 
efaint  ©eniard  en  1662. 

9.  Le  Pais  Chartrain ,  dont  les  Cani- 
gnes  font  trés-fertiks  en  grains ,  a 

our  capitale  Chartres  ville  Epifcopate 
és-ancienne ,  far  l'Eure  i  elle  a  Préiî^ 
ial ,  Baillage  &,  Eleélion  ;  les  deux 
ochers  de  l'Eglife  Cathedtale  font  re- 
mmés;  Nogent,  le  Roy,  Epernon^ 
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Duché;  Maintenon,  renommé  par  TA- 

queduc  qui  va  à  Verfaille. 

I  o.  Le  Gatinois,  on  fe  trouve  Montar- 
gis,  Prélîdial ,  Baillage,  Eleftion,  fur 
le  Loing  ;  cette  ville  a  donné  fon  nom 
à  la  forêt  voilîne  qui  eft  une  des  plus 
belles  de  France;  Éflampes,  Baillage, 
Ele6lion  ;  Gien  fur  la  Loirç,  Baillage, 
&  Eledlion  ;  Briare ,  ce  lieu  eft  célèbre, 
k  caufe  du  Canal  qu'on  a  fait  dans  !e 
voifinage,  pour  pouvoir  pafler  par  eau 
de  la  Loire  à  la  rivière  du  Loing,  & 
joindre  par  celle  -  cy  la  Loire  à  la  Sei- 
ne ;  Lorris  petite  ville  ;  Courtenay , 
Seigneurie  très-ancienne,  &  éteinte  de-l 
puis  peu.  I 

il.  Le  Nivernoîs ,  cette  province  qui 
a  titre  de  Duché ,  eft  un  Gouverne- 
ment gênerai  de  Milice ,  elle  eft  traverJ 
fée  par  la  Loire ,  elle  eft  fertile  en  bleds, 
en  vins  &  en  fruits,  elle  reflbrtitdo 
Parlement  de  Paris  ;  Ne  vers  ,  fur  iJ 
Loire ,  en  eft  la  Capitale  ;  c*eft  une  ville| 
Epifcopale ,  Baillage  &  Ele6lion  ;  il  y  3 
une  belle  manufaélure  de  Fayence  &  dj 
verreries.  Defizeiurla  Loire,  laCharit 
petite  ville  &  Eleélion,  avec  un  pou 
fur  la  Loire  &  un  très-beau  Prieuréf 
le  Prieur  eft  Seigneur  fpirituel  &  tei 
porel  de  cette  ville  ;  Clamecy  dans 

Faoi 


Ja  naii 
de  L( 
Pfagmé 
Charlel 
forme 
les  Co] 


de  Géographie,  133 

Fauxbourg  duquel  réfide  l'Eveque  de 
Bethléem ,  donc  TEvêché  fut  fondé  en 
1223.  par  Guy  Comte  de  Never^  à  fon 
retour  de  la  terre  fainte,  &  dont  les 
Ducs  de  Nevers  ont  la  nomination. 
L'Evéque  a  dans  fon  très-petit  territoi- 
re jurisdiftion  Epifcopale  avec  les 
droits  Epifcopaux.  Fougues  village , 
où  il  y  a  des  eaux  minérales  ;  il  s'y  trou- 
ve aulTi  des  mines  de  charbon  de  pier- 
re ,  dont  le  feu  efl  trés-ardent  &  excel- 
lent pour  les  forges. 

12.  Le  Berry  Duché  &  Gouverne- 
ment gênerai  de  Milice ,  efl:  une  pro- 
vince ,  qui  produit  beaucoup  de  bon- 
nes laines ,  dont  les  habitans  fabriquent 
des  draps  &  autres  étoffes  defquelles 
ils  font  un  grand  commerce.  Elle  eft 
traverfée  par  les  rivières  de  Cher ,  de 
l'hidre  ,  &  de  la  Creufe.  Bourges  fur 
l'Eure,  efl:  fa  capitale  &  le  fiegc  d'un  Ar- 
chevêque. Elle  a  un  Préfîdial,  Baillage, 
Généralité  &  univerlîté ,  où  a  profeffé 
le  fameux  Cujas.  Elle  a  été  le  lieu  de 
la  naiflfance  dupereBourdaloueJefuite , 
de  Louis  IL  &  celui  où  fut  faite  la 
Pragmatique  fan^ ion  du  temps  du  Roy 
Charles  VIL  Tan  1438.  où  l'on  régla  la 
forme  des  Elevions,  où  Ton  déclara 
les  Collations  des  Bénéfices  appertenir 
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aux  ordinaires ,  où  Ton  établit  des  Pré- 
bendes Théologales,  &  J'on  attribua 
k  tiers  des  Bénéfices  aux  Gradués ,  &c. 
Tous  ce^  reglemens  ont  été  changés 
Tan  1516.  parle  Concordat  que  fit  Fran- 
çois premier  avec  le  Pape  Léon  X ,  on 
donna  aux  Rois  de  France  la  Nomina- 
tion aux  Prélatures  &  aux  Abbayes, 
&  aux  Papes  les  Annates  ;  Iflbudun 
Eleélion,  Henrichemont,  faint  Aignan 
Duché,  Charos  Duché  &  Pairie,  Au- 
bigni,  la  Chartre  Eleélion,  Château- 
roux  fur  l'Indre  Duché -Pairie  à  la  mai- 
fbn  de  Condé ,  Eleftion ,  lieu  de  grand 
paflage.  LeBlanq  furlaCreufeEleâion, 
Chezal  Benoît  Abbaye  chef-d'ordre. 

13.  Le  Poitou  Gouvernement  gêne- 
rai de  Milice  &  Senechauflée,  eft  une 
Province  dans  retendue  du  Parlement 
^e  Paris,  elle  abonde  en  bled  &  en  bé- 
tail à  caufe  de  fes  Plaines  &  fes  Prai- 
ries, elle  a  peu  de  rivières,  la  Vienne 
eft  la  principale ,  elle  fait  un  grand  tra- 
fic de  bœufs  &  de  mulets ,  fa  ville  ca- 
pitale eft  Poitiers  fur  le  Clain,  faint 
Hilaire  y  eft  né  &  en  a  été  Evêque, 
cette  ville  eft  grande  &  a  Préfidial, 
Généralité ,  Univerfité.  La  Bataille  de 
Poitiers  en  1356.  fut  funefte  à  la  Fran- 
ce par  la  prife  du  Roy  Jean  ;  celle  de 
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Civaux  dans  fon  voifinage  fut  plus  heu- 
reufe ,  Clo vis  y  défit  Ôc  tua  de  fa  main 
Marie  Roy  des  Gots  l'an  509.  Luçon 
Evéché ,  Niort  fur  la  Sevré  Ele6lion , 
&  célèbre  par  fes  Foires  ;  Fontenay  le 
Comte  fur  la  Vendée  Eledlion ,  Olonne 
gros  Bourg  avec  Port  de  mer  Ele6bion , 
Mauleon  Eleélion ,  Roche-fur- Yon  prin- 
cipauté ,  Maillezais  Bourg  dont  TEvê- 
ché  a  été  transféré  à  la  Rochelle  , 
Thouars  Duché  Eleèiion,  Loudun  cé- 
lèbre par  TaiFaire  du  Curé  Grandier,  <& 
des  Religieufes  pofledées,  Senechauf- 
fée ,  Election  ;  Richelieu  ville  trés-jo- 
lie  que  le  Cardinal  de  Richelieu  a  fait 
bâtir ,  Duché  dUt  Eleftion  ;  Chatel- 
leraut  célèbre  pour  les  ouvrages  de 
coutellerie  qui  s*y  font,  Senechauflee 
&  Eleftion;  faint  Maixent  Eleftion. 
Pafthenay  :  les  fables  d'Olonne  dont  les 
habitans  font  bons  Mariniers. 

14.  UAngoumois  Senechauflee ,  Pro- 
vince fertile  qui  dépend  du  Parlement 
de  Paris ,  dont  les  papiers  &  les  eaux 
de  vie ,  le  fafFran  &  les  forges  de  fer 
font  eflimés ,  a  pour  ville  capitale  Angou- 
lefme  fur  la  Charente,  Evêché,  Pré- 
fidial,  Eledlion,  Cognac  fur  la  même 
liviere  Eleftion',  où  François  I.  a  pris 
naiffance ,  &  dont  les  vins  &  les  eaux  de 
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vie  font  cflimés.  Jarnac  fur  la  même  ri- 
vière où  s'ell  donnée  une  fanglanre  ba- 
taille  l'an  1569.  entre  Henry  III.  pourlors 
Duc  d'Anjou ,  &  le  Prince  de  Condé  chef 
des  Religionaires  de  France  aui  y  fut  tué. 
La  Roche-Foucault  Bourg  à  Duché. 

15.  Le  pays  d'Aunis  Gouvernement 
gênerai  de  Milice  &  Senechauflee ,  eft 
une  petite  Province  qui  dépend  du 
Parlement  de  Paris.  La  Rochelle,  bon 
Port  de  mer,  eft  fa  capitale;  elle  eft  le 
llege  d'un  Evêque ,  Préfidial  &  Générali- 
té ,  elle  eft  connue*  par  le  fameux  fiege 
qu'elle  foutint  contre  Louis  XIII.  fon 
Roy,  qui  la  reduifit  le  28.  Oftobre 
1628.  On  en  apporte  des  eaux  de  vie 
&  des  vins  de  Cognac,  du  fel  de  Broiia- 
ge,  du  papier  d'Angouleme ,  du  caftor 
de  Canada ,  de  l'indigo ,  &  d'autres 
Marchandifes  dont  nous  aurons  occa- 
iîon  de  parler  en  parlant  de  Bordeaux. 

Rochefort ,  ville  fur  la  Charente 
nouvellement  bâtie  ,  fécond  départe- 
ment de  la  Marine  fur  l'Océan,  elle  a 
un  trés-bel  Arcenal ,  une  Fonderie  de 
canons  &  de  très  -  belles  Corderies. 
Marans  gros  Bourg  fur  la  Sare. 

Les  Ifles  de  Ré  &  d'Oleron,  fertiles 
en  bleds ,  vins ,  fels  ;  les  deux  derniers 
articles  font  enlevés  par  les  Anglois 
Kk  les  Hollandois.  1 
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Du  Gouvernement  gênerai  de  Bourgogne, 

LE  Gouvernement  gênerai  de  Bour- 
gogne ,  contient  onze  payr,-  ils  font 
renommés  pour  la  bonté  des  vins,  des 
grains  &  des  fruits  qui  y  croiflent.  Cet- 
te Province  eft  à  jufte  titre  la  merc 
des  vins,  moins  encore  par  la  grande 
quantité  qu'elle  en  produit,  que  par 
leur  excellente  qualité,  tels  font  les  vins 
de  Nuis ,  Beaune ,  Chaflagne ,  Pomarre , 
&c.  Elle  efl  bornée  au  Septentrion  par 
la  Champagne  ;  à  l'Orient  par  la  Fran- 
che Comté ,  par  les  Suifles ,  &  par  la 
Savoye  ;  à  l'Occident  par  l'Orleannois , 
&  le  Lyonnois  ;  &  au  Midi  par  le  mê- 
me Gouvernement  du  Lyonnois,  & 
par  celui  du  Dauphiné. 

Les  Bourguignons  s'emparèrent  de 
cette  Région  ,  &  de  plulieurs  autres 
voifines,  &  formèrent  le  Royaume  de 
Bourgogne  ;  il  fut  réiini  à  la  couronne  par 
Clotaire  fécond,  &  après  plufieurs  di- 
vifions ,  les  ancêtres  de  Hugues  Capet 
le  polTederent  fous  le  titre  de  Duché  , 
puis  il  a  encore  été  réiini  à  la  couronne 
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plufieurs  fois ,  entr'autres ,  par  le  Roy 
Robert  Tan  looi.  qui  le  donna  à  Robert 
fon  fécond  fils,  qui  fut  la  tige  de  la 
première  maifon  de  Bourgogne  ;  laquel- 
le a  joiii  de  ce  Duché ,  plus  de  300. 
ans.  Le  dernier  Duc  mourut  fans  poile- 
rité,  il  eût  pour  héritier  le  Roy  Jean, 
qui  le  donna  en  apanage  à  Philippe 
fon  quatrième  fils,  &  en  1493.  ce  Du- 
ché fut  réiini  à  la  France  pour  la  der- 
nière fois ,  par  Louis  XL  au  traité  de 
Senlis,  &c. 

Il  eft  le  premier  Duché,  &  la  pre- 
mière Pairie  de  France;  il  comprend 
cinq  grands  Baillages  qui  font  : 

Le  Dijonnois,  l'Auxois,  TAutunois, 
le  Chaalonois  &  la  Montagne,  &  \q% 
terres  adjacentes  qui  font  : 

L' Auxerrois ,  le  Maconnois ,  le  Cha- 
rollois,  laBrefle,  leBugey,  le  Pays  de 
Gex  &  la  fouveraineté  de  Dombes. 

Ces  grands  Baillages  fe  divifent  en 
d'autres  moindres. 

Cell  un  Pays  d'Etat ,  les  Etats  s'af- 
femblent  tous  les  trois  ans ,  &  font  un 
don  gratuit  au  Roy. 

Les  principales  rivières  qui  Tarrofent 
font  Ici  Seine  qui  y  prend  fa  fource ,  la 
Saône  &  l'Yonne.  Il  y  a  un  Parlement 
à  Dijon  dont  dépend  toute  la  Province, 
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excepté  le  Pays  d'Auxerrois  &  le  Ma- 
connois  qui  font  du  Parlement  de  Paris , 
Tes  Evéques  font  au  nombre  de  cinq, 
qui  font  Suffragans  de  TArchevëque  de 
Lyon ,  excepté  celui  d'Auxerre  qui  efl 
Suffragant  de  Sens.  Celui  d'Autun  efl 
Prefident  des  Etats  de  ce  Duché  ,  il 
eft  le  premier  Sujffragant  &  Adminiftra- 
teur  du  fpirituel  &  du  temporel  de  TAr-" 
chevêche  de  Lyon  quand  le  fiege  efl 
vacant.  •-    '  ^  ♦   » 

I.  Le  Dijonois  comprend  Dijon  fur 
rOuche  capitale  de  toute  la  Province , 
cette  ville  efl  grande,  belle,  &  bien 
peuplée ,  elle  efl  le  fiege  d'un  Evêque 
&  d'un  Parlement ,  Préfidial ,  Baillage , 
Chambre  des  Comptes,  Cours  des  Ay- 
(les,  Généralité  ,  lieu  hii  fe  tiennent 
les  Etats  de  la  Province,  il  y  a  une 
trés-belle  Chartreuie  où  font  les  Tom- 
beaux de  la  plupart  des  anciens  Ducs 
de  Bourgogne;  faint  Jean  de  Lône, 
AulTone  Baillage ,  Pontaille  Baillage , 
Nuis.  Fontaine  -  françoife  connue  par 
la  bataille  que  Henry  IV.  y  gagna  fur 
la  ligue,  &  les  Efpagnols  l'an  1595. 

Cilleaux  célèbre  Abbaye  chef-d'or- 
clre,  dont  l'Abbé  dépend  immédiate- 
ment du  Pape  <&  a  féance  aux  Etats  de 
la  Province,  le  bâtiment  de  l'Abbaye 
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eft  de  la  dernière  magnificence,  TAbbé 
commande  à  plus  de  igoo,  Couvens 
des  deux  ^q^hqs.  Beaune  renommé  par 
fes  excellens  vins,  Beligni  Baillage, 
Fontaine  prés  Dijon ,  où  faint  Bernard 
Abbé  de  Clervaux  a  pris  naifTance. 

2.  L'Auxois,  Baillage  où  fe  trouve 
Semuren  Auxois,  Viteaux ,  Mont-faim- 
Jean  ,  Avallon  Baillage  ,  Mont-Real, 
Arnai-le-Duc ,  Château  -  neuf. 

3.  L*Autunois ,  Baillage  où  fe  trouve 
Autun  très-ancienne  ville,  Baillage  ik 
Pf éfidial ,  le  Mont-Ceny  Baillage ,  Luce- 
nai  -  l'Evêque  ,  Semur  en  Briennois , 
Baillage ,  Ânzi^le-Duc ,  Bourbon-Lanci 
Baillage  principal  ,  fameux  par  fes 
beaux  Bains ,  &  fes  Eaux  minérales.  On 
tire  beaucoup  de  fer  de  ce  Baillage ,  & 
des  bois  de  chauffage  &  de  charpente. 
'  4.  Le  Challonois  Baillage ,  pays  très- 

fertile ,  dont  Challons  fur  Saône ,  Eve- 
ché,  Baillage  &  Préfidial ,  ell  la  capi- 
tale. Givri;  Bellegarde,  Duché  fur  la 
Saône  ,  Verdun  fur  le  Doux,  la  Ferté 
fur  Crofne  ,  célèbre  Abbaye ,  &  pre- 
mière fille  de  Cifteaux. 

5.  La  Montagne  où  fe  trouve  Cha- 
tillon  fur  Seine ,  Baillage ,  préfidial;  Arc 
en  Barrois ,  Val  -  Des  -  Choux  Abbaye  , 
Bar  fur  Seine .  Baillage,  Eleâion. 
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UAuxerrois  Baillage ,  dont  la  ville 
capitale  eft  Auxerre  fur  l'Yonne ,  ville 
Epifcopale  ,  dont  le  fiege  a  été  tenji 
par  faint  Germain  qu'on  nomme  TAu- 
xerrois ,  pour  le  diftinguer  de  faint  Ger- 
main Evéque  de  Paris  ;  il  y  a  Préfidial , 
Baillage,  Eleftion,  elle  eft  trés-avanta- 
geufement  fituée  fur  la  rivière  d'Yon- 
ne qui  porte  de  grands  bateaux ,  &  par 
là  fe  fait  la  plus  grande  partie  du  Com- 
merce de  la  Bourgogne  avec  Paris,  Ve- 
zelay ,  Seignelay  Marquilat. 

Le  Maconoi?  "l  tUlage ,  dont  Maçon 
fur  la  Saône  E'  ^  -lé,  Préfidial,  Bailla- 
ge, eft  la  capitale.  Saint  Gengou;  Clu- 
gny  célèbre  Abbaye  &  chef  -  d'ordre , 
Tornus  autre  Abbaye  célèbre  qui  a  été 
fecularifée  par  le  Cardinal  de  la  Roche- 
Foucaut,  &  qui  a  changé  le  Couvent 
des  Benedi6lins  en  un  Chapitre  Séculier. 

Le  Charollois  Baillage ,  où  fe  trouve 
Charolles  Baillage ,  Marfigny ,  le  Mont 
faint  Vincent. 

La  Breife  &  le  Bugey  appertenoicnt 
autrefois  au  Duc  de  Savoye,  ils  ont  été 
échangés  avec  la  France  pour  le  Mar- 
quifat  de  Saiuces  en  1601.  ..   , 

La  Breife  Baillage ,  ou  fe  trouve  Bourg 
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en  Brefle ,  Chatillon ,  le  Bugey  Bailla. 
ge ,  où  fe  trouve  Bellay  Evêché ,  Nan- 
tua,  Seyfibl,  c'eft  en  ce  lieu -là  où  le 
R^one  commence  d'être  navigable,  & 
où  lë  décharge  tout  le  fel  qui  vient  de 
la  Méditerranée,  pour  la  diflribution  des 
Pays  voifins ,  Chateau-neuf ,  chef-lieu 
de  la  Vallée  de  Valromey. 

Gex  Baillage,  oùfe  trouve  Gex  Bail- 
lage ,  à  l'entrée  ue  la  Suifie  ;  ce  Pays  n'a 
rien  d'important  que  le  pas  ou  paflage 
de  l'Eclufe  qui  défend  l'entrée  du  Bugey 
&  de  la  Brefle  par  un  fort  creufé  dans 
un  roc. 

La  principauté  &  fôuveraineté  de 
Donàbes,  dont  la  capitale  eft  Trévoux, 
a  un  petit  Parlement  qui  tenoit  fon 
fiege  à  Lyon,  mais  depuis  que  le  Duc 
du  Maine  a  été  Souverain  de  Dombes, 
il  a  voulu  que  fon  Parlement  réfidat  i| 
Trévoux. 

r      t    IV.        / 

r 

Du  Gouvernement  gênerai  du  Lyonnoîs, 

LE  Gouvernement  gênerai  du  Lyon* 
nois  contient  un  pays  fertile  en  tou- 
tes chofes ,  il  y  a  des  mines  de  fer  & 
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d'argent ,    des  bains  falutaires  &  des 
herbes  médicinales. 

Ce  Gouvernement  efl  berné  à  l'O- 
rient par  la'Brefle  &  le  Dauphiné,  au 
Midi  par  le  Languedoc  &  les  Cevenes, 
à  l'Occident  par  le  Quercy ,  le  Limofin, 
l'Angoumois,  &  au  Nord  par  leNiver- 
nois  &  le  Berry  ,  il  a  fait  partie  du 
j  Royaume  du  Bourgogne  &  de  celui 
(d'Aquitaine,  Charles  Martel  chafTa  les 
Got<s  du  Bourbonnois  &  le  joignit  au 
Royaume  d'Aquitaine ,  ce  Royaume  a 
[fté  réuni  à  la  Couronne  par  Clotaire 
IL  il  y  a  dans  ce  Gouvernement  le  Du- 
ché de  Bourbonnois,  ceux  de  Mont- 
3enrier  &  F  Auvergne. 

L'heritiere  d'ArchambauIt  neuvième 

dernier  Comte  de  Bourbon ,  époufa 

le  Comte  de  Clermont  quatrième  fils  de 

faint  Louis ,  leur  filj  Louis  fut  premier 

)uc  de  Bourbon  chef  de  la  maifon 

le  cet  Augufte  nom ,  &  dont  celle  de 

"  mtpenfier  faifoit  une  branche. 

Il  comprend  cinq  Gouvernemens  ge- 
leraux  de  Milice ,  qui  font. 

Le  Lyonnois ,  le  Bourbonnois ,  par- 
fe  du  Nivernois ,    TAuvergne   &  la 

larche. 

I.  Le  Lyonnois  Gouvernement  gè- 
lerai de  Milice  ^  (ScSenechaufTée,  eftar- 
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rofé  de  la  Loire  &  de  la  Saône ,  il  reiTor- 
tit  du  Parlement  de  Paris,  fa  capitale 
eft  Lyon  ville  très-ancienne  &  très- 
confiderable  5  elle  eftlîtuéeau  confluent 
de  1  laone  &  du  Rhône ,  elle  a  Préfidial, 
Ge.  siralité  &  Cour  des  Monnoyes ,  elle 
efl  le  fiege  d'un  Archevêque ,  Primat 
de  l'Eglife  Gallicane  ,•  le  Doyen  de  TE- 
glife  de  faint  Jean  fa  Métropole ,  porte 
le  titre  de  Duc ,  &  les  Chanoines  qui  | 
font  tous  noblçs  de  quatre  races  pater- 
nels ô  maternels ,  celui  de  Comtes  ;  il  s'y  ' 
eft  trouvé  pour  Chanoine  le  fils  d'un 
Empereur ,  neuf  fils  de  Roy ,  quatorze] 
fils  de  Ducs,  &c.  Le  treizième  &  qua- 
torzième Concile  gênerai  s'y  font  tenus,] 
le  premier  Tan  1244.  fous  le  Pape  In* 
nocent  IV.  qui  y  fut  prefent ,  de  mêmel 
que  faint  Louis ,  le  fécond  y  fut  tenu! 
Tan  1274.  faint  Irenée  une  des  grandes! 
lumières  de  TEglife  dans  le  IL  (iecle  al 
tenu  ce  fiege  ;  cette  ville  a  quatre  bel{ 
les  Foires  franches  qui  durent  chacune! 
25.  jours,  la  première  commence  lel 
Lundy  d'après  les  Rois,  la  féconde  lel 
Lundy  d'après  Quafimodo ,  la  troifiémel 
au  mois  d'Août ,  &  la  quatrième  leT 
trois  de  Novembre.  Malgré  ces  Foires 
il  s'y  fait  en  tout  temps  un  prodigieu|[ 
Commerce  en  ètoflfes  de  foye,  en  ' 

d'd 
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<|'or  &  d'argent,  en  galons  d'or  &  d'ar- 
gent, en  bas  de  foye,  &c.  on  y  impri- 
me beaucoup  &  à  bon  compte  ;  le  Châ- 
teau de  pierre  Encife  bâti  fur  le  Roc 
n'ell  à  proprement  parler  qu'une  véri- 
table prifon  qui  confifte  en  une  grofle 
maffe  de  pierre  au  haut  d'une  montag- 
ne qui  commande  à  toute  la  ville. 

Saint  Chaumont ,  Tarare ,  Vinci  ou 
Neuville,  &  Condrieu  renommé  pour 
fes  bon?  vins. 

Le  Forêt  dont  les  villes  principales 
font  Monbriflbn  Eleélion  ,  Rouanne 
Duché  Eîeélion ,  fur  la  Loire  qui  con. 
mence  à  y  porter  bateau  ;  Feurs ,  faint 
Eftienne  de  Furens  renommé  par  fes 
ouvrages  d'aciei*,  de  fer,  &  de  quin- 
callerie ,  faint  Germain  De-la-Valie. 
Saint  Ferreol.         •     -  >  • 

Le  Beaujolois  où  fe  trouve  Ville-Fran- 
che ,  Baillage ,  Eleftion  fur  la  Morgpn,, 
"Beaiijeii  Duché.       ^'•'       '  '• 

2.  L^BourbonnoiSjDuché,  Gouver- 
nement gênerai  de  Milice  &Senechauf- 
fée,  tire  fan  nom  de  Bourbon  furnom- 
mé  l'Archambaut,  a  pour  principales 
rivières  l'Allier  &  le  Cher  ;  il  eft  re- 
nommé pour  fësi^aux minérales,  fes  vil- 
les principales  font  Moulins  fur  TA  Hier , 
Préfidid,  Baillage  Royal  qui  reïTortit 
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au  Parlement  de  Paris;  la  Coutellerie 
de  Moulins  efleflimée,  la  Palice ,  Bour- 
bon-l'Archambaut ,  Gannat  Eleftion, 
JVlont-Luçon  fur  le  Cher,  où  il  y  a  une 
fainte  Chapelle.  Saint  Amand  Eleftion. 

3.  Partie  du  Nivernois  Gouverne- 
ment gênerai  de  Milice,  où  fe  trouve 
faint  Pierre  le  Moutier ,  où  efl:  le  Pré- 
lidial  &  le  Baillage  Royal  de  la  Pro- 
vince qui  reflbrtit  au  Pirlement  de  Paris. 

4.  L'Auvergne  Gouvernement  gêne- 
rai de  Milice  a  titre  de  Duché  &  de 
Comté ,  elle  efl  fertile  en  quelques  en- 
droits, mais  fort  inégalement  à  caufe 
de  fes  Montagnes  ,•  il  fe  fait  dans  la 
haute  Auvergne  un  grand  Commerce 
de  chevaux ,  bœufs  &  mulets ,  de 
chanvres,  ^  de  fromages;  elle  reffor- 
tit  au  Parlement  de  Paris ,  elle  n'a  de 
rivières  confiderables  que  TAllier  &  la 
Dordonne  qui  y  prend  fa  fource,  fes 
habitans  fabriquent  beaucoup  de  tapif- 
feries,  d'étoffes,  de  papiers  &  de  chau- 
dronnerie, elle  fe  divife  en  haute  à. 
balfe;  fes  villes  principales  font  Cler- 
mont  ville  Epifcopale,  Comté,  Préfi- 
dial,  SenechaufTée  ,  Cour  des  Aydes. 

Obfervation. 
L'on  remarque  dans  l'Abbaye  de  faint 
Allyre  de  cette  ville  un  Pont  de  pierre 


i  de  faint 
ie  pierre 
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compofé  des  eaux  d'une  fontaine  qui 
coulant  fur  une  planche  la  pétrifièrent , 
&  faifant  peu -à-peu  des  appofitions 
pierreufes,  en  ont  fait  un  Pont  trés- 
curieux;  elles  pétrifient  de  même  tout 
ce  qu'on  y  jette  ôc  qu'on  y  laifle  quel- 
que temps. 

Riom  capitale  du  Duché  d'Auvergne 
I jolie  ville  ,  Préfidiaî ,  iSenechauflee  , 
Généralité,  Iflbire  EIe6lion,  Brioude 
|Ele£lion,  Alegre,  Vic-le- Comte  capi- 
tale du  Comté  d'Auvergne;  Choppie- 
re,  Lezou ,  Montpenfier  Duché  & 
Pairie  ,  Aigueperfe  capitale  de  la 
iLimagne  ou  bafle  Auvergne.  Saint 
[Pourçain  ,  Mercœur  Duché  &  Pairie, 
Tandon  Duché ,  fairit  Flour  Evêché  , 
)rillac  Préfidiaî,  Eleélion,  Senechauf^ 
fée,  &  lieu  de  la  naiflance  du  Pape 
Silveflre  IL  la  Chaife-Dieu  Abbaye  dont 
|e  Pape  Clément  VI.  a  été  Moine, 
'ombraille  Franc- Alleu,  Sermus.   '     "^ 

5.  La^Marche  Duché  &Paiîie,  Gou- 
vernement gênerai  de  Milice  ,  efl  une 
î'rovince  qui  élevé  une  grande  quantité 
le  chevaux;  les  plus  confiderables  ri- 
[ieres  qui  l'arrofent  font  la  Vienne,  la 
freufe  &  la  Gartempe;  ellerefix^rtitdu 
(arlement  de  Paris  &  fe  divife  en  haute 

baffe,  dans  la  haute  on  trouve  Gue- 
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ret  Préfîdial,  Bourganeuf  Election,  Au- 
buflbn  célèbre  par  les  belles  tapifleries 
q^*on  y  fait,  Grandmont  Abbaye  cé- 
lèbre &  chef-d'ordre ,  &  dans  la  baffe 
on  trouve  Belac  Senecfiauffee,  Elec- 
tion, Dorât  Senechauffée  y  Moxtemar 
Duché,  &c.  ..,,  . 

ARTICLE     TROISIE'ME. 

S)€s  quatre  GouVernemens  qui 
font  ait  Midjh  de  la  Loire. 


V- 
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DU'  Gouverne^nmt  generaï^  de  Guknns 
6?  Gafcagne. 

•       -  '.tir. 

LE  Go uviernement  gênerai' de  Guieti- 
ne  &  Gafcogne,  cona^rend>  dix-huit 
pays,,  ils  ont  des» bleds ,  des  vins,  des 
fruits  ,    des  eaux  chaudes^   des  mi>| 
nés,  &e. 

Ce  Gouvernement  eft  borné  au  fep- 
tentrien  par  le  Gouvernement  général! 
d'Orleanois  &  par  le  Lyonnois ,  en  partiel 
au  midi  par  rEfpagne,  &  par  une  parf 
tîe  du  Languedoc  ,  à  l'Orient  par  kl 
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Lyonnois  &  Languedoc ,  à  l'Occident 
par  r  Océan.  -y  vi.  ,  •,    ■., . 

Ces  Provinces  entières  formèrent 
un  Royaume  fous  les  Wifigots ,  Clovis 
le  conquit,  Tes  defcendans  les  poflede- 
rent  jui'qu'àcc  qu'Eudes  s'en  fit  déclarer 
Duc  ,  il  appella  les  Saxons  pour  s'y 
maintenir ,  Charles  Martel  les  en  chafla , 
les  Gafcons  (  Vafcones  )  s'emparèrent 
du  tems  de  Clotaire  II.  de  la  partie  qui 
eft  au  Midi  de  la  Garonne  ,  d'où  elle 
tire  fon  nom;  Charlemagne  ayant  fou- 
rnis l'un  &  l'autre  partie  en  fit  un 
Royaume  qu'il  donna  à  fon  fils  Louis  I. 
depuis  Charles  le  Chauve  le  fupprima 
&  lui  donna  le  titre  de  Duché  &  Pairie. 

Elenor  héritière  du  Duché  d'Aquitai- 
ne &  de  celui  de  Gafcogne  époufa  Louis 
V ,  mais  ayant  été  répudiée  elle  les 
porta  en  dot  à  Henry  III.  Roy  d'An- 
gleterre ,  enfin  Charles  VII.  les  reprit 
ik  les  unit  à  la  Couronne. 

Il  comprend  quatre  Gouvernemens 
généraux  de  Milice ,  il  efl  régi  par  le 
droit  civil.  ..  -^  , 

Les  dix-huit  Pays  de  ce  Gouverne* 
ment  font,  fept  dans  la  Guienne,  huit 
dans  la  Gafcogne,  &  trois  de  Pays-Ad- 
Ijacents.  ;'■'(  i.;ii ,,  :>^' l'j:.  I '■'•  /'fv  ■  y- 

Les    fept  de  la  Guienne  font  :  la^ 
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Guienne,  la  Saintonge,  le  Perigord^ 
leLimoufm,  le  Quercy,  la  Rotiergue 
&  l'Agenois. 

Les  huit  de  la  Gafcogne  font  :  la 
Gafcogne ,  le  Condomois ,  le  Bazadois , 
l'Armagnac ,  le  Gaure ,  le  Comminge , 
la  Bigorre,  &  le  Labour.      ^ 

Les  trois  de  Pays  -  Adjacents  font  : 
lai  baffe  Navarre,  la  Soûle,  &  le  Bearn» 
.  I.  La  Guienne  Gouvernement  gêne- 
rai de  Milice  ,  eft  un  pays  trés-fertile, 
fes  principales  rivières  font  :  la  Garon- 
ne ,  la  Dordoianc  ^  le  Lot ,  TAdour ,  & 
le  Tarn.    >   ■    '  •   >-      •     '    —  "■ 

Sa  ville  principale  efl  Bourdcaux  fur 
la  Garonne  bon  port  de  mer  défendu 
par  le  ChâteaurTrompéte.  Il  efl  des  plus 
tJoiriflfam  du  Royaume,  où  les  Anglois, 
&  les  HoUandois,  les  Danois ,  les  Suédois 
viennent  enlever  une  fi  prodigieufe 
qiuantiité  de  vins  &  d*eau  de  vie ,  qu'à 
peine  cela  efl  eiroyable  ;,  les  vins  les  plus 
renommés  foot  ceux;  de  Pontac  ,  de 
Grave ,  de  Bergerac ,  die  Langon ,  de. 
Il  faut  joindre  à  ces  deux  articles,  lel 
vinaigre,  les  châtaignes  du  Perigord, 
les  prunes  de  faint  Antonin,  des  noix, 
du  miel,  du  faifran,  de  la  grai«e  de  lin 
pour  en  tirer  de  l'huille  ,  du  papier,  des 
planches  de  noyer,  &de  la  poix-refine 
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^z.  Il  y  a  deux  foires  àBourdeaux  par 
an  qui  durent  15.  jours  ,  &  comme  Ies> 
marchandifes  qui  entrent  &  qui  en  for- 
icrit  pour  les  pays   étrangers  payent 
moins   Je   droit   que   dans   les   autres^ 
tems ,  cela  y  produit  alors  un  commer- 
ce immenfo  par  la  quantité  de  vaifleaux 
qui  s'y  rendent  :  c'efl  dans  ces  tems -là 
que  nous  viennent  en  plus  grande  abon- 
dance ce  que  la  France  tire  des  pays 
étrangers,  les  toilles  d'Hollande  fines ^ 
les  velours  d'Utreck,  les  cotons,  le  ris  , 
les  épiceries  de  toutes  fortes,  les  plu- 
mes à  écrire ,  des  laines  fines ,  des  dro- 
gues aromatiques  de,  médicinales,  dey 
drogues  &  couleuirs  pour  les  peintres? 
&  les  teinturiers,   des  perles,  &  des 
pierres  précieufes  y.  de  la  Garance ,  des 
noix  de  Galle ,   des  gommes ,   de  l'a- 
lun, de  rétain,  du  plomb,  du  fer  blanc, 
de  l'acier,  du  cuivre,  du  fil  de  laiton, 
du  vif  argent,  du  foufFre,  des  cuirs, 
du  maroquin,  des  pelleteries,   de  la 
poix,  des  gros  mats  de  navire,  des  fro- 
mages, da  beure ,  du  fuif ,  du  faumon' 
falé,  des  harangs,  des  cendres  pour  le» 
JSavonneries,  des  cordages,  de  la  por- 
'jj^  ^"g  liiilcelaine,  &  quelquefois  des  grains  en 
nier   desW^^^^^i^^  j    toutes- ces  Marchandifes  fe 
)ix-rerinepifti*it)uent  dans  tout  le  Royaume ,  par 
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tous  les  Ports  ;  pour  les  toiles  des  Indes 

elles  font  défendues  trés-rigoureufement. 

Cette  Ville  ell  la  capitale  de  toute  la 
Province,  &  le  lieu  de  la  naiiTance  du 
Poète  Aufonne  ,  elle  a  Archevêché  , 
Parlement,  SenechaufTée,  Généralité, 
Univerfité.  Blaye ,  Libourne  ,  Préfidial, 
la  Tour  de  Cordouan ,  &c. 

2.  La  Saintonge  Gouvernement  gê- 
nerai de  Milice,  eft  traverfée  par  la 
Charente;  c'efl  un  Pays  excellent  qui 
abonde  en  bled,  en  vins  excellens,  en 
fel,  en  pâturages  ôl  en  fruits,  on  y 
fait  un  grand  Commerce  de  fel  &  de 
fafFran.  Saintes  Evêché ,  Préfidial ,  Se- 
nechaufTée, Ele6lion,  efl  fur  cette  ri- 
vière. Saint  Jean  d'Angely  fur  la  Bou- 
tonne, Rochefort,  &c.  v  .i.  ^j  :^  ;■ 
.  3.  Le  Perigord  pays  rude  &  rempli 
de  bois  efl  traverfé  par  la  Dordonne  & 
Lifle,  fa  capitale  efl  Perigueuxfur  Lille 
Evéché ,  Préfidial ,  SenechaufTée ,  Elec- 
tion, la  Force  Duché;  Sariat  Evéché, 
Préfidial ,  Ele6lion.  Bergerac  ,  on  y 
fait  un  Commerce  de  vin  &  de  châ- 
taignes. 

4.  Le  Limolîn  Gouvernement  gêne- 
rai de  Milice,  efl  un  pays  peu  fertile 
en  bled  &  vin ,  il  rapporte  abondamment 
de  Torge,  du  feigle,  des  châtaignes  5 
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\qs  habitans  font  laborieux  &  ménagers , 
ils  font  un  grand  Commerce  de  che- 
vaux ,  de  pourceaux ,  de  papier ,  de 
poudre  à  canon. 

Les  principales  rivières  qui  Tarrofent 
font  la  Dordonne,  la  Vienne  &  la  Ve- 
zere ,  fa  capitale  efl  Limoges  fur  la  Vien- 
ne, ville  Epifcopale  où  il  y  a  Préfidial, 
SenechaufTée ,  Généralité.  Tulle  Evê- 
ché ,  Préfidial ,  Ele6lion ,  Brive-la- Gail- 
larde y  Vantadour  Duché ,  Turenne 
Vicomte.    •  '  •  '■ 

5.  Le  Quercy  SenechaufTée ,  Provin- 
ce fertile  en  bleds  &  vins.,  a  pour  ca- 
pitale Cahors  fur  le  Lot ,  Evêché ,  Préfi- 
dial ,  Ele6iion ,  &  Univerlîté  érigée 
par  le  Pape  Jean  XXU.  qui  en  et  oit  natif. 
Montauban  fur  le  Tarn  Evêché ,  Préfi- 
dial ,  Cour  des  Aîdes.ji  Généralité, 
Moifîacw 

5.  Le  Rouer^ue  pays  rude  &  peu; 
fertile ,  efl  arrofé  des  rivières  da  Tarn» 
du  Lot  &  de  l'Aveirou  »  Rodez  fuE 
TAveirou  Evêché  ,  Préfidial ,.  Sene- 
chauiTéej^  Eledlion. 

7.  L'Agenois  le  meilleur  pays  de 
toute  la  Guienne  efl:  traverfë  par  le 
Lot,  fa  capitale  efl'  Ageii  fur  la  Garon- 
ne, lieu'  de  la'naiflance  des  fameux 
Jules  &  Jofeph  Scaliger ,  Evêché ,  Pré.- 
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fidial,  Eleélion,  fainteFoy,  îa  Salve- 
tat,  Aiguillon  Duché  ,  Duras  Duché, 
Lauzun  Duché  ,  Clerac  riche  Abbaye 
qu'Henry  IV.  donna  aux  Chanoines 
de  faint  Jean  de  Latran  de  Rome ,  & 
donc  ils  jouïfTenc  encore. 

Des  huit  Pays  de  la  Gafcogne'. 

1.  La  Gafcogne  efl  un  petit  pays  qui- 
eft  entre  la  Garonne,  TOcean  &  les" 
Pyrénées ,  il  a  pris  Ton  nom  des  Gafcors 
ou  Fafcons^  peuple  Efpagnol  qui  habi- 
toit  au  midi  des  Montagnes. 

Les  Gafcons  font  vifs  ,  fpirituels  , 
outrés  dans  leurs  expreflîons ,  ce  qui  a 
donné  occafion  de  dire  qu'un  Gafcon  eft 
toujours  au-delà  de  la  vérité ,  £5*  un  Nor- 
mand en  deçà  ;  on  y  trouve  Ayre  Evê- 
ehé ,  fur  l'Adour  ;  faint  Sever  ;  Dax  Evê- 
ché  dans  les  Landes  ;  cette  ville  efl 
bienfituée  pour  le  Commerce  à  caufe  de 
fa  proximité  d'Efpagne  &  de  fa  rivière 
d'Adour  ;  Tartas ,  Albret ,  &c. 

2.  Le  Condomois,  pays  aflez  fertile, 
a  pour  capitale  Condom  ville  Epifco- 
pale,  Préddial,  Senechauffée,  Eleftion 
fur  la  Baife,  Mr.  de  Meaux  en  a  été 
Evêque.  Gabarret.  Marfan.    '  '    ' 

3.  Le  Bazadois  a  Bazas  Evêché,  Pré- 
fidial ,  Senechauffée.  Langon  connue 
par  fes  bons  vins.  La  Reole. 
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4.  L'Armagnac  pays  trés-fertile  où 
fe  trouve  Auch  ,  ville  très-ancienne  & 
riche  Archevêché  ,  il  y  a  depuis  peu 
une  généralité.  Leitoure  :  c*efl  un  pays 
de  montagnes  où  Ton  compte  4.  Val- 
lées célèbres. 

5.  Le  Caure,  où  fe  trouve  Verdun. 
Grenade. 

6.  Le  Comminge  eft  un  Pays  pafla- 
blement  fertile  ,  abondant  en  gibier, 
&  en  huile  de  Noix,  on  y  trouve  auffi 
des  carrières  de  fort  beaux  Marbres ,  les 
vilies  principales  font  :  faint  Bertrand 
Evéché  ,  Eie6lion,  Lombez  Evêché. 
Saint  Licex  de  Coniërans  Evêché. 
Muret.  : 

7.  Le  Bigorre,  où  fe  trouve  Tarbes 
fur  l'Adour  ,  Evéché  ,  Senechauflee. 
1  Vie  -  de  -  Bigorre  ;  Bagneres  renommé 
pour  feyS  bains ,  ce  pays  abonde  en 
gibier,  en  perdrix  rouges,  en  chevaux 
[qui  font  fort  beaux- 

8.  Le  Labour  ou  pays  des  Bafques 
[où  fe  trouve  Bayonne  fur  l'Adour  port 
[de  Mer  ,  Evéché  ;  il  entre  dans  cette 

«lie  année  commune  15000.  balles  de 
laine  d'Efpagne  ,  qui  fe  vendent  pour 
la  France  &  la  Hoîlande,  les  jambons 
Je  Bavonne  font  fort  renommés ,  fes 
abitans  &  ceux  de  tout  le  pays  qui 
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en  dépend  font  bons  hommes  de  mer, 
célèbres  par  la  pèche  qu'ils  font  tous 
les  ans  de  la  'Baleine  dans  le  Nord ,  &* 
de  la  Morue  à  terre  neuve  ;  faint  Jean 
de  Luz  porc  r|e  mer ,  où  Louis  XIV. 
époufa  Marie  Therefe  d'Autriche  en 
1660.  Andaye  Bourg  fur  la  BidalFe  re- 
nommée par  fes  eaux  de  vie.    -  '     - 

^  •.,.:!>,.       D€S  Pays  Adjacents. 


vy. 


1.  La  baffe  Navarre  ,  où  fe  trouve 
faint  Jean  -  pied  -  de  -port ,  Granmoht 
Duché  ,  faint  Palais  ;  c'eft  un  pays 
montagneux,  dont  les  beftiaux  font  f'f- 
timés  ,  on  en  tire  àts  laines ,  du  milet, 
&  de  Tavoine, 

2.  La  SouIe,  où  le  trouve  Mauîeon, 
Bidafche  Principauté.  Guiche  Duché. 

3.  Le  Bearn  Gouvernement  gênerai 
de  Milice  SenechaufFée ,  où  fe  trouve 
Pau  Parlement ,  Chambre  des  Comptes, 
Cour  des  Aides,  c'ell  le  lieu  de  la  naif- 
fance  d'Héni7  IV.  Lefcar  Evéché,j 
dont  TEvéque  eft  confeilier  du  Parle- 
ment &  Préfident  des  Etats  de  Bearn.  1 
Oleroîi  Evéché  fur  la  Gave.  Saillies  où 
il  y  a  une  fontaine  d'eau  falée  ,  qui] 
fournit  du  Sel  à  tout  le  pays.;.' 


^^^i 
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§.  II 


de  Géographie, 


157 


f.    IL 

Du  Gouvernement  gênerai  de  Languedoc. 

LE  Gouvernement  gênerai  de  Lan- 
guedoc comprend  onze  pays  qui 
s'étendent  depuis  la  Garonne  jufqu  au 
Rhône  qui  les  fôparent,  l'une  de  la 
Guienne  à  TOccident,  l'autre  du  Dau- 
phiné  &  de  la  Provence  à  TOrient  ;  il 
elt  borné  au  Septentrion  par  les  Gou- 
vernemens  généraux  de  Guienne  &  de 
Lyonnois ,  au  Midy  par  le  GoJphc  de 
Lyon  qui  fait  partie  de  la  mer  Méditer- 
ranée &  par  la  Catalogne  ;  il  a  fait 
partie  du  Royaume  des  Vifîgoths ,  de- 
vis les  chaûà ,  Cbaiies  M^irtel  Pépin 
d  Charlemagne  en  chafîerent  les  Sar- 
razins.  i     -        - 

Le  Comté  de  Touloufe  eft  la  pre- 
mière des  trois  Pairies  Militaires  do 
France,  l'heritiere  de  Raymond  der- 
nier Comte  époufa  le  Frère  de  faint 
Louis ,  Philippe  le  Hardi  le  Téiinit  à  la 
Couronne  après  leur  mort. 

Il  contient  deux  Gouvernemens  de 
Milice,  &  fe  divife  en  haut  &  bas 
Languedoc  &  les  Cevennes. 

O 
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Ce  pays  efl  trés-ferdle  en  bled,  en 
bétail,  en  gibier,  en  huile,  en  fel,  eîi 
faffran  ,  en  railins  ,  figues ,  olives  d: 
tout  autre  fruic. 

Ses  principales  rivières  font  h  Ga- 
ronne, le  Tarn,  l'Aude  îk  la  Loir. 

Le  fameux  Canal  qui  fait  la  commu- 
nication des  deux  mers  y  partage  cette 
Province,  ce  n'eilpasunè  des  moindres 
merveilles  du  règne  de  Louis  le  Grand. 
•  Le  haut  Languedoc  contient  quatre 
pays  qnï  font  : 

Le  Touloiiran,rAuraguais,  le  Coiiv 
té  de  Foix,  &  TAlbigeois. 

Le  bas  Languedoc  Gouvernement 
General  de  Milice.,  .contient  trois 
pays  qui  font  : 

Le  quartier  de  Narbonne,  le  quartier 
de  Beziers ,  &  le  quartier  de  Nifmes. 
'  Les   Cevenne^   contiennent   quatre 
pays  qui  font  : 

L*Uzege,  le  Vivarez,  le  Velay,& 
le  Gevaudan. 

Les  quatre  du  haut  Languedoc  font  : 

I.  Le  Touloufan  où  fe  trouve  Tou- 
Joufe  fituée  fur  la  Garonne  qui  com- 
mence à  y  porter  bateau;  cette  ville 
efl  le  fiege  d'un  Archevêque,  d'un  Par- 
lement ,  &  d'une  célèbre  Univerfi- 
îé'y  le  Canal  de  la  communication  des 
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devix  mers  fe  perd  prés  de  cette  ville. 
Elle  conferve  le  corps  de  faint  Tho- 
iiiis  d*Aquin  dans  l'Eglife  des  Domi- 
nicain? ,  cette  ville  a  donné  naiflance 
aufao.vUX  Cujas. 

Obfervation, 

Dans  TEglife  des  Gordeliers  il  y  a 
une  Cav^e  voûtée;  on  y  voit  t:ne  cen- 
taine de  corps  morts  qui  ne  font  nulle* 
ifient  gattés  &  pourris ,  quoi  qu'il  y  ait 
long-temps  qu'ils  foient  en  cet  endroit, 
ce  qui  provient ,  dit  un  témoin  oculaire 
[a)  de  la  terre  qui  ell  en  ce  lieu  très- 
propre  à  conièrver  lefdits  corps ,  ou 
d'une  certaine  complexion  de  chair 
moins  fujette  à  la  corruption  ;  car  il 
eft  certain  que  tous  ne  s'y  confervent 
pas,  &  qu'il  n'y  en  a  point  qui  durent 
plus  long-temps  que  ceux  qui  ont  été 
tué  foudainement  ;  de  cette  nature ,  il 
ly  en  a  deux  qui  fe  font  bien  confervés 
depuis  plus  de  50.  ans,  &c. 

2.  L'Auraguais  où  fe  trouve  Lavaur, 
i  ville  &  Evêché  ,  faint  Papoul  Bourg  & 
Evéché.  Puy-Laurens  où  il  y  a  eu  une 
1  bonne  Académie  de  Réformés.  ,^ 

3.  Le  Comté  de  Foix  Gouvernement 


■  (.  a  )  Voyage  manufcrït  de  bonne  main. 
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gênerai  de  Milice  Senechauflee ,  a  Rieux 
Evêché  fur  la  Garonne,  Mirepoix  Evé- 
ché ,  Pamiers  Evêché  ,  Préfidial. 

4.  L'Albigeois  pays  trés^Fertile  où  il 
croît  beaucoup  de  faiFran  &  d'excellens 
vins,  où  fe  trouve  Alby  fur  le  Tarn 
Archevêché  ,  Préfidial.  Montauban 
Evêché ,  Càftres  Evêché  fur  TAgout. 
Grifoles. 

Les  trois  pays  du  bas  Languedoc  font  : 

1.  Le  quartier  de  Narbonne  où  fe 
trouve  Narbonne  ville  très -ancienne 
Archevêché  ,  Préfidial ,  en  en  tire 
d'excellent  miel. 

Aleth  Evêché,  Préfidial,  Limoux 
fameufe  par  fes  vins. 

Carcaâbnne  Evêché,  Préfidial,  Se- 
nechauflee ,  cette  ville  efl  riche  par  fes 
Manufaélures  de  draps. 

Saint  Pons  Evêché  qu'on  appelle 
faint  Pons  de  Tomiers. 

2.  Le  quartier  de  Beziers,  Beziers 
Evêché,  Préfidial,  Senechauflee  dans 
un  territoire  délicieux  5  le  grand  Canal 
y  pafle  à  prefent. 

Lodeve  Evêché  fur  la  Lergue.  Agde 
Evêché  à  l'embouchure  de  l'Evrault 
dans  le  Golfe  de  Lyon;  Pezenas  ville 
marchande;  Port  faint  Louis  ou  Port 
de  Cete ,  où  commence  le  grand  Ca- 
nal. Brefcou  Ifle  &  Fort. 
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3.  Le  quartier  de  Nifmes  où  fe  trou- 
ve Nifmes  ville  Epifcopale  ,  l'éloquent 
Mr.  Flechier  en  a  été  Evêque;  elle  eft 
renommée  pour  fes  bonnes  (erges ,  elle 
efl  très-ancienne,  on  y  voit  encore  de 
très- beaux  refies  de  fon  antiquité  ,  fça- 
voir  un  Amphithéâtre  prefque  entier  & 
trés-magnifique,  la Maifon  quarrée,  &c. 
Beaucaire  Senechauflee  fur  le  Rhône , 
fameufe  par  fa  belle  foire,  la  commo- 
dité du  Rhône  fait  venir  les  marchan- 
difes  de  Bourgogne ,  du  Lyonnois , 
Suifle ,  Allemagne  ;  la  Mer  dont  elle  efl: 
à  7.  lieues,  lui  apporte  celles  du  levant, 
d'Italie,  d'Efpagne,  elle  reçoit  par  le 
canal  Royal  ce  qui  vient  du  haut  Lan- 
guedoc, de  Bretagne,  de  l'Océan,  &c. 
C'èfl;  la  foire  Ia^plu«  confiderable  de  la 
France,  elle  commence  le  jour  de  la 
Magdelaine,  ôc  dure  14.  jours,  c'efl: 
une  chofe  merveilleufe  de  voir  le  nom- 
bre de  peuples  &  de  negotians  qui  y 
abordent  de  toutes  parts ,  de  forte  que  ce 
lieu  qui  n'efl:  qu'un  village,  où  à  peine 
on  voit  100.  perfonnes  dans  le  refle  de 
l'année  ,  devient  pendant  cette  foire 
une  ville  des  plus  peuplées  &  des  plus 
riches  du  Languedoc.  Sommieres,  Ai- 
guës -  mortes ,  le  fort  de  Pecais. 
Alais  Evêché  tiré  de  celui  de  Ni£. 

O  3 


102  Ekmens 

mes ,  Pont  -  faint  -  Efprit ,  Ville  -  neuve 
d'Avignon  ,  Montpellier  Evêché  , 
Chambre  des  Comptes,  Cour  des  Ai- 
des, Généralité,  Univerfité,  Chambre 
&  Hôtel  des  Monnoyes;  on  en  tire 
beaucoup  de  foyeries ,  de  draperies ,  de 
verd  de  gris ,  de  criftal  de  tartre ,  des 
chapeaux ,  des  couvertures.  Saint  Gil- 
les Gouvernement  particulier  de  Mili- 
ce, Frontignan  ville  Maritime  ,  célè- 
bre pour  fes  vins  mufcats;  Lunel. 
Les  quatre  pays  des  Cevennes  font  : 

1.  L'Uzeze  où  eil  Uzez  Evêché, 
Duché  &   Pairie   laïque. 

2.  Le  Vivarez  a  Viviers  Evêché 
Ifer  le  Rhône  ;  Soyons ,  Aubenas ,  Joyeu- 
le  Duché  ;  Tournon. 

3.  Le  Velay  a  le  Puy  Evêché,  fon 
Evêq^ue  dépend  immédiatement  du 
Fapc. 

4.  Le  Gevaiudan  comprend  Mende 
Evêché,  Marienge,  &c. 

Les  Cevennes  font  un  Pays  de  mon. 
Cagnes  ,  rude  ,  fliuvagô ,  abondant  en 
gibier  y  en  bétail,  em  Châtaignes  ;  c'efl: 
de- là  .^ue  viennent  les  bons  Marons. 

Les  Etats  s*aflemblent  tous  les  ans. 
Ils  font  compofés  du  Clergé  qui  com- 
prend vingt-deux  Prélats  ,  des  Evêchés 
cy-deffus  nommés  ou  de  leurs  députés; 
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de  la  Nablefle,  où  il  fe  trouve  vingt- 
deux  barons,  &  du  tiers  Etat  formé 
des  députés  de  vingt  villes  Capitales  & . 
Epifcopales ,  &  de  vingt  -  deux  ville» 
MaîtreiTes  ou  de  Diocefes,  entre  lef- 
quelles  il  y  en  a  une  du  diocefe  de  Co- 
minges ,  &  une  du  diocefe  de  Montau* 
ban ,  il  faut  en  excepter  celui  du  Puy. 

L'Afliette  de  l'Ochoy  fe  fait  fur  les . 
23.  diocefes  ou.  recettes. 

Du  Gouvernement  gênerai  du  Dmphiné.^ 

E  Gouvernement  gênerai  du  Dau-^ 
phiné  a  la  Brefle  au  Septentrion  9 . 
la  Savoy©  &  le  Piémont  à  l'Orient  & 
au  Nord ,  la  Provence  aa  Midy ,  le 
Lyonnois  &  le  Languedoc  à  fOccident, 
C'étoit  fancien.  pays  des  Allobroges. 

Humbert  II.  ayant  perdu  un  fils  à  la 
bataille  de  Creffy ,  &  ayant  lailTé  tomber 
le  dernier  par  une  fenêtre  comme  il  ba- 
dinoit  avec  lui ,  chagrin  de  fe  voir  fans 
enfans  &  fe  voyant  prefle  par  les  Ducs 
de  Savo  ye ,  il  en  fit  une  donation  à  Phi- 
lippe de  Valois  Roy  de  France  en  1343. 
à  condition  ;  que  pendant  fà  vie  on  lui 
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payeroit  une  certaine  penfion ,  &  que- 
les  fils  aines  des  Roys  de  France  por- 
teroient  le  nom  de  Dauphin ,  &  les  ar- 
mes du  Dauphiné. 

On  croit  que  le  nom  de  Dauphind 
vient  de  quelqu'un  de  ces  Princes 
Souverains ,  qui  choifit  le  Dauphin  pour 
fa  devife  &  qui  en  fit  repréfenter  la  fi- 
gure  fur  fon  Cafque,  fur  fes  Armes ,  <& 
fur  la  Houffe  de  fon  cheval ,  ce  qui  le: 
fit  nommer  Comte  Dauphin ,  &  ce  qui 
donna  dans  la  fuite  le  nom  à  fes  Etats 
&-  les  armes  à  fes  Succcfleurs. 

Il  y  a  un  Gouvernement  gênerai  de 
Milice  qui  a  la  même  étendue  que  Je 
Gouvernement  pour  raffemblée  des 
Etats  généraux,  un  Parlement  &.unc 
Généralité. 

Il  y  a  des  bleds,  des  vins,  des  mines 
d*or  &  d'argent ,  &  des  choies  fi  rares , 
qu'elles  font  appellées  Merveilles» 

Obfervatîon,  : 

On  en  compte  fept,  dont  les  princi-' 
pales  font  prés  de  Grenoble  ,  une 
fontaine  ardente  &  qui  jette  quelque- 
fois feux  &  flammes,  &  qui  confiime. 
tout  ce  qui  s'y  jette. 

Une  Montagne ,  qui  efl:  tout  au  re- 
bours des  autres,  large  pa^  le  haut  à 


t  au  re- 
haut & 
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qui  finit  en  pointe  par  le  bas,  de  forte 
quelle  eft  inacceflible.  ,      ;  .    .i^ 

Les  autres  merveilles  font  :  la  Tour 
fans  venin,  les  Cuves  de  SaiTenage,  les 
pierres  précieufes  de  la  montagne  de 
SafTenage ,  la  Manne  de  Briançon  &  la 
Grotte  de  nôtre  -  Dame  de  la  Baume. 

Toutes  ces  merveilles  ne  font  pas 
également  admirables  ,  mais  voici  ce 
que  rapporte  un  témoin,  dont  le  nom  ell 
célèbre  dans  la  Republique  des  Lettres , 
touchant  la  fontaine  qui  brûle ,  dans  une 
relation  manufcrited'un  voyage  de  Fran- 
ce qu'il  fit  en  1 674.  cité  ci-deiTus.  Il  y 
a  une  Fontaine  affez  prés  de  Grenoble 
qui  mérite  d'être  vûë  outre  une  chaleur 
immodérée,  elle  jette  quelquefois  feux: 
&  flammes ,  <&  brûle  &  confomme  tout 
ce  que  Ton  met  auprès.  Les  habitans 
d'alentour  y  font  fouvent  cuire  des 
viandes,  il  y  en  eût  un  qui  nous  y  con- 
duifît ,  lequel  ayant  caiTé  des  œufs ,  & 
les  ayant  mis  avec  du  beurre  dans  une 
poêle ,  ne  fit  autre  chofe  que  mettre  la 
dite  poêle  fur  le  feu  pour  en  faire  une 
omelette  de  laquelle  nous  voulûmes  man- 
ger par  cuiiofité ,  nous  la  trouvâmes  trés- 
I bonne,  &  fort  bien  cuite.  Cependant 
il  y  a  lieu  de  croire  qu'il  n'y  a  point 
du  tout  dans  ce  Ueu  de  fontaine.,, &. 
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que  s'iiy  pafTe  de  Teau,  c'efl  une  frau- 
de des  habitans  du  lieu.  Un  habile  ob- 
fervateur  qui  examina  de  près  la  chofe 
trouva  1  .  terrain  de  8.  pieds  de  long  fur 
4.  de  large  qui  ne  produit  point  d'her- 
bes ,  mais  qui  vomit  des  flammes  à  la  hau- 
teur d'un  demi  pied  ;  ces  flammes  brû- 
lent papier,  paille,  bois  »  généralement 
tout  ce  qu'on  leur  oppofe  excepté  b 
poudre  à  tirer  qui  n'y  prend  point  feu  : 
il  s'exhale  de  cette  terre  une  odeur  de 
foufFre  minerai ,  mais  il  ne  paroît  point 
d'eau  fur  le  terrain  enflammé,  quoique 
peut-être  un  petit  ruifleau  y  paflbit 
du  tems  de  faint  Auguftin  qui  en  a  par- 
lé dans  la  Cité  de  Dieu-. 

On  monta  la  Montagne  inacceflîble 
du  tems  de  Charles  VIII.  avec  bien  de  b 
peine ,  on  trouva  une  plaine  d'un  quart 
de  lieuë  de  long  fur  400.,  pas  de  large, 
&  un  troupeau  de  chamois  qui  paif- 
fôient  dans  une  prairie  fort  riante. 

Le. Manufcrit  cité  ajoute,  prés  de 
la  Fontaine  qui  brûlé  ,  il  y  a  une 
vieille  Mafure  nommée  communément 
la  Tour  fans  venin ,  elle  efl  ainfî  appe- 
lée parce  que  nulle  bête  venimeufe  n  y 
peut  vivre. 

Touchant  la  Grotte  de  nôtre-Dame 
de  la  Baume  .on  lit.  dans,  la  vie.deFranv 
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cois  I.  que  ce  Prince  revenant  de  la 
Provence  fat  curieux  de  villter  cette 
Caverne  qui  mené  à  un  lac  fouterrain 
large  d'une  lieuë  ou  environ ,  &  long  de 
deux  ou  trois,  que  ce  Prince  fit  faire 
un  bar  au  exprés ,  qu'après  avoir  vogué 
plus  de  2.  lieues  deflus,  que  le  bruit 
effroyable  de  fes  eaux  qui  fe  lancent 
dans  un  autre  lac  ne  permit  pas  à  ce 
généreux  Prince,  ni  à  ceux  de  fa  fuite 
d'aller  plus  avant,  &  qu'ayant  mis  des 
flambeaux  allumés  fur  une  planche  on 
les  perdit  de  vue  ^ufli-tôt  que  la  plan- 
che fut  au  bord  du  précipice  où  les 
veaux  fe  déchargent. 

Aujourd'huy  au  de-là  de  la  grotte ,  on 
ne  trouve  qu'un  petit  ruifleau. 

Les  Rivières  principales  font  :  la  Du- 
Tance  qui  y  prend  fa  fource,  l'Ifere  & 
le  Drac. 
Il  contient  huit  Pays  qui  font  régis 
\"  Droit  civil. 
'.:  huit  pays  font: 
Le  Viennois.,  le  Valentinois  Duché , 
le  Graifivaudan ,  le  Diois ,  les  Baronies, 
le  Capençois ,  l'Embrunois  &  le  Brian- 
conois. 

I.  Le  Viennois  comprend  le  Bail- 
îage  de  Vienne,  où  fe  trouve  Vienne 
fur  le  Rhône,  capitale  du  Viennois,, 
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Archevêché,  Primatie,  Baillage,  Efec- 
tion ,  elle  efl  fort  ancienne.  On  dit  que 
Pilate  s'y  retira  quand  il  eût  été  exilé 
par  Tibère  ;  mais  ce  qui  lui  eft  infini- 
ment honorable,  c*e(l  d'avoir  été  avec 
Lyon  la  première  ville  de  toutes  les 
Gaules  qui  eut  des  Eglifcs  chrétiennes 
dans  le  If.e  fiecle  de  TEglife.  On  fait 
à  Vienne  du  papier,  de  bonnes  lames 
d'épée ,  ÔL  d'autres  ouvrages  de  fer  & 
d'acier. 

Cremieu  ,  Pont-Beauvoifin ,  dont  la 
plus  petite  partie  qui  efl  à  l'Orient  eil 
de  la  Savoye. 

La  Tour  du  Pin ,  Beaurepaire ,  le 
Baillage  de  faint  Marcellin ,  où  fe  trou- 
ve fa;nt  Marcellin  Baillage ,  faint  Val- 
lier  ,  Château  neuf  de  Galaure  ,  Bre-  \ 
cieu,  Romans  Eleélion 5  faint  Antoine! 
Abbaye,  chef  d'Ordre.  Thain,  fameux 
par  fes  vins  de  l'Hermitage  qui  font| 
aux  environs. 

2.  Le  Valentinoîs  comprend  la  Se- 
nechauflee  de  Creft ,  où  fe  trouve  Va- 
lence furie  Rhône,  capitale  du  pays,| 
Evêché,  Préfidial,  Baillage,  Eletlionj 
Univerflté. 

Saint  Ruf  de  Val  Abbaye  ,  Crelll 
Senechauffée. 

La  Senechauffée  du  Montelimar,  où 
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fe  trouve  MontdÛTiar  fur  le  Robioù , 
Eleftion.  Mirmande ,  Chabeiiil ,  & 
Donzere.  -^   . 

3.  Le  Graifiyaudan  comprend  le 
Bailiage  de  Grenoble*,  où  fe  .trouve 
Grenoble,  capitale  de  tou-te  la  Provin-r 
ce  furflfere,  (elle  tirefon  nomderEm^ 
pereur  Gràtien  )  Evéché  ,  Parliefnent , 
Bailiage,  Chambre  des  Comptes,  Coui* 
des  Aides ,  Généralité  ;  le  Siège  Epif- 
copal  a  été  tena  par  Etiîenne  le  Ca* 
mus  Evêque  ,  -  Cardinal  &  Prince  dé 
Grenoble.    ■!.;:  .  r>  - -xu.-. 

Les  Barraux,  fort  fur  flfere;  Les-' 
diguieres  Duché ,  la  grande  Chartreufe 
Abbaye  chef  d'Ordre,  où  k  General 
demeure  toute  fa  vie;  on  f  reçoit  les 
étrangers  pendant  3.  jours,  de  quelqije 
nation  qu'ils  foient,  chacun  feion  ià 
condition. 

4.  Le  Dioîs  comprend  le  Bailiage 
de  Die,  où  fe  trouve  Die  fur  la  Dro- 
me ,  Evêché ,  Bailiage ,  Pont  de  Royan , 
Dieu-le-fix. 

On  y  joint  le  Tricatinois ,  qui  a  faint 
Paul  trois  Châteaux ,  Evéché. 

5.  Les  Baronies  qui  font  vers  les 
Frontières  de  la  Provence  comprennent 
la  Baronie  de  Buy  s ,  où  fe  trouve 
Buys  fur  TA uveze ,   Bailiage  ,*  Nions, 


?.  }:> 
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Montauban  ,  les  Pilles  ,  &  plufieurs 
autres.  ^      ?         ,    • 

6.  Le  Capençoîs  comprend  le  Bail- 
lage  de  Gap,  où  fe  trouve  Gap  fur  Ja 
Beiîe,  Evéché,  Baillage,  Ele61ion.  Tal- 
lard,  ancienne  Vicomte  fur  la  Duran- 
te,   Mont-Maur^^  m-  -i^'  ;  r  .  ..-  i  l  -  ..  ,,. 

.  7.  UAmbrunois  comprend  le  Bail- 
lage d'Ambrun ,  où  fe  trouve  Ambruii 
fur  le  penchant  d'une  montagne,  Ar- 
chevêché, ^Baillage,  Eledlion.  Chorges, 
Guilleflre.     j  y::i-L^A.LJ  .  ?î^.  ;v:i  .-jr 

8.  Le  Briançonoîs  comprend  îe  Bail- 
lage de  Briançon ,  où  fe  trouve  Brian- 
çon ,  fituée  fur  une  hauteur,  Baillage, 
Eleélion.  Château  Dauphin. 

Exilles  <&  Feneflrelles  ont  e'të  cédés 
»u 'Duc  de  Savoye  par  les  derniers 
traités  de  paix. 
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§.    I V. 


Du  Gouvernement  de  Provence. 


LZ  Gouvernement  gênerai  de  Pro- 
vence  a  le  Dauphiné  au  Septer- 
trion  ,  le  Comté  de  Nice  au  de''  des 
Alpes,  &  la  nier  Méditerranée  a  l'O- 
rient ,  la  même  mer  au  Midi,  &  lt\ 
Languedoc  à  l'Occident. 
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Après  la  vi6toire  de  Marius  (ur  les 
Cimbres ,  les  Teutons  ,  &  les  Am- 
brons, 100.  ans  avant  Jefus-Chrift,  elle 
fut  "lite  province  des  Romains  ;  40.  ans 
après  Cefar  en  eût  le  Gouvernement ,  il 
l'appelle  Provindu  Romanorum  &  Provîn- 
cîa,  d'où  la  Provence  garde  fbn  nom. 
Conllantin  le  Grand  &  Confiance 
ontrefidé  à  Arles;  les  premiers  Rois  de 
Bourgogne  ont  poffedé  la  partie  Occi- 
dentale de  la  Provence,  jufqu'à  la  Du- 
rance;  &  les  Vifîgots  l'Orientale,  juf* 
qu'à  la  mer;  puis  les  Oftrogots,  &  les 
François ,  les  Maures  ,  les  Hongres  , 
les  Sarrafins ,  &  difFerens  Princes  par- 
ticuliers s'en  emparèrent.  Elle  fit  en- 
fuite  partie  du  Royaume  de  Bour- 
gogne ,  dont  toutes  les  Provinces  re- 
connoiflant  fur  la  fin  des  Princes  parti- 
j  culiers ,  il  ne  refloit  prefque  que  la  vil- 
jle  d'Arles  ,  qui  fut  fidèle  à  Frideric  I , 
I  ce  qui  a  fait  qu'elle  a  paflee  pour  être 
le  fiege  du  Royaume  de  Bourgogne, 
&  que  plufîeurs  ont  cru  qu'il  y  avoit 
eu  un  Royaume  d'Arles.  Depuis  il  y  a  eui 
des  Comtes  de  Provence  &  de  Forcal- 
quier,  dont  l'heritiere  Beatrix  époufa 
Charles  Comte  d'Anjou,  frère  de  faint 
Louis  ,  enfuite  Jeanne  étant  devenue 
|iieritiere  de  cç  Comte,  adopta  Louis 
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Duc  d* Anjou  ;  &  enfin  Charles  IV.  dit 

Du  Maine,  qui  mourut  le  ii.  Décembre 

1481.  la  donna  par  tellament  à  Louis 

XL  Roy  de  France  »  &  aux  Rois  fes 

Succefleurs. 

Ce  Gouvernement  "cQ:  un  pays  d'E- 
tats ,  le  meilleur  &  le  plus  délicieux  du 
Royaume,  il  efl  régi  par  le  droit  Ci- 
vil ;  fes  habitans  font  gens  fpirituels , 
vifs,  &  pleins  de  feu,  agréables  dans 
la  converfation ,  fobres  &  courageux; 
fés  principales  rivières  font  :  le  Rhône, 
la  Durance  ,  le  Var ,  TAgan  ,  (3c  le 
Verdon.  ^~    ' 

Le  Comté  de  Provence  a  un  grand 
Senechal ,  fous  lequel  il  y  a  neuf  fie- 
ges,  qui  ont  fous  eux  des  Vigueries  & 
des  Baillages;  ces  neuf  Sièges  font: 
-  I.  Aix  Archevêché  ,  Parlement , 
Viguerie.,,  Cour  des  Aides ,  Généralité , 
Chambre  dés  Monnoyes  ,   Univerfité. 

La  Cieuta  fur  la  Mer  fameufe  par  fesi 
vins.  Lambefe  ,  ifle  de  Martigues  ; 
dans  fon  voifinage  font  les  Salines  dei 
Val-Duché.  *        -■  .;^^ 

'^  La  fainte  Baume,  Apt ,  EvêchéJ 
Baillage  fur  le  Coulon  ou  Cavalon; 
faint  Savornin,  Villars  Duché;  Salon,] 
lieu  de  la  naiffance  de  Noflradamus. 

2.  Arles  Viguerie ,  ville  ancienne ,] 
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belle  &  bien  peuplée,  appellée  autre- 
fois la  Rome  des  Gaules;  faine  Hilaire 
en  a  été  Archevêque ,  &  on  y  voit  un 
fepulchre  qui  renferme  fes  os  ;  on  peut 
juger  de  la  beauté  ancienne  de  cette 
ville ,  par  fes  Jrenes ,  les  refies  du  Temple 
de  Diane  y  diverfes  Pyramides  ^  les  champs 
Elyfés ,  le  Palais  des  prétendus  Roy  s  d'Ar^ 
kSy  &  quelques  autres  anciens  batimens; 
les  curieux  y  admirent  encore  la  ftatue 
de  Roland  neveu  de  Charlemagne  ôc 
fon  tombeau,  il  falloit  que  ce  fut  un 
Géant ,  car  cette  ilatuë  a  au  moins 
dix  pieds  d'hauteur  f  dans  fon  voifinage 
font  les  3.  Maries,  la  Camargue,  llle 
excellente  pour  fes  pâturages  ,    &   le 
camp  de  la  Crau  qui  produit  du  yin. 
Tarafcon  Viguerie. 

3.  Marfeille,  ancienne  Colonie  des 
Grecs  Evéché ,  Chambre  des  monnoyes , 
Viguerie  conôderable ,  Port  de  mer , 
où  il  arrive  toutes  fortes  de  marchandi- 
les  du  Levant  qui  fe  répandent  dans 
toute  l'Europe. 

On  reçoit  de  Marfeille  des  huilles 
d'Olive,  des  câpres  de  Toulon,  du  fa- 
von  marbré  &  blanc  de  Toulon,  du  miel 
blanc,  des  amandes,  des  figues,  des 
raifins  fecs  &  des  prunes  ,  du  verd 
jde  gris  &  des  Liqueurs    venant   de. 
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Montpellier,  du  paftel  de  languedoc, 
de  toutes  fortes  de  drogueries  &  mar- 
chandifes  du  Levant  comme  cafFé^ 
cottons  filés  &  en  laine,  de  la  cire  jau- 
ne, du  poil  de  chèvre,  des  raifins  de 
Corinthe,   des  noix  de  Galle,  &c. 

Cefl:  dans  foa  port  que  le  Rôy  de 
France  tient  les  Galères  ,  la  dernière 
Pefte  a  fait  beaucoup  de  dégât  dans 
cette  ville.     ^ 

-j,     ;:  Obfervaîîon,     .   /•     • 

Les  Echelles  du  Levant  où  les  Mar- 
fellois  envoyent  leurs  vailfeaux,  font 
le  grand  Caire  ,  dont  le  port  eft 
Alexandrie,  Seyde  dans  la  Paleftine , 
Acre,  Barut,  Jaffa,  Alep  en  Syrie  qui 
a  pour  fon  port  Alexandrette,  Tripoli 
de  Syrie,  Satalie  dans  la  Caramanie, 
Smirne  en  Natolie ,  Conftantinople, 
prefque  toutes  les  Ifles  de  l'Archipel; 
les  Echelles  des  côtes  de  Barbarie,  font 
Tripoli,  Tunis,  Alger,  le  Ballion  de 
France ,  Tetouan ,  Salé ,  ôcc. 

4.  Hyeres  Viguerie ,  les  Ifles  d'Hy» 
ères  au  nombre  de  trois,  en  font  voifi- 
nes  ;  roulon  Eveché ,  bon  porc ,  le  fé- 
cond département  de  la  marine ,  on  y 
faïc  un  grand  commerce  de  favons,  à 
fes  habitans  pafFent  pour  en  être  les 
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inventeurs.    Porquerolles    Ifle  ,    &c. 

5.  Draguignan  Viguerie  ;  Frejus,  an- 
cien Eveché  ;  le  Cardinal  Fleuri  Minis- 
tre (1  rerpeélable  &fi  refpeélé  dans  tou- 
tes les  Cours  de  l'Europe,  a  tenu  ce 
fiege;  Caftellane  fur  le  Verdon,  Bailla- 
ge;Senez  Eveché,  Lorgues  Viguerie; 
faint  Tropez  bonne  ville. 

6.  Grafle  ,  Eveché ,  Viguerie  ;  An- 
tibe,  port  de  mer;  Vence  Eveché, 
cette  ville  &  Grafle  ne  faifoient  ci- 
devant  qu'un  feul  Eveché ,  que  Mr. 
Qodeau  a  rendu  célèbre  ,  aujourd'hui 
on  les  a  feparé.  Saint  Pol  Baillage  f 
Guilliaume  Baillage  ;  Glandeve  Eve- 
ché; les  Ifles  de  Lerins  qui  font,  (ainte 
Marguerite,  &  (àint  Honorât. 

7.  Brignolle  Baillage ,  faint  Maximin 
Baillage ,  Bariolls  Baillage ,  Riez  Eve- 
ché ,  Monlliers  Baillage  ,  Aufps  ^ 
Baillage^ 

8.  i  orcalquier,  Viguerie  ,  Comté  ; 
Manofque. 

9.  Digne  Eveché  Baillage  fur  la 
Bleome,  Sifleron  Eveché,  Baillage  fur 
la  Durance,  Seyne  Baillage,  Colmars 
furie  Verdon  Baillage, Barèmes  Bailla- 
ge; Champtercier  lieu  de  la  naiflance 
de  Gaffendi.  -':'.., 
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Il  y  a  encore  en  Provence  deuï  pî* 
tits  pays,  le  Comtat  VenaiQin,  I6u$ 
lequel  on  comprend  Avignon ,  &  la 
principauté  d'Orange.         ^ 

Le  Pape  poflede  Avignon  ,  Comté  , 
Archevêché  ,  Univerfité ,  fiege  d'un 
Vice  -  Légat  que  le  Papes  y  envoyant , 
il  a  été  fouvent  le  (lege  des  fouverains 
Pontifes ,  les  Juifs  y  ont  un  libre  exer- 
cice de  leur  religion ,  comme  en  Italie; 
on  y  compte  7.  Paroifles,  7.  Collèges 
de  Chanoines,  7.  Couvens  de  filles,  7. 
Hôpitaux,  7.  Portes,  7.  Palais  Prin- 
cipaux ,  &  7.  Papes  qui  y  ont  fait  leur 
réfîdciice  pendant  Telpace  de  72.  ans, 
cependant  ce  nor^bre  de  7.  n'efh  plus 
àujuMiifimi  fi  jufle,  à  caufede  plufieurs 
étabhiLimens  qui  s'y  font  fait  depuis 
100.  ans;  les  curieux  y  vont  voir  dans 
FEglife  des  Cordeliers,  le  tombeau  de 
Laure  û  connue  par  les  vers  de  Pétrar- 
que y  qui  étoit  Chanoine  de  nôtre-Dame 
d'Avignon. 

Le  comtat  Venaiffin  où  font ,  Car- 
pentras  Evéché  ;  Vaifon ,  Evéché  ;  Ca- 
vaillon,  Evéché;  Caderoufle. 

Le  Roy  de  France  pcflsde  Orange 
Evéché,  Univerfité,  Principauté  fou- 
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graine  qui  relevé  de  Provence;  cette 
ville  a  été  autrefois  fort  confiderable, 
&  il  s*y  efl  tenu  divers  Conciles. 


Obfervation.  *" 


Cette   Principauté    appartenoit    en 

1702.  à  Guillaume  III.  Roy  d'Angle- 
terre héritier  des  Princes  de  NafTa'^ 
après  fa  mort  Louis  XIV.  s'en  empc 
ra ,  &  en  chafla  tous  les  Réformés  en 

1703.  mais  comme  le  Prince  de  Contî^ 
comme  héritier  des  Princes  d'Orange, 
&  le  Roy  de  PruJJh  comme  héritier  du 
feu  Roy  Guillaume  y  formoient  des 
;^.rétcntions,  &  que  ce  dernière  1  prenoit 
le  titre  de  Prince  a  Orange,  le  Roy  fit 
quelque  échange  au  gré  du  Prince  de 
Conti ,  &  à  la  paix  d'Utrecht  donna  pour 
équivalent  la  haute  Gueldre  au  Roy  de 
PruJJe,  ce  qui  efl  plus  à  fa  bienleance. 

Il  y  a  un  Gouvernement  gênerai  de 
Milice  qui  a  la  même  étendue  qu'avoit 
celui  des  Etats  ,  préfentement  on  y 
tient  tous  les  ans  une  aflemblée  des 
communautés  du  Pays  pour  accorder 
un  don  gratuit  au  Roy. 
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ARTICLE  QiJAtRIE'ME. 

LEs  fix  nouveaux  Gouvernémens, 
qui  font  Pays  de  Conquêtes  font  ; 
,  I.  La  Flandre  Françoife.  2.  Le  Cam- 
brefis  &  l'Haynaut  François.  3.  La  Lor- 
raine. 4.  L'Alface.  5.  La  Franche- Comi- 
té, 6.  Le  RouffiUon.      ;  -^  i.a:^:   -  .-, 
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';;•    jj     Le  la  Flandre  Françoîfe, 

''  La  Flandre  efl  bornée  au  Septentrion 
par  la  Flandre  Autrichienne,  par  la  mer 
ou  le  Pas  de  Calais  à  TOccident ,  par 
l'Artois  au  Midi,  &  par  le  Haynaut 
François  à  TOrient  j  la  Scarpe  &  la  Lys 
font  les  principales  rivières  qui  farro- 
fent ,  elles  fe  jettent  toutes  deux  dans 
l'Efcaut ,  la  Scarpe  au  deffous  de  Con* 
dé ,  &  la  Lys  à  Gand  ;  le  commerce  du 
Pays  confifte  en  Grains  pour  la  nourri- 
ture des  hommes  &  des  beftiaux ,  en 
foins ,  en  laines ,  en  cheveux ,  en 
lins ,  en  Beurre ,  &  en  huiles  de  colzat. 
La  Flandre  Françoife  fe  divife  en 
Flandre  flamingante  &  Flandre  wal- 
lone. 
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La  Flandre  flamingante.  Pays  trés- 
fertile  s*étend  à  TOcddent  de  la  Ly» 
entre  cette  rivière  <&  h  mer,  elle  con- 
tient Dunkerque  qui  fut  prifb  par  Mr. 
De  Turenne  en  1658.  Après  la  bataille 
des  Dunes,  elle  fat  remife  aux  Anglois, 
&  retirée  en  1661.  par  la  négociation 
du  Comte  d'Eflrades  ;  Louis  XIV.  y  fit 
faire  alors  des  ouvrages  immenfes,  & 
le  rendit  un  des  meilleurs  ports  des 
Pays-Bas ,  mais  à  la  paix  conclue  à 
Utrecht  en  171 3.  il  a  été  flipulé  que 
le  Roy  de  France  démoliroit  les  forti- 
fications &  les  autres  ouvrages  de  la 
ville  &  du  port ,  ce  qui  a  été  exécuté 
en  171 7.  Graveline  prés  ^embouchure 
de  la  rivière  d'Aa,  qui  fut  prife  par 
Gallon  de  France  Duc  d'Orléans  en 
1644  ,  reptile  par  F  Archiduc  Leopold 
en  1652,  &  enfin  reprife  par  les  Fran- 
çois en  1658.  Bourbourg,  connue  par 
fes  foires,  Bergue  faint  Vinox,  Caffel 
eu  Mont  Caflel ,  il  y  a  deux  fameufes 
[Batailles  qui  portent  Ton  nom,  Tune  de 
l'an  1328.  &  l'autre  de  l'an  1677* 
IBailleul. 

La  Flandre  Françoife    contient   la 

|Châtelenie  de  Lille ,  Douay  &  Orchies  ; 

îlle  n'a    dé   rivière  remarquable  que 

Deufle  haute  &  baffe ,  qui  a  fervi 


pour  former  le  canal  de  Douay  à  Lille , 
par  lequel  on  a  établi  la  navigation  de 
TËfcaut,  &  de  la  Scarpe  à  la  Deuile  & 
à  la  Lys. 

La  Deufle  efl  divifée,  en  haute  & 
baffe  Deuile ,  par  rapport  aux  courans 
qu'elle  a  au  deffus  ,^  &  au  deffaus  de  la 
ville  de  Lille. 

La  haute  Deufle  a  fa  fource  en  Artois, 
celle  paffe  àLens  où  elle  efl  déjà  naviga- 
ble, au  pont  à  Wendin,  Haubourdin^ 
&  Lille,  où  elle  quitte  fon  nom  d'haute 
Deufle  &  prend  celui  de  baffe  Deufle, 
à  caufe  que  dans  cette  ville  cette  ri- 
vière fait  un  faut  de  7  a  8.  pieds ,  de- 
là elle  continue  fon  cours  au  Pont-à- 
Marque ,  où  elle  reçoit  les  eaux  de  là 
Tiviere  de  la  Marque^  enfuite  à  Deufle- 
mont ,  où  elle  fe  joint  à  la  Lys. 

La  Châtelenie  de  Lille  efl:  un  Pays 
trés-fertile ,  &  dont  les  "  'ntans  font 
înduftrieux  &  intriguants  ^.jur  le  com- 
merce ,  on  y  compte  environ  200.  Pa- 
roiffes  ;  la  ville  de  Lille  efl:  non  feule- 
ment la  capitale  de  ce  petit  Pays ,  mais 
auflî  de  toute?  les  viéloires  du  Roy 
dans  les  Pays -fias;  elle  fut  une  des 
belles  Conquêtes  du  Roy  l'an  1667,  & 
lui  fut  cédée  au  traité  d'Aix-la-Chapelle, 
les  Alliés  la  prirent  Tan  1 708- malgré 

la 
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lâ  vîgoureufe  défenfe  du  Maréchal  de 
Bovfiers,  elle  fut  rendue  à  la  France  ii 
la  paix  d'tJtrecht,  le  Roy  rérigea  en 
gouvernement  gênerai  en  1676.  qui 
comprend  aujourd'hui  toutes  les  con- 
quêtes depuis  la  mer  jufqu'à  la  Meufe, 
elle  dépend  pour  le  fpirituel  de  l^Evéque 
de  Tournay,  &  pour  le  temporel  du 
Parlement  de  Flandre. 

Cette  ville  ell:  regardée  comme  la 
plus  marchande  des  Pays-bas  après  Am- 
ilerdam,  on  en  tire  des  toiles  blanches^ 
des  toiles  ouvrées  &  unies ,  des  cale- 
mandes  ,  des  camelots  ,  écarlattes  , 
rayés,  unis,  gauffrés,  moirés,  des  mo- 
quettes, beaucoup  de  dentelles,  des 
fils  trés-ellimés ,  &  beaucoup  de  den- 
rées du  crû  du  pays ,  comme  des  col- 
fats  ,  des  huiles  de  cohàts ,  &  des  linr. 

Cgû  un  pays  d'Ëtat  que  le  Roy 
fak  aiTembler  par  une  lettre  de  Cachet 
adreffée  au  Gouverneur  gênerai,  &  à  l'In- 
tendant delà  province  qui  font  Commif- 
aires  nés  du  Roy  à  cette  aflemblée.     ' 

Ses  jurisdiftions  font ,  la  Chambre 
des  Comptes  inftituée  en  1385.  ,  le 
bureau  des  finances  créé  en  1691., 
une  Gouvernance ,  ou  Souverain  Bail- 
lage,  c'eft-à-direBaillage  du  Souverain 
établi  par  'Philippe  le  Bel  en  1314. , 

0. 
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un  Baillage  Fcodal,  un  Hôtel  &  Juris- 
di6lion  des  Monnoyes  érigés  en  1685., 
une  maîtrife  des  eaux  &  forêts ,  une 
Prévôté  générale  &  jurisdiftion  de 
Marechauflee,  &  un  Magiflrat  qui  a 
la  Jurisdiélion  ordinaire. 

Commines   lieu    de  la  naiflance  de 
Philippe  de  CowmJnes  le  plus  excellent  de 
nos  hiftoriens ,   &  déjuger  de   Ghislaîn 
Seigntur  de  Bousbeck  Gouverneur  des 
Archiducs  fils  de  l'Empereur  Maximi- 
lien  &  depuis   Ambafladeur  en   Aûq 
auprès  de  Soliman  ;  le  Quefnoy  fur  la 
Deufle,  Arm  entières  fur  la  Lys  ,  Tur- 
coing  Beau  Bourg,  on  en  tire  des  fils 
de  Sayette  ,    Roubaix    Marquifat  & 
Bourg  célèbre  pour  fa  Manufacture  des 
Calemandes.   Lannoy  ,   où  il  y  a  une 
manufafture  de  moquette.  Seclin  où  il 
y  a  un  Chapitre  très-ancien.  La  Baflee 
fur  les  Frontières  de  TArtois.  Les  Ab- 
bayes de  Los,  de  Chifoin,  de  Phalem- 
pin ,  de  Marchiennes ,  &c.  Pont  à  Bcu- 
vine  remarquable  par    la  bataille  que 
Philippe  Augufle  y  gagna  le  27.  Juillet 
12 14.  fur  les  Flamands,  (  quelques  au- 
teurs font  placé   mal  à  propos  à  Bo- 
vigne  pays   de  Namur  ;  )    Mons-en- 
Pevele  célèbre  par  la  victoire  de  Phi- 
lippe le  Bel  le  18.  Août  1305. ,  Or- 
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chies,*  faint  Amand  Bourg  &  riche 
Abbaye  dont  l'Eglife  eft  ellimée,  il  y 
a  dans  fon  voifînage  des  Bains  d'eaux 
minérales;  Mortagne  fur  TEfcaut.  Ces 
deux  Bourgs  faifoient  partie  du  Tour- 
naifis,  mais  par  le  Traité  d'Utrecht  ils 
ont  été  démembrés  ,  &  laifTés  à  la 
France  à  condition  heahtnoins  de  ne 
faire  aucunes  fortifications  ni  éclufes  à 
Mortagnej  de  quelle  nature  qu'elles 
puifTent   être.  *^     ^^^  ;  >.,    ., . , 

Le  Baillage  de  Douay  auflî  de  la 
Flandre  françoifè,*  Cà  principale  ville 
efl  Douay  fur  la  Scarpe,  grande  ville, 
&  bien  forte,  elle  eft  le  lieu  de  la 
réfidence  du  Parlement  de  Flandre, 
d'une  célèbre  Univerfité  établie  en  1559. 
les  Do6leurs  Eftius  &  SyMus  ont  fait 
beaucoup  d'honneur  à  cette  Univerfi- 
té; on  y  fond  des  canons,  &  la  fonte 
en  eft  eftimée  ,  mais  le  commerce 
n'y  eft   pas   floriflant. 

Le  pays  de  TAllœu  eft  coupé  par 
plufieurs  petits  canaux  qui  font  la 
richeffe  du  pays,  fa  capitale  eft  la  Gor- 
gue  fur  la  Lys,  on  y  rait  beaucoup  de 
toiles  unies  &  ouvrées ,  propres  à  faire 
des  ferviettes.  i; 

Le  Confeil  d'Artois  y  exerce  la 
Juftice ,  &  les  Etats  de  Lille  y  lèvent 
les  Aides  &  fubfides.  ^^ 


*/■> 
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De  V Artois,  du   Cambréfis^  iS  du 
■>  Haynau$  François. 

L'Artois  porte  le  titre  de  Comté, 
il  fait  partie  du  Gouvernement 
gênerai  de  Picardie,  il  eft  borné  par 
la  Flandre  au  Nord  ;  par  la  Picar- 
,  die  au  Midi  ;  par  le  Boulonnois  à 
l'Occident;  &  par  le  Cambrefis  àl'O^ 
rient.  j,  s 

Cette  Province  fut  foûmife  par  les 
-  Romains,  enfuite  par  les  Francs;  fous 
la  féconde  race  de  nos  Rois  elle  a 
eu  des  Gouverneurs  ou  Comtes  par- 
ticuliers  qui  s'en  rendirent  Seigneurs 
propriétaires  ;  après  diverfes  révolu- 
tions, les  François  reconquirent  l'Ar- 
tois, &  il  leur  fut  cédé  à  la  puix  des 
Pyrénées  en   1659.  >^      . 

Arras  fur  la  Scarpe  eft  la  capitale 
du  Pays,  elle  eft  très-bien  fortifiée,  & 
défenauë  par  une  bonne  Citadelle  ; 
elle  fut  foâmife  à  la  France  en  1640. 
les  Efpagnols  l'affiégerent  en  1654. 
&  furent  contraints  de  fe  retirer  avec 
%,  grande  perte;  c'eil  le  fîege  du  Confeil 
Souverain  de  la  Province,  &  d'un 
Evêque  Suflfragant  de  Cambray  ;  faint 

Vaall 


X 


c  l'Ar. 
ix  des 

ipitale 
ée,& 
délie  ; 
1640. 

r  avec 
3onfeil 
d\m 
faint 
Vaall 


de  Géographie.  *  183 

Vaaft  en  a  tenu  le  fiege,  &  Ton  y 
voie  une  riche  Abbaye  qui  porte 
fon  nom. 

Saint  Orner  fur  l'Aa,  ville  forte, 
Evêché  SuiFragant  de  Cambray;  les 
Jefuites  y  ont  un  Séminaire  pour 
les  Anglois  catholiques. 

Depuis  les  démolitions  des  fortifî« 
cations  &  autres  ouvrages  de  la  ville 
&  du  port  de  Dunkerque,  faint  Omer 
eft  devenu  un  entrepôt  confîderable 
des  marchandifes  Maritimes,  ce  qui 
augmente  de  jour  en  jour  les  richeileS' 
de  fes  habitans.  ■■■  < 

Bethune  petite  place  affez  fortes 
Aire  petite  ville  fur  la  Lys  bien  for- 
tifiée ,  Bapaume,  faint  Venant  ;  Hefdin^ 
bonne  place  ;  Lillers ,  Lens  connue  par 
la  mort  du  Maréchal  de  Gaflion,  &  la 
viftoire  du  Prince  de  Condé  fur  TAr- 
chiduc  en  1 648.  Saint  Paul  ou  faint  Pol 
Comté ,  Terouane  fur  la  Lys  ville  ra- 
fée  en  1553.  par  l'Empereur  Charles- 
Quint;  retendue  de  fon  Evêché  étoit  fl 
confîderable, qu'il  afervi  à  Téreffion  de 
celui  de  Boulogne ,  de  faint  Omer ,  & 
d'Ipres. 

Le  commerce  de  F  Artois  confîfle  en 
Igrains ,  lins ,  houblons  ,  laines ,  huiles 
de  colzat  &  de  navette  ^  &  quelques 
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toiles   fabriquées    à  fiethune ,    Âlrè , 

faint  Venant,  &  à  la  Gorgue. 

Le  Cambrefls  a  pour  capitale  Cam- 
bray ,  Archevêché  fort  riche ,  tenu  en 
dernier  lieu  par  Téloquent  Mr.  de  Fe- 
nelon,  Louis  XIV.  la  prit  en  1667. 
Cette  ville  eft  célèbre  par  la  manu- 
tadlure  de  fes  toiles  qui  en  portent 
le  nom.  Catteau  Cambrefls  y  connu 
par  la  paix  conclue  en  1559,  Va- 
lincourt  ,  Vaucelles  ,  Crevecœur , 
Premonti     -  î 

Bouchain  dont  la  .  Chatelenie  eil 
compofée  de  foixante-cinq  villages, 
place  forte  fur  TEfcaut,  elle  fut  prife 
le  12.  May  1676.  Denain  où  il  y 
a  un  fameux  Chapitre  de  Chanoinefles. 
Les  terres  du  Cambrefis  font  bonnes, 
elles  produifent  toutes  fortes  de  grains, 
éc  des  lins  dont  on  fait  un  ûlû  6n,  que 
cela  a  donné  lieu  à  y  commencer  la 
manufaâure  des  toiles  de  fiatifte  que 
Ton  nomme  toiles  de  Cambray^  les  pâtu- 
rages y  font  «xcellens  pour  les  chevaux 
&  pour  les  moutons  dont  la  laine  eiti 
très-fine  ô:  trés-eflimée. 

Obfervation.TM^ 

.1 

UEvêcbé  de  Cambray  fut  érigé  en  A- 
cbevêcbéen  1552.,  avant  ^ette  érection,  \\\ 

éu\t\ 
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étott  fournis  à  la  MetropoUtaîne  de  Rhehns  ^ 
tS  coiHine  les  /IrchevJques  de  libelns  n'a- 
volent  point  donné  leur  confenti  tient  à  cette 
ére:hon,  ils  ont  toujours  prétend. i  quelle 
étoit nulle,  ce  qui  a  continné  juf qu'en  i6>;(5. 
que  l*  /archevêque  de  Rheims  y  a  confenti , 
(S  pour  le  dédommager  le  Roy  a  uni  à 
î  Archevêché  de  Rheims  la  Manfe  Abbatiale 
de  r  Abbaye  de  faint  Thierri  proche  Rheims  ^ 
moyennant  quoi  l'Archevêque  de  Cambray 
ejt  devenu  paijible  pojfeffeur  du  titre  d'Ar- 
chevêque o*  de  la  Jurisdiëiion  Metropo- 
litame,  .* 

Dans  le  Haynaut  le  Roy  y  poflede 
Valenciennes  ville  forte  fur  TEfcaut 
prife  en  1677.  on  y  a  bâti  une  impor- 
tante Citadelle  ;  Condé  place  forte 
prife  en  1676.  Maubeuge  ,  il  y  a  un 
Chapitre  de  Chanoinefles  nobles.  Le 
Quenoy  fur  les  frontières  du  Cambrefisj 
Landrecy  ;  Barlemont  fur  la  Sambre  ; 
Bavay  ;  Avefnes  ;  Barbahçon  ;  Chimay  ; 
Philippeville  ,  Marienbourg  démoli  ; 
Charlemont;  Givet,  Vicogne  Abbaye  , 
Hafnofi  Abbaye  ;  le  Prieuré  de  Beaure* 
paire ,  la  Pré  voté  de  Hafpre. 

Le  commerce  de  cette  province  con- 
fifte  en  grains,  en  quelques  étoffes  de 
laines,  &  en  toilles  dentelés  qui  s'en* 
voyent  en  France  ,  en  Elpagne  ,  & 
même  dans  les  Indes*  Q^,  % 
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V  5.      III.         v/    jl 

n/   -n  De  la  Lorraine: 

Ce  pays  a  fait  autrefois  partie  de  la 
Belgique  première ,  enfuite  il  a  "Mt  la 
partie  la  plus  conQderable  du  Royau- 
me d'Auftrafie,  il  prit  le  nom  de  Lor- 
raine de  Lothaire  fils  aine  de  Louis  le 
t)6bonnaire  ou  de  Lothaire  fécond  fils 
de  l'Empereur  Lothaire. 

Le  Duché  de  Lorraine  efl  un  des  plus 
fertiles  de  l'Europe,  il  renferme  dans 
fon  étendue  les  Duchés  de  Lorraine  & 
de  Bar,  il  y  a  des  puits  falés  dont  le3 
habitans  font  beaucoup  de  fel,  les  ri- 
vières principales  font  la  Meufe  &  la 
Mofelle ,  dans  cette  dernière  tombe  la 
Sare,  la  Meurte  &  la  Seille,  ces  ri- 
vières font  fort  poiflbnneufes. 

Les  Lorrains  font  tous  Catholiqjiies  & 
François  de  langage  ,  excepté  les  en- 
droits voifins  des  frontières  de  l'Alle- 
magne ,  ces  Duchés  ont  été  cédés  par 
la  dernière  Paix  au  Roy  Staniflas  qui 
abdiquant  la  Couronne  de  Pologne  en 
cpnferve  les  titres  &  honneurs  comme 
aulB  celui  de  grand  Duc  de  Litbuaniey& 
ils  font  rêver fibles  à  la  Couronne  de 
France  en  pleine  fouveraineté  &  à  tou- 
jours après  la  mort  dudit  Roy. 
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Ce  Duché  fc  divife  em  trois  BaiDases 
qui  font  le  Baillage  François ,.  le  Bailla- 
ge  de  Vauge,  &  le  B^lliàge  Allemand. 

Le  Baillage:  Françob  a  pour  capitale 
Nanci  fur  la  Meurter  qui  Feft.  aoift  de 
toute  la  Lorraine^  Luneviiley  Amance  » 
Dieuze  ,  Chalrgny^ ,.  fsint  Nicolas  fa» 
meufe  Abbaye ,  Roficfes ,  Château-Sa* 
lins ,  Nomeni  fur  la  Seille^  Blanmonc.  i 

Le  Baillage  de  Vauge  oti  ie  trouve 
iMirecourt ,  Efpinal,  fli^int  Diey,  Re- 
miremont  où  il  y  Sk  vat  célèbre-  Chapi« 
tre  de  Chanoineilès  nobles,  &  dont 
l'Abbefle  eO  Dame  temporelle  de  cette 
ville.  Plombières  Bourg  célèbre  pour 
fes  bains  deaux  chaudes  <&  minérales  » 
Rambervilliers ,  Charmes,  R>aon ,  Efli- 
|val ,  Neufchatel ,  Deneuvre ,.  &c. 

Le  Baillage  Allemand  dont  Vaudre* 
Ivange  eft  la  capicaie  ,  iàônt  Avo , 
ISarbruck. 

..    Du  DMé  dé  Bar. 

Le  Duché  de  Bar  eft  fitué  a  TOcci- 
fent  de  celbi  de  Lorraine,  il  le  divife  ea 
quatre  Baillages  qui  font  ceux  de  Bar, 
ie  BalTigni ,   de  faint  Michel  &  de^ 
^lermont. 
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Le  Baillage  de  Bar  ou  le  Barrois  où 
fe  trouve  Bar-le-Duc  fur  l'Orne  capita- 
le du  Duché  de  Bar,  Ligny  fur  la  mê- 
me rivière.  Dammarie  fur  le  Saux.  Com- 
mercy  fur  la  Meufe. 

Le  Baillage  de  Bailîgni  où  fe  trouve 
la  Marche  &  Gondrecourt  fur  l'Orne. 

Le  Baillage  de  faine  Michel  fur  la^ 
Meufe  où  fe  trouve  faint  Michel  où  il 
y  a  une  riche  Abbaye,  Pont  à  Mouf- 
lon fur  la  Mofeile  avec  une  petite  &. 
obfcure  univerlité.  Longwy. 

Le  Baillage  de  Clermont  où  fe  trou- 
ve Clermont&  Varrenne  fur  TAyr,  &c. 
Avant  le  dernier  traité  de  Paix  la  Fran- 
ce pofledoit  en  Lorraine  par  le  traité 
de  Munfler  les  trois  Evêchez. 

I.  Mets  grande  &  belle  ville  au  con- 
fluent de  la  Seille  &  de  la  Mofeile,  les 
Juifs  y  ont  une  Synagogue;  il  s'y  fait 
un  très  -  grand  commerce  de  grains  ,  de 
grains  de  navette  qu'on  vend  aux  Hol- 
landois,  de  laines,  de  bas,  de  cuirs 
tannés,  de  mirabelles,  de  framboifes 
blanches ,  &  de  petits  ouvrages  fculptés 
qu'on  fait  de  bois  de  fainte  Lucie  qui 
croît  en  Lorraine  du  côté  d'Epinal. 

Saar-Louis  ville  extrêmement  forte, 
bâtie  par  Louis  XI  VA 
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2%  Toul  graade  &  belle  ville  fur  la 
Mofelle.  ,à 

3.  Verdun  grande  ville  fur  la  Meu- 
fe,  fes  cuirs  &  fes  dragées  fontedimé^ 

Dans  le  fiarrois  la<  France  poiTedoit 
Longwy  &  Stenay; 

Dans  le  Luxembourg  le  Roy  pofle- 
de  Thionville  fur  la  Mofeile  ,  Mont- 
midi ,  Ivoix  ou  Carignan  principauté» 

.:■■;...-'  '  i    lY J'i'  'i  ':'::.  .  :.v 
Êe   TJtface. 

L'Alface  étoit  autrefois  le  Payfr  det 
anciens  Trtbocques  peuples  germains,  il 
fut  érigé  en  Landgraviat  par  l'Empe- 
reur Othon  liL  ce  Payseft  fertile  en 
bled,  vin,  fafïran  &  pâturages,  il  s/V 
trouve  de»  mines  d'argent,  de  plomb  & 
de  cuivre,  la  plus  célèbre  efl  celle  dô 
Girûmani  ^  fainté  Mam  ausoMirns,,  on  y 
en  a  depuis  peu  trouvé  une  d'excellent 
fer  propre  à  faire  de  bon  acier. 

Les  Hollandoii  entirent des bois^pour 
la  conftru6Hon  des  navires^,  des  vins 
du  Rbein,,  des  eaux  de  vie>,  du;  vinai- 
gre,, de  la  poudre,  du<  tabarc  pour  \w 
Suiiîe  &  F Allemagnei 

Cette  Provirice  qui  étoit  autrefois 
d'Allemagne  d^  b&imc  par  le  Rhein, 
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«lie  fe  divife  en  haute  &  bafle  &  le 
Suntgaw;  c'étoit  autrefois  un  Paysd*E^ 
tat ,  mais  il  e(l  aujourd'hui  pays  d'im- 
pofition.      I    ,      :i     . 

La  haute  a  pour  capitale  Colmar  oîi 
il  y  a  un  Confeil  fouverain  pour  toute 
la  Province ,  le  Neuf-brifàc ,  Munfler 
dans  la  vallée  de  faint  Grégoire,  Turckeim; 
Keiferberg,  Enfisheim.- 

La  baiïe  a  pour  capitale  Strasbourg 
ville  Epifcopale,  belle ,  grande  &  riche, 
elle  eft  fituée  iiir  la  rivière  d*lll ,  le  Roy 
la  prit  en  1681.  &  y  fit  de  très -belles 
fortifications;  le  clocher  de  fon  Eglife 
Cathédrale  efl-  très-beau ,  c'eft  la  plus 
belle  Pyramide  de  TEurope,  haute  de 
574.  pieds  ;  cette  ville  a  une  célèbre 
Univerfité,  &  un  Arcenal  des  mieux 
fournis.  Le  Chapitre  efl  compofé  de  24. 
Chanoines  qui  doivent  faire  preuve  de 
32.  quartiers  de  nobîefle  ,  ils  ne  font 
obligés  qu'à  trois  mois  de  réfidence,  & 
ils  font  cenfez  réfider  pourvu  qu'ils 
foient  dans  le  Diocefe.  Haguenau , 
Schleftat ,  Landau  place  importante  & 
des  plus  fortes  de  l'Europe,  Saverne, 
le  Fort-Louis  du  Rhein ,  WeifTebourg. 

Le  Suntgaw  efl  un  pa^s  rempli  de 
montagnes ,  il  le  divife  en  cinq  Bailla- 
ges  ou  fe  trouvent  les  villes  dç  Terretf 
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^e,  Beford,  Hunin^je  fur  le  bord  da 
Rhein,  &c.  ...    ..     . ,   , 
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La  Franche- Comté  ou  la  Bourgogne^ 
Comté  a  été  conquife  par  Louis  XlV, 
en  1674.  fur  les  Efpagnols,  &  efl  de- 
ineurée  à  la  France  par  la  Pahc  de  Ni- 
megue ,  c*efl  un  pays  fertile ,  &  on  y 
fait  beaucoup  de  fel ,  on  y  trouve  des 
carrières  de  marbre  noir  &  jafpé ,  &  de 
kl  albâtre ,  fes  principales  rivières 
font  la  Saône,  le  Doux,  le  Longnon  & 
h  Louve.,  elles  font  abondantes  en  ex- 
jcellens  poifTons  ;  il  fe  divife  en  quatre 
grands  Baillages  qui  font  ceux  d'A- 
mont, de  Befançon,  de  Dole,  &  d*A- 
val  ou  de  Salins.  Ils  en  renferment  plu- 
iieurs  autres.  ^    •  •     '  ■  .     '  ^ 

1.  Le  premier  comprend  Vefoul, 
(jray  ,  Baulme  -  les  -  Nonnes ,  ancien 
Monaflere  de  Religieufes ,  Lure ,  & 
Luxueil  fameufes  Abbayes  anciennes  & 
riches. 

2.  Le  Baillage  de  Befançon,  où  fe  trou- 
ve Befançon  capitale  fur  le  Doux ,  cette 
ville  eft  grande  &  forte,  &  a  une  très- 
bonne  Citadelle  5  «lie  eft  le  fiége  d*un 
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Archevêque,  d'un  Parlement  &  d'une 
Univerfité, elle  étoit  ville  impériale,  elle 
en  a  perdu  le  titre  depuis  l'échange  qui 
en  a  été  fait  avec  Frankendal  entre 
l'Empire  Sa  le  Jloy  çfEfpagne. 

3.  Le  Baillage  de  Dole,  où  le  trouve 
Dole  fur  le  Doux ,  autrefois  capitale  & 
lîége  du  Parlement  de  la  province, 
elle  l'efl  encore  d'une  Univeriité.  Or- 
nans,  Quingey,  &c. 
:  4.  Le  Baillage  d'Aval,  où  (e  trouve 
Salins  ,  nommé  ainfi  de  fes  fameufes 
Salines ,  où  on  fait ,  avec  le  feu ,  du  fel 
dont  on  fournit  toute  la  Province,  & 
une  partie  de  laSuiffe.  Pontarlier,  Lyon- 
le -Saunier,  A  rbois.  Orgelet,  Poiigni,* 
faint  Claude  Evéché ,  érigé  en  173(5. 
on  y  va  en  pèlerinage  de  bien  loin, 
à  caufe  du  célèbre  Archevêque  de 
Befançon  fa'mt  Claude  qui  s'y  retira  & 
y  mourut ,  &  dont  on  montre  le  corps 
•entier  jufqu'aujourd'hui. 

Cette  Province  a  30.  forges  le  long  de 
Tes  rivières  où  il  fe  fabrique  une^uantité 
de  fer. excellent,  des  bombes j  des  bou- 
lets,  &  du  Salpêtre;  on  y  élevé  quantité  1 
de  vaches,  de  cochons,  de  beftiaux  qui| 
font  la  plus  grande  richefle  de  la  Provin- 
ce ,  les  Haras-y  réuflilfent  très-bien  ,  maisl 
le  climat  &  la  nourriture  ne  font  pas 
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•propre^  pour  les  ittoùtons  ;  les  habitans 
du  lieu  font  iin  grand  commerce  de 
petits  ouvrages  de  Menuiferie. 


JJv 


VI. 


1736. 

n  loin, 

^ue    de 

étira  & 

e  corps 

long  de 
quantité 
des  boU" 
quantité! 

iaux  qui 
iProvin-| 
en,  mais  I 
font  pas 

propres 


/  ^p,,    .WrD»  RouJjiUon*.:^   m''=>'"  'î 

Le  Rouflîlloa  eft  un  Comté  qui  étoit 
autrefois  de  la  Catalogne  ,  &  par  con- 
fequent  fous  la  domination  d' Êfpagne , 
mais  il  a  été  incorporé  à  la  Couronne 
de  France  par  la  Paix  desPirenées;  e*eft 
un  pays  fort  montueux ,  fes  principales 
rivières  font  leTet ,  la  Tech  &  TEgly , 
qui  ne  font  proprement  que  des  torren» 
rapides;  il  ie  divifè  en  Vigueries  de 
Perpignan ,  &  de  Confient ,  &  Cerdagne 
Françoile.      '    '-.---r  -^*i-^    ->  i  .  *.*,.  .--  - 

La  Vigujsrîe-  de  Perpignan  a  pour  ca- 
pitale Perpignan  ville  forte  fin:  le  Tet , 
elle  eft  le  fiege  d*un  Evêque  &  d'une 
Univerfité ,  elle  a  une  bonne  Citadelle* 
Saint  Elne  où  étoit  autrefois  le  fiege 


Epifcopal,  bâtie  par  Hélène  mère  du 
grand  Conftantin.  Salces  ;  Colioure  , 
Port-Vendres  bon  mouillage,*  Arles, 
petite  ville  au  pied  du  Canigou  très- 
haute  montagne  dt;s  Pyrénées;  Ceret, 
Bellegarde  &  le  Fort  de  Bains.  Rive- 
faites  Bourg  fur  TEgly  connu  par  fon 
bon  vin  mufCat.  R 


I 
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'  la2L  Viguerie  de  Gonljent  où  fé  trou-, 
ve  Ville:franche,  Puy-yalledor  <&  Au- 
lette.        '^:'"'  ■  •  ^'^'  '".  '^^    -:  '^ 

La  Cerdagne  Françoife  où  fe  trouve 
la  bonne  forterefle  de  Mont-Louis  bâ- 
tie en  1681.  vis-à-vis  de  Puycerda,  par 
Louis  le  Grand  ^'  ôc  fortifiée  par  Mr. 
Vaubanr 

Le  plus  grand  Commerce  du  Rouf^ 
(îllon  efl  celui  des  huiles  d'olives  à  cau- 
fe  de  la  grande  quantité  d*oliviers  qu'il 

Îj  a  dans  le  pays ,  on  en  tire  auilî  dçs 
aines  qui  font  fort  belles  ;  les  pigeons, 
les  cailles  &  les  perdrix  y  font  d'un 
goût  excellent. 

La  France  poflede  encore  de  grands 
pays  dans  l'Amérique ,  plufîeurs  forte- 
refles  dans  l'Afrique  &  dans  l'Afie ,  dont 
nous  parlerons  en  temps.  . 
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SECTION     IL 

DE    L' ALLEMAGNE. 

L'Allemagne  peut  pafler  pour  une  des | 
plus  confiderables  parties  de  l'Euro- 
pe, tant  pour  fa  fituation,  fa  fertilité,! 
fès  mines,  fes  fleuves,  fes  rivières,  h\ 
mers,  fon  commerce,  &  fes  richeffes, 
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que  par  la  quantité  de  Tes  habîtans ,  par 
leur  génie,  leur  valeur,  &  par  la  di- 
verfité  de  fes  Etats  fouverains ,  &  le 
grand  nombre  de  fa  Noblefle. 

La  fîtuation  avantâgeùfe  de  T Alle- 
magne fe  connoit  par  Te  nombre  &  le 
b(Hi  tempérament  de  fes  peuples;  fa 
fertilité  par  l'abondance  de  tout  ce  qui 
eil  neceflaire  à  la  vie;  fon  commerce 
par  les  fleuves,  les  rivières  qui  la  tra- 
verfènt,  &  par  les  mers  qui  en  baignent 
une  partie  ;  &  fes  richefles  par  les  mi- 
nes qui  fournifToient  d'argent  toute 
l'Europe ,  avant  la  découverte  de  l'A- 
mérique ,  &  qui  lui  fournifTent  encore 
du  fer,  du,  plomb  &  du  vif  argent.  En- 
fin le  génie  de  fes  habîtans  fe  fait  voir 
par  les  arts  &  les  fciences  qui  y  fleurif- 
(ènt;  les  nobles  inclinations  de  fes  peu- 
ples ,  &  leur  valeur  par  l'amour  qu'ils  ont 
I pour  les  armes;  la  quantité  de  fes  Etats 
|par  la  diverfîté  de  fes  Principautés. 

Il  y  a  aujourd'hui  trois  Religions  en 
'Allemagne;  la  Catholique,  la  Luthe* 
rienne,  &  la  Cal  vinifie. 
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DIVISION    NATURELLE 

-        DE    L'ALLEMAGNE. 

SOus  le  nom  d'Allemagne  l'on  en* 
tend  ou  cette  Rjecion ,  que  les  ori- 
ginaires nomment  Teutsahkfnd  (  dou 
dérive  le  iiom  de  Teutons  )  &  que 
les  François  apf^lent  Àlkmagney  Ger- 
mmk ,  ou  ce  qui  compofe  l'Empire  tel 
qu'il  efl  aujoiurd'hui.  ;Nou6  décrirons  d'a- 
bord les  j^eigions ,  &  /nous  explique- 
rons «nfuitie  'Ce  que  c'ell  que  l'Empire. 

.  Les  Répons  de  fjikmagne  en  gênerai 

*'  Les  Régions  de  V Allemagne  répon- 
dent à  peu-prés  à  ce  que  les  anciens 
ont  appelle  Germmiey  Gaule  Tranfalpi- 
ne  f  lUyrie, 

Dans  la  divifîon  que  Ton  fait  de 
J'Europe  en  neuf  parties,  l'AUemagne 
occupe  précifement  le  milieu,  &  cora-, 
me  le  centre  elle  a  au  Septentrion  le| 
Dannemarc  &  la  mer  Baltique ,  au  Mi- 
di l'Italie  &  le  Golphe  de  Venife,  al 
l'Orient  la  Pologne  &  la  Hongrie,  &| 
à  l'Occident  la  France  &  la  mer  d'Al- 
lemagne qui  fait  partie  de  rOcean] 
Septentrional. 


/ 
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Elle  efl:  détachée  du  Danemarc  par 
la  Rivière  d'Eyder;  elle  a  le  Royau- 
me de  Suéde  au-delà  de  la  mer  Balti- 
que; les  montagnes  des  Alpes  la  répa- 
rent de  l'Italie;  l'Oder,  fleuve  d'Alle- 
magne ,  n'eft  pas  éloigné  des  frontières 
de  la  Pologne ,  &  les  rivières  de  Mo- 
rava,  de  Raab  <&  de  Kulp  la  divifent 
en  quelque  façon  de  lai  Hongrie  ;  le 
mont  Jura  &  le  Rhein  font  les  Limites 
les  plus  condderables  du  cdté  de  la 
France;  &  elle  regarde  les  Ifles  Britan- 
niques, &  particulièrement  l'Angle* 
terre  au-delà  de  la  mer  d'Allemagne.. 
Les  Limites  de  l'Allemagne  félon  la 
Géographie  Ailronomique ,  font  à  peU" 
prés  du  45,  degré  de  latitude  Septen- 
trionale ,  jufqu'au  ss*  »  &  d"  î^S-  degré 
de  longitude  au  41.  ainfi  TAUemagne 
occupe  prés  de  dix  degrés  de  latitude 
qui  font  cent  cinquante  lieues  commu? 
nés  d'Allemagne,  ou  deux  cens  cin- 
quante lieues  ordinaires  de  France,  & 
comprend  aufli  dix -huit  degrés  de 
longitude  qui  font  prés  de  cent  quatre- 
vingt  lieues  ordinaires  d'Allemagne , . 
ou  prés  de  trois  cens  lieues  communes  > 
de  France. 

Cette  pôfition  dans  l'hemilphere  orien- - 
tal  entre  les  45.  &.55.  degrés  de  latitoa- 

R  3. 


de  Septentrionale  montre  que  l'Alle- 
magne efl  au-deiïus  du  milieu  de  la 
zone  tempérée  Septentrionale >  &  que 
les  Alpes  qui  la  bornent  du  côté  du 
Midi,  retiennent  la  chaleur  en  Italie, 
ce  qui  fait  que  l'Allemagne  en  eft  en 
quelque  façon  privée.  £lle  efl  fous  les 
g.  9.  <&  10.  climats  de  demie  heure, 
où  les  plus  longs  jours  d'été  font  de 
feize  heures ,  de  feize  heures  &  demie, 
&  de  dix-fept  heures.      ^''>'**  «»Hn 

Ces  limites  de  l'Allemagne  ainfi  pri- 
fes  en  gênerai ,  contiennent  non  feule- 
ment les  ibuverainetés  comprifes  fous 
les  dix  cercles  ou  Provinces  générales 
qui  compofent  prefentement  l'Empire, 
mais  encore  les  Etats  qui  s'en  font  fouf- 
traits  il  y  a  du  temps ,  &  comprennent 
même  le  Royaume  de  Bohême  &  les 
Provinces  qui  en  dépendent,  qui  ont 
toujours  fait  un  corps  féparé  de  TEmpire. 

Ain(i  fans  avoir  égard  à  tous  ces  dé- 
membremens^  que  nous  diflinguerons 
dans  la  fuite ,  nous  conddererons  TAlle- 
magne  fui  ;  ant  l'adîete  naturelle  du  piiys , 
afin  de  donner  une  connoiflance  géné- 
rale de  toutes  les  Régions  qui  pafienc 
fous  ce  nom. 

L'Allemagne  eft  arrofëe  de  quatre 
grands  fleuves.,  qui  font  le  Rhein,  le 


v^. 
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Danube,  TElbe,  &  l'Oder;  U  Rhein^ 
eft  dans  les  parties  Occidentales  de  TAl- 
lemagne,  &  coule  du  Midi  au  Septen-- 
trion  ;  le  Danube  e(l  dans  les  parties  ^ 
Méridionales,  &  coule  d'Occident  en 
Orient;  l'Elbe  &  l'Oder  font  dans  les  > 
parties  Septentrionales ,  &  coulent  du 
Midi   au  Septentrion  :  le  Rhein  vient 
du  Mont  faint  Godard  ^  pafîè  par  le  lac 
de  Confiance,  par  SchafFoufe, .  Bafle, 
Huningue ,  Schleftat,  Strasbourg,  Fort- 
Louis  ,  Haguenau  ,  Landau  ^   Philipf- 
bourg,  Spire,  Manheim,  où  il  reçoit 
le  Necker ,  de-là  arrofe  Frankendal ,  cou- 
le vers  Mayence ,  où  il  reçoit  le  Mein  ^ 
&  la  Mofelle  à  Coblents,  traverfe  en'- 
fuite  TEIeftorat  de  Cologne ,  paiTe  à 
Bonn,  Cologne,  ii  Dufleldorp,  à  Kei- 
ferwert ,  à  Wefel  où  la  Lippe  fe  jette 
dedans;  au  Fort  de  Schenck  il  fe  parta- 
ge en  deux  branches,  dont  Tune  fous  > 
le  nom  de  Wahal  coule  vers  Nimegue,  , 
Bommel  où  il  fe  joint  à  laMeufequilui 
fait  perdre  fon  nom ,  Tautre  fous  le  nom 
deriffelpaffe  à  Doesbourg,  àZutphen, 
Deventer,  &  fe  jette  dans  le  Zuyder- 
zée ,  après  s'être  divifé  à  Arnheim  , 
dont  une  branche  fe  nomme  le  Léck. 

Le  Danube  prend  fa  fource  prés  des 
montagnes  de  la  forée  noire,  paiTe  à 


soo  Elément 

Ulm ,  à  Donawerc  où  il  reçoit  le  Leck, 
à  Ingoin;ac ,  à  Racisbonne ,  à  Scrau^ 
bing  où  il  reçoit  Tlflel  y  à  Paflaw,  à 
Limz  où  il  fe  grofTitde  rinn&derEns, 
de -là  à  Vienne  en  Autriche,  à  Près- 
bourg,  à  Komorei  à  Gran^  à  Bude, 
à  Belgrade,  Semendrie,  Vidcjin,  Ni- 
copoliy,  &  plufieurs  autres  villes  peu 
remarquables,  au-defTous  defquelles  il 
fe  jette  dans  la  mer  noire  ou  le  Pont 
Euxin,.  après  s^étre  chargé  des  ri  vic- 
ies de  la  Drave  qui  vient  des  Alpes  & 
qui  paiTe  par  laCarinthie,.la  Stirie,  la 
Hongrie ,  &  de  la  Save  qui  a  fa  iburce 
dans  la  Carinthie. 

LXlbe  a  fk  fource  dans  la  Bohême  fuc 
les  frontières  de  la  Silefie  :  cette  riviè- 
re reçoit  le  Muldau  &  TEger  y  après 
avoir  paiFé  à  Konifgrats,  à  Letomerics» 
enfuite  elle  coule  dans  U  haute  &  baiTe 
Saxe^  où  ellereçoit  plufieurs  rivières  » 
de-là  elle.arrofe  les  villes  de  Drefde,  de 
Torgau,  de  Wittemberg,  de.  Deflau, 
de  Magdebourg,  de  Verden,  de  Do* 
mitz,  de  Lavembourg ,  de  Hambourg^ 
d'Althona,  Se  de  Glukûac,  f^  enfuite  1 
elle  fe.  jette  dans  la  mer  i'Âîic  r^gne.   ^ 

L'Oder,  ell  très-petit  daus  fon  origi- 
ne ,  mus  il  groifit  confiderablement  par 
tes  rivières,  qull  reçoit,  il  a  fa  fource, 
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dans  les  Confins  de  la  Moravie,  il  pa(- 
fe  à  Ivatisbonne,  Oppekn,  Breflaw, 
Wolaw,  Glogaw,  Croflen  dans  la  Si- 
lefie,  arrofe  enfuite  la  marche  de  liran- 
denbourg,  pafTe  à  Francfort,  Lebus  & 
Kullrin  où  il  reçoit  la  Warte,  de-là  if 
coule  dans  la  Pomeranie,  forme  un  Lac 
prés  ôz  Siettin,  &  deux  Ifles,  fe  jette 
dms  ii  ;  T  .  Baltîqire.       ri*  ^  .?• 

Il  y  a  encore  le  Wejer  qui  prend  (à  ; 
fourcc  dans  la  Franconie ,  paile  par  le 
pays  de  HefTé  &  de  Brunfvick,  &  fe 
jette  dans  la  mer  d* Allemagne,  après 
avoir  reçu  les  eaux  de  quelques  peti- 


tes nvieres. 


Obfervatîon  générale  fur  le  Commerce 
d'Aîkmagne, 


\  I  t-^i 


I  Kt  t  l    i       t         -j- 


Je  viens  de  décrire  les  principales 
rivières  qui  arroflent  l'Allemagne  ,  il 
eft  de  confequence  pour  Tintelligence 
du  commerce  de  fçavoir  les  endroits 
par  où  elles  paflent  ,  pour  fçavoir  les 
marchandifes  qu'elles  apportent  en  def- 
cendant  aux  lieux  Maritimes  &  celles 
qu'elles  en  reportent  lorfque  les  ba- 
teaux remontent  dans  les  terres;  com- 
me les  rivières  y  font  navigables  par 
tout,  cela  facilite  l'introduction  &  la; 
diftribution  des  marchandifes  que. TAU 
îemagne  tire  de  l'étranger. 


J 


«02  '    Elemens 

Les  Hollandois  ,  les  Angloîs  ,  les 
François ,  les  Italiens  y  portent  des 
étoffes  de  foye  ,  des  draps,  &  toutes 
les  autres  manufa6lures  pour  les  habile- 
mens  des  hommes  ,  &  des  femmes  par- 
ticulièrement,  pour  le  luxe  &  la  pro- 
retë  de  la  nobleffe  qui  aime  la  mag- 
nificence ;  on  y  porte  auflî  des  épice- 
ries, des  drogueries,  quantité  de  ru- 
bans &  de  dentelles,,  des  bois  pour  les 
teintures ,  &c. 

L'Allemagne eft  abondante  en  grains, 
&  en  toutes  fortes  de  vivres;  les  riviè- 
res du^  Rheîn ,  de  la  Mofelle ,  &  du 
Necker  produifent  fur  leurs  bords  des 
vins  en  abondance  &  fort  eftimés.;  il  y 
z  des  mines  de  toutes  fortes  de  métaux 
&  minéraux ,  on  en  tire  quantité  de  vif 
Argent ,  du  cuivre  de  Silelie ,  &  beau- 
coup d'efpeces.  ;  i—   -  - 

Les  villes  les  plus  célèbres  pour  fe 
commerce  font  :  Francfort  fur  le 
Mein;  Leipfic  dans  la  Saxe;  Cologne, 
où  fe  fait  prefque  tout  le  commerce  du 
Rhein  &  de  la  Mofelle  ;  Augsbourg, 
Nuremberg ,  Berlin.  •    i  •  •      -  -'^ 

Les  Hollandois  portent  à  Cologne 
àes  Fromages,  des  fucres,  des  épice* 
ries,  des  étoffes,  &  en  rapportent  des 
vins,:  de&  canons  de  fer ^  des  boulets  &. 


grenat 
poutre 
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grenades  ,  &  des  bpis  de.  chêne  en 
poutre.         :■'■■'    'i-«  •  ^     "î^^ 

Ils  font  auffî  le  commerce  de  la  hau- 
te Allemagne  &  de  la  Suifle,  par  terre 
au  moyen  des  chariots  -qui  partent 
d'Amfterdam  pour  toutes  les  places 
confiderables  de  TAlIemagne. 

Augsbourg  &  Nuremberg  font  le 
commerce  de  l'Italie  &  de  Genève  par 
terre  au  moyen  des  voitures  qui  pafTent 
&  repaflent  continuellement  au  travers 
de  l'Allemagne  depuis  Vérone  jufqu'en 
Hollande.  a        ,  .. 

VEmfire  â^ Allemagne  comme   il  ejt 

à  prefenU      '  ^^'  '■ 

La  dévotion  mal  entendue  des  Em- 
pereurs &  des  peuples  a  peuplé  ce 
pays  d'Archevêques,  d'Evéques,  d'Ab- 
bés, d'Abbefles  mêmes,  qui  font  gros 
Seigneurs  ,  princes  dans  l'Empire ,  âc 
qui  pofledent  de  grandes  terres  en  fou- 
veraineté  ;  les  troubles  d'un  autre 
côté  des  interrègnes ,  les  guerres  de 
religions  ont  donné  occafîon  à  de 
grands  Seigneurs  de  fe  rendre  fouve- 
rains  &  abfolus,  &  de  partager  leurs 
Etats  entre  leurs  enfans ,  ces  partages 
ont  produit  ce  nombre  de  Princes  dont 
l'Allemagne  eft  inondée;  ajoutez  que 
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les  Empereurs  du    13.  &  14.  Siècle 

.faciles  à  vendre  des  libertés ,  ont  donné 
lieu  à  ces  villes  libres,  ce  qui  a  achevé 
de  ruiner  TEmpire  d'Allemagi  2,  de  for- 
te que  ce  nVi>  aujourd'hui  qu  un  valle 
corps  qui  fe  remué*  lentement ,  comme 
par  renbrts  &  machines  ,  &  qui  peut 
être  accablé  avant  que  fes  divers  mem- 
bres fe  foient  joints  pour  leur  commu- 

_j)e  defenle.  ..•  ^.     •". - 

Les  Régions  de  l'Allemagne  prifes  en 
gênerai ,  contiennent  plulieurs  Souve^ 
Tainetez,  dont  il  n'y  a  que  celles  qui 
font  contenues  fous  les  dix  Cercles  qui 
forment  &  compofent  ce  que  Ton  ap. 
pelle  prefentement  l'Empire  d'Allemag- 

Me ,  &  qui  donnent  à  leurs  Pofreffeurs 
feance  &  voix,  non  feulement  dans  les 
Diètes  particulières  des  cercles  où  elles 
font  comprifes  ,  mais  encore  la  leur 
font  obtenir  ^omme  Etats  de  l'Empire 
>dans  Taflemblée  ou  diète  générale. 

L'Empire  d'Allemagne  efl  gouverné 
par  un  Prince  que  l'on  appelle  Empe- 
reur, il  prend  le  titre  de  Sacrée  Ma- 
jellé  toujours  Augufle,  il  a  le  premier 
rang  parmi  tous  les  Princes  Chrétiens. 
Du  tems  de  Charlemagne  de  fa  fa- 
înille  (&  jufqu'à  l'Empereur  Frédéric  H. 
l'Empire  a  été  purement  Monarchique, 

mais 
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mais  depuis  1245.  les  Elefteurs,  les 
Princes  d'Allemagne  &  les  villes  Im- 
périales ont  rendu  le  Gouvernement 
de  l'Empire,  Monarchique  &Ariflode- 
mocratique. 

Le  Monarchique  efl:  reprefenté  pat 
l'Empereur  qui  €ft  le  chef  de  tout  le 
corps  Germanique. 

L'Ariflocratique  paroît  dans  les 
Eleéleurs  &  les  Princes  de  TEmpire. 

Le  Démocratique  fe  voit  dans  les 
villes  Impériales. 

L'Empereur  efl  le  chef  de  l'Empire, 
&  tout  s'y  fait  en  fon  nom ,  il  convo- 
que les  diètes  &  les  congédie;  il  pro« 
pofe  les  points  de  délibérations ,  en  au^ 
torife  les  recés  ou  refolutions  qui  s^exé- 
cutent  en  fon  nom,  il  crée  &  confère 
les  hautes  dignitez  feculieres,  mais  il 
ne  peut  fans  le  confentement  de  rEmpiré 
llatuer  fur  le  fait  de  la  religion,  faire 
ou  abolir  dQS  loix,  changer  Te  prix  des 
monnoyes,  déclarer  la  guerre  hors^& 
dans  l'Empire,  împofer  des  contribua 
tiens ,  bâtir  des  fôrtereifes  ^  faire  la 
paix  ou  des  alliances.  ''     -      -^  ■«f:'  -"^ 

Il  y  a  plufieurs  Confeils  établis  à 
Vienne  pour  l'ordre  &  la  police  de 
TEmpire  &  les  afiaîres  propres  de  6 
Majeflé  Impériale. 


j 
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Le  Confeil  privé  &  de  conférence^ 
c*efl  à  ce  Confeil  que  fe  portent  toutes 
les  affaires  étrangères. 

Le  Confeil  des  Finances. 

Le  Confeil  de  la  Bancalité  univer- 
felle. 

Le  Confeil  Aulique  de  guerre. 

Le  Confeil  de  Bohême. 

Le  Confeil  d*Eipagne  ou  le  Confeil 
des  Pays-bas. 

f -e  Confeil  du  Royaume  d*HoRgrie. 

^  î  Confeil  de  Tranfilvanie. 

Le  Confeil  Aulique,  ce  Confeil  efl 
une  des  deux  Cours  fuperieures  de 
TEmpire  qui  ont  une  jurifdidlion  uni- 
verfelle  &  en  dernier  refibrt  fur  tous 
les  membres  de  l'Empire,  c'efl  hyujîict 
de  V Empereur^  TElefteur  de  Mayence 
y  a  droit  de  vifite  &  de  revifîon  fur  ks 
fentences  de  cette  Chambre. 

La  féconde  Cour  fuperieure ,  efl  la 
Chambre  Impériale  de  Wetzelar  fitué 
dans  la  Weteravie  ;  ce  tribunal  étoit  aii- 
trefois  à  Spire,  cette  Chambre  efl  perpé- 
tuelle ,  au  lieu  que  le  Confeil  Aulique  cet 
fe  quand  TEmpereur  meurt. 

Quelques  modernes  confondent  Etat 
de  1  Empire,  &  Membre  de  l'Empire,  il 
y  a  cependant  bien  de  la  différence 
entre  l'un  &  l'autre. 
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H-fuffit  qu'une  Souveraineté  relevé 
immédiatement  de  l'Empire  pour  en 
être  un  des  membres;  mais  pour  être 
Etat  de  l'Empire  il  faut  que  ce  membre 
foit  enregillré  dans  la  matricule  de 
l'Empire ,  où  eft  noté  l'ordre  de  la  fean- 
ce  &  de  la  voix  qu'il  doit  avoir  dans 
les  dié ces  générales,  &  la  taxe  qu'il  doit 
payer  pour  les  befoins  de  l'Empire. 

Ainfî  toute  fouveraineté  de  l'Empire 
en  eft;  un  membre,  mais  tel  eft;  membre 
de  l'Empire  qui  n'en  eft:  pas  Etat  ; 
comme  la  noblefle  libre  ell  un  membre 
immédiat  de  l'Empire  ,  quoi  quelle  ne 
foit  pas  Etat  ;  la  Bohême  efl  aulfi  mem- 
bre de  l'Empire ,  &  cependant  n'en  efl: 
pas  un  Etat ,  ce  qu'elle  a  bien  fçû  re- 
prefenter,  lorfqu'on  a  voulu  l'obliger  à 
contribuer  quelque  fomme  pour  les  be- 
foins de  l'Empire. 

Entre  les  fouverainetés  qui  font  Etats 
deTEmpire,  les  unes  font  Principautés, 
&  les  autres  ne  font  que  (impies  Seig- 
neuries ;  les  Principautés  font  ou  Eccle^ 
fiafliques ,  ou  Séculières. 

Les  Principautés  Eccle(îafl:iques  font 
connues  fous  les  difFerens  titres ,  d'Ar- 
chevêché ,  Grand'maîtrife  ,  Evêché  , 
Abbaye,  grand' Prieuré ,  Prévôté,  &c. 

Les  Principautés  feculieres  le  font 

S  2 
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fous  les  titres  de  Palatinat  ,  Archidu* 
ché ,  Duché ,  Marquifat ,  Landgraviat  ^ 
Burgraviat ,  Comté ,  &  quelques  -  unes 
font  connues  fous  le  titre  feul  de 
Principauté.  : 

A  l'égard  des  rangs  le  grand  Maître 
des  Chevaliers  de  Tordre  Teutonique 
précède  tous  les  Evêques,  &c.  Et  le 
grand  Prieur  de  Malthe  &  des  prévôts 
d'Eglife  ,  précèdent  plufieurs  Abbés  ; 
entre  les  Princes  feculiers  quoi  qu'il 
femble  que  le  titre  de  Duc  dût  dqnnerla 
préfeance  au  deflus  des  Landgraves , 
des  Marquis ,  &c.  néanmoins  il  y  a  des 
Princes  qui  ne  pofledent  qu'une  fimple 
principauté ,  qui  précèdent  des  Ducs , 
des  Landgraves  &  des  Marquis;  de  mê- 
me des  Landgraves  &  des  Marquis  qui 
précèdent  des  Ducs ,  ce  qui  fait  con- 
.noître  qu'en  Allemagne  le  rang  ne 
fuit  pas  la  terre  que  le  prince  poliede, 
mais  qu'il  prend  ce  rang  d'ailleurs  foit 
à  caufe  de  la  famille  dont  il  e£l  forti , 
ou  par  l'ancienneté  du  titre. 

Les  fouverainetés  qui  font  états  de 
l'Empire'  font  ou  Electorats  ou  princi- 
pautés ,  ou  (impies  Seigneuries  ou 
villes. 
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Souverainetés  de  T Empire  (T Allemagne^ 

Les  £le6loracs  ont  d'abord  été  au 
nombre  de  fept ,  puis  de  huit ,  &  enfin 
aujourd'hui  de  neuf,  trois  Ecclefiafti- 
ques,  &  flx  Séculiers;  les  trois  £iec«> 
torats  Ecclefiaftiques  font  : 

X.  L'Archevêché  &.  Eledlorat  de 
Mayence. 

2.  L'Archevêché-  &  Eleftorat  de 
Trêves.  '"  *  '.  "    '''■  •'♦^'v  '  •;  ;^  .  -• 

3.  L'Archevêché  &  Eleftorat  de 
Gologne. 

Cts  trois  Archevêques  félon  la  Bulle 
d'or  font  Archi- Chanceliers  ,  fçavoir  ; 
le  premier  pour  l'Allemagne,  le  fécond 
pour  les  Gaules ,  &  le  troifléme  pour 
l'Italie. 

Entre  les  Eleftorats  feculiers  il  v  a 
un  Royaume,  deux  Palatinats,  deux 
Duchés  ,.  un  Marquifat  qui  félon  la  mê- 
me Bulle  d'or  ont  chacun  'eur  emploi. 

1.  Le  Royaume  &  Ele6lorat  de  Bo- 
hême ,  il  efl  Archi-Echanfon. 

Les  deux  Palatinats  font  : 

2.  Le  Palatinat  &  Eleftorat  de  Ba- 
vière, Archi-Maître. 

3.  Le  Palatinat  &  Eletlorat  du  Rheinj. 
Archi-Tréforier, 

Les  deuz  Duchés  font  : 
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4.  Le  Duché  &  Eleftorat  de  Saxe, 
Archi-Maréchal. 

5.  Le  Duché  de  Brunfwic-Hanover, 
Archi-Tréforier. 

6.  Le  Marquifat  &  Ëledtorat  de  Bran- 
debourg, Archi-Chambelan. 

Obfervationfur  les  titres  des  Eleveurs. 

;  On  ne  peut  déterminer  TArchi-Char- 
ge  de  l'Eleéleur  Palatin  depuis  la  paix 
de  Bade  ;  avant  1623.  il  étoit  Grand- 
Maître  ^  l'Elefteur  Frédéric  ayant  été 
mis  au  ban  de  l'Empire ,  fa  dignité  fut 
conférée  au  Duc  de  Bavière  ;  après  la 
paix  de  Weftphalie  l'Elefteur  Palatin  fut 
rétabli ,  &  on  créa  pour  lui  F  Archi-Char- 
ge  ÛQ  Grand  Tréforier;  en  1708  TElefteur 
de  Bavière  ayant  été  mis  au  ban  de  l'Em- 
pire TElefteur  Palatin  reprit  le  tître  de 
Grand  Maître ,  &  celle  de  Grand  Tréfo- 
rier  fut  donnée  au  nouvel  Eleéleur  de 
Brunfwic;  mais  par  la  paix  de  Bade  TE- 
leéleur  de  Bavière  ayant  été  rétabli  dans 
tous  Tes  droits  &  titres ,  il  reprit  celui 
d'Jrchi'Maître;  &  l'Elefteur  Palatin  eft 
relié  fans  tître,  prétendant  celui  d'Jr- 
chi-Tréforier  ;  on  parle  de  créer  celle  de 
grand  Senechal,  ou  d'Archi-Porte-En* 
feigne.  -.        ,  .. 


Les 

ve  & 
pouvai 
voix  fi 

Les 
que  la 
ne  pou 

Les 
ou  Seci 
iliques 
Salsbou 
né  du  ï 

Ving 

1.  Aie 

2.  Au| 

3.  Ban 

4.  Bâl< 

5-  Brb 

6.  Coi 

7.  Cor 

8.  Frif 

9.  Hid 

10.  Lub 

11.  Lie^ 

12.  Muj 
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Les  Elefteurs  Séculiers  ont  voix  afti- 

ve  &  paflîve,  chacun  d'eux  élifant  & 

pouvant  être  élus ,  &  même  donner  la 

voix  fur  eux-mêmes* 

Les  Ele6leurs  Ecciefîaftiques  n'ont 
que  la  voix  a6Hve,  pouvant  élire,  mais 
ne  pouvant  être  élus. 

Les  principautés  font  Ecclelîaftîques, 
ou  Séculières  ;  les  principautés  Ecclefia- 
lliques  font  un  Archevêché  ,  qui  eft 
Salsbourg,  dont  F  Archevêque  eft  Légat 
né  du  Pape. 
Vingt-un  Evêehés,  fçavoir  : 
I.  Alchftadt.  13.  Ofnabrug. 


>  j  < . 


2.  Augsbourg. 

3.  Bamberg. 

4.  Baie. 

5.  Brixen* 

6.  Coire. 

7.  Conftance. 

8.  Frifingue. 

9.  Hidelsheim. 

10.  Lubec. 

11.  Liège. 

12.  Munfter. 


14.  Paderborn.     - 

15.  PafTau^    *>-* 

16.  Ratisbonnequi 
.  relevé  immédia- 
tement du  Pape. 

17.  Spire. 

18.  Strasbourg. 

19.  Trente. 

20.  Worms,     '    '*■ 

21.  Wirtzbourg. 


Obfervation. 

VHerefie  a  eu  de  fi  funeftes  fuites  dans 
kXFL  Siècle  en  Allemagne ,  que  les  Princes 
frotejlans  y  demeurèrent  enpojfejjion  de  deux 
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Archevêchés  ^  &?  de  a  4.  Evêchés  qui  ont  été 
fecularifés  par  iea  traites  de  Pajfaa,  d\)f' 
nabrug^  &f  de  Muriji^er  ^  outre  ceux  qui  ont 
été  Jupprimés  en  Suéde  cf  en  Danemarc  ; 
les  Jrchevêcbez  font  Magdebourg  ^  Brè- 
me, (^  les  Evêchés  Halùerjîat^  Mindeny 
Verden ,  Naumbourg ,  Mersbourg ,  MeiJJen , 
Brandenbourg ,  Havelberg,  Ratzenbourg^ 
Swerin,  Schlefmc ,  Lebus,  Camin  iS  Lu- 
bec ,  au/quels  on  peut  ajouter  Ojnabrug  oit 
les  Catholiques  6f  les  Luthériens  ont  r alter- 
native ,  comme  aujjl  Bâle ,  Laufane ,  Çf  GV- 
neve  où  les  Calvtnijtes  font  les  maîtres, 

La  grande  maîtrife  des   Chevaliers 
Teutons  à  Mergentheim. 

Le  grand  Prieuré  des  Chevaliers  de 
Malte  de  Heitersheim. 

Le  Baillage  &  commsnderie  de  Co- 
blentz.      .ri 

La  commanderie  d*Alchaufen. 

Plufieurs  Prévotés  d'Eglifes. 

Grand  nombre  d'Abbayes  d'hommes 
&  de  filles.    /'  .',  .  •   ,  ; 

-      Première  Gbfervation.    ' 

Il  y  a  des  AbbeJJes  qui  portent  le  tîîn 
de  Princejfes  fans  avoir  feance  ni  voix  en- 
tre les  Princes  de  V  Empire,  mais  feulement 
entre  les  Abbejfes  ordinaires ,  lorfqiie  les 
Abbayes  dont  elles  font  Abbejfes  ne  font  pis 
£tac  d^Emplre. 
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Toutes  les  Souveraineté^cclefîajltques  y 
ff avoir  :  les  archevêchés ,  Evêchés ,  y^b* 
bayes,  Prévôtés,  &  toutes  autres  fortes 
de  Prélatures  font  électives ,  les  Souveraï' 
netés  feculieres  font  héréditaires  excepté  celle 
de  l'Empereur  qui  efl  éle^ive»  7 

Les  principautés  feculieres  font  : 

Un  Archi-Duché  qui  efl  TArchi-Du- 
ché  d'Autriche,  un  nombre  trés-confi- 
derable  de  Principautés  &  de  Duchés , 
des  Landgraviats ,  des  Biirgfaviats ,  des 
Comtés,  des  Marquifats  ,  des  Baronies, 
&  aux  environs  de  50.  Villes  Impériales. 

Tous  ces  Eleôlorats  ,  Principautés  , 
Seigneuries  fouveraines,  &  villes  Im- 
périales ,  ont  feance  &  voix  dans  les 
diètes  particulières,  &  dans  les  géné- 
rales; on  compte  que  cela  forme  plus 
de  trois  cens  Souverainetés,  qui  font 
Etats  de  TEmpire ,  &  qui  en  compofent 
le  corps. 

Il  y  a  encore  d'autres  Souverainetés 
en  Allemagne  &  en  Italie ,  mais  qui  n'ont 
ni  féance  ni  voix  dans  les  diètes,  dont 
les  unes  ne  font  que  des  partages  &  des 
apanages ,  &  dont  les  autres  font  feule- 
ment eflimées  feudataires  de  TEmpire  5 
nous  en  parlerons  cy- après. 


SI4  Ehmens^ 

LES    CERCLES 

DE     L'EMPIRE. 

I'  £s  trois  cens  Souverainetés  ou  en» 
-iviron,  qui  compofent  le  corps  de 
r£mpire,  font  diflribuées  en  Cercles, 
c*efl-à-dire  en  Provinces. 

Maximilien  premier  fit  fix  Cercles  ^ 
du  confentement  des  Etats  de  TEmpi* 
re  afTemblés  à  Ausbourg  en  Fan  150a 
Ces  Cercles  furent  ;  . 
I.  La  Franconie. 

-    2.  La  Bavière.    

,,j  3.  La  Souabe.   _      ' 

4.  Le  Rhein; 

5.  La  Weflphalie  ,r  y  compris  1er 
Pays-Bas. 

(5.  La  Saxe.. 

Mais  Texperience  ayant  fait  connoît 
tre  que  la  plus-part  de  ces  Cercles 
étoient  d*une  trop  vafte  étendue,  en 
1512.  le  même  Empereur  Maximilien 
L  la  diète  étant  aflemblée  à  Cologne, 
repartit  ces  fix  Cercles  en  dix  ,  & 
ajouta  les  quatre  fuivans. 

I.  Le  Cercle  d'Autriche    -^ 
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2.  Le  Cercle  de  Bourgogne. 

3.  Le  Cercle  Ele6loral  du  Rhein. 

4.  Le  Cercle  de  la  bafle  Saxe. 
Celui  d'Autriche  fut  tiré  du  Cercle 

de  Bavière ,  &  en  partie  de  celui  de 
Soiiabe. 

Pour  former  celui  de  Bourgogne  Ton 
tira  du  Cercle  du  Rhein  la  Bourgogne 
comté,  les  Pays-Bas  au  Midi  de  la 
Meufe  ,*  &  la  partie  des  Pays  -  Bas  au 
Septentrion  de  la  Meufe ,  fut  démem- 
brée du  Cercle  de  Weflphalie. 

Le  Cercle  du  haut  îlhein  fut  tiré  de 
celui  du  Rhein.  .,^m.  . 

La  Saxe  fut  feparée  en  deux,  &  Ton 
en  tira  la  bafle  Saxe,  pour  «n  faire  le 
Cercle  de  même  nom. 

Cett^  diflribution  en  dix  Cercles  fut 
confirmée  par  Charles-Quint  à  la  diète 
de  Worms  en  1521.  &  à  celle  de  Nu- 
remberg en  1522.  il  y  fit  régler  les 
Etats  qui  doivent  être  compris  dans 
chac^ue  Cercle ,  &  Tordre  fuivant  entre 
les  Cercles.  i  .,J. 

1.  Cercle  d'Autriche. 

2.  Cercle  de  Bourgogne. 

3.  Cercle  Ele6loral  du  RheiTi,    .,. 

4.  Cercle  de  la  haute  Saxe. 

5.  Cercle  de  Franconie. 
4  Cercle  de  Bavière. 


I 
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7.  Cercle  de  Soiiabe.  ^ 

8.  Cercle  du  haut  R  hein. 

9.  Cercle  de  Weftphalie. 
:io.  Cercle  de  la  baffe  S^xe. 

Cet  ordre  a  été  obfervé  entre  les 
Cercles  jufqu'à  ce  que  le  Duc  de  Ba- 
vière eft  devenu  Eleéleur  ,  dont  le 
Cercle  pour  cette  raifon  précède  celui 
deFranconie,  nous  allons  fuivre  cet  or- 
dre dans  la  defcription  de  ces  vaftes 
'Etats.    ,  "■■ 


LE     CERCLE   D'i^ÛTRlCHK 

Le  Cercle  d'Autriche  comprend: 

1.  L'Archiduché  d'Autriche.  - 

2.  Les  terres  héréditaires  qui  font 
les  Duchés  de  Stirie  ,  Carinthie  & 
Carniole. 

3.  La  Principauté  &  Comté  de 
Tirol 

4.  Les  Evêchés  de  Trente  &  à 
Brixen. 

5.  Les  Comtés  d'Aversberg  ,  de 
Diechtriflein ,  &  de  Picolomini  appar- 
tiennent à  quelques  Princes  particuliers; 
il  y  a  auffi  quelques  villes  &  terres  qui 
dépendent  de  FArchevéque  de  Saltz* 
bourg  &  des  Evêques  de  Bamberg  à 

del 
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^e  Frelfîhgën  :V]e  feûl  direôelir  de  ce 
Cercle  éft  rEinperèlur  cofnme  Archi- 
I)uc  d'Autriche. 

■      ■       ,  ;•■  '»r»"»l9'    '"foi  •  l^iCî 

j^,.     De  V4rcU'i)uchi  d  Autriche,     i  > 


Ce  pays  a  étë  erîgë  yh  Archî-Duche 
pr  rEinpereur  Màxiriiilien  î.  en  149 5<- 
il  eft  le  leul  ArcUi^I^tiché  de  l'Europe, 
il  eft  fertile  en  bled,  vins,  bois  &  faf- 
fran  ,  ^ .  ^^  traverfé  par  le  Danube 
d'Occident  e;iî  Qrietic,  , 

VEns  eft  la  principale  rivière  après 
le  Dahube  qtU  arrôfb. ;cé  pays ,  fl  parta- 
ge l'Autriche  en  haute  &  baffe.  V '^^. 
Vienne  fur  la  rivière  de  Wiefi  pro- 
che le  Danube  eft  la  capitale  de  la  bafle 
Autriche,  &  la  réfidence  des  Empe- 
reurs de. la  Mifôîi  d'Autriche  ,  cette 
Ville  eft  trés-fôrte,.  elle  fut' aflîiégée  en 
1529.  par  Soliman,  aVec  une  armée  dé 
deux  cens  mille  hommes  ,'  qui  après 
\îingt  alFauts  fut  contraint  d'en  lever  le 
fiege,  &  depuis  elle  \fur  encore  affié- 
géé  en  1 68  3.  par  Mufljapha  grand  Vifir  ^ 
mais  elle  îut  recourtiè*'par  Jean  Sobieski 
Roy  de  Pologne  qui  battit  les  Turcs  & 
leur  fit  lever  le  fiege;  fon  Evêché  a 
été  depuis  peu  changé  en  Archevêché , 
elle  a  une  affez  bonne  Univerfité ,  &  le 
plus  beau  Collège  ^ùe  les  Jefuites  ay enc 

T 
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en  Allemagne,  elle  s'agrandit  journel- 
lement par  les  Palais  que  plufîeurs  grands 
Seigneurs  y  font  bâtir ,  fes  Faubourgs 
font  fort  étendus,  particulièrement 
ceux  de  Leopold-Stad,  des  Ecoffois, 
des  Italiens ,  &,des:  Juifs. 

Neubourg;  Laxembourg  maifon  de 
Plaifance.  Lintz  fur  le  Danube  où  s'af- 
femblent  les  Etats  de  la  haute  Autriche, 

2.     Des  Duchés  de  Stirîe  ^  Carinîhh 
i§  Carniok.    ^"^*>'0:^Y'' 

.  Ces  Pays  fbfit  fort  montagneux  i  ils 
dnt  des  mines  de  fer.  Gratz;  fur  le  Muer 
eft  la  capitale  de  la  Stirie  ;  Clagenfurc 
efï  la  capitale  de  la  Carinthie ,  &  Lau^ 
bach  de  la.Carniole,  cette  dernière  vil- 
le eft  le  fiege  d'un  Évêque  qui  dépend 
immédiatement  du  Pape.  Czirnicz  pe- 
tite ville  fur  le  bord  d'un  Lac  merveil- 
leux qui  fe  féche  tous  les  Etés  &  fe 
remplit  d'eau  tous  les  Hyvers,  on  y 
pêche ,  on  y  chaflè ,  on  y  feme ,  &  on 
y  moiflbnne  :  Cilley  ,  faint  André; 
JDrabourg  fur  la  Drave,  Craiçbpurg  fur 
la  Save  j  Metling.-'  vJI^' 


^.  -< Il ./ . 


3.    Du  Tîrol  -?^^'.'^f 


Ce  Pays  eft  tout  rempli  de  monta- 
gnes, on  y  trouve  des  mines  de  fer  & 
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de  vif  argent ,  ii  comprend  le  Comté  de 
Tirol ,  dont  la  capitale  efl  Infpruck 
fur  rinp  j  Hall  remarquable  par  fes  fali- 
nes.  Bolzen  célèbre  par  quatre  belles 
foires.  Rottenberg,  il  y  a  une  mine  de 
cuivre  rouge  dans  fon  voifmage. 


;  vio: 


/  ;^- 


Etats  Ecckfiaftîques  du  Cefçk 
d'Autriche. 

T         ,"  .        ,  •  ■  '      l.'T.M 

L'Evêché  de  Trente  dont  Trente  fur 
FAdige  efl  la  capitale  j  cette  ville  ell 
célèbre  par  le  dernier  Concile  OEcume- 
nique  de  même  nom ,  affemblé  contre  leà 
Herefies  de  Luther  &  de  Calvin  &  au- 
tres erreurs  de  ce  fiecle,  &  contre  les 
abus  &  la  corruption  des  mœurs  des 
Ecclefiafliques  &  des  Laïcs;  ;  -  -^ 

Brixen  dont  TEvêque  efl  Seigneur 
temporel  &  Prince  de  l'Empire,  ce  fie* 
ge  a  été  tenu  par  Nicolas  de  Cufa 
Cardinal.     '    t  ^  -  -    -         -^^  ^-^ 

Gradifcb,  Friiach,  Villach,  Pettaw 

appartiennent   à  des  Seigneurs  parti- 
culiers,     r -'vi^;  i-:^'»-i  *  -)  :iUiU';:':    ^    •  ..    -:;'     s 

La  Religion  Catholique  efl  profefrée 
dans  tous  les  Etats  de  la  maifon  d'Au- 
triche, 


T  2 
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LE  CERCïjE  I>E  BOtJFiGOGl^E. 
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Le  Cercle  de  Bourgogne  comprenoit 
autrefois  le  CorAté  de  Bourgogne ,  & 
quatorze    Provinces    dès    ^ys  -  Bas  5^ 
ijavoir  :  ,  _.  *  \  %  ■   " .:  ^-.  -v  x'-.-.^   -''/'i 
Quatre  ï>uchés  rjui  font  :  " 

I.  Brabant.  2.  Lîmbourg.  3.  Lu« 
xembourg.   4.  Gueldrc. 

(Quatre  Comtes. 

X.  Hollande,  2.  2^1andc.  3.  Hay- 
liaut.   4,  Namur» 

Le Maxquîiat  du  iaint  Empire  Anvers. 
^  Cinq  Seigneuries. 

;    I.  Malines.    2.-  Ucreclit.  3.  Oyeryf- 
iel.  4.  OuefïrFrife.  5.  Groningtie. 

Mais  prefentement  félon' les  trakés 
de  Paix.,  le  Cercle  de  Bourgogne  ne 
comprend  plus  qu'une  très-petite  partie 
de  toutes  ces  Provinces ,  &  ce  Cercle 
doit  être  regardé  comme  annaWé ,  parce 
que  la  France  en  pofTede  la  Franche- 
Comté  ;  la  maifon  d'Autriche ,  les  Pays- 
Bas  Autrichiens;  &  les  HQllandçis,  les 
fept  Provinces  -  unies.     '      "'  ^ 

Nous  avons  traité  du  Comté  de  Bour- 
gogne en  parlant  de  la  France,  nous 
traiterons  des  autres  Provinces  en  par- 
lant des  dix-fept  Provinces  des  Pays-Bas. 
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S.    IIL  : 

LE     CERCLE     ELECTORAL 
DU    RHEIN. 

Le  Cercle  Eleftoral  duRheineftauffi 
appelle  Cercle  des  quatre  Eleéleurs  fur 
le  Rhein  &  Cercle  .du  bas  Rheia. 

Le  Cercle  du  basîlhein  comprend  i. 
quatre  Eleélorats. 

1.  L'Archevêché  &  Eleftorat  de 
Mayence. 

2.  L'Archevêché  &  Ele^orat  de 
Trêves. 

3.  L'Archevêché  &  Ele6lorat  de 
Cologne.  ■  i  :,  i'i       L  ■  'i  :i      , . 

4.  L'Ele6lorat  &  le  Palatinat  du 
Rhein;    ■  :i.M:;  .':i.  .  or'../-;.;.^:';  •     u^-! /) 

2.  Une    Ville  Impériale  qui  eft 
Cologne.         •  ;  -i     ■     - 

3.  Quelques  Principautés  &  Comtés. 
Ce  Pays  efl  fertile  en  bled  &  en  vin,. 

les  principales  rivier-îs  qui  Tarrofent  fonc 
le  Rhein ,  le  Mein ,  la  Mofelle  &  le 
Necker. 

La  Religion  Catholique  y  efl:  feule 
profefFçe  dans  les  trois  Ele6lorats  Ec* 
clefiafliques^  mais  dans  celui  du  Palar 
tinat  du  Rhein  elle  l'eit  conjointement, 
avec  la.  Calvinille. 

T3 
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I.  De  TArchevêché  &  Eledlorat  de 
Mayence. 

Les  Etats  de  cet  Ele6leur  ne  font  pas 
tous  contigus ,  fa  ville  principale  eft 
Mayence  mr  le  Rhein  qui  y  reçoit  le 
Mein ,  elle  a  une  Univerfité  fondée  en 
1482.  &  un  Archevêque  qui  eft  le  pre- 
mier Eleéieur  de  TEmpire ,  &  qui  pré* 
fidè  dans  les  diètes , Tes  revenus  fe  mon- 
tent à  180000.  florins  ^  chaque  tonneau 
de  vin  qui  palîfe  fur  le  Rhein  devant 
Mayence  lui  doit  un  droit  de  péage; 
fes  habitans  prétendent  que  l'Imprime- 
rie y  a  été  inventée  par  Jean  Guttenberg 
Allemand  de  nation»  mais  là  ville  de 
Harlem  en  Hollande  le  leur  contefte; 
il^  dtfenc  auffi  que  Berthoîd  Schwanz 
Cordelier  Allemand ,  inventa  la  poudre 
à  canon  &  les  armes  à  feu. 

AfchafFenbourg  fur  le  Mein,  a  un 
beau  Palais,  où  TEIeéleur  fait  fou  vent 
iàrëfidence.  fiingen. 

Ùe  V Archevêché  iS  Ekâotat  de  Trêves. 

'  Ce  Pays  eft  fertile  en  bled  &  en  vin  ^ 
il  eft  arrofé  du  Rhein  &  de  la  Mofel- 
le  j  il  contient  vingt-cinq  Baillages ,  il  a 
pour  capitale  Trêves  fur  la  Mofelle  qui 
paiîè  pour  la  plus  ancienne  ville  de 
TEurope,  elle  a  été  le  jouet  des  der- 
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nieres  guerres,  tantôt  démolie,  tantôt 
fortifiée  ;  faint  Athanafe  y  fut  exilé  par 
la  faftion  des  Arriens  ;  on  la  nommoic 
k  féconde  Rome ,  &  lès  Archevêques  por- 
toient  le  tître  d'héritiers  de  faim  Pierre. 

Coblentz  ville  autrefois  Impériale  très* 
forte  fituée  au  confluent  de  la  Mofelle 
&  du  Rhein ,  &c.  où  FElefteur  a  un 
beau  Palais  ;  Hermanflein  place  forte 
a  auffi  un  Palais  Eleftoral. 

Les  Archevêques  de  Trêves  font  auflî' 
Adminiftrateurs  perpétuels  de  FAbbaye 
de  Prum  ordre  de  faint  Benoît  dans  le 
Cercle  du  haut  Rhein  ,  dont  TAbbé 
étoit  Prince  de  TEmpire.  Cette  Abbaye 
fut  fondée  Tan  760.  par  le  Roy  Pépin  » 
ilspofTedent  encore  FAbbaye  de  faint 
Maximin  fur  la  Mofelle  pioche  Trêves, 
die  e(l  très-ancienne,  &aété  dottée  def 
grands  biens  par  les  Rois  de  France^. 
elle  eft  pareillement  de  Fordre  de  faint 
Benoît  5  &  les  Religieux  y  font  comme 
à  Prum  preuve  de  nobleife  ;  ces  deux 
Abbayes  font  annexées  à  la  Manfe  Ar- 
chi-Epifcopale  de  Trêves. 

De  l'Archevêché  iS  EleStorat  de  Cologne. 

Ce  Pays  qui  eft  aflez  fertile  &  arro- 
fé  du  Rliein,  fe  divife  en  Diocefe  &  en 
Domaine  j  dans  le  Diocefe  fe  trouve 
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Bonn  fur  le  Rhein  où  l*Ele6leur  fait  or* 
dinairement  fa  rélidence  ,  parce  qu'il 
ne  peut  demeurer  plus  que  trois  jours 
de  fuite  à  Cologne  fans  la  permiflion 
des  Bourgmaîtres.  Andernach  fur  le 
Rhein  où  fe  donna  une  fanglante  bataiU 
le  fan  876.  entre  TEmpereur  Charles  le 
Chauve,  &  Louis  le  Germanique.  Nuys 
fiir  TErpe  ,  Keyferwert ,  Reinbergue 
fur  le  Rhein,  &c. 

Le  Domaine  comprend  le  Duché  de 
Wellphalie  d*où  viennent  les  Jambons 
de  Mayence  ;  &  le  Comté  de  Recklin- 
chaufen,  &une  grande  étendue  de  pays 
SU-deiFus  &  au-deifous  de  Cologne. 

De  TEMorat  iS  Paktinat  du  Rhein. 

Cet  Elèâorat  a  été  extrêmement 
défolé  par  les  guerres»,  il  fut  rétabli  en 
1648.  par  la  paix  de  Weflphalie  en 
feveur  de  Charles -Louis  fils  de  l'infortu- 
né Ele6leur  Frédéric  F,  qui  en  avoit 
été  dépofïèdé  pour  avoir  accepté  en 
161^*  la  couronne  de  Bohême  des 
mains  des  rebelles.  Heidelberg  fur  le 
Necker  en  eft  la  capitale,  il  y  avoit 
une  belle  Bibliothèque  qui  a  été  en^ 
voyée  au  Pape  par  le  Comte  de  Tilli 
General  de  TE  npereur  après  qu'il  eût 
pris  la  ville  en- 1622.  Ton  y  voyoit  aulli 
dans  la  cave  du  Château  une  fameufe 
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Cuve  qui  a  été  brifée  &  brûlée  par 
les  François ,  on  y  trouve  auffi  les  vil- 
les de  Manheim,  de  JBret^  .1,  de  Mof- 
bach,  de  Sintzheim,  de  FrankendaU 
d'Oppenheim ,  de  Bacharach  dans  un 
Territoire  où  il  croît  d'excellens  vins. 

2.  La  ville  de  Cologne  fur  le  Rhein 
ville  Iinperiale  libre,  lur  laquelle TElec* 
teur  rt*a  aucune  autorité  pour  le  tem- 
porel; elle  ed  fort  grande,  très -mar- 
chande, &  fon  Univeriîté  eft  la  plus 
fameufe  de  toute  TAllemagne,  les  Cha- 
noines de  fon  Eglife  Métropolitaine  font 
tous  Princes  ou  Comtes,  &  les  pre- 
mières dignités  ont  le  droit  d*ofïicier 
avec  la  Mitre.  Marie  de  Medicis  Reine 
de  France  &  mère  de  trois  Rois,  eft 
morte  ea  cette  ville  le  3.  Juillet  1642. 


-#  '     ' 
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Cette  ville  qui  eft  fort  ancienne  porte: 
dans  fes  armes  onze  flammes  de  Gueules 
iS  trois  Couronnes  d'or ,  ces  onze  flaiU' 
mes  font  en  mémoire  des  onze  mille  Fier^ 
ges  (  a  )  que  les  babitans  difent  y  avoir 

(a)  Ou  de  XI.  Martyres  Vierges,  en  forte 
qu'on  a  trouvé  XI.  M.  V.  dont  on  a  l'ait  onze 
mille  Vierges^  ou  félon  la  conjefture  du  Père 
Sirmond  Jefuite ,  on  a  trouvé  dans  les  Manuf- 
crits  SS.  Urfula  ^  Vndeciînilla  V.  M.  (  Ste.  Urfule 
&  Ste.  Undecimiiie  Vierges  &  Martyres  )  dont: 
on  fait  Sta,  Urfula  ^  Undecim  mîUia  Firginum.. 
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été  martyrifées  par  la  Huns  tan  23  g. 
dont  ils  prétendent  avoir  les  corps  de  mê^ 
me  que  des  trois  Rois  m  Mages  qui  ont 
adoré  nôtre  Seigneur  Jèfus  -  Chrijb  ,  Éf 
dont  les  trois  couronnes  d'or  font  le  Jtm- 
hok  ;  à  cette  occajion  il  vient  en  cette 
ville  plufieurs  pèlerins  Hongrois  tous  les 
fept  ans  pour  remercier  les  trois  Rois  du- 
ne pluye  qu*ils  obtinrent  par  leur  inter- 
cejjîon  dans  le  tems  d'une  JechereJJe  ex- 
traordinaire qui  avoit  caufê  une  grande 
famine  dans  leur  pays  ;  ces  pèlerins  font 
traités  iS  fervis  par  le  Magiflrat  pen^ 
dant  15.  jours ,  cf  logés  dans  une  maî^ 
fon  qui  a  été  bâtie  exprés  pour  eux, 

3.  Les  Principautés  &  Comrés  font 
aufîî  en  grand  nombre  dans  le  Cercle  du 
bas  Rhein ,  la  Principauté  d' Aremberg', 
les  Comtés  de  la  Marck,  de  Virnebourg^ 
de  Mandercheid,  &c.  les  feules  villes 
remarquables  font  Sleiden,  patrie,  de 
rhiftorien  Sleidam.  Aremberg. 

■  ï    IV.        ' 

LE  CERCLE  DE  LA  HAUTE 
SAXE. 

Ce  Cercle  contient  : 

1.  La  haute  Saxe. 

2.  Le  Marquiût  de  Mifiiici. 
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3.  Le  Landgraviat  de  Thuringe. 

4.  Le  Marquifat  de  Lu  face. 

5.  Le  Marquifat  de  Brandebourg. 
(5.  Le  Duché  de  Pomeranie. 

Ce  pays  efl  fertile  en  Bled,  il  y  a 
des  mines  d'étain  &  de  plomb,  les 
principales  rivières  font  l'Elbe,  TOder, 
la  Sprée ,  la  Sala  &  la  Mulde. 

Les  trois  Religions  Luthérienne , 
Calvinifle,  &  Catholique-Romaine  ont 
leur  e^'ereicé  dans  ces  pays -là  ,  mais 
jes  Luthériens  font  les  plus  nombreux. 

'-^   -     ■  De  la  Saxe,     "  v  : 

I.  La  Saxe  efl  la  partie  Méridionale  du 
Cercle  auquel  elle. donne  le  nom;  elle 
comprend  la  Principauté  d'Anhalt,  le 
Cercle  Eleftoral,  &  l'Abbaye  de  Qued- 
linbourg.  .  .•,;    .    , 

La  Religîojni  Luthérienne  y  efl:  feule 
profefRe.  .  ,.  :..  r,  •; 

La  principauté  d'Anhalt  appartient  à 
divers  Princes  de  ce  nom ,  branche  Ca- 
dette de  la  maifbn  Eleftorale  de  Saxe , 
les  villes  principales  font  :  Deflau  , 
Bernbourg  ,  Hartzgrode  ,  Koethen  , 
Zerbft ,  Gernrode  Abbaye  de  filles  & 
Etat  d'Empire  libre  &  fecularifé.    . 

Le  Duché  de  Saxe  efl  fertile  en  bled  ; 
Wirtem^erg  fur  l'Elbe  e'I  &  capitale. 
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&  le  lieu  qui  a  donné  naiflance  à  la 
Religion  Luthérienne;  c>ft  là  que  Mar- 
tin Luther  commença  à  déclamer  con- 
tre le  Pape  en  1517  :  Torgaw,  Dieben. 
L'Abbaye  de  Quedlinbourg  eft  une 
Hiaifon  de  filles  de  Religion  Luthérien- 
ne dont  TAbbefle  eft  Princefle  d'Empi- 
re, les  filles  de  cette  Abbaye  font  tou- 
tes nobles ,  &  l'on  n'y  en  reçoit  point 
qui  ne  fafle  preuve  de  htfit  quartiers; 

Siedlinbourg  ville  Luthérienne  où  ré- 
e  la  PrinceiTe  Abbefle,  .  u.u  .  »  | 
2.  Le  Marquifat  de  Mifnîe  eft  ferti- 
le en  bled  &  en  vin,  il  eft  rempli  de 
montagnes  où  il  fe  trouve  plufieurs 
mines  qui  font  fa  richefle  ,  il  a  pour 
capitale  Dresde  fur  TElbe  ,  réfidence 
ordinaire  des  Êleéleurs  de  Saxe.  AI- 
tembourg ,  Neuftat ,  Leipflc  le  lieu 
d'Allemagne  où  l'on  parle  le  mieux , 
elle  a  une  fameufe  Univerfité  &  trois 
Foires  franches  qui  attirent  des  Mar- 
chands de  tous  les  endroits  de  l'Euro- 
pe. Leiflhick  la  Patrie  du  géographe 
Appien;  Lebnitz,  Hallpetite  ville  j  mais 
renommée  pour  fon  Univerfité  &  la 
politefFe  de  fon  langage  ;  dahs  le  terri- 
toire des  mines ,  Fridberg  le  lieu  de  la 
Sépulture  des  Electeurs  de  Saxe  ;  Mer- 
fcbourg,  Chemnitz  ,  Lutzen,  Zeitz, 

Naumbourg, 
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Naumbourg,  Reichenbach  ,  Wildcn- 
iels  Baronie  libre  àc  immédiate  de  l'Eui- 
pire,  il  y  a  encore  divers  Seigneurs  par- 
ticuliers qui  ont  ici  des  terres. 

3.  Le  Landçraviat  de  Thuringe  efl: 
pofledé  par  plulieurs  Princes ,  TArchcve- 
que  de  Mayence  y  poflede  Erford  qui 
en  eft  la  capitale  &  Ion  territoire. 

L'Ele6leur  de  Saxe ,  le  Duc  de  Saxe 
Weimar,  de  Saxe  Gotha  ,  de  Saxe 
Eyfenack,  &  les  Comtes  de  Mansfeld 
y  pofledent  les  meilleures  places  qui 
font  Tenfladt,  Freybourg ,  Weimar, 
Eyfenack,  Jena  fur  la  Sale  fameufe  par 
fon  Univerfité  ;  Gotha  ,  Arnflard  , 
Mansfeld ,  Eifleben  Patrie  de  Martin 
Luther  qui  y  naquit  en  1483.  &c. 

Il  y  a  encore  plufieurs  Comtés  &  au- 
tres petits  Etats  dans  la  Thuringe  qui 
tirent  leurs  noms  de  leurs  principaux 
lieux. 

4.  La  Luface  étoit  autrefois  du  Royau- 
me de  Bohême ,  elle  fut  cédée  à  l'Elec- 
teur de  Saxe  Tan  1635.  pour  les  fervi- 
ces  qu'il  rendit  à  l'Empereur,  c*efl  un 
Pays  de  bled  &  de  pâturages  tjui  fe  par- 
tage en  haute  &  balle  Luface ,  les  vil- 
les de  la  haute  font  Bautzen ,  Gorlitz , 
Lauben.   -     "  • 

La  baflfe  efl  partagée  entre  TEleûeur 
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de  Saxe,  le  Roy  de  Prufle,  &  plufieurs 
Comtes.  Cotwitz,  Luben,  Spremberg., 
Sorau,  Sonnewald. 

5.  De  VEle^orat  ou  Marquifat  de 
Brandebourg, 

Ce  Pays  fait  la  partie  du  milieu 
du  Cercle  de  haute  Saxe ,  &  appartient 
à  un  Prince  le  plus  puiflant  de  TAlle- 
magne  après  l'Empereur  ,  il  produit 
affez  de  bled,  mais  peu  de  vin,  on  y 
profefle  le  Calvinifme  &  le  Lutheranif- 
me  ;  TEleéleur  d'aujourd'hui  y  fuit  le 
Calvinifme.  Il  a  dans  fa  Cour  un  Minif- 
tre  auquel  il  donne  le  nom  d'Evêque 
de  Prufle  ou  de  Brandebourg,  lequel 
fait  la  cérémonie  defon  Couronnement  j 
ce  Prince  a  8»  Suffrages  à  la  diette, 
fçavoir  ;  un  comme  Ele6leur ,  &  les  7. 
autres  comme  Prince  de  Magdebourg, 
de  Cleves ,  de  Pomeranie  ,  d'Halterf- 
tadt ,  de  Minden ,  de  Camin ,  &  de  la 
principauté  de  Mœurs. 

Les  principales  rivières  de  ce  Pays 
font  TElbe  ,  l'Oder ,  le  Havel  &  U 
Sprée. 

Il  fe  divife  en  vieille ,  moyenne  & 
nouvelle  marche,  &  en  Ukerane. 

Dans  la  vieille  marche  les  Pruifîens  y 
comptent  7..  Villes  confiderables ,  7. 
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Bourgs,  7.  Baillages,  7.  Couvens,  & 
700.  Villages.  Stendel  capitale,  Tan- 
germunde  fur  le  Tanger ,  ôcq. 

Dans  la  moyenne  on  y  trouve  Berlin 
ville  grande,  belle,  &  bien  peuplée, 
elle  eft  fur  la  Sprée ,  fon  principal  com- 
merce fe  fait  par  Hambourg,  on  en  ti- 
re des  ouvrages  d*acier  &  des  glaces  de 
miroir,  TEledteur  y  fait  fa  réfidence, 
c  eft  la  ville  d'Allemagne  où  il  y  a  le 
plus  de  R  efugiés  François ,  &  où  ils  ont 
porté  beaucoup  de  Manufaftures.  Bran- 
del^ourg  fur  le  Havel ,  Francfort  fui? 
roder  avec  une  fameufe  Univerfité. 
Ses  Foires  y  font  fleurir  le  commerce , 
il  y  a  un  canal  qui  joint  la  Sprée  avec 
roder,  de  façon  quon  va  de  Franc* 
fort  à  Berlin  par  eau ,  &  delà  jufqu'à- 
Hambourg  :  Potzdam,  Bemaw. 

Dans  la  nouvelle  on  y  trouve  Cut 
trin  place  trés-forte  au  confluent  de  la 
Warte  &  de  fOder,  Lansberg  fur  la 
Warte,  &c. 

Dans  rUkerane  qui  tire  fon  nom  du 
Lac  Ukerzée ,  la  principale  ville  eft 
Prentzlaw,  elle  eft  fur  le  bord  de  ce 
Lac.  Templln  bâti  par  les  Templiers, 
Gweed. 

Il  faut  y  joiridre  le  Pays  dé  Pregnitz 
où  fe  trouve  Perleberg,  Haverleberg. 

V  2 
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6,    Du  Duché  de  Pomeranîe, 

Ce  Duché  fait  la  partie  Septentriona- 
le du  Cercle  de  haute  Saxe ,  il  eft  trés- 
fertile,  il  eft  arrofé  de  TOder,  qui  le 
divife  en  partie  Occidentale  qui  eft  à 
la  Suéde ,  &  en  partie  Orientale  qui  eft 
à  l'Eleéleur  de  Brandebourg. 

La  Fomètanîe  Suedoife. 

La  Pomeranie  Occidentale  ou  Roya- 
le comprend  le  Duché  de  Stèttin ,  dont 
la  ville  de  même  nom  fhuée  fur  TOder 
eft  la  capitale  de  toute  la  Pomeranie, 
cette  rivière  fait  auprès  de  Stettin  un 
Lac  qui  va  fe  décharger  par  trois  em- 
bouchures dans  la  mer  Baltique,  on  y 
porte  du  fel ,  du  fucre ,  des  harangs ,  du 
vin,  de  Teau  de  vie,  on  en  rapporte  les 
articles  dont  nous  avons  parlé  ailleurs. 

Le  Comté  de  Gutzkaw  ,  les  Sei- 
gneuries de  Wolgaft  &  de  Barth, 
rifle  de  Rugen  qui  porte  le  tître  de 
Principauté  ,  fa  capitale  eft  Bergen; 
Stralfund  eft  dans  le  territoire  de  Barth, 
c*eft  une  ville  Maritime  riche  &  mar- 
chande fituée  vis-à-vis  de  Tlfle  de 
Rugen. 

L'ifle  dUfedom  eft  plus  au  Midy, 
&  rifle  de  Wollin  eft  à  l'Orient  de  la 
précéder  :e. 
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La  Pomeranie  Ducale  &  Orientale, 
comprend  la  Pomeranie  particulière  qui 
a  pour  capitale  Stargardt,  le  Duché  de 
Cafubie  dont  la  capitale  efl  Colberg  fur 
la  mer  Baltique ,  la  Vandalie  ou  le  Du- 
ché des  Wendes ,  &  les  Seigneuries  de 
Lowenborch  <&  de  Butau,  pour  leA 
quelles  l'Eleéleur  de  Brandebourg  faic 
hommage  à. la  Pologne»      .     ;  v^  ■ 

DU  CERCLE  DE  BAVIERE. 

Le  V  -r-le  de  Bavière  comprend:  . 

1.  Le  Duché  de  Bavière,  &Palatinat 
de  Bavière,  &  fes  dépendances. 

2.  Ratisbonne  ville  libre  &  Impériale^- 

3.  Des  Etats  Ecclefiaftiques. 

r.  L'EIedIorat  &  Palatinat  de  Bavière 
efl  un  pays  fertile  en  bled ,  il  y  a  beau- 
coup de  forêts  ;  les  rivières  qui  l'arrofent  ; 
font  le  Danube,  l'Inn,  le  Nab,  le  Re- 
gen,  rifer. 

On  remarque  dans  le  Duché  de  Ba- 
vière Munich  réfîdence  du  Prince  fituée 
fur  rifer  ;   fiurckhaufen ',   Landshout, 
Straubing  fur  le  Danube,  Ingolftad  fur- 
ie Danube,  ville  forte  avec  Univerfité;; 

V.  1, 
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Lansberg,  Landaw  qu'il  ne  faut  pas 

confondre  avec  celle  d'Alface. 

Dans  le  Palatinat  TEleéleur  pcflede 
Amberg  fur  Vils,  Neumarck. 

Le  Duché  de  Neubourg  appartient  à 
i'Eledeur  Palatin  du  Rhein  ;  Neubourg 
fa  capitale  eft  fur  \q  Danube ,  Laugin- 
gen  patrie  d'Albert  le  Grand  ;  Hochfcet 
où  fe  donna  la  bataille  de  ce  nom  «n 
1704.  les  autres  terres  Seigneuriales  de 
ce  Cercle  foh^  la  Principauté  de  Sultz- 
bach,  la  Principauté  de  Stertein,  le 
Comté  de  Sulzberg,  d*Ortenbourg ,  &c. 

2,  La  ville  Impériale  de  Ratisbonne 
fituée  fur  le  Danube ,  vis-à-vis  de  fem- 
bouchure  de  la  rivière  de  Regentz ,  elle 
appartenoit  autrefois  aux  Ducs  de  Ba- 
vière ,  mais  TEmpereur  Frédéric  L  la 
déclara  libre  ;  fa  grandeur  &  les  diètes 
qui  s'y  tiennent  depuis  plufieurs  an- 
nées, la  rendent  aujourd'hui  une  des 
plus  confiderables  villes  d'Allemagne , 
les  Catholiques  y  ont  TEglife  Cathédra- 
le &  plus  de  vingt  autres  Eglifes ,  les 
Luthériens  n'en  ont  pas  tant ,  mais  ils 
occupent  toute  la  Magiflrature  dont 
les  Catholiques  font  exclus,  auffi- bien 
que  du  droit  de  Bourgeoifie. 
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Autrefois  la  diète    de  V Empire  n'avoit 
point  de  place  fixe ,  elle  s'ajjembloit  dans 
f endroit   déjîgné   par   les  univerfaux   ou 
lettres 'de  convocation;  depuis  que  V Empe- 
reur Lecpold  CaJJembh  à  Ratisbonne  en 
1662.  pour  demander  des  fecours  à  r Em- 
pire contre  le  Turc ,  cette  dréte  a  été  chan* 
gk  en  diète  perpétuelle  Cpmitia  perpétua 
Imperii ,  de  forte  quon  la  nomme  indiffé- 
remment diète  de  V Empire  ou  de    Ratis- 
bonne \  les  Electeurs  f  Princes  (^villes  ny 
ajjîjîent  que  par  leurs  Miniftres  qui  pren- 
nent les  noms  d' Ambaffadeurs ,  de  Plénipo- 
tentiaires 6f  d'excellences  ;  il  y  a  3*  Collè- 
ges, celui  des  Eleveurs,  des  Princes ^  iS 
des  Filles  ;   les  Secrétaires  prennent  copie 
des   affaires  propofées  par  les  Directeurs 
à  la  diette ,  (j  on  en  délibère  dans  chaque 
Collège  ;  les  réfolutions  fe  nomment  Recés 
({uon  ne  publie  fouvent  qu'après   que  la 
àète  s'eji  féparée  pour  obvier  aux  plain-^ 
tes  6?  protefiations, 

3.     Les    Etats    Ecclefîaftiques^ 

De  r  Archevêché  de  Saltzbourg,  , 

Ce  Pays  rempli  de  montagnes  &  de 
lacs  ne  laifle  pas  d'être  fertile ,  il  a 
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quantité  de  Salines ,  &  des  eaux  miné- 
rales ;  Saltzbôurg  fur  la  rivière  de  Saltz 
efl  fa  capitale. 

Obfervation. 

Les  revenue  de  rArchevçque  iS  de  fin 
..bc^piîre  montent  à  un  million  de  Florins 
par  an;  r Archevêque  a  60000.  florins  pour 
fis  menus  plaifirs ,  6f  pour  officier  à  trois 
Services  folemnels  on  lui  paye  24.  mille 
florins  ;  il  ne  cède  le  pas  quaux  Electeurs , 
Q*  nomme  à  rEvêché  de  Chiemfée  dont 
VE)êque  rCa  aucun  rang  dans  les  Etats 
de  r Empire. 

Ghiemfée  efl  une  petite  ville  bâtie 
dans  une  Ifle  au  milieu  d'un  lac. 

Freifingen  Evêché  fitué  au  milieu 
de  la  Bavière,  TEvêque  eil  Prince 
d'Empire.  . 

L'Evéché  de  Ratisbonne  efl:  peu  de 
ahofe,  parce  que  TEvêque  n*a  aucune 
jurisdiélion  fur  la  ville  de  ce  nom, 
il  réfide  dans  le  beau  Château  de 
Werft. 

UEvêché  de  Paflkw  ell  un  pays 
trcs-fertile  &  trés-peuplé ,  il  efl  arrofé 
du  Danube,  TEvêque  efl  Seignei^r  tem- 
porel &  Prince  fouverain  de  l'Empire, 
il  peut  avoir  40000^  écus  de. revenus,. 


I 
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fa  ville  capitale  Ôc  Epifcopale  de  même 
nom  efl  fur  le  Danube ,  c*efl;  en  cette 
ville  où  fe  fit  la  tranfacfcion  ou  paciiica- 
tion  de  Religion  en  1552.  entre  Char- 
les V ,  TEleâeur  de  Saxe .,  &  les  Etats 
proteflans.  Obernberg  efl  îa  réfidence 
ordinaire  de  TEvêque. 

La  Prévôté  de  TEglife  de  Berchtolsga- 
ôcn  efl  enclavée  dans  l'Archevêché  de 
Saltzbourg  ,  ce  Prévôt  efl  Prince  de 
l'Empire  >  &  relevé  immédiatement  du 
Pape. 

11  y  a  dans  Ratisbonne  trois  Abbayes 
qui  font  Etats  d*Empire. 

1.  L'Abbaye  de  faint  Aimewa  mai- 
fon  de  Religieux. 

2.  L'Obermunfler  Collège  de  Cha- 
noinefTes. 

3.  Le  Nidermunfler  Couvent  de 
ChaHoinefTes. 

Obfervation. 

On  peut  conclure  de  ce  que  nous  avons 
dit  ci-dejjîis ,  que  dans  l* enceinte  des  murai l' 
les  de  Rcyîsbonne  il  y  a  cinq  Etats  d'Empi^ 
re  indépendans  Vun  de  T autre  ^  la  Ville  y^, 
ÏEvêquCy  ^  les  trois  Jbbayes, 
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LE    CERCLE    DE    LA    BASSE 

SAXE. 

Le  Cercle  de  la  baile  Saxe  com* 
prend  : 

I..  Le  Duché  de  Lunebourg. 

2.  Le  Duché  de  Hanover. 

3.  Le  Duché  de  Brunfwic. 

4.  Le  Duché  de  Magdebourg. 

5.  La  Principauté  d'Halberfladt. 
6..  Le  Duché  de  Mecklebourg, 

7.  Le  Duché  de  Brème.- 

8.  Le  Duché  de  Holftein. 

9.  Le  Duché  de  Sleswick. 
10.  Le  Duché  de  Lawebourg. 

1:1.  Les  Evêchés  de  Hildesheim  &  de 

^  Lubec. 
J2.  Des  villes  libres  &  Impériales.. 
Ce  Pays  ell  trés-fertile  en  toutes  for- 
tes de  grains,  les  principales  rivières 
qui  Tarrofent  font  l'Elbe,  le  Wefer,  & 
TAller;  les  peuples  y  font  prefque  tous 
Luthériens  ;  l'Evêque  d*Hildesheim  ell 
le  feul  Prélat  Catholique  qu'il  y  ait 
dans  la  haute  &  la  balle  Saxe. 

I.  Le  Duché  de  Lunebourg,  dont  la 
capitale  de  même  nom  ell  une  grande 
ville  très -forte,  remarquable  par  k%- 
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puits  d'eau  fklée  qui  font  d'un  grand 
revenu  ;  Zell ,  Harbourg  fur  l'Elbe , 
c'efl  un  Pays  entre  -  coupé  de  bois  & 
de  rivières,  il  y  a  de  belles  prairies  & 
de  bons  pâturages. 

2.  Le  Duché  de  Hanover ,  où  eft 
Hanover  capitale  de  J'Eledlorat. 

La  Principauté  de  Grubenhagen  eH: 
comprife  dans  ce  Duché ,  c'ell  un 
mauvais  pays ,  mais  les  mines  de  fer  & 
d'argent  rapportent  quelque  revenu  à 
l'Elefteur. 

3.  Le  Duché  de  Brunfwic,  la  capi- 
tale de  même  nom  ell  célèbre  par  fa 
belle  foire,  &  pour  fa  bonne  bierre 
d'une  elpece  particulière  ;  WolfFenbutel 
ville  grande  ,  riche ..,  bien  fortifiée. 
£everen.  ,*> 

4.  Le  Duché  de  Magdebourg  pâjs 
très -fertile,  appartient  aujourd'hui  .à 
l'Eledleur  de  Brandebourg  ;  Magde- 
bourg fa  capitale  eft  une  des  plus 
grandes  villes  d'Allemagne ,  elle  eft 
fituée  fur  l'Elbe ,  elle  étoit  autrefois 
Archevêché  &  priroatie,  qui  a  été  fe- 
cularifé  par  la  paix  d'Ofnabrug  en  1648. 

Le  territoire  de  Hall  eft  une  dépeo- 
dance  de  ce  Duché;  Hall  ville  confi- 
derable  pour  fes  riches  lialines  &  fou 
Univerfitd. 


:!B3|.o  lËhmens 

Les  Principautés  de  Barby  &  d« 
"Muhlingen  font  auffi  enclavés  dans  ce 
^Duché. 

5.  La  Principauté  d'Halberftadt 
où  efl'  Oflerwick  ,  Gruiiingue  :  Haï- 
berfladt  Evéché  fut  fecularifé  par  la 
paix  de  Wefphalie,  &  converti  en 
Principauté  en  faveur  de  TEIefteur 
de   Brandebourg. 

6.  Le  Duché  de  Mjscklebourg  très- 
bon  pays  qui  abonde  en  bled  &  en  pâ- 
turages ;  les  Ducs  de  ce  nom  pofledent 
Gadebufch,  Waren,  Schwerin,  Stre- 
litz,  Roftoch  Univerfité  avec  un  bon 
Port. 

Wifmar  le  meilleur  Port  de  TAlle-. 
magne  fur  la  mer  Baltique  appartient 
.à  la  Suéde,  les  étrangers  en  tirent  des 
ancres  pour  les  Navires  ,  du  bois 
pour  la  conftruftion  des  VaiiFeaux  ,  & 
les  denrées  du  Nord. 

7.  Le  Duché  de  Brème  autrefois  Ar- 
chevêché ,  converti  en  Duché  à  la  paix 
d'Ofnabrug,  il  appartient  au  Ducd'Ha- 
nover  Roy  d'Angleterre  par  la  vente  que 
lui  en  a  fait  le  Roy  de  Danemarc.  Stade 
ville  capitale  &  extrêmement  forte. 

8-  ï^e  Duché  de  Holflein  ellunpays 
trés-fertile  en  bled  &  en  pâturages ,  il 
elt  pofledé  par  le  Duc  de  Holflein- 

Gottorp 
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Coitorp  &  le  Roy  de  Danemarc;  le 
Duc  y  poflede  la  partie  Orientale  ou  fe 
trouve  Kiel  avec  un  bon  Port  de  mer 
fur  la  mer  Baltique  ;  Oldenbourg,  Trit- 
tow,  Luîiden,  Heyde;  le  Roy  de  Da- 
nemarc poflede  Rendsbourg  fur  l'Ey- 
der,  Ploen,  Itzekoe  belle  ville,  Gluck- 
ftadt  fur  l'Elbe,  Pinncnberg,  Altenaw. 

9.  Le  Duché  de  Sleswick,  nous  en 
avons  parlé  page  39. 

10.  Le  Duché  de  Lawebourg  appar- 
tient à  l'Eledeur  d'Hanover,  il  a  pour 
capitale  une  ville  de  même  nom  fur 
l'Elbe.  Ratzbourg,  Hadel. 

11.  Les  Evéchcs  de  Hildesheim,  & 
de  Lubec. 

L'Evéché  de  Hildesheim  efl  de  pe- 
tite étendue,  la  ville  capitale  efl  de 
même  nom;  les  Catholiques  y  ont  TE- 
glife  Cathédrale  &  pluileurs  autres  ;  les 
Luthériens  y  en  ont  quelqu' unes  ,  la 
RegeKce  ell  mi-partie,  il  y  a  deux  Pré- 
fidens  du  Confeil,  Tun  Cathohque  & 
l'autre  Luthérien. 

L'Evéché  de  Lubec  efl  auflî  de  peti- 
te étendue,  le  Chapitre  ell  à  Lubec, 
&  l'Evêque  fait  fa  réfidence  à  Eutyn , 
petite  ville  lituée  fur  un  Lac  à  cinq 
lieues  de  Lubec ,  n'ayant  aucune  Jurif- 
di6lion  dans  cette  ville. 

X 
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•     ,.--n3fU;^    Oblervation.    -  '     -^^-^ 

C(?r  Eveque  ejl  protejlant  &f  /^  feul  de 
la  ConfeJJîon  d'Ausbourg  qui  jouît  des  droits 
Diocefains  6f  de  la  Jurifdi^ion  Ecclejîafli- 
que;  parmi  les  30.  Chanoines  qui  compofent 
le  Chapitre  il  y  en  a  deux  Catholiques ,  £sf 
VEvêque  ejl  obligé  de  nommer  un  grand 
Vicaire  pour  tous  ceux  de  cette  Religion, 

Cette  ville  eft  la  capitale  des  Anféa- 
tiques,  elle  efl  fort  marchande  par  la 
commodité  de  fon  Port  qui  n'efl  qu'à 
deux  lieues  de  la  mer  Baltique. 

Obfervation  fur  les  villes  Anféatiques. 

On  croit  que  la  focieté  des  villes  qui  por- 
tent ce  nom  a  commencé  à  Brème  Y  an  1164. 
&?  qu'elle  a  renfermé  non  feulement  plufieurs 
villes  d' Allemagne  y  mais  encore  d'autres  fi- 
tuées  en  des  Etats  dijferens,  leur  nombre  s  ac- 
crut jufquau  nojnbre  de  y  2.  villes ,  i^ félon 
d'autres  juf qu'à  go.  elles  ont  été  fi  puiffan- 
tes  que  l'an  1428.  elles  équipèrent  40.  Na- 
vires garnis  de  î2.  miHc  hommes  de  guerre 
pour  faire  la  guerre  au  Roy  de  Danemarc; 
mais  les  villes  qui  étoîent  hors  de  l" enceinte 
de  l'Allemagne ,  fe  féparerent  peu-à-peu  de 
l'alliance  par  ordre  de  leurs  Souverains  qui 
s^ aperçurent  que  cette  affociationformoit  une 
piiijfance  à  laquelle  il  falloit  donner  des 
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homes;  alors  la  confédération  fut  réfervée 
aux  villes  de  rAnce  Teutone,  c'ejl-à-dire 
aux  Villes  d'Allemagne;  Danzic,  quoique 
dépendante  de  la  Pologne  y  fut  renfermée  ^ 
mais  aujourd'hui  la  confédération  fert  de 
peu  à  la  fureté  de  leur  Commerce, 

12.  Les  Villes  libres  &  Imperiulef 
font  :  Brème  fur  le  Wefer,  forte  par  (k 
fituation,  célèbre  par  Ton  commerce, 
magnifique  par  Tes  bâtimens.  Cette  ville 
qui  étoit  autrefois  Catholique,  puis  Lu- 
thérienne, a  enfin  embrafle  le  Calvinif- 
me.  Ses  habitans  vont  à  la  pêche  de  la 
baleine  dans  le  Groenland.         .-> si^u^-^ 

Depuis  Tan  1648.  rArchevêché  a 
été  éteint  &  changé  en  Principauté  fe- 
culiere  &  .fief  de  l'Empire  en  faveur  du 
Roy  de  Suéde  à  qui  elle  prête  honi- 

Hambourg  fur  l'Elbe  efl  la  ville  la 
plus  grande ,  la  plus  marchande  ,  la 
mieux  peuplée ,  &  la  plus  riche  de  tou- 
te l'Allemagne ,  fes  habitans  profcfll: -t: 
le  Lutheranifine. 

Les  Hollandois  y  portent  des  rianu- 
fa6lures  de  foye  &  de  laine  de  coûtes 
forces,  du  papier,  du  cafFé,  du  cacao, 
&c.  Et  ils  en  tirent  du  fil  de  laiton,  & 
du  fer  blanc  de  Saxe,  du  bois  de  char- 
pente, du  cuivre,  du  fer,  du  vert  de 

X  s 
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montagne ,  de  Tazur ,  de  Tacier ,  de  la: 

plume,  &  des  grains,  &c. 

Le  Gouvernement  conlifle  dans  4, 
Bourgmaîtres  fouverairas  ,  4.  Syndics , 
20.  Sénateurs,  j.  Secrétaires,  &  un. 
premier  Secrétaire  ,•  dans  des  affaires  de 
confequence  ,,  on  fait  des  députations 
des  notables  Citoyens  qu*on  admet  aux 
Confeils. 

Les  François  réfugiés  y  ont  une  co- 
lonie ,  les  Juifs  y  ont  auffi  une  Syna- 
gogue &  y  font  fort  riches^ 

Goflau  iiir  la  Gofe  n*a^  rien  de  remar- 
quable. .1  ^         ,.   :.  .       :. 

LE  CERCLE  DE  FRANCONIE. 

.1.  Le  Cercle  de  Franconie  comprend 
trois  Principautés    Ecclêfiaftiques    & 
Evêchés   qui  font   Bamberg ,    Wirtz- 
bourg  ou  Wurtzbourg ,  Aichftadt. 
_    2.  Les  terres  de  Tordre  Teutonique. 

3.  Le  Marquifat  de  Culembach. 

4.  Le  Marquifat  d'Anfpacji. 
.5.  Le  Duché  de  Cobourg. 

6,  Le  Comté  &  Principauté  de  Hen- 

neberg.  ■     -"^      -       •       -j  ,  S    - 
\    7.  Plufieurs  Comtés. 
.    8.  Plufieurs  Villes  Impériales. 
Ce  pays  a  beaucoup  de  Bois  &  efl 
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affez  fertile  ^iîti  bled  &  en  vin  ,  en 
faflfran ,  en  réglife  i&  en  fruits  ;  fes  prin- 
cipales rivières  font  :  le  Mein  ,  le 
Regnitz,  le  Sala,  &  le  Tauber. 

I.  L'Evêché  de,  Bamberg  eft  fertile 
en  bled,  en  vin,  &  èri  fruits;  fon  Evê- 
que  qui  a  60000.  écus  de  revenus  eft 
prince  de  l'Empiré,  fa  ville  principale 
eft  Bamberg  fur  le  Régniez.  On  y  voit 
le  tombeau  de  faint  Henry  Empereur 
fon  fondateur ,  &  de  fon  époufe  fainte 
Canegonde  ,  &  du  Pape .  Glement  II. 
Crônach , ■  AkemboUrg..  u  ^n  ^ ) j.\\\  ^H  ^Vi 

V,  'v;\  A     :'ti  ObferMat;on.  ^'^^ 


:^s\ 


A-^^.*^^ 


Les  Empereurs  font  Chanoines  nés  de 
Bamberg  '^  le  Chapitre  eji.vompofé  de  zo^ 
Chanoines  Capitulaires '&  de  15*  Domici' 
Mres  qui  font  preuve  de  noblejfe  pour 
16.  quartier s^^      ^.i.l^d-yi.'h  av;..-:-. 

Un  Chanoine  novice  qui  manque  un  feul 
jour  à  la  Meffe  pendant  les  deu^a  premières 
années  ,  -  perd  deux  Mimées .  de,  [fon . .  an- 
cienneté,   r-r'-'-     r-':. 'I\-<-  "    •    •;■ 

UEvêché  de  Wirtzbourg  a  fon  Evê- 
que  Prince  de  l'Empire,  il  eft  Duc 
de  Franconie,  il  a  1 00000.  écus  de 
rente,  fa  capitale  de  même  nom  eft 
fur  le  Mein ,  Ces  Chanoines  font  preu- 
ves de  îiobleire5.&  quand  un  Chanoine, 
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eft  reçû^  iJ  paflfe  liud  jufqji'à  la  Cemeo- 
re  aia  milieu  dé  touï  les  autres  Chanoi- 
nes rangés  en-  haye  <&  reçoit  de  chacun 
d'eux  un  eoiup  de  fouet  fur  le  dos.  !,>,-/ 


'vii 


'i  Obfe'rv^tion. 


•  a 


'"  On  croit. que  cette  coutume  a  été  établie 
pur  en  ékigner  les  Princes  y  Comtes  (^ 
autres  Ségneurs  trop  puiffans. 

Seconde  Obfervation. 


•  r'r  '  *•■ 


'  «.'  -Il .. 


^b! 


.  Ceft  la  cêûtume  que  lorf qu'un  Evêque 
de  JVirtzbourg  meurt  ^  fon  cœur  fait  mis 
dans  une  urne  de  plomb  (S  transporté  pour 
être  inhumé  dans  tjbbaye  SEbrachfur  un 
chariot  attelé  à  4.  chevaux  qui  demeurent 
à  V Abbaye  ;  cela  a  Heu  depuis  l'an  1151. 
qu'un  Evêque  Voulut  que  fon  coeur  y  fer  oit 
placé  après  fa  mort.  *'  ■ 

L*Evêque  d'Aichftad  efl  Prince  de 
l'Empire  <&  a  40000.  écus  de  revenus, 
fô  ville  de  même  nom  eft  fur  la  rivière 
d'Altmul,  on  y  admire  le  foleil  du  faint 
Sacrement  qui  pefe  40.  marcs  d'or  en- 
richis de  350.  diamads ,  de  quantité 
d'autres  pierres  précieufes,  &  de  1400. 
perles. 

Ce  Diocêfe  comprend  partie  de  la 
Fi-ancîonie,  le  haut  palatinat^  le  Duché 
deNeubourg,  partie  de  la  Suabe,  on  y 
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trouve  Ingolftadt ,    Neubourg  fur  le- 
Danube,  Herrenried. 

2.  La  ville  de  Merghentheim  fur  le 
Tauber  efl  le  Domaine  du  grand  Maî- 
tre de  l'ordre  'l'eutonique ,  il  ell  Prince 
de  l'Empire.  Ces  Etats  font  compofés 
de  onze  Provinces  ou  grandes  Comman- 
deries,  dont  il  y  en  a  quatre  qui  fe 
nomment  encore  Provinces  de  la  Jurif^ 
diftion  de  PrufTe ,  &  fept  qui  portent 
le  nom  de  Provinces  de  la  Jurikii6tion 
d'Allemagne. 

Les  quatre  premières  font  celles  d*Al-- 
fâce ,  d'Autriche ,  de  Coblentz  &  de  Ti- 
fol.  Les  fept  autres  font  celles  de  Fran- 
conie  ,  de  Heffe ,  de  Bieflen ,  de  Weft- 
phalie  ,  de  Lorraine,  de  Thuringe  &de 
Saxe;  il  y  en  avoit  une  douzième  qui 
étoit  celle  d'Utrecht ,  mais  les  Hoilan» 
dois  fe  la  font  appropriée. 


v). 


Obfervation. 


Pour  être  reçus  Chevaliers  de  cet  Ordre  ^ 
il  faut  faire  preuve  de  feize  quartiers  de 
Noblejfô  tant  du  côté  paternel  que  du  ma' 
ternely  les  Luthériens  iS  les  Calvinifies  n'en 
font  pas  exclus;  ils  peuvent  poffeder  les  Corn- 
manderies  Jituéçs  dans  la  Saxe,  dans  la 
Thuringe,  6f  dans  la  Hejfe. 


^i-y  fx^ 


^x 
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Remarquez  que  les  Chevaliers  de  f  ordre 
Teutonique  font  un  Ordre  particulier  diffé- 
rent de  celui  de  Malthe ,  £5^  qui  nefi  connu 
qu'en  Allemagne» 

3.  Le  Marquifat  de  Gulembach  a  Ba- 
reith  Çiilembach ,  Hof  ville  conliderable. 

4.  Le  Marquifat  d'Anfpach  ,  e(l  fort 
fertile,  on  y  voit  Anfpach,  Schwabach, 
où  la  colonie  des  François  réfugiés  font 
faire  leur  fervice  divin.  .,.  .  .  .i^ 
.5.  Le  Duché  de  CoboUrg,  dont  la 
ville  capitale  efl  de  même  nom. 

6.  Le  Comté  &  Principauté  de 
Henneberg  eft  partagé  entre  plufieurs 
Seigneurs  ;  les  villes  principales  font 
Mainungen,  Schleuiingen ,  Lmcaaw, 
Schmalkâlden  où  l'on  fait  un  grand 
commerce  d'armes,  q:^:  f'*>  vu  ;-  ^ 
..  7..  Les  autres  principaux  Comtés 
font  peu  coniiderables  ;  les  principaux 
font  Rochefort  &  Virnebourg ,  Loe- 
weftein  &  Paeh ,  &c.   O 

8.  Les  Villes  Impériales  font  Nu- 
remberg fur  le  Regnitz  qui  eft  une  des 
plus  belles  ,  des  plus  riches,  &  des  plus 
marchandes  villes  d'Allemagne;  cette 
ville  elt  la  dépofitaire  des  ornemens  qui 
fervent  au  Sacre  des  Empereurs  ;  ces 
ornemens  confiflent  en  k  couronne ,  le 
fceptre,  le  globe,  l'épee,  &  la  dalma: 


^'».* 
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tique  de  Charlemagne  :  elle  a  deux  fa- 
nieufes  foires ,  fon  trafic  confifte  en  tou- 
tes fortes  de  quinqualleries  &  d*ouvra- 
ges  d'Y  voire;  leshabitans  font  Luthé- 
riens, les  Catholiques  n'y  ont  que  la 
moitié  d'une  Eglife  ,  &  les  Calvinifles 
n'en  ont  aucune ,  les  Juifs  peuvent  en- 
trer dans  la  ville  en  payant  quelques 
ch- fes ,  mais  ils  n'y  peuvent  pas  coucher. 
Francfort  fur  le  Mein,  grande  ville 
dans  une  fituation  avantageufe  pour  le 
commerce ,  fur  une  rivière  navigable  & 
prés  du  Rhein,  par  le  moyen  duquel 
elle  communique  avec  la  Hollande ,  elle 
a  deux  belles  foires  franches  où  il  fe 
fait  un  grand  débit  de  Liv^res.  Rote- 
bourg,  WeiiFebourg,  Winsheim,  &c. 

LE    CERCLE    DE    SOUABE. 

Le  Cercle  de  Soiiabe  eft  trés-étendu , 
il  comprend  des  Etats  feculiers  &  Ee- 
defiafliques.  -  \.     . 

Les  Princes  feculiers  Ibnt  :  -■:■  ■     . 

1.  Le  Duc  de  Wirtemberg. 

2.  Les  Marquis  de  Bade. 

3.  Les  Princes  de  Hchenzollereiï.. 

4.  Les  Princes  de  Furfteraberg.. 

5.  Le  Prince  d'Oetingen. 


■  J?. , 
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6.  L*Archi-Duc  d'Autriche. 

7.  L*Ele6leur  de  Bavière. 

8.  Plufieurs  Comtes.  '        ;-' 

9.  Les  Villes  Impériales. 

10.  i'^uelques  Principafités  Eccleriaf 
tiques. 

Ce  Pays  eÛ:  extrêmement  fertile  en 
bled  &  en  vm ,  les  rivières  qui  l'arro- 
fent  font  le  Danube  qui  y  prend  fa 
fource  dans  le  Comté  de  Fur  (le  > 
berg,  le  Rhein,  le  Leck,  le  Neker,  cs: 
riler>  V 

s  Le  Duché  de  Wirtemberg  efl  un 
des  plus  fertiles  de  la  Soiiabe,  fon  Duc 
eil  Prince  de  TEmpire,  il  fait  profef- 
fîon  de  la  religion  Luthérienne  de 
même  que  fes  fujets ,  fa  capitale  efl  Stu- 
gardt  qui  eit  la  réfîdence  ordinaire  des 
Ducs,  fon  terroir  eft  fertile  en  vins; 
Tubingen  fur  le  Neker  a  une  bonne  Uni- 
verfité,  &c.  Hohentwiel  forterefle. 

2.  Le  Marquifat  de  Bade-Baden  a 
pour  capitale  Baden ,  qui  n'ell  au*à  une 
lieuè*  &  demie  du  Rhein,  Raltadt  efi: 
un  Château  où  s*efl  conclue  la  paix  en 
171 3.  Stolhofen  &  Kell  font  de  ce 
Marquifat ,  la  religion  Catholique  y 
domine.       '        -   *  '  '     • 

Le  Marquifat  de  Bade-Durlach  a 
plus  d'étendue  que  le  précédent ,  fa  ca- 


de  Géographie.  25  î 

pitale  eft  Durlach  a  deux  lieues  &  de- 
niie  du  Rhein ,  Ton  prince  efl  Luthé- 
rien ,  il  poflede  cinq  belles  terres  le 
long  du  Rhein.    ,-..-.,. 

3.  La  Principauté  d'Hohenzolleren 
cil  petite ,  le  prince  &  les  fujets  font 
de  religion  Catholique.  -.      .  >>:  •     • 

4.  La  Principauté  de  Furflemberg 
borde  la  forêt  noire ,  elle  appartient  à 
des  Seigneurs  qui  font  tous  de  religion 
Catholique ,  &  dont  les  uns  font  Prin- 
ces d'Empire  &  les  autres  ne  font  que 
Comtes.  "    •  ^   '      ' 

5.  La  Principauté  d'Oetingen  fur  les 
frontières  de  la  Franconie  efl  partagée 
entre  plufieurs  Seigneurs  de  la  même 
famille. 

6.  La  Maifon  d'Autriche  poflede  une 
grande  étendue  de  terre  dans  la^oiiabe  ; 
Burgaw  fur  le  Mindel;  Bregentz,  Mont- 
fort  ;  Fillingen;  Nellebourg;  Rothe- 
bourg  ôc  les  quatre  villes  Foretieres  qui 
font  fur  le  Rhein  entre  SchafFoufe  & 
Baie,  elles  font  ainfi  appellées  parce 
qu'elles  font  dans  le  voilinage  de  la 
Forêt  noire.    ^ 

La  ville  de  Confiance  fiege  d'un 
Evéque  qui  efl  Prince  de  FEmpire,  & 
qui  n'a  aucune* jurifdiêlion  fur  la  ville  , 
elle  efl  fituée  fur  un  lac  qui  porte  fon 
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nom  ;  c'eft  le  grand  paflage  d'Italie  en 
Allemagne,  elle  efl  célèbre  par  le  con- 
cile gênerai  qui  s'y  eft  tenu  en  1414., 
où  Ton  dépoîa  trois  papes,  &  Ton  brû- 
la yean  Hus  &  Jérôme  de  Prague,  L'E- 
vêché  de  Conftance  contient  igoo, 
Paroifles  &  400.  Couvents ,  &  vaut  à 
fon  Evêque  20000.  florins  de  revenus, 
il  réfide  à  Merfebourg  en  Souabe  qui 
lui  appartient.  «■ 

7.  L*Ele6leur  de  Bavière  poflede 
Mindelhein,  Mindelberg,  ôc  le  Comté 
de  Wicfenfteig. 

8.  Les  principaux  Comtés  de  ce 
Cercle  font  les  Comtés  de  Sultz,  de 
Oeroldfeck  ,  d'Eberftein  ,  de  Pappen- 
heim  ,  de  Fugger  (  autrefois  gros  & 
puifTans  negotians  )  de  Sintzendorff, 
^de  Koeningfeck ,  de  Montfort ,  (&c. 

9.  Les  Villes  Impériales  font  Aus- 
"^bourg  fur  le  Werdach,  une  des  plus 
'belles  villes  d'Allemagne,  elle  efl  cé- 
lèbre parla  diète  qui  s'y  tint  en  1530. 
^ans  laquelle  les  Etats  Luthériens  pre- 
fenterent  leur  confelFion  de  foy  à  l'Em- 
pereur Charles  -  Quint  ;  fon  commerce 
confifle  en  ouvrages  d'orfèvrerie,  d'hor- 
logerie, d'y  voire,  &  en  toutes  les  eu- 
Tiofitès  qu'on  envoyé  d'ALemagne  en 
d'autres  Pays  j  fon  hôtel  de  ville  eft 
magnifique.  Ulni 
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^Olm  fur  le  Danube  ell  la  féconde  ville 
de  Soiiabe ,  elle  efl  riche  &  marchan- 
de, elle  eft  proteflante  ,  &  a  un  terri- 
toire fi  étendu ,  qu'il  contient  40.  Bail- 
lages  ou  Seigneuries.  Donawert  '^ar  le 
Danube ,  Memmingen  ,  Kempten  où 
il  y  a  une  célèbre  Abbaye  de  ce  nom, 
Lindaw  ville  marchande  &  riche ,  Rot- 
weil ,  Heilbron  ,  Ellingen  ,  Nordlin- 
gen,  &c. 

10.  Les  Etats  Ecclefîafliques  font  en 
grand  nombre  dans  ce  Cercle ,  les  Eve- 
ques  d'Augsbourg  &  de  Confiance , 
l'Abbé  de  Kempten  &  te  Prévôt  d'El- 
wangen. 

Les  Evêques  d'Augsbourg  &  de  Con- 
fiance n'ont  aucune  JurifdiSion  dans  les 
villes  de  ce  nom ,  mais  ils  ppfTedent  de 
belles  terres  dans  le  voifinage,*  DilUn- 
gen,  Merfebourg,  Richenaw. 

L'Abbé  de  Kempten  a  fes  biens  dans 
XAlgaw^  le  Prévôt  d'Elwangen  réfide 
à  Elwangen. 

Il  y  a  dans  ce  Cercle  de  plus  18.  Ab- 
bayes d'hommes  &  C^.  de  filles. 
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LE    CERCLE    DU 
RHEIN. 


HAUT 


Le  Cercle  du  haut  Rhein  contient 
comme  les  autres  des  Etats  feculiers  & 
Ecclefiafliques. 

Les  Etats  feculiers  font  : 

1.  L'Empereur  ou  la  maifon  d'Au- 

triche. 

2.  La  Maifon  de  Wirtembere. 

3.  Les  Comtes  Palatins  du  Rhein.   i 

4.  Les  Landgraves  de  HefTe, 

5.  Les  Princes  &  Comtes  de  Naffau. 

6.  Le  Comte  de  Hanau. 

7.  Les  Comtes  du  Rhein  &  quelques 

autres. 

8.  Quelques  villes  Impériales. 
p.  Les  Etats  Ecclefialîiques, 

■  g.     I. 

Dans  le  Cercle  du  haut  Rhein  la  mai- 
fon d'Autriche  polTede  Brifac  ville  extrê- 
mement forte,  bâtie  fur  une  hauteur  qui 
efl  toute  entière  environnée  du  Rhein; 
Fribourg  bonne  &  importante  place  avec 
une  Citadelle  confiderable.  Neubourg. 

Le  Comté  de  Montbelliard ,  dont  la  vil- 
le capitale  efl  de  même  nom  appartient 
ù  la  maifon  des  Ducs  de  Wirtemberg. 
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S-     3- 
La  maifon    Palatine  des  deux   ponts 

poflede  deux  ponts;  Lichteberg,  &c. 

celle   de   Birckenfeld   poflede  Bircksn- 

feld,  Spanheim,  Trarbach,  &c. 

La  maifon  Palatine  de  Feldentz  pofTe- 

(le  ce  Comté  de  même  nom  ;  Lauterecr. 

La  Hefle  efl  un  grand  pays  dont  les 
Seigneurs  portent  le  tître  de  Landgraves , 
ils  K)nt  partagés  en  deux  Maifons  prin- 
cipales qui  font  Cajfel  <&  Darmjiadt ,  dont 
chacune  etl  fubdivifée  en  quelques 
autres. 

Le  Landgrave  de  HeJje-CaJJel  poflede 
CafleJ ,  grande  &  belle  ville  &  bien  for- 
tifiée. AUendorfi*,  Ziegenhain ,  Hirfch- 
feld  où  étoit  une  riche  Abbaye  fecula- 
rifée  &  convertie  en  Principauté.; 
Marbourg  Univerfité. 

Le  Landgrave  de  HeJJe-Rinfels  poflede 
Rotenbourg ,  Katz  ,  St.  Goar  ,  Van- 
fried.  ■         . 

Le  Landgrave  de  Hejfe  -  Darmjiadt 
poflede  Darmiladt.  Geiflen  bonne  pla- 
ce avec  une  célèbre  Univerfité  Luthé- 
rienne, Nidda,  Butzbach ,  Itter. 

Le  Landgrave  de  HeJJe-Hombourg  pof- 
fede  Hombourg  petite  ville  prés  de 
Francfort  avec  quelques  terres  dans  les 

Y  2 


►  ,  * 
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Principautés  de  Magdebourg  &  d'Hai- 
berfladc. 

L'Archevêque  de  Mayence  poflede 
dans  la  Hefle  Fritzlar  bonne  ville  fur 
TEyder ,  Amelbourg ,  &  tout  le  Rhin- 
gau,  qui  efl  un  Quartier  de  pays  au 
bord  du  Rhein. 

5.    5. 

Les  Comtes  de  NaJJau  famille  an- 
cienne &  illuftre  polTedent  dans  ce 
Cercle  Naflau  ,  Herborn  Univerfité  , 
Siegen  ,  Dillebourg  ,  Schaumbourg , 
Dietz;  à  une  lieuë  de  cette  ville  font 
les  eaux  minérales  (TEms  qui  attirent 
toutes  les  années  ^rand  nombre  de 
perfonnes  de  diflinaion. 

Les  branches  principales  de  la  mai- 
fon  de  Naflau  font  celles  de  NaJJhu' 
Siegen  ,  Naffau-Dilembourg  ,  &  Naffau- 
Dietz  y  le  Prince  d'Orange  eft  iflu  de 
cette  dernière. 

g.     (5. 

Le  Comté  de  Hanau  à  TOrient  de 
Francfort  contient  Hanau  fur  le  Mein 
capitale  &  réfidence  du  Prince  de  ce 
nom,  &  plufieurs  petites  villes  avec  des 
bois  d'une  vafte  étendue. 

'5.    7. . 

Les  Comtes  du  Rhein  qu'il  ne  faut 
pas  confondre  avec  les  Comtes  Pala- 


>    V, 
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tins  du  Rhein  font  partagés  en  plu- 
fieurs  branches  dont  la  principale  qui 
pofTede  la  ville  &  le  Comté  de  Saîm\ 
fut  élevée  l'an  1623.  à  la  dignité  de 
Prince  de  r Empire ,  les  principaux  font 
ceux  de  Leiningen  ,  de  Falckendein , 
de  Solms ,  de  Hatzfeld ,  de  Sayn ,  de 
Witgenftein, d'ifenbourg,  deWaldeck. 
Laubach  dans  la  vallée  du  Welter  eft 
célèbre  par  la  Terre  Jigillée  qui  fe  trou- 
ve dans  fon  terroir. 

5.     8. 

Les  villes  Impériales  font  : 
Worms  fur  le  Rhein  :  le  Magiflrat: 
&  la  plupart  des  Bourgeois  font  de  la 
confelfion   d'Ausbourg ,     les    Catholi- 
ques pofledent  l'Eglile  Cathédrale   &' 
quelques    M(Y/afteres  ;   cette  ville  fut 
extrémementRialtraitée  par  Tarmée  de' 
France  en  1689. 

Soire  fur  le  Rhein,  elle  fut  réduite; 
en  cendres  par  les  François  en  1688. 

Francfort  fur  le  Mein  &  prés  du" 
Rhein,  efl  une  ville  confîderable  pour  ■ 
ia  grandeur  &  fon  commerce,  c*e(l  en 
cette  ville  que  fe  fait  TEleélion  de: 
l'Empereur,  elle  a  deux  foires  fran-- 
ches,  l'une  au  Printems  &  l'autre  ei- 
Automne,  elles  durent  chacune-  quint*^ 

.  Y-  3. 
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ze  jours  ,  les  Magiflrats  &  les  bour- 
geois fuivent  la  confeflîon  d'Ausbourg 
&  occupent  toutes  les  Eglifes  excepté 
cel'r;  de  faint  Barthélémy ,  où  fe  fait 
le  Couronnement  de  l'Empereur,  celle 
des  Dominicains  &  quelques  Chapelles 
de  Commanderies  où  les  Catholiques 
font  leurs  exercices. 

Wetzlaer  au  confluent  du  Dill  &  du 
Lohn,  eft  une  ville  de  grandeur  mé- 
diocre où  l*on  a  transféré  la  chambre 
Impériale  de  Spire  ;  Gelhaufen ,  Fried- 
berg,  &c. 

Les  Etats  Eccleiiafliques  font  : 
L'Evêché  de  Worms ,  TEvêque  n'a 
aucun  pouvoir  fur  la  ville  de  Worms, 
qui  eft  libre  &  Impériale  ,  il  poflede 
Ladenbourg  fur  le  Nekre»  &  la  moitié 
d'Heidelberg ,  l'autre  moilié  appartient 
à  l'Eleéleur  Palatin. 

L'Evêché  de  Spire,  l'Evêque pofTede 
Philisbourg  ville  très -forte  proche  V 
Rhein. 

L'Abbaye  de  Fulde  de  l'ordre  de 
faint  Benoiil  fondée  l'an  744.  eft  la 
première  &  la  plus  riche  Abbaye 
d'Allemagne ,  fon  Abbé  eft  le  premier 
des  Abbés  de  l'Empire  &  Archi-Chan- 
çelier  perpétuel  de  l'Impératrice. 


m 
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I.es  autres  dignités    Ecclefiaftiques- 
font  : 

Lcw^  Abbayes  de  Murbach  &  de 
Munfter ,  &  l' Abba^/e  d'Andlaw ,  dont 
TAbbefle  eft  Princefle  d*Empire  ayant 
voix  &  féance  dans  les  diètes,  &  la. 
ommanderie  de  Heitersheim  où  xéÇi" 
de  le  Commandeur         .•:  :c   v       ^1^  . 


s-  X. 


..  ...  if 
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LE  CERCLE  DE  WESTPHALIE., 

■        -  -       > 

Le    Cercle    de    Wellphalie    com- 
prend :  '  '    ' 

1.  Quatre  Evêchés ,  Paderbcrn ,  Liè- 
ge, Munfter,  Ofnabruck. 

2.  Deux  Principautés  Abbayes ,  Cor*i 
vey,  Stablo. 

3.  Le  Duché  de  Weftphalie. .; - 

4.  Le  Duché  de  Cleves.  1 

5.  Le  Duch-é  de  Juliers.  .,  . 

6.  Le  Duché  de  Bergue. 

7.  La  Principauté  d'Ooft-frife. 

8.  La  Principauté  de  Minden. 

9.  La  Principauté  de  Verden. 

ro.  Le  Comté  d'Oldenbourg  &  au- 
tres. 

II»  La  Ville  impériale  d'Aix-la-Cha- 
pelle &  Dortmund.    . 


i|i 
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**  Ce  Pays  efl  fertile,  il  eft  arrofé  des 
rivières  du  R hein,  de  la  Meufe ,  du 
Werer,  de  TEms  &  de  la  Lippe. 

^-  L'Evêché  de  Paderborn  comprend 
plus  de  20.  Villes,  autant  de  Châteaux 
&  de  Baillages  ;  TEvêque  efl  Prince  de 
TEmpire  &  Seigneur  fouverain  de  la 
ville  Epifcopale  ;  fes  Chanoines  doivent 
avoir  étudié  dans  une  Univerfîté  de 
France  ou  d'Italie  pendant  un  an  &  fix 
femaihes  fans  avoir  couché  hors  de  M 
demeure. 

L'Evêché  de  Liège  efl  grand  &  fer- 
tile, la  ville  de  Liège  efl  fur  la  Meufe, 
elle  efl  grande  &  bien  peuplée,  elle 
fait  un  bon  commerce  d'étofîes  de  lai» 
nés  &  d'armes  à  feu ,  fes  environs  con- 
tiennent des  mines  de  charbons  de  ter- 
re ,  d'alun  &  d'ardoife  ;  fon  Chapitre 
efl  trés-confiderable ,  TEvéque  en  efl 
Seigneur  ;  Tongres  étoit  autrefois  le 
fiege  de  TEvêque,  mais  il  fut  transféré 
en  709./ 

Obfervation.. 

Les  Chanoines  de  rEglïfe  Cathédrale  de 
Liège  doivent  être  Nobles  ou  Doreurs  y  ou 
Licentiés  en  Théologie^  ou  en  Droit;  en 
nomme  communément  les  Chanoines  Tréfon- 


ie  Géographie.  tôt 

dm  9  &  ils  ont  f euh  te  droit  S  être  choijis 
Prévôts  des  fept  Egîifes  Collégiales  qui  font 
dans  Liège,  (§de  dix  autres  dans  le  Pays; 
ÏEvêque  confère  tous  les  Canonicats  (S  fré- 
bendes  en  vertu  d'un  Induit  du  Pape ,  ex* 
cepté  les  mois  refervez  à  la  Faculté  des  Arts 
à  Louvain. 

Dinant  fur  la  Meufe  ;  Horn  célèbre 
Abbaye  de  Chanoinefîes  nobles  ;  Spa 
renommée  pour  fes  eaux  minérales.. 
Franchimont. 

Huy  fur  la  Meufè  rendu  à  TElefteur 
après  la  démolition  des  ouvrages  exté- 
rieurs de  la  Citadelle. 

L'Evêché  d'Ofnabruk  ell  un  Pays; 
abondant  en  bétail ,  fon  Evêque  &  Sei- 
gneur efl  alternativement  Catholique  & 
Luthérien.  Elle  efl  célèbre  par  le  traité 
de  paix  qui  s'y  conclut  en  1648.  entre 
l'Empire  &  la  Suéde. 

Obfervation. 

Lorfque  V Evêque  efl proteftant  y  c' efl  V Ar- 
chevêque de  Cologne  qui  a  foin  duf^>h'ituel 
de  ce  Diocefe.       .....; 

Les  Luthériens  ont  quatre  prébendes  avec 
mîx  a^ive  au  Chapitre  y  pouvant  aider  de 
leur  voix  les  autres  Chanoines  Catholiques 
pour  remplir  TEvêché  ^  les  autres  digni- 
tés; les  protefîans  font  leur  exercice  danS: 
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VEglife  ParoîJJtale  de  Nôtre-Dame ,  (^  ks 

Catholiques  dans  YEgltfe  Cathédrale. 

Lf'Evéché  de  Munfler  efl  un  des  plus 
confiderables  d'Allemagne,  la  ville  de 
Munfler  fur  TAa  en  efl  la  capitale,  ei.j 
a  été  autrefois  ville  libre  &  Impériale, 
elle  efl  remarquable  par  la  paix  qui  y 
fut  conclue  en  1648.  où  tous  les  Souve- 
rains de  TEurope  avoient  leurs  dépu- 
tés, excepté  l'Angleterre  &  la  Pologne. 

Obfervation* 

Ce  Siège  a  été  rempli  par  Guillaume  Curé 
de  Catzenhaufen  qui  mourut  Tan  874. 
rEmpereur  Louis  IL  s'étant  égaré  à  la 
chajje  fut  obligé  de  prendre  fon  logement 
chez  Guillaume ,  il  y  demeura  toute  la  nuit 
fans  fe  faire  connoîtrey  puis  ayant  deman- 
dé au  Curé  ce  qu*il  fouhaitoit  pour  far  écom- 
penfe ,  il  lui  répondit  :  je  vois  que  vous  êtes 
chaffeur ,  je  vous  prie  de  me  donner  la  peau 
dupremier  cerf  que  vous  tuerez  pour  /uc faire 
une  ceinture ,  F  Empereur  ayant  admiré  F  hu- 
milité ^  la  fainteté  de  ce  Prêtre  lui  conféra 
peu  de  temps  après  YEvêché  de  Munjîer» 

Seconde  Obfervation. 

Les  Anahaptijles  ayant  fèduit  pendant 
les  années  1631.  Êf  1634.  la  plupart  des 
kahiîans  de  Munfler  par  leur  m  vetle  dee* 
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tme,  ceux-cy  protégèrent  leurs  nouveaux 
prédicateurs  avec  tant  d'opiniâtreté  ^  qu'ils 
expoferent  la  viîle  à  fa  ruine  totale;  ces  fa- 
natiques ayant  à  leur  tête  Jean  huckhold 
tailleur  de  Ley de  firent  une  réfiftance  défef 
perée  contre  leur  Evêque  qui  tenoit  la  vil- 
le  a£îégée  depuis  long-tems ,  fans  que  la  plus 
grande  far..;  ine  pût  obliger  ces  mutins  à  fe 
ranger  à  leur  devoir  ;  enfin  la  ville  fut  pri- 
fe,  i^  ce  fcelerat  qui  avoit  eu  14.  femmes -^ 
qui  en  avoit  maffacrè  une  de  fa  propre 
main ,  qui  portoit  la  couronne  fur  la  têîe  £5* 
prenoit  le  titre  de  Roy  ^  ayant  toujours  à 
fes  côtés  deux  jeunes  hommes  l'un  avec  l'é- 
pée  nuë  0*  Vautre  avec  la  Bible  ,  ce  mife- 
rahle  dis- je ,  qui  faifoit  mourir  impitoyable- 
ment  tous  ceux  qui  ne  fe  mettoient  pas  à 
genoux  devant  luy^fut  tenaillé  ,  pendu  ^iS 
fin  corps  expofé  dans  une  cage  de  fer  au 
fommet  d'une  Eglife  pour  fervir  d'éternel 
monument.de  la  folie  des  habitans  de  Munjler. 

1.  L* Abbaye  de  Corvey  efl  auprès 
de  Wefer ,  TAbbé  efl  prince  d'Empire , 
fes  terres  font  Corvey ,  Hoexter  ville 
forte. 

2.  Stablo  ou  Stavelo  riche  ôc  ancien- 
ne Abbaye  unie  à  celle  de  Malmedi, 
fous  un  feul  Abbé  :  les  autres  Abbayes 
dont  les  Abbés  ne  font  pas   Princes 
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-d'Empire,  font  Cornelis  -Munftef  près 

d'Aix-la-Chapelle ,  Verden ,  Burscheid , 
'Effen  ,  Herforden  ,  cette  dernière  eft 

Luthérienne. 

5-     3- 

Le  Duché  de  Weftphalie  appartient 

-  à  l'Archevêché  de  Cologne ,  il  ne  faut 

pas  le  confondre  avec  le  Cercle  de  ce 

nom  :  Arensberg  en   eft    la  capitale. 

Verle  place  forte. 

S-    4- 
Le   Duché  de  Cleves  eft  un  aflez 

bon  pays,  il  appartient  à  l'EIeéleur  de 
Brandebourg  qui  y  permet  libre  exer- 
cice de  Religion  ,  Cleves  en  eft  la  ca- 
pitale &  le  lieu  où  s'alFemblént  les 
Etats  du  pays  ;  Duysbourg  ^  Wefel , 
Orfoy. 

Obfervation. 

Ce  Duché  avcît  autrefois  fês  Ducs  paru- 
culiers  qui  tojjedoieta  trois  Duchés ^  Cleves^ 
JBergue ,  o*  Juîiers ,  avec  les  Comtés  de  k 
Marck,  de  Kavensbom'g ,  Ê?  Ravenjîeîn; 
cette  mai/on  fut  éteinte  en  i6og.  par  le  dé- 
cès ^u  dernier  Duc  qui  mourut  fans  ^nfans 
mâles  ;  cette  fuc:  :ffion  prodiiifit  des  differm 
fort  vifs  entre  F  Eleveur  de  Brandebouq 
6?  la  maifon  palatine  de  Neubourg  ;  enfin 
le  Duché  de    Cleves  ^  les   Comtés  de  k 

Marck , 
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Mcirck  ET  ûè  Ravensberg  font  demeurez 
au  pouvoir  de  rEkàetir  de  Brandebourg , 
^  la  mai/on  de  Neubourg  a  retenus  les 
Duchés  de  Julîçrs  6f  de  Bergue^  £3*  le 
Comté  de ,  Ravenjtein  ,  par  le  traHé  de 
Biijfeldorp  de  l'an  1629.  mais  comme  rE- 
k^eur  Palatin  n'a  point  d'en/ans^  plujieurs 
Puijfances  s'interejjènt  à  régler  cette  fuc- 
cejfiouj  qui  de  plein  droit  appartient  à  la 
mai/on  Palatine  de  Snltzhach  qui  rjl  une 
branche  de  celle  de  Neubourg,  '  -  ' 

Le  Duché  de  Jiiliers  eft  lU)  pays 
fertile,  il  appartient  a  TElefteur  Pala- 
tin duPvhein;  les  religions  Catholiques , 
Luthériennes  &  Calviniiles  y  font  éga- 
lement permifes  ,  Juliers  fur  le  Roer 
en  eft  la  capitale,  Duren.  . 

Le  Duché  de  Bergue  appartient  à 
î'Ele6leur  Palatin,  fa  capitale  ell  Duf 
lèldorp  fur  le  Rhein;  Solingen,  Elver» 
ferd  ;  ce  Duché  efl  pour  le  Gouverne- 
ment &  la  religion  îlir  le  même  pied 
que  le  précèdent. 

La  Principauté  d'Oofl-Frife  pays 
marécageux  &  humide  appartient  à 
difFerens  Seigneurs;  les  villes  principa- 
les font  Embden  ,  Aurick,  Norden  , 
Leer,  Z 
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"c  Les  Seigneurs  à  qui  cette  Frife  appar- 
tient tiennent  garnifon  Hollandoife  dans 
toutes  leurs  places.         ,   ,, 

§.  8.  ■ 
La  Principauté  de  Minden  appar- 
tient à  TEIeéleur  de  Brandebourg,  la 
capitale  efl  Minden  Evêché  fecularifé 
en  1648.5  il  s'y  fait  un  grand  commerce 
de  bled  5  Petershagen. 

5.    9. 
Le  Duché  de  Ferden  ou  Verden ,  a  fa 

capitale  de  même  nom  qui  efl  un  Evêché 

fecularifé  &  donné  au  Roy  de  Suéde 

avec  le  Duché  de  Brème  ;  Nider-Ro- 

teberg. 

Le  Comté  de  Mœurs,  dont  la  capi- 
tale de  même  nom  n'a  rien  de  remar- 
quable que  Mœurs,  qui  appartient  au 
Roy  de  Prufle. 

5.     10. 

Les  autres  principaux  Comtés  appar- 
tiennent à  differens  Seigneurs. 

Le  Roy  de  Prufle  poflede  celui  de  la 
Marck  &  de  Ravensberg. 

Le  Roy  de  Danemarc  poflede  celui 
d'Oldenborg  &  de  Delmenhorfl. 

Les  villes  remarquables  des  autres 
Comtés  font  Lippe ,  Rheda,  Lemgou, 
Rhintelj  Hoya,  Pyrmont,  Benthem, 
Lingen. 
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Les  Villes  Impériales  de  ce  Cerclé 
font  Aix-la-Chapelle ,  renommé  par  ^qs 
bains  &  Tes  eaux  minérales ,  &  où  Char- 
lemagne  eft  enterré ,  cette  Ville  envoyé 
au  Couronnement  de  l'Empereur  un 
Livre  d'Evangile  en  lettre  d'or  duquel 
ce  Prince  fe  fervoit.  Dormund.  j'  i*^.^ 

•'   .,  Des  Directeurs  des  Cercles*.  .   ';    ^ 

Chaque  Cercle  2t  un  ou  deux  Dî- 

rccleurs.     •••''V  -^  •  ^  ■'  r".  jv  '  ismat  'jià 

Le  Cercle  d'Autriche  a  pour  Direc- 
teur TArchi-Duc  leul     '  •  -  •  ■       ?£f!iiî:ïb^ 

L'Ele6leur  de  Cologne  efl  feul  Di- 
recteur du  Cercle  des  quatre  Eleéleurs. 

Le  Cercle  de  haute  Sasie  n'a  de  mê- 
me que  l'Eleéleur  de  Saxe  pour  Direc- 
teur, ^--l'i  -. 

Le  Cercle  de  Bavière  a  deux  Direc- 
teurs j  l'Ekétéur  de  Bavière  &  l'Arche- 
vêque de  Saltzbourg. 

Le  Cercle  de  la  baffe  Saxe  a  deux 
Directeurs. 

Les  Archevêques  de  Magdebourg  & 
de  Brème  étoient  alternativement  Di- 
reéleurs,  depuis  qu'ils  font  fecularifés 
en  Duchés  c'efl:  le  Roy  de  Suéde  com- 
me Duc  dç  Brème ,  &  l'Elefteur  de 
Brandenbourg  comme  Duc  de  Magde- 

Z  2 
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bourg,  qui  alternent  pour  la  direftîon 
de  e  Cercle,  Tautre  Direfteur  e(l  le 
Duc  de  Brunfwic. 

Le  Gercie  de  Franconie  a  deux  Di- 
re6leurs,  l'Êvêque  de  Bamberg,  &  le 
Marquis  de  Brandebourg- Culembac. 

Le  Cercle  de  Souabe  a  l'Evêque  de 
Confiance  &  le  Duc  de  Wirtemberg 
pour  Direfteurs. 

Le  Cercle  du  haut  Rhein  a  pour  Di- 
re tleurs  l'Evêque  de  Worms  &  le  Duc 
de  Simmeren  qui  eft  TEleéleur  Palatin. 

Lés  Ducs  de  Juliers  &  de  Clevesfont 
alternativement  avec  l'Evêque  deMun* 
ÛQt ,  les  Dire^eurs  du  Gercie  de 
Weftphalie.       )    - 

Ces  Cercles  ont  été  inftitués  afin  que 
]€B  Etats  qu'ils  contiennent  puiflenc 
s'aiTembler  avec  plus  de  facilité. 

Ils  font  leurs  aflemblées  au  moins  une 
fois  Tannée ,  &  aflez  fouvent  plufieurs 
fois ,  û  les  affaires  qui  furviennent  pref- 
fent  &  ne  peuvent  fe  remettre. 

Dans  ces  diètes  particulières  Ton  y 
délibère  dé  la  répartition  des  contribu- 
tions qui  fe  doivent  lever  dans  chaquis 
Etat ,  tant  poux  les  affaires  générales  de 
l'Empire  que  pour  les  affaires  particuliè- 
res du  Cercle,  6c  des  exécutions  q-ii  fe 
tioivrent  faire  ^contre  ceux  qui  contre- 
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viennent  aux  Ordonnances  de  l'Empi- 
re, ou  aux  délibérations  du  Cercle. 

On  met  au  ban  de  l'Empire  &  on 
confifque  les  Etats  de  ceux  qui  ne  veu- 
lent pas  contribuer  aux  befoins  de  l'Em- 
pire ,  ou  qui  lèvent  l'étendart  contre 
l'Empereur.     .i>     -»  ji.viu   ■    f,--  ;  -  j» 

Pendant  la  guerre  chaque  Cercle  a  le 
droit  d'élire  un  Chef  ou  Genr  'e  fou 
corps  ,  pour  commander  le.  du 

Cercle ,  (  lorfque  le  Direftei  .1er 

efl  occupé  de  quelques  autres  aitaires  ) 
&  de  lever  les  contributions  particuliè- 
res pour  les  affaires  du  Cercle  ;  &  lors 
qu'un  Cercle  efl  attaqué ,  &  qu'il  n'eft 
pas  aflez  fort  pour  fe  défendre,  les  Cer- 
cles voifins  font  obligés  de  le  fecourir. 

Chaque  Cercle  a  le  droit  d'Archivé , 
&  n'admet  pcrfonne  dans  fon  affemblée 
que  préalablement  l'Etat  qu'il  poffede 
n'ait  été  «rigé  en  Etat  de  l'Empire. 

Il  faut  remarquer  que  larfqu'il  s'agit 
de  nommer  des  Aflelleurs  ou  Confeil- 
1ers  pour  les  prefenter  à  la  Chambre 
Impériale,  ces  nominations  ne  fè  font 
que  par  les  fix  Cercles  ,  comme  il» 
avoient  été  établis  fous  Maximilien  I. 

De  même  toutes  les  fois  qu'il  efl  or- 
donné dans  les  diètes  générales  que  l'oa 
fera  les  délibérations  par  les  Cercle5> 
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c&h&ïak  cof^rs  far  ces  mêm^s  fix 
Cercids.  - •>>  f4^).pr''>«''''}i>>-'-'^*»-^T*ï»**-r- 
V  Lotlquè  r^m  confinna  les  dix  Cerdes 
ém^  la  diète  «te  Nruremherg  en  1522» 
r^  dteikesi  niênve  cèmps  la  Matricule 
àè  diaqtteJCerdë,  ;c'eft*à^dire.  que  les 
Etats  qui  étoient  enregiftrts  dans  la 
Matricule  de  TÉhniâre,  furent  rédigés 
par  Cerdes,  Se  Van  icbcta  aulfi  à  cha- 
que Ëtac'lâ  ccmtributioiiq'ui4i  doit  payer 
par' moisi,  finivamt  la  inéiiie  Matricule. 
Quelques-uns  confondieiat  la  Matricule 
des  Cercles  avec  celle  de  TEmpirç; 
iftiàïs  celle  des  Cercles  efl  bien  pofte- 
rieute.       .      ■Jiv- 

.  '  -Là  Matricule  de  l'Empire  efl  un  Re- 
giftre  où  ibnt  enregiflrés  tous  les  Etats 
<le  TEmpire,  fuivatit  le  rang  de  h  féan- 
ce  de  leur  PofFefieur  dans  les  diètes  gé- 
nérales :  dans  cette  Matricule  efl  aufTi 
cottée  là  taxe  que  chaque  Etat  doit  con- 
tribuer par  mois  pour  Tentretien  des 
Troupes,  ou  pour  les  autres  befoins 
de  TEmpire.  Elle  efl  gardée  dans  la 
Chancelerie  de  TEmpire ,  dont  le  con- 
fervateur  &  le  gardien  eft  TElefeur  de 
Mayence,   comme  étant  Archi-Ghan- 

^    C*efl  dans  cette  Matricule  que  le 
Prince,  Comte,  Baron,  ou  autre  Sel- 
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gneur^  fait  enrÊgiflrer  la  Souveraineté 
qui  a  été  érigée  en  là  faveur  en  Etat 
de  l'Empire,  enfuite  dequoi  il  fait  in- 
férer cette  même  Souveraineté ,  ce  mê- 
me Etat  dans  Ja  Matricule  du  Cercle 
dans  leqtiel  cette  Souveraineté  ,  cet 
Etat  efl  iitué. 

La  taxe  fe  fait  par  mois  ;  ees  mois 
font  appelles  -Romains  parce  que  félon 
la  commune  opini^Mi  cette  taxe  ^toit 
employée  à  entretenir  les  Troiipes  que 
les  Etats  de  TEmpire  écoient  obligés  de 
fournir  au  nombre  de  vingt  mille  hom- 
mes de  pieds ,  &  de  quatre  mille  chè* 
vaux,  pour  accompagner  l'Empereur  à 
Rome;  mais  il  eft  bien  plus  vrai  -  fem- 
blable  que  c'efl  la  taxe  fur  laquelle  Ton 
s'eft  toujours  réglé  po«ur  k  repartition 
des  femmes  que  les  diètes  générales  ju- 
geoient  à  propos  que  Ton  levât. 

Cette  Taxe  a  toujours  été  la  même, 
depuis  qu'elle  a  été  établie  ,  mais  à. 
proportion  des  befoins  de  l'Empire  on^ 
augmente  le  nombre  des  mois. 

Le  Cercle  d'Autriche  paye  pour  Ion 
contingent ,  c'eft-à-dire  pour  fà  taxe 
par  mois 57000.  florins* 

Le  Cercle  des  quatre  Ele6teurs  ou 
le  bas  Rhein  -  - 5140.  fl- 

Le  Cercle'delahaute Saxe  8742.  â»" 


\^ 
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iif   Le  Cercle  de  Franconie  •  9(^82.  fl* 
-  Le  Cercle  de  Bavière  -  -  6914.  fl. 

Le  Cercle  de  la  bafle  Saxe  8645.  fl. 
.>  Le  .Cercle  de  Soiiabe  -  -  13955.  fl. 
r  .Le  Cercle  du  haut  Rhein  12010.  fl. 
;J ,  Le  Cercle  de  Weflphalie  -  8233.  fl. 

Outre  cette  Taxe  qui  ne  fe  levé  que 
pour  les  affaires  urgentes  de  TËmpire, 
&  que  Ton  appelle  la  Taxe  extraordi- 
naire *  il  s-en  levé  encore  une  autre  tous 
les  ans  pour  les  gages  des  Officiers  des 
Tribunaux  de  la.  Cour  Aulique  &de  la 
Chambre  Impériale  ;  ainfi  les  revepus 
de  TEmpereur  confiftent  en  Aides  qui 
font  les  mois  Romains  dont  nous  ve- 
nons de  parler ,  en  impofitions  fur  les 
Juifs  qu'on  nomme  argent  d  oblation, 
&  en  droits  d*inveiliture  des  Fiefs  de 
TEmpire.  .v..,  .. 

Obfervation.^'    -    - 

Quoique  tous  les  Etats  qui  compofent 
r Empire  foient  obligez  de  cmtr'f'  r  pour 
fa  confervatîon  i  néanmoins  il  y  a  ^uelques 
Etats  qui  font  exempts  des  contributions  or- 
dinaires ,  comme  tous  les  Etats  de  la  mai' 
fon  £  Autriche ,  iS  plufieiirs  Comtés ,  (^ 
failles  particulières  ;  mais  lorfqu'il  s'agit 
dufalut  de  V Empire  ils  contribuent  comme 
tous  ks  Cercles^  ainfi  qu'il  eji  arrivé  lorf- 
qui  l'Empire  après  ia  paix  de  Munfler  8 
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tOfnahrug  iorma  une  fomme  conjiderabh 
h  la  Suede^yk  Cercle  ^Autriche  y  contrit 
hua  comme  les  autres  ;  pour  en  faire  la 
réparation  on  impofa  trente  mois  (^  demi 
fur  chaque  État;  lorfqu'il  y  a  guerre  contre 
le  Turc ,  les  Cercles  exempts  payent  aujft 
ie  la  même  manière  que  les  autres,  j  :ia^fa 

ARTICLE   CINQpIE'ME. 

A  Prés  avoir  traité  de  T Allemagne; 
je  crois  que  le  bon  ordre  eft,  de 
traiter  des  pays  qui  ont  fait  partie  de 
l'Empire ,  de  ceux  qui  appartiennent  à 
la  maifon  d'Autriche,  &  ?nfin  de  ceux 
qui  font  contigus  à  T  Allemagne ,  ainfi 
nous  traiterons  tout  de  fuite:  -k 

i.Des  dix-fept  Provinces  des  Pays-Bas^ 

2.  Pu  Royaume  de  Bohême. 

3.  De  la  Hongrie..  ,V      ,  ,. 

4.  De  la  Suifle. 


.  i-O 


n.y-) 
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»        ■        ..     I  ^ 

Df 5     dix  -  fipt     ^rtMnces    det 
i^aj/s^Sas. 

LEs  dix-fèpt  Provinces  des  Pays-Bas 
font  partie  de   l'ancienne   Gaule 
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Belgique  j  fes  peuples  ^prés  avoir  été 

Îjouvernés  par  leurs  propres  Chefs,  & 
eurs  )Lpix  particulières ,  furent  pour  la 
plupart  fournis  aux  Romains,  les  Francs 
çnfuite  les  ravagèrent  &  s*en  ren- 
dirent les  maîtres  vers  le  commence- 
ment du  cinquième  fiécle,  ce  qui  dura 
jufqu'au  milieu  de  la  féconde  race  ;  puis 
lis  vinrent  au  pouvoir  des  Ducs  de 
Bourgogne  ,  foit  par  les  guerres  foit 
par  les  alliances ,  ils  les  poffôderent  de- 
puis Tan  1426.  jufqu*en  l'an  1478.  au- 
quel temps  Marie  fille  unique  du  der- 
nier Duc  Charles  le  Hardy ,  ou  le  Té- 
méraire qui  fut  tué  devant  Nancy, 
Sorta  ces  Pays  en  dot  à  Maximilien 
'Autriche  depuis  Empereur  &  ayeul 
de  Charles-Quint.  Ainu  ces  Provinces 
étant  venues  au  pouvoir  des  Rois  d'Ef- 
pagne ,  ils  les  pofTederent  toutes  juf- 
qu'en  1579.  temps  de  Tuniôn  d'U- 
trecht  par  laquelle  la  partie  Sep- 
tentrionale de  ces  Provinces  au  nom- 
bre de  fept,  fe  rebella  contre  Phi- 
lippe II.  parce  que  fes  Gouverneurs 
en  traitoient  les  habitans  avec  trop 
de  cruauté. 

Ils  réiiffirent  dans  leurs  rebellions,  à 
l'aide  de  la  France ,  de  l'Angleterre  & 
des  Princes  proteftans  d'Allemagne  ;  Tan 
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1609.  Henry  IV., leur  procura  une  Trê- 
ve, &  Louis  XlV.  leur^t  obtenir  Fin- 
dépendance  Fan  1648.  à  la  paix  de 
Munfter.  Ces  Pays  de  Funion  d*Utrecht 
font  connus  fous  le  nom  de  Provinces- 
unies  des  Fays-Eas,  &  les  dix  autres 
Provinces  font  connues  fous  le  nom  des 
Pays-Bas  Catholiques. 

Ces  dix-fept  Provinces  ont  la  Fran- 
ce au  midy,  l'Allemagne  à  lOrient, 
&  rOcean  au  Septentrion  &  à  FOcci- 
dent. . 

L'air  y  efl:  froid,  le  terroir  mare'ca- 
geux  en  plufieurs  endroits,  &  traverfé 
d'un  grand  nombre  de  rivières ,  de  ca- 
naux &  de  forêts ,  il  n'y  croît  point  de 
vin,  il  y  a  quelques  quartiers  qui  pro- 
duifent  beaucoup  de  bled  ,  &  les 
parties  feptèntrionales  ont  d'excellens 
pâturages  où  l'on  nourrit  grande  quan- 
tité de  bœufs  &  de  vaches.  Il  faut  bien 
que  ce  pays  foit  bon  ,  puifque  malgré 
les  guerres  fréquentes  dont  il  a  été 
le  théâtre ,  il  efl:  toujours  riche  & 
peuplé,    r    .  •  '■  ;  ;  p . 

Les  rivières  les  plus  confîderables  quî 
arrofent  ce  Pays  font  le  Rhein ,  la  Meu- 
fe,  FEfcaut,  la  Mofelle,  la  Lys,  la 
Sambre  >  la  Scarpe ,  &c.  nous  avons 
décrit  le  cours  du  Rhein. 
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'La  Meufé  vient  de  la  Lorraine, 
traverfe  le  comté  de  Namur,  le  pays 
"^e  Liège ,  borde  le  Duché  de  Lim* 
bourg  à  rOccident ,  arrofè  la  haute 
Gueldre;  on  voit  fur  fes  bords  Dinant, 
Namur,  Huy,  Liegë,  Maft^icht,  Ru. 
remonde,  Venlo,  Grave.';^''  fc^j - 

L*£fcaut  fort  du  Cambrefîs,  arrofe 
la  Flandre  tout  du  long  de  Ton  cours,*  on 
Voit  fur  fes  bords  Cambray ,  Valencien- 
nés,  Condé ,  Tonmay,  Oudenarde, 
Gand,  &  Anvers. 

La  Mofèlle  n'arrofe  qu'une  petite 
portion  du  Duché  de  Luxemboug. 

La  Lys  vient  de  l'Artois,  arrofe  la 
Flandre  dans  un  cours  prefque  paraielle 
à  TEfcautj  on  voit  fur  fts  bords 
Wameton,  Comines,  Vervick,  Hal- 
luin  où  finit  la  Châtelenie  de  Lille; 
Menin,  Courtray,  Deinfè  &  Gand  où 
elle  fe  joint  à  TEfcaut. 
.  La  Sambre  arrofe  le  Haynàut  &  le 
volnté  de  Naihur,  on  voit  fur  fes  bords 
Landrecy ,  Maubeuge  , .  Marchiennes, 
Charleroy,  elle  fe  jette  dans  la  Meufe 
à  Namun  :;  ;«  ,  >^  %t 
\  La  Scarpe  prend  la'fource  en  Artois, 

ijafFé  à  Arras,  Douay ,  Marchiennes  & 
àint  Amand ,  continué*  fon .  cpurs  juf- 

ques 
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ques  à  Morcagne ,  où  elle  perd  fon  nom 
en  fe  joignant  à  l'Efcaut,  .  ^  ,,  „ 

Des  Provinces-unies  des  Pays-Bas.    ' 

Ces  Provinces  font  au  nombre  de 
huit  réduites  à  iept  chefs  ou  fept  répu- 
bliques, d^autant  que  Ton  comprend  le 
Comté  de  Zutphen  dans  le  Duché  de 
Gueldre ,  elles  gardent  la  fituation 
fuivante  ;  premièrement  vers  TOcci- 
dent  fur  la  mer  d'Allemagne  on  trouve 
les  comtés  d'Hollande  &de  Zelande, 
vers  le  Septentrion  fur  le  même  Océan, 
les  Seigneuries  de  Frife  &  de  Gronin- 
gue,  vers  rOrient  la  Seigneurie  d'O- 
ver-Iffel  &  le  Duché  de  Gueldre,  & 
entre  ce  Duché  &  le  Comté  d'Hollan- 
de, la  Seigneurie  d'Utrecht.         ;t>i  r -i» 

L'union  que  ces  Provinces  firent  à 
Utrecht  l'an  1579.  leur  a  fait  donner  le 
nom  de  Provinces-unies  des  Pays-Bas. 
Au  milieu  de  ces  Provinces  eft  le  Zui- 
derzée  qui  eft  un  grand  golfe  vers  l'em- 
bouchure duquel  eft  ï'Ifle  de  Texel. 

Les  bornes  de  ces  Provinces  font  au 
Septentrion  &  à  l'Occident  la  mer  d'Al- 
lemagne, au  midi  les  Pays-Bas  Catho- 
liques &  l'Evêché  de  Liège,  &  à  l'O- 
rient les  Duchés  de  Cleves  &  de  Juliers,, 
l'Evéché  deMunfter^  IcCpmté  deBen- 
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then ,   &  la  Principauté  d'Ooft-frife. 

On  y  rencontre  un  grand  nombre  de 
rivières,  de  canaux  &  de  marais,  mais 
entre  les  rivières  il  n'y  à  que  le  Rhein, 
la  Meufe  &  riilei  qui  foient  confide- 
lables. 

Le  Gouvernement  de  ces  Provinces 
cft  Ariflo  -  Démocratique  ,   il  confifte 
dans  raflemblée  générale  des  députés 
des  fept  Provinces  qu'on  nomme  autre- 
ment leurs  Hautes -Puiffances  ou  les  Etats 
Généraux  des  Provinces-unies  des  Pays-Bay^ 
cette  àflemblée  fe  tient  toujours  à  la 
Haye,  donne  audience  aux  Miniflres 
étrangers ,  &  a  la  principale  direftion 
des  affaires,  chaque  Province  préfîde 
félon  fbn  rang  une  femaine  à  ralTemblée 
des  Etats  Généraux  ;  &  c'efl  à  fon  dé- 
puté préfident  que  les  Miniftres  étran- 
gers s'adreflent  pour  avoir  audience. 
Chacune  de  ces  Provinces  e(l  une  Répu- 
blique &  un  Etat  fouverain  qui  fe  gou- 
verne félon  fes  loix  &  fes  coutumes, 
mais  les  villes  reffortiflent  aux  Etats  par- 
ticuliers de  la  Province  pour  la  moyen- 
ne juftice,  &  pour  la  haute  aux  Etats 
Généraux  y  fous  lequels  le  Baillif  ou  au- 
tre Officier  exerce  le  pouvoir  fouverain 
en  cette  partie  comme  les  Bouigmaî- 
cres  &  Efchevins  exercent  la  juftice  & 
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police  fous  raucoricé  des  Etats  partica: 
fkM  4e  la,  Province.  lU  ^  »l'^{ 

Les£cats  Généraux  ont  de  plas  plu^ 
fieaifs  Confeils;  le  Confeil  d'Etat  char- 
gé >  de  veiller  à  l'exécution  des  réfolu- 
tiens  &  des  loix  de  leurs  Hautes-Puif^ 
fances,  d'avoir  l'œil  fur  le  tréfor  pui- 
blic,  la  Milice >  les  fortifications,  les 
magafins,  &c. 

Là  Chambre  des  Comptes  de  la  Ge»- 
neralité  pour  exartiiner  tout  ce  qui  con- 
cerne les  Finances  de  chaque  Généralité. 

Les  Etats  d*H611ande  &  de  Weftfri» 
fe»  qui  établiflènt  les  loix  qu'ils  jugent 
convenables  pour  le  bien  public ,  pour"- 
vu  qu'elles  ne  dérogent  pas  aux  enga- 
gemensi  de  l'union  générale. 
.  Le  Collège  des  Confeillers  de  la  Hol* 
lande  méridionale  $  l'ua  iè  tient  à  h 
Haye ,  &  i'autre  à  Horn  ;  il  eft?  chargé 
par  rapport  aux  Etats  de  cette  Provin- 
ce des  mêmes  affaires  dont  le  Confeii 
d'Etat  eft  chargé  par  rapport  aiix  Etats 
Généraux.      :iiîo-..)  u  , Jiiv-/'.^.j-  j  ri'jA 

LeSc  Cours  de  juftice  dont  il  y  a  ap-? 
pel  au  haut  Confeil  des  Sentences  ren-» 
dues;  il  y  a  encore  alors  revifion,  & 
on  forme  un  tribunal  compofé  d'un  cer- 
tain nombre  -de  Confeillers.  -??  I  .^f^v  ioh 

Enfin  ;  le  Collège  des  Foréiliers,  la 

Aa  a 


2So  '*  Ehmens 

JurifdifUon  de  ce  Collège  s'^étend  fur  lèf^ 
bois  &  fur  la  chaflè,  i&c.  Quoique  le 
Pays  (bit  trés^pauvre,  ia  richeire  con- 
(Ifle  dans  le  ^and  commerce  qu'il  fait 
dans  toutes  les  parties  du  monde.  Les 
habitans  vont  chercher  du  bled  en  T  • 
hgne ,  en  Allemagne  ,  en  Livonie  ,,  du 
vin  en  France  ^  en  Efpagne  ^>cn  P^artu^ 

fal ,  de  la  laine  en  Angleterre ,  le  ibctaii 
corne  en  Danemarc^  les  bois  à  bâtir 
•dans  la  Norvège ,  &  les  'épiceries  &  au* 
ires  marchandifes  rares  &  précieufei 
•dans  les  Indes  Orientales  9  &c«   i  a^vi  t 

Les  habitaosvdes  Pro  vihçes-unies  font 
beacEx ,  bien  faits ,  bons ,  laborieux ,  pa* 
tiens,  politiques,  adroits,  &*trés-ha- 
biles  dans  le  commerce,  ils  paroiffent 
avoir  eu  toujours  beaucoup  de  foin  de 
r^ducation  de  leurs  enfans,  ayant  éta- 
bli pour  cela  des  Ecoles  dans  tous  les 
Villages  9  &  des  Collèges  dans  la  plu- 
part des  Villes,  indépendamment  des 
Univerfités  qu'ils  ont  àLeyde,  àFrane- 
ker,  à  Utrecht,  à  Gronirigue,  &  Har^ 
derwic.  Les  femmes  font  belles ,.  blan- 
ches, &  propres.  i     i 

La  ReligîoR  dominante  efl  la  préten- 
due reformée^  tous  les  Magiflrats  en 
doivent  faire  profeflîon  ouverte  5  toutes 
les  Religions  y  font  faufiertes ,  ;&  cha^ 
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cun    peut   croire  tout    ce  qu*H  veuc 
pourvu  qu'il  foie  bon  citoyen. 

La  Langue  qu'on  y  parle  eft  la  Fla- 
mande qui  efl  un  Idiome  de  la  langue 
Teutonne.  '*-w.».'^cf  <.  i^^i  «j    « 

Voici  Tordfô  det  fept  Provinces- 
unies  :  la  Gueldre ,  la  Hollande ,  la  Ze- 
lande,  Utrecht,  Frife,  Over-Iflel,  & 
Groninsue.  v-*-i  -»m  ;ru*^.v    t  .i.,,t*t»<r;3i»i 

Le  Duch^  de  Gueldre  efl:  un  dea 
plus  fertiles  des  fept  Provinces-unies  ;  Tes 
villes  principales  font  :  Nimegue  fur  le 
Vahal ,  cette  ville  efl:  le  lieu  où  s'efl: 
faite  la  paix  de  ce  nom  en  i6'78*  elle  a 
privilège  de  battre  monnoye  ;  Tiel  & 
Bomel  fur  la  même  Rivière,  Schenck 
bonne  forterefle,  Batenbourg,  fàint  An- 
dré ,  Arnhem ,  Harderwic  avec  Univer- 
fité;  Zutphen  où  Ton  bat  Monnoye, 
Calembourg. 


Obfervatïon. 


•».>. 


;J 


Le  Duché  de  Gueldre  fe  partage  en  haute 
6*  bajjè  Gueldre  y  la  bajje  eji  celle  dont 
mus  venons  de  parler  ^  elle  fait  une  des 
républiques  des  Provinces-unies  ;•  la  haute 
Gueldre  n*a  jamais  fecoué  le  joug  ,  mais 
far  les  derniers  traités  de  Van  1713» 
iS  1714.  elle  fut  partagée  entre  VEmpe- 
rm ,  k  Roy  de  PruJJe^  (^  les  Hollandois^ 
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Kuremonde  appartient  à  TEmpereur» 

Gueldre  ville  trés-forte  ,  Straerlen , 
&  le  Comté  de  Barea  appartiennent  au 
Roy  de  Prufle,.u.ji^,  ^»  ^^iî;.u 

Les  Hollandois  pofTedent  Venlo  fUr 
la  Meufe,faint  Stevenfwaert,  Le  Comté 
d'Hollande  eft^  un  Pays  où  Tair  eft 
mal  fain ,  Grotius  difoit  que  les  quatre 
Eiemens  n'y  valoieni  rien;  en  effet  la 
terre  eil  un  glaçon  en  Hy ver,  un  marais 
en  £té  ^  le  feu  y  eil  mal  fain  à  caufe  qu'on 
y  brûle  des  tourbes,  l'air  y  eft  humide, 
épais,  greffier,  propre  à  engendrer  le 
fcorbut ,  l'eau  n'y  eft  ni  pure  ni  faine 
parce  que  c'eft  une  eau  de  citerne  qui 
eft  l'égout  des  toits  ;  cependant  les  ha- 
bitans  y  font  heureux  par  leur  grand 
commerce;  ce  Pays  eft  entrecoupé  de 
pluûeurs  canaux  qui  y  facilitent  le  com- 
merce. 

Les  Etats  Provinciaux  fe  tiennent  à 
la  Haye,  &  font  compofés  des  No- 
bles &  des  députés  des  villes  qui  ont 
droit  de  Suffrage. 

Les  principales  Villes  de  ce  Comté 
font  :  Horn  bon  Port  fur  le  Zuyderzée,. 
il  s'y  fait  un  grand  débit  de  beurre  & 
de  fromage;  Alkmar,  Enchuyfcn,  où 
fe  fait  un  débit  prodigieux  de  harangs  ^ 
&  de  poiffons  falés.   Edam  renommé 
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poutf  Tes  bons  fromages  v  Medenblick 
où  font  les  plus  belles  digues  de  la  Hol- 
lande que  la  mer  forme  &  entretient 
par  les  terres  qu'elle  jette  fur  la  côte  ; 
Egmond  petite  vilje  célèbre  par  la  Re- 
traite &  les  Méditations  Philofophique$ 
de  M.  Defcartes.  Saerdam  où  fe  fabrir 
quent  quantité  de  vaifTeaux  de  toutes 
efpecesy  Dort  ou  Dordreckt  quia  droit 
défaire  battre  Monnoye ,  &  de  par- 
ler la.  première  dans  raflemblée  de^ 
Etats  ;  c'eft  le  roagafin  gênerai  des 
bois  qui  defcenderit  du  Rhein  &.  de  la 
Meufe ,  de  la  bierre  de  Liège  ,  des 
armes,  boulets,  doux  qui  viennent  de? 
Liège  &  de  Cologie,  du  charbon  de. 
bois  y.  des  ardoifes ,  ^kc. 

Amfterdam,  cette  ville  eft  la  princi- 
pale de  la  Hollande ,  c'eft  pour  le  dire 
en  un  mot  unvafle  niagafin  où  Ton  trou»* 
ve  toutes  les  marchandiiès  du  Septen- 
trion ,  du  Midi,  de  TOrient,  oc  de 
l'Occident;  c'eft  un  vafle  Port  où  Ton 
voit  arriver  &  partir  un  nombre  in- 
croyable de  navires  pour  toutes^  les  cô* 
tes  de  rEurope,  pourTAfie,  l'Afrique, 
l'Amérique  ;  c'eft  enfin  un  abrégé  de 
l'univers  où  Ton  voit  toutes  fortes  de 
nations,  où  Ton  entend  toutes  fortes 
de  langues ,.  &  où  Toa  trouve  toutes  les 


^^]EJénms 


prodaéiîons  rares  &  utiles  des  quatre 
parties  du  monde»*^  '^^«^^  *"*  iM'*^'^"**'^^^^^ 
iOn  y  admire  fur  ioMt  Y  Hôtel  de  Ville , 
la  Bourfe  i,k$  édifices  de  Charité  ^  £5*  k 
bel  otdre  qui  y  regney  (^  le  Port  où  l'on 
Croie  voir  une  foret  de  mats  &  de  cor- 
dageB.-^'^-^^':"'^^^*'^*^^-^^'"^^^'^^^^*'^*'**'^  i?]:.- 

Oii  a  compté  que  cette  ville  a  feule 
cinquante  mille  Aorins  de  revenu  tous 
les  jours ,  &  que  les  habitans  de  la  Pro- 
vince ont  environ  vingt  mille  vaifleaux 
ou  navires  en  propre. 

On  fabrique   à  Amfterdam   toutes 
fortes   d'étoffes  ,   d*or ,  ^  d'argent  ,  de 
de  foye,  de  fil ,  de  laine  ;  une  grande 
quantité  de  taffetas,   Ras  de  Gènes, 
armofms ,    damas ,   brocards  ,   furies  ; 
des  velours,  des  panes,  &  tripes  de 
velours  ;  des  toiles  ,  des  treillis  ,  des 
gazes  de  toutes  efpeces ,  des  cuirs  dorés 
&  argentés;  on  y  apprête  toute  forte 
de  cuirs,  maroquins,  chamois,  bulle, 
ékn ,  cerf,  bœuf,  veau  &  mouton  ;  il 
y  a  des  rafineries  de  fucre ,  de  borax, 
de  camphre ,  de  cinabre ,  de  fouffre ,  de 
fel,  des  blancheries  de  cire;  des  mou- 
lins à  fcier  des  bois ,  à  fcier  &  polir  le 
marbre,  à  faire  du  papier,  du  favon, 
de  l'amidon,  de  la  colle,  da  tan,  des 
Imprimeries  confiderables  pour  les  Li- 
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nés,  les  Eftampes ,  ,it  toiles  de  co<^ 
ton^  des  corderies,  chapelleries,  hor-^ 
logeries ,  teintureries  f  enfiji  on  y  trQU^ 
ve  <^uafi  tout  ce  qu'on  peut  deiirer. 

Leyde  la  plus  ^ande  ville  après  Âm* 
(lerdam  fitu^e  fur  le  Rhein,  elle  a  une 
Univçrfité  fort  célèbre,  &  un  Jardin 
de  botanique  très  curieux,  le  meilleur 
beuire  fe  tire  de  fes  campagnes. 

Harlem  fur  la  Spare  ayoit  autreloià 
un  Evêcfaé  Suffragant  d'Utrecht,  cette 
ville  s'attribue  l'invention  de  rimpri- 
mène;  l'on  y  fait  beaucoup  de  rubans> 
d'étoffes  de  foye,d^  toiles,  &  des  fils, 
qu'on  y  blanchit  bien,  c'efl:  pourquoi 
on  y  porte  celles  de  rOver-lfFel,  &  cel- 
les du  Pays  de  Juliers. 

Rotterdam  efl:  une  ville  trés-riche^ 
elle  a  un  trés-bon  Port,  on  y  voit  la 
ftatuë  du  fçavant  £rafme  qui  en  étoic 
natif ,  c'pft  le  magaGn  général  de  tout 
les  vins  qu'on  tranlporte  en  Hollande  > 
fa  pêche  du  harang  lui  rapporte  uq 
grand  profit,  -l  niîi-v  «^^  ^-f^^-    hJ 

Delft  ou  on  fabrique  la  belle  fayance  ^ 
eft  le  lieu  de  la  naiffaace  du  gavant 
Grotius.  On  y  voit  le  tombeau  de  GuiK 
laume  Prince  d'Orange  que  les  Hollan- 
dois  regardent  comme  le  libérateur  de: 
la  tyrannie  Efpagnole^^    n^oV  /^^icD 
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Gorcqm  fbr  la  Meuie  eft  le  lieu  de 
la  tiaiffànbe  du  f^avant  Eftius  Ghance- 
lier  de  rUhiverfité  jderBouay.  ';       - 

Là  Haye  le  pllîs  grand  &  le  plus  ri- 
che bourg  dç  TEurçpe  dans  jtne  très.. 
agréable  fituation;  c*eft  le  lieu  où  fe 
tiennent  les-£tal^  geriçraiux  des-  proviit. 
ces^Unies,^  &  le  lieti  d^uti  congres  per- 
pétuel de  touteis'^es- puîifatrcès  de  TEu* 
rdpe  'qui  y  ont  toujours  ,qùelques  miftif- 

•  RiïWick'  Maifon  R  oy aie ,  îthtnbrtaH'. 
fée  par  le  ttaité  dé  paix  de  i<597.  cpn« 
dùë  entré  la  France  &  les  Alliez. 
*'  Tergow  oii  ^ouda  j  où  fe  fabrii 
que  une  quantité  incroyable  de  pipes 
à  fumer  le  tabac,  fans  compter  fes  cor- 
dages i,  fes  briques,  &  fès  tuiles;  la  Brille 
à  reiïrbouchure  de  la  Meufe  dans  la 
mer,  faméùfe  par  le pâffage  des  paque- 
bots qui  pàHènt  les  lettres  &  lés  paffa- 

gers  allant  d*Hollande  dans  la  grande 
Bretagne.  1-'"^  iiil,  2|a&i*ii--,iib'  sd.x^^  . 

Le  Comté  de  Zelande  ed  un  pays 
affez  fertile,  lès  prineiparès  villes  font 
Middelbourg  qui  étoit  autrefois  Eve- 
ché  fuffragant  d'Utrecht,  c'eft  l'étape 
de  tous  les  vins  qu'on  tire  de  France, 
d'Efpagne  ,  de  Portugal }  ^  Fleffingue , 
Goes,  Tolen,  &c.     .    .  ^  - 
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.  Il  renferme  encore  quelques  ifles  qui 
JbuiFrent  beaucoup  par  les  ravages  «jue 
lamer  y  came.        .    .    ,   ^  .       ^ 

L«i  Seigneurie  d'Utrecht  étoit  autre- 
fois un  Archevêché,  dont  T Arche vê-, 
que  qui  étoit  Seigneur^  du  pays ,  avoit 
pour  Suffragants  les  Evéq.ies  de 
Harlem  ,  Middelbourg  ,  Leewarden  , 
Deventer  &  Groningue  ;  les  villes 
principales  font  :  Utrecht  ville  grande, 
belle  &  célèbre  par  fon  Univerfité, 
on  y  bat  Monnoye  ;  elle  a  donné  la 
naiffance  au  Pape  Adrien  V  L  qui 
fut  précepteur  de  Charles  •  Quinti  ^ 
Amersfort.  ^  - '.-n^- -   ...  .*  .,.. . . ,  « ,  >r  ., 

La  Seigneurie  de  Frife  €fl  afîez 
abondante  en  bled  &  en  pâturages, 
l'on  en  tire  des  chevaux  de  Carofle 
fort  eftimés ,  Tes  principales  villes  font 
Leuwaerden  ville  grande  &  belle, 
c'efl  où  réfîde  le  Prince  d*Orange  deé 
Cendant  de  la  maifon  de  Naflau ,  une 
des  plus  anciennes  de  TAllemagne, 
Harlingue  fur  le  Zuyderzée,  Franeker 
Univerfité,  Dokkum,  &c.  Il  y  a  quel- 
ques petites  Ifles  dans  le  voifinage. 

La  Seigneurie  d'Over  -  IfTel  a  pour 
principales  villes  Deventeif  fur  ITilel, 
Zwol  fur  l'Aa',  Campem  Patrie  de 
Thomas  à  KempisjCoevorden,  ^j  .  ;♦ 


■',4  j 


S8S  ÏÏhmtfs   ' 

Là  Seîgtteurie  de  Gronhlgftie  a 
four  priûcipale  ville  Gromngue  où  il  y 
a  une  bonne  Univerfité ,  le  Pays  ait 
fort  marécageux ,  il  s'y  fait  grand  trafic 
-de  tourbes»  '^'  ■  '  t  -'-■,-"  <-  -  '  --  »  -  »     "  f*  i, 

Outre  les  lept  Provinces  dont  nous 
venons  dé  parler ,  les  Etats  généraux 
ont  encore  le  Brabant  Hollandois,  le 
Limbourg  Hollandois,  ou  pays  d'Où- 
tre-Meulç,  &  la  Flandre  Hdllandoife. 


Brabant  Hollandais. 


^^^W^  .   M»    ; 


ni . i  fîiit,    Brabant  Hollandois.  j,  j  j. 

Dans  le  Brabant  Hollandois  on  trouve 
■Bois-le-duc  ville  trés-forte<&  dont  tous 
les  habitans  font  presque  ibldats  quoi 
qu'ils  ne  négligent  pas  le  commerce; 
<jrave,  Ber§-Opfum ,  Breda,&  Maeftric. 

La  Mairie  de  Bois*le-duc  a  plus  de 
100.  Villages  &  quelques  Villes. 

,j.  Limbourg  Hollandois.  .. 

Dans  le  Limbourg  Hollandois  on  trou» 
ve  Walckembourg,  Dalem,   RolduC) 

VYlCKy  sXC.  ^.    '»'••>*   r>i   ■■!■'   '■jj'iyt", J' ,• . 

Flandre  Hoîlandoîft,' 
Dans  la  Flandre  HoUandoifè  o;i  troir* 
ve  TEclufe,  extrêmement  forte;  Dam- 
me ,  le  Sas  de  Gand ,  fur  le  canal  de 
Gand  à  TEfcaut ,  Axel  &  quelques  au- 
tres petites  places  trés-fortes. 

Obfer- 
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Les  Etats  généraux  des  prôvinces- 

Unies    po.fTedent    encore    des  vaftes 

Pays  dans  TA  fie  &  quelques  forterefles 

en  Afrique  àen  Amérique.*,  :r  ---^' 


Obfervation. 


»<'/~< 


t.i. 


Aprh  ia  paix  d'Utrecht  ok  les  pûffefftonT 
ie  la  Hollande^  ds  l'Empire,  de  la  France  ^ 
de  la  PruJJè  furent  réglées  y  h  s  Hollandois 
fenouvellerent  entre  ^Empereur  &  k  Roy 
de  la  grande  bretagne  le  traité  des  Barrières 
conclu  à  Anvers  le  15.  Novembre  17 15. 
m  vertu  duquel  ces  Etats  ont  droit  de  met- 
tre feuls  ga^nifon  dans  les  villes  &  Châ- 
ieaux  de  Namur,  de  Toumay^  les  villes  de 
de  Menin,  Fumes  y  Warneton  -S*  iTjprw, 
^  de  mettre  garnîfon  de  moitié  avec  T Em- 
pereur à  Termonde,  le  tout  mix  dépens  du 
pys ,  avec  droit  de  fortifier  toutes  ces 
places,  mais  à  leurs  dépens  propres  y  par 
ce  même  traité ,  r Empereur  leur  a  accordé 
en  toute  propriété  &f  pleine  fouverainetë 
quelques  villes  &  forts,  f§  11.  à  12. 
villages.  .     ,.  * 


(  ) 


Des  Pays-Bas  Catholiques. 

Ces  Pays  font  appelles  Catholiques  a 
caufe  de  la  Religion  qu'on  y  profefle, 
<&  pour  les  diftinguer  des  autres  Pro- 
vinces dont  nous  venons  de  parler  qui 
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ont  reçu  la  ^  doftrine  prétendue    ré- 
formée.       -  >r 

.  Ces  Pays  font  compofés  de  trois  Du- 
chés  qui  font  :  le  Brabant ,  le  Luxem- 
bourg, &  le  Limbourg;  quatre  Com- 
tés qui  font  la  Flandre  ,  l'Artois  ,  le 
Haynaut ,  le  Namurois  ;  le  Marquifat 
du  faint  Empire  ,  la  Seigneurie  de 
Malines  ;  comme  ces  diiFerens  Pays 
(  fi  on  en  excepte  ce  qui  appartient 
aux  François  &  aux  Hollandois  )  ap- 
partiennent à  la  maifon  d'Autriche,  on 
les  appelle  Pays-Bas  autrichiens  ;  on  les 
appelloit  Pays-Bas  Efpagnols  quand  ils  ap- 
partenoient  à  la  Couronne  d'Efpagne; 
ils  font  fous  la  jurifdiftion  des  Gouver- 
neurs ou  Gouvernantes  qui  reçoivent 
leur  autorité  &  leurs  inftruftions  du 
Souverain ,  &  qui  gouvernent  ces  Pro- 
vinces dans  tout  ce  qui  concerne  le 
Souverain  ;  car  ce  font  des  pays  d'E- 
tat, c'eft- à-dire,  où  les  Etats. du  pays 
ont  la  direftion  &  le  confentement 
'des  impôts  &  des  taxes ,  conjointe- 
ment avec  un  Confeil. 

Outre  le  Confeil  d*Efpagne  qui  efl  à 
Vienne ,  &  du  reflbrt  duquel  font  les 
Gouvernemens  du  Pays-Bas ,  il  y  a  à 
Bruxelles  trois  Confèils.  ;.. . 

.  ^Le  Confeil  d'Etat  formé  par  ordon- 
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irance  de  Sa  Majefté  Impériale  &  Ca- 
tholique du  19.  Septembre  1725. 

Le  Confeil  Privé.  -"^ 

Le  Confeil  des  Finances  compofé: 
d'un  Tréforier,  &  de  quatre  confeil- 
liers  commis  à  un  des  quatre  départe-  ' 
mens,  c'eft-à-dire  un  à  celui  des* 
Domaines ,  un  autre  à  celui  des  Aides- 
&  fubfides ,  un  autre  à  celui  des  droits 
d'entrée  &  de  fortie,  &  un  autre  à^ 
celui  du  commerce. 

L'air  y  eft  beaucoup  plus  fain  &  le 
terroir  beaucoup  plus  fertile  que  dans 
les  Provinces  -  unies.        4-  -  :  r •  t^  " "  :  *: 

Les  principales  Riviëreis  font  là' 
Meufe,  TEfcaut,  la  Lys,  la  Sambre  & 
la  Dyle,  il  a  auffi  des  canaux  confide- 
rables.    ^}"  '  ..  -^  -^   •     ,^;^ij.:\f  >:>  ■:■.  [-.i 

Le  Duché  de  Brabant  comprend  qua- 
tre quartiers  qui  font  ceux  de  Louvain, 
de  Bruxelles ,  d* Anvers ,  &  de  Bois-le- 
duc  ,  mais  ce  dernier  appartient  au- 
jourd'hui aux  Provinces-unies.      >    '    »' 

Les  principales  Villes  de  ce  Duché 
font ,  Louvain  ville  très-grande  qui  a  une 
célèbre  Univerfité  fondée  Fan  142(5. 
Tirlemont  &  Leeuwe ,  placés  trés^fortesf 
par  leurs  Eclufes  &  marais;  Gemblours 
célèbre  Abbaye  de  Tordre  de  faint  Be- 
noît. Arfchot  :  Wa vérin  remarquable  1 
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pour  Tes  foires  ;  Ramelies  où  fé  donna:. 

la  bataille  de  ce  nom  en  1706.  «  .i 

Bruxelles  capitale  du  Duchiéy  demeu- 
ré ordinaire  des  Gouverneurs  &  Gou. 
vernantes  des  Pays-Bas,  efb  une  belle 
ville ,  elle  e(l  ikuée  fur  la  Senne  ; 
Nivelle,  où  il  y  a  une  Abbaye  de  42. 
Chanoineffes  nobles»  Senef  où  fe 
donna  la  fadiglante  bataille  de  ce  nom. 
Tan  1(^74. 

Anvers  fur  TEfcaut  tr^s-helle  ville,. 
fiege  d'un  Ëvéque  Suffiragant  de  Ma- 
lines,  c'efl  la  patrie  d* Abraham  One- 
lius  célèbre  géographe.  On  y  admire 
l'EgliTe  des-  ^fuites  qui  e Cl  de  la  der- 
nière nia^ificenee ,  THôtel  de  Ville, 
la  Bouriè  des  marchands,  &  la  Citadel- 
le; le  commerce  de  cette  ville  efl:  ex- 
traordiffiairement  déchu  depuis  les  ré- 
volutions des  Pay'S-Bas.     s.    ï>^L 

Malines  fur  la^Dyle  efl:  une  trés-beUe 
ville ,  elle  efli  le  fiege  d'un  Archevê- 
que, &  du  Parlement  ou  Confèil  fou- 
verain  du  Paya  ;  ces  trois  dernières 
villes  font  célèbres  par  leurs  belles 
dentelles ,  a  la  finefTe  da  filage  de 
kurs  filj;  les  manufa6lures  de  cuirs 
dorés  d'Anvers  &  de  Malines  font  très- 
eftimées.    h  r-    •'    ^  -^    . 

e.  Le  Duché  de  Luxembourg  a  pour 


t    '  / 


■tf  ^  "> 
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capitale  la  ville  de  Luxembourg  fur  la 
rivière  d'AlUtz ,  c'efl  une  place  des 
plus  fortes  de  TËurope.  Baflogne,  ou 
Paris  en  ardennes,  parce  qu'elle  eft 
bien  bâoie,  Chiny .      '■.'■  f !  ' ^  r^i ;  1  : n r r tr 

Il  y  a  en  pluiieurs  endroits  des  mi- 
nes de  fer.  fv 

Le  Duché  de  Limbourg  n'appartient 
qu'en  partie  à  TEmpereur,  le  relie  ap- 
partient aux  Provinces-unies.  L'Empe- 
reur. poiTedei  Limbourg ,  &;  quelques, 
terres  voiiines.  .  ; 

Le  Comté  de  Flandres  efl  un  des 
plus  confiderables  &  le  plus  fertile  de 
l'Europe,  c'étoit  autrefois  une  partie, 
du  Royaume  de  France  ;  maijs  François 
premier  en 'coda  la  Souveraineté  par  le. 
traité  de  Madrid. 


*')i, 


Les  Flaihandsont  deirérprit  &  dU; 

bon  fens  fans  avoir  rimagination  vive, 
ils  font  laborieux  tant  pour  la  cultui'e- 
des  terres  que: pour  le  commerce,  fo-i 
bres  dans  leurs:  domeiliques,.  aimanc^^ 
la  bonne  chère  en  compagnie ,  grands  l 
amateurs  de  fêtes  publiques;  le$  fem- 
mes y    font   belles    &    propres ,   ôc^ 
elles  ont  grande  part  aux  affaires  du 
commerce.    ?  0  ^  :       •; .    /  't  i  r  »  ^^  •  a    •  •  -    . 
On  y  trouve  les  villes  de  Gand,, 
grande ,    belle   &.  riche  >    fîtuée   au:. 
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conBueixt  de  la  Lys  &  de  J'Eicaut, 
elle  efl:  k:  ficge  d'oii  Ëvêque,  elle  a 
lUi  beau  canal  qui  va  à  Bruges  &  à 
Oflende.,  par  le  moyen  duquel  on  a 
communication  avec  la  mer,  elle  eft 
le  lieu  de  la  naifTance  de  Charles- 
Quint.  Il  s'y  fait  un  commerce  très- 
confiderable  de  toile&  '  -         ■  •/'  ' 

Courtray  furlaLys,  les  habitans  fa- 
briquent beaiuroup  de  toiles  &  de  ta- 
E'ileries;  Oùdenarde  fur  TEfcauc ,  el- 
efl  fameufe  par  la  bataille  que  les 
Alliez  rempoitamiit  fur  les  François  le 
II.  Jfuilleti  17018.  Alofb  ,  Dendermon- 
dd  ou  Termonde,  Ninove,  Granmont. 

Bruges  ,fiege;  dfun  ËvêqueSufiragant 
de  Msilines,.  Oudeœburg,  FlalTendah 
Blanckenberg. 

Oflende  feul  Port  cDnfîderable  des 
Pays-Bas  Auu^ichiena.  Les  HoUandois 
y-  îoûtiiir«nt  nn  fiege  contre  les  ETpag- 
iiels  qui  dura,  trois'  ans,  il  y  pésit  àt 
part  &  d^autne  plus  de  7a  mille  Sol- 
dats. Nieuppro  ^r  Flperlée,  Dixmude 
dont  les  beucres.  font  eflimes;;  Ipres 
ville  Epifcopale  ôir  ri|9«v,  Paper  7)  r ne  ^ 
Warneton,  Furaifes-,  le.  Fort  d^  Ki  r 
que  ;  Menin  ville  trés-forte ,  iaii  des 
Chefe-d'œuvre  de  M.  die^Vaub^n  avec 
handau  Si^  Strasbourg,. 


t  •'» 


)[i. 


L 
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Les  autres  parties  ètt  la  Flandre  font 
irla  France.  Nous  avons  parlé  de  TAr- 
tois  en  un  autre  endroit. 

Le  Haynaut  tire  fon  nom  de  la  riviè- 
re de  Haine,  on  Ta  aufli  appelJé  Bajfe  - 
PicartUê  (ffàfêt  ckaphoniépe^  à  caufe  du  - 
Pays  rempli  de  forêts,  où  on  faifoît  . 
quantité  de  •:hB  rbon. 

Les  f^rrcu  4<  Haynaut  font  fertiles  ; 
en  grains  ftement ,  feigles ,  orge  , . 
Avoine. 

via  y  trouve  de  trés*Bonnes mines  dé  • 
fer  &  de  plomb,  des  camere»d*c  mar-. 
bre,  de  la  houille,  oir  charbow  de  tert- 
re; on  ftiit:  en  Haynaut  des  verres,  gla- 
ces &  vitres. 


F   .«A  I    ^   k       t   . 


■  *.*   P^  »■»    ^ 


Le  Comté  de  Raynaut  Héifa  tequeï  ^ 
FEmpereur  poflbde  Ik  Prévôté  de 
Mons,  a  pour  viHes  principales' Mons 
fur  la  Trouille,  elle  dépend  pour  le  fpi- 
rituel  du  Dioeefe  de  Gambray,  die  a 
une  célèbre  Abbaye  dé  Chanoineffes. 
faifit  Guilain  riche  Abbaye,  Ath  ville 
forte  fur  la  DeDdre,  StèBRerke  renom- 
mée par  la  fkngîànte  bataille  donnée  en 
1692.  entre  les  François  &  les  Alliez, 
&  ùont  chaque  parti  s'attribua  kviftoi- 
re;  Leufe  où  il  y  a  un  Chapitre;  En- 
guien  célèbre  par  fon  Parc  &  fon  La- 
byrinthe. Halle  fameufe  pour  fon  pelé- 


^   ' 


iig6^  ^   Elément 

rinage  à  Thonneur  de  la  Vierge  :  Bar- 
bançon  Château  avec  titre  de  Principau- 
té où  il  y  a  une  célèbre  Verrerie. 

,  Le  Comté  de  Namur  efl  un  Pays 
fertile  en  bled,  iV  s'y  trouve  beaucoup 
de  mines  de  fer,  de  plomb,  <&  des  car- 
r  res  de  marbre,  la  capitale  efl  Na- 
mur fiege  d*un  Evêque  Suffragant  de 
Cambray,  elle  ell  fituée  au  confluent 
delaSambre  &  de  la  Meufe;  Charle- 
roy  fur  la  Sambre ,  Fleurus  Abbaye  cé- 
lèbre prés  Charleroy  où  fe  donna  une 
grande  bataille  en  1690.  Bovignes. 

Le  Tournefis  à  la  referve  de  faint 
Amand  &  du  Fort  de  Mortagne  a  été 
rendu  à  L'Empereur  par  la  paix  d'U- 
trech ,  de  même  que  la  Verge  de  Menin. 

11  renferme  ïournay  Ville  refpefta- 
ble  par  fon  antiquité,,  fa  Citatelle  eft 
trés-forte  &  bien  iituée ,  elle  paroit  bâ- 
tie  fur  le  roc,  tousfes  environs  contien- 
nent une  pierre  noirâtre  propre  à  bâtir 
ou  à  être  calcinée.  Cette  chaux  eft 
excellente ,  on  en  envoyé  en  plulieurs 
endroits ,  ainfi  que  la  Cendrée  efpece  de 
ciment  qui  en  refte  &  qui  fert  à  paver 
très-proprement.     . ..  .r- .,!  -  ;  ;   w    /.  . 

UEglife  de  l'Abbaye  de  faint  Martia 
efl:  d'Un  goût  exquis,  le  maître-Autel  & 
fe5  accompagnemens  ne  font  que  niar- 
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Bre,  Jafpe ,  Porphire,  or  &  argent ,. 
mais  le  portail  ne  répond  pas  à  l^ 
magnificence  intérieure. 

On  fait  à  Tournaj  un  commerce 
confiderable  de  bas  de  laine  qui  fe  ti*»- 
rent  même  pour  rEfpagne  &  les  Indes, 
le  commerce  defes  moquettes  eft  très- 
peu  de  chofe.  . 


$.    IL 

Du  ISioyaHme   de   Soheme.  / 

Des  deux  Royaumes  annexés  à  la  mat/on 
^ Autriche^  ta  Bohême^  Éf  la  Hongrie. 

LE  Royaume  de  Bohême ,  comme 
il  efl:    aujourd'hui ,    comprend  la 
Bohême  propre,  le  Duché  de  Silefie,. 
&  les  Macquilàts  de  Moravie  &  deLu^ 

lace.     .    ,  ^      •  •       "^ 


t  i 


I^ 


La  Bohême  propre  ou  l'ancienne  Bo- 
heme  eft  un  Pays  entouré  de  montag- 
nes &_de  forets ,  on  prétend  qu'il  tire 
fon  origine  des  Boïnes  peuples  des  Gau- 
les, dont  parle  Tacite, 

Le  Royaume  de  Bohême  étoit  au- 
trefois héréditaire  ,  &  cela  dura  jufqu'à 


^gg:  Etemens 

la  mort  de  l'Empereur  Sigifmond  qui 
mourut  Tan  1437.,  depuis  ce  tems  la 
couronne  de  Bohême  fut  éleélive,  & 
on  élut  confecutivement  cinq  P  oys  de 
la  maifon  d'Autriche,  les  Empereurs 
de  cette  maifop  s'en  firent  un  droit, 
&  lorfque  l'an  1619.  les  Etats  de  Bo 
heme  gagnés  &  féduits  par  les  Huflîtes , 
après  avoir  élu  pour  leur  Roy  Ferdi- 
nand II.  ne  voulurent  plus  enfuite  le 
reconnoître ,  &  qu'ils  offrirent  leur  Cou- 
ronne à  Frédéric  V.  Electeur  Palatin 
qui  l'accepta ,  l'Empereur  leur  fit  la  guer- 
re, les  défit  le  8»  Novembre  1620.  & 
fe  laifît  de  tous  les  adles  &  papiers  qui 
contenoient  leurs  privilèges;  depuis  ce 
tems  -  là ,  le  Royaume  de  Bohême  eft 
devenu  un  patrimoine  &  un  Royaume 
héréditaire  à,  la  maifon  d'Autriche» 

Les  bornes  du  Royaume  de  Bohê- 
me font  au  feptentrion ,  le  Marquifat 
de  Brandebourg  &  la  Pologne,  à  fO- 
rient  encore  la  Pologne  ,  au  Midi  la 
Hongrie,  à  TOccident  les  Cercles  de 
Franconie  &  de  la  haute  Saxe»^  ?  -  . 

La  Bohême  eft  un  pays  très  -  fertile 
en  bled,  en  fajïran  &  en  excellent  hou- 
blon ,  on  y  nourrit  quantité  de  gros  Bé- 
tail ,  des  chevaux  &  des  oyes ,  il  y  a 
dans  le  pays  des  mines  d'argent,,  aé- 
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tain  &  de  plomb ,  on  y  trouve  auflî  des 
diamants  &  autre»  pierres  fines ,  mais 
qui  n'ont  pas  la  beauté  de  celles  d'O- 
rient ;  on  y  rencontre  auffi  divers 
bains  d*eaux  minérales  &  médicinales, 
du  refle,  l'air  n'y  eft  pas  fain  ,  ce 
qui  fait  que  la  pefte  y  règne  aflez  fou- 
vent. 

Les  Bohémiens  font  robufles ,  de 
belle  taille,  francs  &  fmceres,  bons 
foldats ,  on  les  accufe  d'être  y vrognes , 
&  enclins  à  la  rébellion. 

Les  principales  rivières  font  l'Elbe, 
roder,  laViflule,  &  la  Morave,  elles 
abondent  en  poiflbns  aufTi  -  bien  que  les 
Etangs.    rT'r;.^  -,     ;     'îi^ 

Ce  Royaume  qui  étoit  autrefois 
€le6lif,  eft  aujourd'hui  héréditaire;  le 
Roy  de  cet  Etat  eft  le  premier  Ele6leur 
feculier  de  l'Empire,  fon  fufFrage  néan- 
moins n'a  lieu  que  pour  l'éleftion  d'un 
j Empereur  ou  d'un  Roy  des  Romains. 

La  langue  naturelle  des  Bohémiens 
led  l'Efclavonne  mêlée  d'Allemand,  & 
lia  religion  dominante  eft  la  Catholi- 
que fous  la  direélion  de  l'Archevêque 
de  Prague ,  &  des  Evêques  de  Leitma- 
ritz,  de  Koninggretz,  fes  Suffragans  ; 
Icelui  de  Breflau  étoit  autrefois  SufFra- 
Imi  de  l'Archevêque  de  Gnesne  en 
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^Pologne,  mais  à  prefent  il  eft  fournils 

;  immédiatement  au  fàint  Siéee. 

L'ancien  Royaume  de  Bohême  ou  la 
Bohême  propre  ,  fe  divife  en  dix- huit 
Cercles  ou  Provinces  dont  voici  les 
villes  principales. 

Prague  capitale  de  tout  le  Royaume 
iur  le  Muldau ,  cette  ville  eft  trés-gran- 
de ,  die  eft  le  fiege  d'un  Archevêque  & 
d'une  Univèrfité  très -célèbre;  il  y  a 
quan  té  de  Juifs  qui  y  font  grand  ne- 
,  goce ,  &  qui  y  ont  des  Synagogues; 

On  voit  prés  de  Prague  la  montagne 

^blanche  fur  laquelle  fe  doima  la  lan- 

:glante  bataille  entre  l'Empereur  Ferdi- 

>nand  IL  &  l'Elefteur  Palatin  Frédéric 

V.  dont  rifluë  décida  du  fcm,  de  la 

Bohême  en  faveur  du  premier. 

,   ^    ,';    f;    Oblervation.       ^,  , 

^  Pendant  ks  troubles  des  hérétiques  Hup 
*tesy  de  Jean  Zijka  chef  des  Seêiateurs,  {? 
'de  Jean  Hus  qui  détruifit  avec  fes  geni 
nommés  Taborîtes  y  toutes  les  Eglîfes  (S 
Monafteres  des  Catholiques^  rArchei}kU\ 
de  Prague  a  demeuré  comme  fupprimé  pen- 
dant 1 30.  ans  ,  quoique  le  faint  Siège  y  1 
nomma  de  tems  en  tems  des  Adminifirateun\  | 
ce  fut  pendant  ce  tems-làque  VEvêché  d'Ol- 
muts  efi  devenu  exempt  (^  fournis  immédia- 
tement au  faint  Siège,  Chaur* 
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Chaurzim  fur  l'Elbe,  Brandeis,  Ko- 
îiinggretz  Evéché  érigé  en  1655.  par  le 
Pape  Alexandre  VIL,  cette  vi'le  efb 
fituée  au  confluent  du  Worlitz  &  de 
l'Elbe  :  Chrudim,  Littomiflei  Evéché 
fiipprimé  depuis  i  ^1.35.  par  les  troubles 
des  HulTites. 

Raconick  ,  Slany  ,  Alt-Buntzel  , 
Glatz,  Leitmaritz  fur  TElbe  Evéché 
érigé  en  1655.  par  Alexandre  VU., 
Toplitz  petite  ville  connue  pour  fei 
eaux  minérales  ;  Ellebogen  ^  Egra  , 
Pilfen ,  Krumlaw  fur  le  Muldaw ,  Be- 
chin ,  Kuttelberg  qui  a  dans  fon  ter- 
ritoire des  mines  d'argent  &  de  cuivre. 

IL 

Le  Duché  de  Silefie  eft  un  trés-bon 
Pays  arrofé  de  plufieurs  rivières ,  dont 
les  principales  font  l'Oder  &  la  Viflule  ; 
la  première  y  prend  fa  fource  &  la  tra- 
verfe  dans  toute  fa  longueur;  la  fécon- 
de rivière  y  prend  aulfi  fa  fource  vers 
les  frontières  de  la  Hongrie;  là  Silefie 
faifoit  autrefois  partie  du  Royaume  de 
Pologne ,  elle  fut  unie  à  celui  de  Bohê- 
me en  13 10.  fous  Jean  de  Luxembourg, 
elle  contient  dix-fept  Principautés ,  <& 
fix  Seigneuries  ou  Baronies,  dont  voici 
les  villes  principales  qui  donnent  le  nom 
aux  Provinces. 

Ce 
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'Filles  de  la  haute  £?  bajjè  Sîlejîe. 

Brellaw  Evêché  ,  ville  capitale  du 
Duché  de  Silefie  fur  TOder  ,  elle  ell 
fort  grande ,  riche ,  marchande ,  il  y  a 
quantité  de  Juifs  fort  riches ,  on  a  cé- 
dé aux  Luthériens  plufieurs  Eglifes,  & 
les  Magiflrats  y  font  en  partie  Catholi- 
ques &  en  partie  Proteflans  ;  on  y  fait, 
un  commerce  confiderable  en  toiles 
très  -  fines  ;  Tefchen  ,  Jabkinka  paf- 
fage  important  pour  aller  en  Hongi;ie. 
Ratibor  fur  TOder,  Oppelen  fur  l'O-, 
der  ,  Tarnowitz  remarquable  par  fes 
mines  d'argent  &  de  plomb  ;  Trop- 
paw  ,  Jagerndorf ,  Neiffe  ,  Munsber- 
jberg,  Frankenllein ,  Strigaw,  Jawer, 
Lignitz  ,  Brieg  ,  Wolaw ,  Glocaw , 
Oels,  Sagan,  CrolTen.  i?">;'ii 

Parmi  ces  Principautés  il  y  en  a  quel- 
qu'unes  qui  appartiennent  aux  Princes 
de  Lichtenflein  ,  au  Prince  d'Averf- 
berg,  &  à  TEvêque  de  Breflaw. 

Les  Baronies  de  Silefie  appartiennent 
à  des  Barons,  Comtes  &  Burgraves; 
les  Villes  font  Pleiffur  la  Villule,  Beu- 
then  fur  l'Oder  ,  Wartemberg ,  Mi- 
litfch,  Trachenberg;  quant  à  la  Reli- 
gion elle  y  efl  mêlée ,  le  Luth^ranifme 
cependant  y  domine.      .  ;•;)?!/;,) 


yf 


de  Géographie.  303 

Le  Marquifac  de  Moravie  fut  uni  au 
Royaume    de    Bohême  en   1040.   ou 

1048- 
C'efl  un  Pays  trés-Fertile  en  vin,  il 

eft  arrofé  par  la  rivière  de  Morave,  fes 
principales  ville»  font  Olmuts  fur  la  Mo- 
rave fîege  d*un  Evêque  SufFragant  au- 
trefois de  Prague ,  fcn  Chapitre  ell  coni- 
pofé  de  trente  Chanoines  qui  doivent 
tous  être  de  la  première  qualité  &  ti- 
trés, ils  ont  le  droit  d*élire  leur  Evê- 
iie.  Brinn ,  Znaim  fur  le  Teya ,  Iglaw 
url'Igla,  Hradifch  fur  les  frontières  de 
la  Hongrie.      ...     <, 


l 


'  jU 
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Le  Marquîfat  de  Luface  fut  incorpo- 
ré au  Royaume  de  Bohême  Tan  1 345 
par  l'Empereur  Charles  I V.  !v  . 

C'eft  un  Pays  fertile  en  bled,  il  ap- 
partient à  TElefteur  de  Saxe  depuis 
1620.  qui  en  fait  hommage  à  la  Cou- 
ronne de  Bohême.  I»'      -     r   "'  -  *-  ^ 

DifFerens  Seigneurs  y  pofledent  auffi 
j  quelques  terres  comme  noits  l'avons 
dit  en  traitant  de  l'Allemagne.        a 

,  lCc  2     ":V:  ■ 
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.  ,     De    la   Hongrie. 

LA  Hongrie  a  eu  fes  Rois  particu* 
liers  ,  lei^oels  ibit  par  conquêtes ^ 
fucceflions ,.  alliances >  ou  autres  moyens, 
s'étoient  extrêmement  aggrandis ,  puif- 
^ue  ce  Royaume  compreirK)it  la  Hoq. 
grie  propre ,  la  Tranfilvanie ,  h  Molda* 
vie^  la  Vabqde,  la  Croatie,  la  BoP 
aie ,  la  Daimatîe,  la  Serrie  &la  Bulgarie. 

Avant  t'ail  looo.  ce  Pays n*étoit  gou- 
verné que  par  des  Ducs ,  mais  l'an  looo. 
la  Hongrie  fut  honorée  du  titre  de, 
Royaume  &  embrafla  le  Chriftianifme. 

Ce  Royaume  a  bien  diminué  depuis  | 
par  la  méfmteUigence  des  Princes  Chré- 
tiens, qui  ont  laiiTé  tellement  accroître  1 
l'Empire  Ottoman,  que  la  plupart  de| 
ces  Pays  ont  été  fà  proye. 

La  Couronne  d'Hongrie  a  été  lon^l 
tems  éleélive,  mais  la  maifoil  d'Autri- 
che ayant  repris  ce  Royaume  fur  les 
Turcs,  prétend  qu'à  titre  de  çonquête| 
il  doit  être  héréditaire  dans  fa  raai- 
fon;  &  Ta  ainfi  réglé  par  les  Etats  èi\ 
Pays  aflemblés  à  Presbourg  Tan  j (58?. 
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La  Hongrie  comme  nous  la  confide- 
rons  aujourd'hui,  eft  bornée  au  Septen- 
trion par  la  Pologne ,  à  l'Orient  par  la 
Trandlvanie  &  par  la  Valaquie  ,  au 
midi  par  la  Sar-e  qui  la  fépare  de  la 
Croatie,  de  la  Bofnie  &  de  la  Servie, 
à  rOccident  par  l'Allemagne  &  par  la 
Bohême.  .;    ^   ,'-../ »/i  j'n -/,,;.    j.:- 

Le  terroir  y  efl:  fertile  en  bled,  en 
vins  &  en  pâturages ,  il  sY  trouve  des 
mines  d'or,  on  en  compte  julqu'à  fept, 
dont  la  principale  efl  celle  de  Chrem* 
nitz ,  mais  on  y  manque  d'huile  & 
d'étain,  on  en  tire  aaifi  des  chevaux, 
&  leur  cavalerie  qu'on  nomme  HouJJars 
font  une  efpece  de  chevaux  légers  ou 
de  dragons  qui  font  la  guerre  à  la.  ma- 
nière des  Tartures  leurs  voifîns  ;  la  lan- 
gue latine  eft  fort  commune  parmi  eux 
jiifqu'aux  payfans  &  foldats* 

L'air  y  efl  mal  fain,  l'eau  mauvaife  j- 
excepté  celle  du  Danube. 

Les  principales  rivières  font  le  Danu-^ 
be,  la  Drave,    la  Sav€,  la.Teilfcc 

Le  Danube  qui  vient  d'Allemagne 
traverfe  toute^  la  Hongrie  ,*  comme  C3 
fleuve  efl  fort  grand ,  fort  large  &  pro- 
fond ,  il  fert  au  corhmerce  &  à  la  guerre  i. 
pouvant  porter  &  contenir  des  flotte 
entières  &  des  armées  navales. 

Ce  a 
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La  Drave  fëpare  la  Hongrie  de  TEf- 
clavonie  :  la  Teifle  prend  ùt.  fource 
dans  la  Hongrie ,  va  fe  perdre  dans  le 
Danube  au-defTus  de  Belgrade. 

L'air  de  Hongrie  eft  tempéré  ,  en 
gênerai  il  n'efl  pas  fore  fain,  particuliè- 
rement pour  les  étrangers;  ik  pefle  y 
fait  fouvent  des  ravages,  on  attribue 
la  caufe  de  ce  mal  aux  eaux  qui  n*y  font 
pas  bonnes.  y     - 

La  Religion  dominante  efl  la  Cathc* 
liqiie  fous  la  direélion  de  deux  Arc^h^ 
véques  qui  ibnc  ceux  de  Gran  ou  Stri- 

fonde  &  de  Colozza;  le  premier  a  pour 
uf&agans  les  Evéques  d'Agria  ,  de 
Neytra,  de  Raab,  de  Vaccia,  de  Cinq- 
Egliiè,  &  de  Vefprin. 

V  Le  fécond  a  les  Evéques  v^e  Zagrab , 
eu  Agram,  de  Waradin^de  Szerem, 
&  de  Chonad. 

Ce  Royaume  qui  le  divife  en  haute 
&  baflV  Hongrie  &  en  Efclavonie, 
comieni:  cinquante  -  quatre  Comtés , 
dont  il  y  en  a  trente  -  quatre  dans  la 
haute,  quatorze  dans  la  baffe,  &  tren- 
te-lix  daîis  rEfclavonie  ;  ceux  qui  meri- 
teat  le  plus  d*étre  ooncius  portent  le 
nom^  de  leurs  capitales. 

Leî'  Villes  principales  de  la  haute 
Hongrie  font  :  Pcesb<?urg  fiir  le  Danu? 


î  de  rEf. 
a  fource 
e  dans  le 

>eré  ,  en 
articulie- 
,  pelle  y 
attribue 
i  n'y  font 


en  haute 
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Comtés , 
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qui  meri- 
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la  haute 
le  Danu^ 
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be  capitale  de  toute  la  Hongrie  ;  Ney- 
tra  Evêché  ;  Barkam  ;  Schemnitz  ;  No- 
vigrad;  Vaccia  Evêché;  Agram  Evê- 
ché ;  Tockay  re«»oinmé  pour  (on  excel- 
lent vin  qui  fe  tranfporte    foit  loin  r 
Tarna  ;  Saros  ;  Leitfchaw  ;  Lipcze  ;  Or- 
wa;  Tranfcàin  célèbre  à  caufe  de  Tes 
eaux  minérales  :  Leopoldfladt ,  bâti  par 
l'Empereur  Leopold  :  Turocz;  Krem» 
nitz;  Newfol;  Gomer;  Sag;  Reft  fur 
le  Danube  :  Colozza  Eveché  :  Zolnock  ; 
Caffovie;  Vnghwar;  Ugogh;  Grand- 
Waradin  fur  les  frontières  de  la  Tran^ 
filvanie  :  Chonad  Evêché  fur  le  Maros  ; 
Temefwar  fur  le  Ttmes  y  pàace  importan- 
te &  défendue  par  un  Château  extrê* 
mement  fort ,  le  Prince  Eugène  s*eii 
empara  en  I7i6^ 

Obfervation»  ' 

On  peut  remarquer  cçwéien  il  efl  difficp' 
li  à  dire  dawmtage  de  ces  vajies  Pays  dont 
ks  noms  fouis  neus  effrayeiU ,  fi  l'on  fait 
attention  que  le  Bannat  jeul  de  Temejwar 
comprend  pSo*  tam  villes  y  que  bourgs  & 
mllages. 

Les  14.  Comtés  de  la  baffe  Hon- 
Igrie  ont  pour  villes  prixicq)ales  Bude 
fur  le  Danube  Ville  trés-forte  &  renom- 
Imée  par  fon  bon    vin  &  fes  bains 
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chauds  ;  Comorrc  capitale  de  deux 
petites  Ifles  formées  par  le  Danube , 
Mufzon  ;  faint  Gothard  remarquable 
par  la  belle  viéloire  que  les  Impériaux 
remportèrent  fur  les  Turcs  en  1664. 
Vefprin  Evêché  ,  Javarin  ou  Raab 
Evêché  ;  Gran  ou  Strigonie  ,  fur  le 
Danube,  fiége  d'un  Archevêque  Pri- 
mat de  tout  le  Royaume  ;  Zigeth  ; 
Cinq-EgHfe  Evêché,  Mohatz ,  Sar- 
war  quon  prétend  être  la  patrie  de 
faint  Martin  Evêque  de  Tours  ;  Sala- 
war  ,  Canife  la  plus  forte  place  du 
Royaume  ,  on  croit  que  le  bourg  de 
Stridon  qui  a  donné  naifTance  à  faint 
Jérôme  étoit  dans  ce  Comté;  Sopron 
qu'on  dit  être  la  patrie  de  faint  Gré- 
goire de  Tours. 

Les  fix  Comtés  de  l'Efclavonie  ont 
pour  villes  principales  Waradin,  faintei 
Croix,  Agran  Evêché,  Pofega  capitale 
de  toute  1  Efclavonie ,  Efleck  remarqua- 
ble par  fon  Pont  qui  traverfe  un  marais 
&  qui  a  trois  lieues  de  long,  tr  "  • 
V  Outre  les  villes  de  même  nom  que| 
leurs  Comtés ,  il  y  a  Freilaw  fur  la  Dra* 
ve,.  Copronitz  ,  Verowitz,  Gradifcli 
fur  la  Save ,  Willack  ;  Carlowitz , 
Bourg  fur  le  Danube  ;  Peterwaradin , 
place  importante  prés  du  Danubç. 
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La  Tranfilvanie  tire  Ton  nom  de  ce 
qu'elle  eil  fituée  au-delà  des  forêts  qui 
la  réparent  de  la  Hongrie;  elle  a  été  cé- 
dée à  TEmpereur  par  le  Traité  de  Carlo- 
witz  ;  ce  Pays  peut  avoir  Co.  lieuè's 
d'Orient  en  Occident ,  &  autant  du 
Midi  au  Septentrion;  l'air  y  e(l  aflez 
bon  ,  le  terroir  produit  beaucoup  de 
bled,  il  y  a  quantité  de  montagnes 
dans  lerquelles  on  trouve  des  mines  d'or , 
d'argent,  de  plomb»  de  fei,  &  d'aucres 
minéraux. 

Les  habicans  font  courageux  &  guer- 
riers ,  leur  laneue  eil  la  Hongroifè , 
il  y  a  toutes  fortes  de  peuples  &  de 
Religion  dans  ce  Pays,  il  y  a  cependant 
deux  £vêques  Catholiques,  Tun  à  Fo- 
caret  ou  Hermanftadt  érigé  par  Clé- 
ment XL  pour  les  Rafciens  &  Walaches 
qui  fuivent  le  rit  grec  fous  l'obéiflance 
Romaine,  &  l'autre  à  Albe-Jule  ou 
WeiiTenbourg ,  tous  deux  Sufiragans  de 
l'Archevêque  de  Colozza  en  Hongrie. 

Les  autres  villes  les  plus  remarquables 
font  Newmarck ,  Muhlbach ,  Cronftadt ,, 
Segefwar,  Torda,  Colofwar,  Rodna% 
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De    la    Suijfe. 


\  i< 


CE  Pays  le  pins  élevé  de  l'Europe 
étoit  autrefois  connu  des  anciens 
fous  le  nom  d'Hehetiiy  {  d'où  vient  le 
nom  de  Corps  Helvétique  ^  il  tire  fon-  nom 
moderne  de  la  petite  ville  de  Schwîtz\ 
une  des  trois  premières  qui  prirent  sles 
armes  pour  fe  défendre  contre  la  tyran- 
nie de  deux  Gouvernemens  que  l'Em- 
pereur Albert  avoit'donné  aux  cantons 
deSchwitz,  d'Uri,  &  d'underwald. 
-  Il  ell  borné  au  Septentrion  pari' Alfa- 
ce  &  la  Souabe,  à  l'Orient  par  le  Ti- 
roi,  au  Midi  par  la  Lombardie,  &  lé 
lac  de  Genève  ,  à  l'Occident  par  îe 
Comté  de  Bourgogne.        -  ■{  -       - 

Il  ell  rempli  de  très -hautes  mon* 
tagnes,  &  par  confequent  peu  fertile,* 
l'air  y  efl  fain  &  trés-fubtile  ;  on  trouve 
beaucoup  de  lacs  dans  fes  vallées ,  ki 
principales  rivières  font  le  Rhein ,  l'Aar, 
le  Rhône ,  le  RuiT,  &  le  Tefin.  -" 

La  République  des  Suifles  fe  divife 
en  quatre  parties ,  qui  font  la  Suifle  pro- 
pre, les  Alliez  des  Suifles,  les  Sujets 


de  Géographie,  31Ï 

des  Suifles  ,    6c  les  Sujets  des  Alliez, 

La  Suifle  propre  fe  divife  en  treize 
cantons ,  dont  voici  les  noms  &  Tordre: 

I.  Zurich,  2.  Berne,  3.  Lucerne,  4. 
Vri ,  5-  Schwitz  ,  6.  Underwald ,  7, 
Ziig,  8.  Glaris,  9.  Bade,  10.  Fribourg, 
II.  Soleure  ,  12.  SchaiFhoufe ,  &  13* 
Appenzel.     ; ,,,    ,      .  .   ■    ,..     ,  ,   .,  , 

Oblervation.        ,      -      ^ 

De  ces  treize  Cantons  les  trois  premiers^ 

^  les  10.  II.  (ff  12.  fe  gouvernent  Arif- 

mratiquement , ,  lès  autres  Démocratique^ 

ment ,  mais  les  treize  Cantoiis  font  obligez 

àfefecourir  mutitellementjorf qu'ils  font  at-: 

îaqués  ;  il  fe  tknt  tous  les  an^  .une  affer,:- 

hUe  à  Bade  en  Argau  oit  l'on  traite  des 

affaires  de  la  nation.  Le  Canton  de  Zurich 

tient  le  premier  rang^  Éf  fes  députés  préfi- 

\ànî;  toutes  les  affaires  fe  terminent  à  la 

\  pluralité  des  fuffrages  ,  chaque  canton  efl 

\jomerain  dans  f on  pays  quil  gouverne  com^- 

\m  il  lui  pMt,    v  ■<^ 'î^i/^'' ,     \  r'   ..   %(^î 

Les  Alliez  des  Suifles  font  au  nombre 
|de  8-  qui  font  ,  l'Abbé  &  la  ville  de 
faint  Gai,  les  Grifons,  le  Valois  ou  l'E- 
veché  de  Sion,  la  ville  de  Mulhaufen 
j^n  Alface,  Genève,  le  Comté  de  Neuf- 
jChatel,  celui  de  Vallangin ,  &  rEvêr 
[£hé  de  Bafle.  .,_ .  \{.4 
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Les  Sujets  des  Suifles  font  le  Comté 
tde  Bade ,  les  Baillages  de  Bremgarten 
&  de  Mellingen ,  Je  Turgau  ,  le  Rhein- 
thaï ,  le  Comté  de  Sargans ,  le  Comté 
de  Rapperfchwil ,  &  quatre  Baillages 
d'Italie  qui  étoient  autrefois  du  Duché 
de  Milan. 

Les  Sujets  des  Alliez  font  la  Valteli. 
^ne,  le  Comté  de  Chiavenne,  le  Comté 
de  Bormio ,  le  Comté  de  Tockenbourg, 
&  le  bas  Valais, 

Les  Suiffes  font  forts  &  robufles,  de 
JbéWc  taille ,  francs ,  fidèles ,  &  religieux 
oblervateuTs  de  leurs  paroles ,  trés-éclai- 
rés  &  attentifs  fur  leurs  intérêts  ;  le  fervi- 
ce  de  la  France  &les  voyages  que  Ton  fait 
faire  à  la  JeuneiTe  du  Pays  contribuent 
■extrêmement  à  civilifer  cette  nation. 

'    ' ,    V        Obfervation, 

Zuîngle  ayant  commencé  à  répandre Jst\ 
erreurs  parmi  les  SuiJJhs  en  1516.  ilyem 
une  guerre  de  Religion  qui  ne  finit  qu'm 
1532.  par  un  traité  ok  il  fut  déclaré  quekl 
différence  de  Religion  ne  cauferoit  aucun 
changement  dans  Tunion  des  Cantons,  m 
qu'il  feroit  Hère  à  chacun  defuivrelam 
ligion  quil  lui  plairoit  ;  aujourdm 
les  Cantons  de  Lucerne ,  Fribourg ,  Sh 
ieure,    Ury  y  Schwitz,  Zug^  i^  Unk\ 

m\i\ 


te  nation. 
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^ald  font  Catholiques ,  £5*  ceux  de  Zurich , 
Berne  ^  Bajîe,  (^  Sçhaffouje  font  Cahinif 
tes},  Claris  6f  Jppenzel  font  partie  Caivi- 
nifiesy  partie  Catholiques. 

••  '  •  .  atr.t .  -,  ;  -     -I, 

.     De  la  Suijfe  proprç, 

1.  Le  Canton  de  Zurich  eft  trés-peu- 
plé,  fon  te^rroir  eft  fertile  en  bled,  en 
vin ,  &  en  pâturages  ;  la  ville  de  Zurich 
efl  fur  un*  lac  de  même  nom,  ce  canton 
peut  mettre  vingt-quatre  mille  hommes 
fur  pied.  Kibourg,  Egliiaw,  Gruningue. 

2.  Le  Canton  de  Berne  eft  le  plu^ 
grand  de  tous  les  treize  Cantons,  il  peut 
mettre  Çopoo.  hommes  ftir  pied.        " 

Berne  fur  l*Aar  eft  fa  capitale  5  Lau- 
fanne  proche  Iç  lac  de  Genève  a  été 
autrefois  ville  Impériale ,  &  le  Ç\ég<^ 
d'un  Evêcjue  qui  a  été  transféré  à  Fri- 
bourg;  Avenche  autrefois  la  plus  eon»- 
fiderable  &  la  plus  ancienne  ville  de  la 
Suifle ,  elle  n'eft  plus  qu'un  Bourg.  Ar- 
berg,  Vevay,  Moudon,  Nyon. 

3.  Le  Canton  de  Lucerne  a  pour  ca- 
pitale Lucerne  au  pied  d'une  très-haute 
montagne  fur  le  lac  du  mênie  nom  ;  faint 

,  Urbin  célèbre  Abbaye ,  tlapsbourg  Com- 
té d'où  fort  la  maifon  d* Autriche;  ce 
canton  peut  mettre  16000.  mille  hom- 
Imes  fur  pied. 

Dd 
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4.  Le  Canton  d'Uri  efl  fîtuë  dans  les 
Alpes.  Akdorf  principal  lieu  du  can- 
ton, efl  le  fiege  de  la  Régence  ,  le 
Mont  faint  Gothard  efl  à  trois  lieuè's^ 
il  y  a  au  fommet  un  hofpice  qui  efl  d'un 
grand  fecours  pour  les  voyageurs. 

5.  Le  Canton  de  Schwitz  où  fe  trou. 
ye  Schwitz  gros  Bourg  fur  la  Mutte, 
l'Hermitage  célèbre  Abbaye. 

6.  Le  Canton  d'UnderwaW  n*a  rien 
de  recommandable  ;  Sarnen ,  Engelberg 
Abbaye. 

7.  Le  Canton  de  Zug  où  fe  trouve 
Zug  fur  un  lac  de  même  nom;  faint 
Wolfgang,  &c. 

8.  Le  Canton  de  Claris  où  fe  trouve 
Claris  Bourg. 

.  9.  Le  Canton  de  Bafle  affez  fertile,  a 
pour  capitale  Bafle  fur  le  Rhein,  la 
plus  grande,  &  la  plus  riche  ville  de 
toute  la  SuifFe.  Son  Commerce,  fon 
Univerfîté,  fon  Imprimerie ,  àleCon* 
cile  gênerai  qui  s'y  efl  tenu  l'an  1431. 
la  rendent  fort  célèbre.  Le  fçavant  Di- 
dier Erafme  y  mourut  en  1536,  il  efll 
enterré  dans  l'Eglife  Cathédrale ,  on  I 
voit  aufTi  dans  la  même  Eglife  le  tom- 
beau de  l'Kerefiarqiie  Jean  Oecolampa- 
de  Moine  Apoflat. 
La  Bibliothèque  de  cette  Univerfitfil 
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eft  fameufe,  on  y  conferve  entte  au- 
tres manufcrits  douze  gros  volumes  des- 
AÉles  du  Concile  qui  porte, fon  nom.     • 

f ,  ,;:     Obfervation.    ,  >  ,  •■ 

On  croît  que  ce  fut  à  Poccafion  de  ce  Con»' 
Uile  que  l'on  prît  la  coutume  à  Bajîe  défaire 
miner  les  horloges  une  heure  trop  têt, à  eau-- 
\fe  que  les  Pères  de  ce  Concile  alloient  iS  re- 
\iimoîent  tard  de  l'c^emblée  y  £5*  pour  les 

lîger  de  fé  hâter,  on  ne  trouva  pas  de' 
Umlleur  expédient  que  d* avancer  les  korh'* 
ms  dune  heure  y  la  coutume  en  ejl  rejiéej 
m  elle  dure  encore.  ■      ^  —  -  .; 

Seconde  Obfervation. 

Les  hahîtans  de  Bajles'étant  déclarés  pour 
ïla  Doctrine  de  Calvin ,  chajfetent  leur  Eve  que 
VS  le  Chapitre  Cathédrale  en  1533  ,  depuis 
uîtemps  les  Prélats  font  leur  demeure  à  Poren* 
km,  É?  le  Chapitre  à  Delmont;  les  Pro- 
mflans  s* emparèrent  aujjî  dt  l'Abbaye  de 
âim  Léonard ,  fS  d'une  Chartreufe  fort 
\cmfiderable.  .  -u-  .a  :-:i  ;  mt^i^  •  • 
10.  Le  Canton  dé  Fribourg  dont  Frî- 
)Ourg  eft  la  capitale,  c'eft  dans  cette 
nlk  que  rEvêché  de  Laufanne  Suf- 
ragant  de  Befançon  a  été  transféré, 
rruyere  d*où  viennent  les  bons  fro- 
mages de  ce  nom. 

Dd  2 
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11.  Le  Canton  da  Soleurej  ia  capt. 
talé  de  même  nom  efl  fur  TAar^  c'eil 
dans  cette  ville  que  TAmbaiSi^eur  de 
France  fait  fa  réfidence. 

12.  Le  Canton  de  Schaffoufe  eft  fer- 
tile  en  bled  &  en  vin,  fa  capitale  de 
mênie  nom  efi  iUr  Je  Rhein.  Cette  ville 
eft  un  grand  pafiage  pour  T Allemagne; 
en  defcendant  du  lac  de  Confiance  i 
Schaffoufe,  le  Rhein  a  une  cataraéle, 
où  il  ie  précipite  à  travers  des  rochers 
aVec  un  bruit  effiroyable» 

13.  Le  Canton  d*Appenzel  où  iè 
trouve  Appenzel  gros  Bourg  fur  le  Sitcer, 

Le  principal  commerce  de  la  SuiiTe 
conflfle  datiâ  lès  troupes  qu'ils  ont  à  la 
folde  de&  Princes  qui  veulent  leur  faire 
un  IneilleUr  partie  ^  v 

■■■  •  '!•-■      'fï  ^:  ;■,  . 

,  \        Ùis  Alliez  déi  $ui£e£* 

Jbè  tAbbé  e*  â^  là  vîtie  de  faim  Gai, 

i.  Cet  Abbé  réfide  à  Wyl  qui  dé- 
pend de  lui ,  de  même  que  le  Comté  de 
Tockenbourg  :  il  eft  riche  &  peut  mettre 
1 2000.  homitaes  fur  pied,  la  villô  de  faint- 
Gai  ne  dépend  pas  de  lui ,  elle  profeflele 
Calvinifme  ou  Zuinglianifme,  on  y  fait 
un  grand  commerce  de  toiles. 

2.  Les  Grifons  font  divifés  en  trois 
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ligues  qui  font  la  ligue  Grife ,  la  Cadée 
ou  Maifon-Dieu ,  la  ligue  des  dix  Jurif- 
diftions  ou  Communautés. 

La  ligue  Grife  eft  un  terroir  fertile 
en  bled  &  en  vin  >  le  Rhein  y  a  fes 
différentes  fources.  Elantz ,  Difentis. 

La  Cadée  ou  Maifon-Dieu  n'a  de  re- 
marquable que  Coire ,  dont  les  habitans 
font  hérétiques,  elle  efl  la  principale 
ville  des  Grifons,  fituée  fur  le  Pleflur 
qu:  fe  perd  dans  le  Rhein  à  une  demie 
lieië  au-deflbus  où  il  commence  à  por- 
ter bateau  ;  cette  ville  efl  le  fiege  d'un 
Evéqae  qui  efl  Prince  de  l'Empire ,  le- 
quel avec  fon  Clergé  &  quelques  Ca:^ 
tholiques  demeurent  dans  l'enceinte  de 
l'Eglife  Cathédrale  où  ils  ont  une  en- 
tière liberté.  'V  *    .•  v 

La  ligue  des  dix  Jurifdiélions  ou  de» 
dix  Communautés  n*a  rien  de  re- 
marquable que  Meyenfeld.  \ 

3.  Le  Valais  ou  Evêché  de  Sion  efl: 
un  Pays  tout  rempli  de  montagnes ,  on 
y  fuit  la  Religion  Catholique  ,*  le  Rhô- 
ne y  prend  fa  fource  ;  Sion  qui  efl  fur 
ce  fleuve  efl  le  fiege  d'un  Evêque  qui 
a  droit  de  faire  battre  Monnoye ,  de  faire 
grâce  aux  Criminels ,  &  laSouveraineté 
ilir  environ  vingt  Villes  ou  Châteaux. 

4.  La  villa  de  Mulhaufen  fuit  le  Cal* 
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vinifme  ,  elle  dépendoit  autrefois  de 
l'EvéqUd  de  Stn^ôufg. 

5.  La  ville  de  Ôeneve  fur  le  bord  du 
Isic  de  iftéme  nom  ell  comme  le  Centre 
dû  CâlvintfmiÈ,  l'Evêché  qu'elle  avoita 
été  trafljferé  à  Annecy  en  Savoye^  la 
librairie,  'dt  rHorlogerie  y  ell  aflez 
bonne)  c*efl:  une  tréi- petite  Répubii. 
que  qui  nonobitant  fon  extrême  foi- 
blefiè  t*eil  maintenue  depuis  Tan  1535. 
ihais  peut^'étre  que  h  jaloufie  des  Poten- 
tats dont  ils  fônt  entourés  fait  que  Tun 
8*interdFè  à  &  confervatton  ^  pendant 
^e  l'auttt  fait  tous  fes  eflForts  pour  la 


r;.'i 


ObferVàlîon. 


Dans  le  voijinage  de  Genève  fe  trouve  k 
Mau  Lac  fù  fottt  fan  mm  iS  qui  fart  à 
promemdei  mx  katîtëns  ;  il  a  dix  -  huit 
lieues  de  long ,  &  en  talque  endroit  jufaues 
à  fapt  de  large ,  on  y  pêche  des  truites  dura 
^fojjèur  pr^^ieufa.  Ce  Lac  â  cela  de  par- 
ticulier ,  iuilefipius  profond ,  plus  rempli 
d*eau ,  6f  déborde  plusfluvent  dam  les  grm* 
êes  chakuts  qu»  dans  VHyver ,  quelque  pb 
^enx qju'ilfoit ^  m^dmme  deux  raif&ns; 
h  p(imièr0  pe  déms  k  Ftintems  qumiti 
d'hefbèS  mijffita  dans  feau  fU  la  font  ainji 
grojfîf  5  U  facoi^e  &  k  meUkure ,  eji  p\ 
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^and  ks  Htiges  fifondem  dans  les  montag- 
nes voifmes ,  toutes  Us  eaux  fe  rendent  £5*  s'é» 
coulent  dans  kLâs^  lee  qui  f  augmente  confi- 
itrabîewxn$.       '^r  1 

6.  Les  Comtés  de  Neuchatel  & 
Vallangin  font  un  petit  Etat  fouverain 
qui  fuit  le  Calvitiiûne^  &  qui  appartient 
au  Roy  de  Prufle,  en  qualité  de  Prince 
d'Orange  réuniiTant  en  &  perfonne  les 
droits  des  Princes  de  ce  nom  héritiers 
de  la  maifon  de  Chalons,  anciens  Sei- 
gneurs de  Neuchatel ,  linfi  le  jugèrent 
les  Etats  du  P&ys  le  3.  Novembre  1707. 

7.  Les  Sujets  Suifles  d«  TEvêque  li- 
tulalre  de  Balle  font  Bietrné  ptës  du  Lac 
de  même  nom,  Bonne- Ville,  &  k  Pré- 
vôté de  Moutiers  Grand- Val  qui  com- 
prend Delmont  où  il  y  a  une  riche 
Abbaye»      -     .     .     .     ,   , ,    j,  -,  .  ^ 

Des  SnjtU  des  Smffes. 


t        *rVii 


Obfervation. 


U^JL- 


ùepms  ks  hmmUes  de  Brmgartin  &  de 
Filmernte  m  ijxz*  on  efitmtvenu  ^m  U 
^ille  i^Je  Comté  âe  Bade^  les'uilîes  de  brem« 
pnem ,  i§  de  Mellin^n^  &  de  Rapetf^bùjyl, 
(S  moitié  des  Provinces  libres  apparti-en- 
droîent  aux  Cantons  de  Zurich ,  de  Berne , 
£5^  de  Claris* 


>:îa.- 
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2.  (hif  le  Canton  de  Berne  auroît  fa  part 
dans  la  domination  fouver aine  du  Turgaw , 
de  r autre  moitié  des  Provinces  libres  y  du 
Rheintal^  £^  du  Comté  de  Sargans  avec  ki 
fipt  anciens  Cantons,  -''*' 

1.  Le  Comté  de  Bade  a  fa  capita- 
le de  même  nom  fur  le  lac  Limmat, 
c*eft  le  lieu  où  les  Cantons  s'aflemblem 
pour  leurs  affaires  générales >.&  celui 
où  s*eft  conclue  la  paix  entre  TEmpe- 
reur  &  la  France  en  17 14.  Zurzach 
Bourg  célèbre  pour  fes  foires. 

2.  Les  Baillages  de  Bremgarten  & 
de  Mellingen  ont  les  villes  de  même 
nom  fur  le  RuiT. 

3.  Les  Provinces  libres  n^ont  que  des 
Châteaux  &  des  Villages.  Mûri  riche 
Abbaye.  ;    ^   . 

4.,  Le  Turgàw  efl:  pofledé  par  plu» 
lîeurs  Seigneurs  fous  la  fouveraineté  & 
la  protedioî)  des  Cantons  qui  en  fonc 
les  maîtres.  Frawenfeld. 

5.  Le  Rheintal  où  fe  trouve  Rhy- 
neck  petite  ville  fur  le  Rhein. 

6.  Le  Comté  de  Sargans,  dont  la  ca- 
pitale de  même  nom  eft  fur  la  Sare. 

,7.  La  Ville  de  Raperfchwyl  toute 
Catholique  fituée  au  bord  du  lac  de 
Zurich,  a  uu  Pont  de  bois  long  de 
JSjo-  P^s.      h      V.:  •ivv  \ 


•!<,^' 
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g.  Les  quatre  ûojvernemens  d'Italie, 
de  Lugano ,  de  Locarne  y  de  Mendris  » 
&  de  Val-Madia  appartiennent  aux 
douze  premiers  Cantons,  ils  leur  furent 
cédés  en  151 2. 

p.  Les  trois  fiaîllages  de  BeUinzone> 
de  Valbrune ,  ou  Valpalenza  ,  &  de 
Polefe,  furent  cédés  aux  Cantons  d'U- 
ri,  de  Schwitz,  &  d'Underwald  Tan 
1422.  par  le  Duc  de  Milan. 

10.  Les  quatre  fiaillages  communs 
aux  Bernois  &  Fribourgeois  font  Sch- 
wartzbourg,  Morat,  Orbe  &  Granfon» 

Morat  petite  ville  célèbre  par  la 
viftoire  que  les  Suifles  y  remportèrent 
fur  Charles  le  H\rd}r  dernier  Duc  de 
Bourgogne  le  22.  Juin  1476.  où  il  per^ 
dit  dix^huit  mille  hommes.  ^. 

'  Dei  Sujm  de.f  Alliez.    •        - 

1.  La  Valteline  fujette  des  Griibns 
eil  une  vallée  longue  de  quinze  lieues 
peuplée  &  fertile.  Tirano.  ,,? 

2.  Le  Comté  de  Cleven  ou  Chiaven- 
ne ,  Sujets  des  Grifons ,  contient  Chia- 
venne  mr  Je  Meira.    .>    •  ..-  ♦  > 

3.  Le  Comté  de  Bormio,  où  TAdda 
prend  fa  fource,  efl  un  pays  rempli  de 
trés-hauces  montagnes  >  il  efl:  fujet  des 
Grifons.    .   r  : .  ,-.  ,.        r     '  . 
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La  Seigneurie  de  Haldenftein  au  dèf- 
fous  de  Coire  e(l  fous  la  protection  des 
3.  ligues. 

4.  Le  Comté  de  Tockénbourg  qui 
appartient  à  l'Abbé  de  faint  Gai  eft 
fitué  à  rOrient  du  Canton  de  Zurich. 

SECTION    II I. 

DE     LA     POLOGNE. 

LE  Royaume  de  Pologne  efl  borné' 
au  Nord  par  la  Prulie  '&  par  le 
grand  Duché  de  Lithuanie,  à  l' Orient 
par  la  Ruffie  Mofcovite,  au  Midi  par 
la  Hongrie ,  la  Tranfilvanie ,  la  Molda- 
vie &  par  la  petite  Tartarie ,  à  TOcci- 
dent  par  le.  Brandebourg  &  par  la  Si- 

G'eft  la  plus  grande  partie  du  Pays 
appelle  anciennement  Sarmatie ,  &  dès 
le  feptiéme  fîécle  la  nation  Polonoifa| 
étoit   confiderable  parmi   les   peuples 
Efclavons. 

Les  auteurs  font  fort  partagés  fur| 
Torigine  de  fon  nom.  •    - 

La  Pologne  a  été  d'abord  gouver- 
née par  des  Ducs  &  des  Rois,  le  pre- 
mier Duc  nommé  l'Ech  vint  en  Polog- 
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ne  vers  la  fin  du  fixiéme  fiécle  ,•  le 
Gouvernement  Ducale  dura  jufqu'au 
neuvième  ,  &  finit  à  Popiel  II.  la 
Royauté  commença  enfuite  par  Piafte 
Laboureur  habitant  de  Crulphicie  au- 
quel fuccederent  4.  Ducs  ;  le  fils  du 
dtrmer  Bokslas  fut  créé  Roy  par  l'Empe- 
reur Othon  III.;  depuis  ce  Royaume  a 
toujours  été  héréditaire,  jufcju'à  Jagel- 
Ion  grand  Duc  de  Lithuanie  qui  em- 
brafîa  lui  .&  (es  peuples  la  religion 
.Chrétienne^  &  réunit  pour  toujours  Ton 
grand  Duché  à  la  couronne  de  Pologne 
|en  faifant  ferment  qu'il  ne  recevoit 
[cette  couronne  que  de  l'éleftion  libre 
kles  Polonois  ,  ferment  que  tous  fes 
iJuccefleurs  ont  été  obligés  de  faire  de- 
Ipuis,  de  forte  que  la  Pologne  eflpropre- 
Iment  une  Monarchie  Ariftocratique 
[gouvernée  fous  le  nom  d'un  Roy  par 
[les  Evêques  &  par  les  nobles. 
Qiiand  le  Roy  éfl  mort  on  ne  lui 
ïnd  pas  les  honneurs  funèbres  qu*il 
l'y  ait  un  nouveau  Roy  ;  ce  doit  être 
ine  des  premières  aélions  du  nouveau 
loy. 
Pendant  l'interrègne  l'Archevêque  de 
rnefne  Primat  du  Royaume  en  a  l'ad- 
liniflration.  Il  convoque  les  diètes,  & 
lécermine  le  tems  &  le  lieu  de  rEleC'^ 
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tion ,  c  efl:  ordinairement  dans  la  plaine 
4e  Varfovie;  dans  ce  camp  on  y  ad- 
met les  AmbafTadeurs  des   têtes  cou. 
ronnées ,  qui  prétendent  à  la  Couronne 
ou  qui  veulent  recommander  quelques 
Candidats;  tous  les  nobles  font  difpo- 
fés  par  Palatinats.   Chacun  a  droit  de 
SuiFrage  de  inême  que  les  villes  de  Dant- 
zic,  de  Cracovie ,  &  de  Wilna.  Les 
Toix  étant  receuiliies ,  l'Archevêque  de 
Gnefne  qui  préfide  feit  un  difcours  4 
4it  tout  haut,  je  nomme  Roy  de  Folognt 
iS  grand  Duc  de  Lîthuanie  N. . . .  Éf  prie  k 
Roy  celejte  qu'il  veuille  aider  dans  une  fi 
pe/ante  charge  ^  ce  Roy  quil  nous  a  à 
tout  teins  ordonné  par  fa  providence,  Jf 
^u'il  lui  plaife  que  fin  Election  fiit  heur euji 
à  la  République^  mais  falutaire  principe' 
ment  pour  la  Religion  Catholique, 

Il  n'y  a  en  Pologne  que  quinze  Eve- 
ques  &  deux  Archevêques ,  fçavoir  ce- 
lui de  Gnefne  &  celui  de  Lçopol. 

Les  Univerfités  de  Pologne  font  cel* 
les  de  Cracovie,  de  Wilna,  &  deCo| 
nisberg 

L'ordre  des  Gentils-hommes  efl  com- 
pofé  de  toute  la  noblefTe  de  Pologne  &| 
de  Lithuanie,  ce  corps  efl:  extrêmement 
puifTant  tant  parfon  nombre  que  parfes 
richeffes,  il  peut  feul  poITecier  toutes 
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les  charges  &  les  biens  du  Royaume  & 
du  Duché;  on  y  compte  plus  de  cent 
mille  Gentilshommes  dont  Igs  payfans 
de  la  campagne  font  fi  efclaves,  que 
leurs  biens,  leurs  enfans,  Içurs  fem- 
mes ,  &  leur  vie  dépendent  de  leurs 
Seigneurs  qui  font  de  petits  «Souverains  ; 
la  noblefle  a  le  droit  d'élire  le  Roy, 
&  lorfqu'il  eil  élu ,  on  exige  av-ant  fon 
couronnement  qu'il  fafle  le  ferment  de 
garder  &  de  maintenir  les  privilèges 
de  la  République  ^  ce  qu'on  ^ppjelle  en 
Pologne  Pa^a  conventa. 

Les  Polonois  font  de  moyenne  taille, 
ont  le  teint  blanc  &  la  couleur  ver* 
meille,  ils  font  polis,  aiment  à  boi- 
re, &  leurs  feftins  fe  terminent  aifez 
fouvent  par  des  querelles;  ils  ipptviche- 
ment  vêtus  &  marchent  gravement, 
les  dames  y  font  polies ,  civiles  <&  poli- 
tiques. 

La  langue  Polonoife  efl:  un  dialefte 
de  l'Efclavonne  ;  la  langue  latine  y  efl 
fort  commune ,  &  mêm<^  parmi  ks  plus 
pauvres  ;  les  Gentilshommes  parlent 
prefque  tous  les  principales  langues 
de  l'Europe. 

Il  y  a  en  Pologne  trois  tribunaux  Su- 
périeurs, lepremkr  à  Petrikow  pour 
les  affaires  de  la  grande  Pologne  ^  dp 
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la  Prufle  Royale ,  le  fécond  à  Lublin 
pour  celles  de  la  petite  Pologne,  &  le 
troifiéme  à  Wilna  pour  celles  de  la  Li- 
thuanie.  Ces  Tribunaux  jugent  en  der- 
nier reflbrt  pour  les  affaires  civiles  de 
la  nobleffe. 

Un  Gentilhomme  ne  peut  être  em- 
prifonné  ni  jugé  que  par  le  Roy  &  le 
Sénat  pour  les  affaires  criminelles. 

La  Religion  Catholique  domine  en 
Pologne;  pour  la  Li  thuanie  elle  efl  in- 
feftée  de  diverfes  îéCiQs, 

Il  y  a  dans  la  Pologne  plus  de  50000, 
-Juifs  qui  payent  un  gros  tribut. 

Le  revenu  du  Roy  confille  en  Capi* 
taîneries  qui  lui  font  affeftées ,  qui  font 
des  Gouvernemens  de  places  frontières, 
en  falines,  &  en  la  moitié  du  revenu 
du  port  de  Dantzic ,  il  n'a  d'autre  dé- 
penfe  à  faire  que  celle  de  fa  table ,  de 
fes  habits  &  de  fon  écurie. 

Ce  Royaume  tel  qu'il  eil  aujourd'hui 
comprend  le  Royaume  de  Pologne ,  le 
grand  Duché  de  Lithuanie ,  les  Duchés 
de  Prulfe,  de  Samogitie,  de  Mazovie, 
la  Ruflie  noire  ,  la  Curlande ,  &  les 
Provinces  de  Cujavie ,  Podlachie ,  Vol- 
hinie  &  Podolie/      r  .; 

Il  n  *y  a  de  Montagnes  dans  ce  Pays  que 
Jes  Monts  Krapack  qui  féparent  la  Polog- 
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ne  de  la  Hongrie,  &  de  la  tranfilvanie. 

Les  principales  rivières  font  le  Nie- 
per  ou  Boriilhene,  la  Vifliile,  le  Nie(^ 
ter,  le  Bug,  la  Warte,  &  le  Niemeii; 
le  Boriflhene  fortant  de  la  Mofcovie , 
baigne  les  murs  de  Smolensko ,  d'Orfa , 
&  de  Kiow,  traverfe  rUkraine,  &  (b 
précipite  par  plulieurs  embourchures 
dans  la  mer  noire. 

La  Viflule  fur  laquelle  Dantzic  efl 
fituée  efl  la  plus  grande  rivière  de  la 
Pologne ,  elle  traverfe  la  petite  Pologne, 
une  partie  de  la  Mazovie ,  de  la  grande 
Pologne  &  de  ^^  PrufFe ,  &  fe  décharge 
dans  la  mer  td;  i  jue  par  trois  embou- 
chures, dont  la  plus  grande  entre  dans 
le  golfe  de  Dantzic,  elle  reçoit  dans  fon- 
ceurs plulieurs  rivières,  &  elle  arrofe  Gra- 
covie,  Sandomir,  Warfovie ,  Ploczko  , 
Dobrecin  ,  Thorn ,  Culm  ^  Mariem*- 
bourg,  Elbing.    b\  '»''<   es^^,.^    ._,-.. 

Le  Niefter  lave  les  murs  de  Kaminiek, 
&  après  avoir  traverfe  la  Podolie  fe 
perd  dans  la  mer  noire.     -  -       .      ^ 

Le  Bug  paffe  à  Leopol,  à  Chelm,  & 
va  fe  joindre  à  la  Viflule.     • 

Le  Niémen  traverfant  la  Lithuanie 
arrofe  No  vogrodeck,  Grodno,  continuée 
fa  courfe  dans  la  Sam'^gitje ,  va  fe  dé»- 
charger  dans  la  mer  Baltique. 

Ee  a 
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.^  .  Obfervâtion  fût  lé  CôtîihiefôèV 

lia  Holiafide  tife  de  Pologne  uhe  grande 
enantité  âe  kled,  des  laines  très  >•  ejiimées , 
:iA  chanvre  en  abondance  des  cuits ,  àvL 
potai^  du  fel^  du  bois  propre  à  bâtir; 
le  Pays  nourrit  quantité  de  chevaux, 
&  la  Cavalerie  PoloHoiJè  efi  en  fort  bou 
état;  on  en  tire  encore  du  miel  ^  de  la  cire ^ 
des  peaux  à*ouù ,  d'élans ,  du  cuivre ,  an 
plomb  f  &  de  l'acier  trés-fin, 

I.  La  Pologne  fé  divife  en  haute  ojj 
petite  Pologne  5  &  en  baffe  ou  grande 
Polognèw 

La  haute  ou  petite  Pologne  comprend 
les  Palatinats  de  CracoVie,  de  Sando* 
mir^  &  de  Lublin. 

Le  Palatinat  de  Gracovie  efb  le  pre- 
mier du  Royaume,  il  a  pour  capitale 
Cracovie  qui  Teftaufli  de  tout  le  Royau- 
me ,  cette  ville  eft  le  iiege  d'un  Evê« 
qiie  qui  précède  tous  les  autres  Eve- 
ques  du  Royaume  ,*  la  Cathédrale  eft  le 
lieu  de  la  Sépulture  des  Rois  de  Polo* 
gne,  le  lieu  de  leur  Couronnement  & 
la  dépofîtaire  du  corps  defàintStaniflaj 
Patron  de  cette  Eglife,  de  même  que 
de  la  nation.  Prés  de  la  ville  d^Olkufleil 
y  a  une  tniafe  d'argent  &  une  de  plomb; 
Wieliczka  &  iochna  ont  chacune  une 
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mine  de  Tel  très-excellent  uni  &  tranl- 
parent  comme  la  glace  >  Biecz ,  Voi- 
nicz ,  Sandecz.         -^  ^^^-  ^  -  '  ^  <    ->•  .  •  ? 

Le  Palatinat  deSandomir  a  poiu  , ca- 
pitale Sahdomir  fur  la  Viflule,  il  y  a 
dans  ce  Pays  des  carrières  de  marbre,  dé 
fer  &  d*acier.  Cherin ,  Koretin ,  Wiflicz. 

Le  Palatinat  de  Lublin  où  fe  trouve 
Lublin  petite  ville  bien  peuplée  &  re- 
nommée pour  fes  trois  belles  foires.  Ur- 
zendow,  Lulow,  Parkow»    "■'  '  '   -^i  ■"'■ 

La  balTe  ou  grande  Pologne  comprend 
les  Palatinats  de  Pofnanie,  de  Kalifch» 
de  Sirad  ,  de  Lencici,  de  Rawa,  de 
Ploczko,  &.de  Dobrecin. 

Le  Palatinat  de  Pofnanie  a  fa  capita- 
le de  même  nom  fur  la  Warte,  elle  eft 
le  fiege  d'un  Evéque.  Frawemlladt , 
Lifla,  Kavitz. 

Celui  de  Kalifch  a  fa  ville  de  même  nom 
fur  la  Prifna.  Gnefne. grande  ville,  fiege 
d'un  Archevêque  Primat  du  Royaume, 
premier  Sénateur,  Régent  durant  l'ia-^ 
terregne. 

Celui  de  Sirad  à  Sirad  fur  la  Warte. 

Celui  de  Lencici  k  Lencici  fur  la  Bfurc» 

Celui  de  Rawa  à  Rawa  fur  une  rivie* 
re  de  même  nom. 

Celui  de  Ploczko  à  Ploczko  Evêché 
iàr  la  Viûule. . 

,.....,  .  ..  .     Ee-3::  .     ■    ' 
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'•   Celui  de  Dobreein  où  fe  trouve  la 

ville  de  même  nom.  ;   -.    ir: -  ^^fr-   " 

2.  La  Lithuanie  vers  la. PrufTe  com- 
prend huit  Palatin^ts. '.  -    f^i Ji^i  -  ' 

Le  Paktiiiat  de  Vilna  où  fe- trouve 
V  ta  âu  confluent  de  la  Vilia  &  de  la 
Vufia ,  ç*efl  la  capitale  de  toute  la  Li- 
thuanie ,  elle  eft  le  fiege  d'un  Evéque 
SufFragant  de  FArchevêque  de  Gnefne; 
lei  Grecs  y  eft  ont  auflî  un  qui  dépend 
du  Patriarche  de  Conflantinople  ;  il  y 
à  une  Ufliverfité  aflez  célèbre*  Cette 
P-oViace  produit  une  grande  quantité 
de  cire  &  de  miel  que  les  abeilles  dépo- 
fent  dans  des  troncs  d'arbres,  on  en  fait 
de  rhydrômel  qui  eft  la  boifîbn  du  Pays. 

Le  Palatinat  de  Troki  où  fe  trouve 
Troki,  Grodno,  «Sec. 

Le  Palatinat  de  BrelTici  efl:  rempli  de 
forêts  &  de  lacs  >  &  celui  de  Novogro- 
deck  n'a  de  remarquable  que  fa  capitale 
de  même  nom. 

Celui  de  Minski  efl:  un  Pays  aflez  fer- 
tile, fa  capitale  de  même  nom  efl:  fltuée 
dans  un  marais. 

Celui  de  Mzciflaw  efl  plein  de  maré- 
cages &  d'épaiiFes  forêts.  i  . . 

Celui  de  Witerpsk  n'a  rien  de  remar- 
quable,   'yzjjl'-i  ,;  où. .<'■':     ^;^  t;i>.'  ■ 

Celui  de  Polock  n'a  que  fk  capitale 
de  même  nom  fur  la  Dwina. 
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La  Prufle  fe  divife  en  Prufle  Royale 
&  PrufTc  Ducale,  c'efl  en  gênerai  u» 
afIeZ  bon  Pays.  ....;.-,      ^ 

La  Prufle  Royale  appartient  au 
Royaume  de  Pologne, ,  la  Prufle  Duca- 
le fut  cédée  par  Sig-ifmond  Roy  de  Po- 
logne au  Marquis  de  Brandebourg,  à 
condition  d'en  faire  hommage,  ce  qui 
ne  fublule  plus  depuis  qu'elle  a  été 
érigée  en  Royaume  le  15.  Janvier  1701. 

3.  La  Pruiiè  Royale  contient  trois 
Palatinats  qui  font  : 

Le  Palatinat  de  Pomeranie  où  fc  trou- 
ve Dantzic  fur  la  mer  bâltique,  vi?'** 
des  plus  confiderables  de  l'Europe,  la 
patrie  de  Philippe  Cluvier  célèbre 
Géographe;  elle  jouit  de  fort  beaux 
privilèges,  elle  efl:  gouvernée  par  fon 
Sénat ,  &  elle  donne  fa  voix  à  la  diète 
de  Pologne  pour  Téleélion  des  Roisf 
on  y  a  liberté  de  confcience^  mais  les- 
feuls  Proteftans  y  ont  part  au  Gouver- 
nement ,  on  y  tranfporte  de  toutes  for- 
tes d'étoffes  de  foye,  des  draps,  du  vin 
du  Rhin,  de  Irance  &  d'Efpagne,  des 
eaux  de  vie,  du  vinaigre,  des  fucres 
rafinés ,  des  drogues  &  épiceries ,  &c- 
on  en  rapporte  des  grains  en  quantité , 
des  cuirs,  des  mats  ,  de  l'acier ,  des  la- 
mes de  cuivre  de  Pologne,  du  plomb,, 
du  Salpêtre. 


Eîemens  •- 
:Le  Palatinàt  de  Culm  où  fè  trouve  h 
ville  de  Culm  proche  la  Vifbule;  Thorn 
fur  la  même  rivière ,  la  patrie  de  Nico- 
las CoDernic.Jî  f-S/v-A  iJliJiH  i  i 
•v.  Le  Palatinàt  de  Marietnbourg,  dont 
la  ville  eft  de  même  nom.  Elbing  ville 
maritime  confiderable  par  fon  corn» 
merce. .  •■^•^k'^  ^''-=  •*^  ■>  «  f^^    " 

La  Prufle  Ducale  fe  divife  en  trois  Cer- 
cles qui  font  celui  de  Smarland ,  de  Na- 
tangie ,  &  d'Hockerland. 

Konisberg  fur  le  Pregel  ville  fort  mar^ 
chande,  grande,  bien  bâtie,  on  y  tranf- 
porte  du  fel  de  France  &  de  Portugal  qui 
fè  confomme  en  Prufle  <&en  Lithuanie; 
du  vin  clair  &  doux  auquel  on  eft  ac- 
coutumé dans  ce  Pays -là  ,  de  Teau  de 
vie ,  du  vinaigre ,  des  fruits ,  du  fucre 
rafiné,  du  tabac,  des  épiceries ,  &  dif- 
férentes étoffes  ;  on  en  tire  des  bois  de 
chêne  &  de  fapin,  du  chanvre,  de  la 
cire  jaune ,  du  miel ,  des  cendres  grave- 
lées ,  du  lin  ,  de  Tambre  jaune ,  du  fuif , 
du  bled,  &  des  grains  en  quantité. 
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V Ambre  qu'on  pêche  abondamment  fur 
les  côtes  de  la  Pruffè  ejl  mou ,  maïs  il  s'en- 
durcit à  Vair  tellement  qu'on  put  le  travail- 
ler au  tour  ^  au  burin  f  ^  lui  donner  tel- 
le forme  qiCon  veut.  -, 
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4.  La  Samogitie  efl  un  Pays  plein  de 
bois  où  il  fe  trouve  beaucoup  d'élans  & 
de  chevaux ,  il  y  a  un  Evêque  à  Midnick  > 
il  y  a  parmi  eux  encore  des  idolâtres 

5.  La  Mazovie  efl  un  pays  fertile  en 
bled ,  où  fe  trouve  Warfovie  fur  la  Viftu- 
le,  fort  marchande  j  la  réfidence  or- 
dinaire des  Rois,  les  diètes  y  attirent 
un  monde  infini. 

6.  La  Ruifie  noire ,  diflinguée  de  la 
RuiTie  blanche  qui  appartient  aux  Moi^ 
covites  5  comprend  les  Palatinats  de 
Leopol,  de  Belcz,  &  de  Chelm,  dont 
chacun  a  fa  ville  de  même  nom  ,•  Leo- 
pol eft  une  ville  de  grand  commerce 
ornée  d'un  (iege  Archiépifcopal. 

7.  La  Curlandefe  divife  en  Semi-Galle 
&  en  Curlande ,  où  fe  trouve  Goldin- 
gen,  Tucum,  Mittaw,  Windaw,  Sel- 
burg ,  Libaw  avec  un  bon  port  fur  la 
mer  Baltique  ;  on  en  tire  quantité  de 
grains ,  de  bois ,  de  chanvre ,  &  parti- 
Gulierethent  de  la  graine  de  lin  pour  fe- 
mer  &  pour  faire  de  Thuile. 

.  8.  La    Cujavie    comprend  Brefle  , 
Wladislaw,  Krufwick.   j 

9.  La  Podlachie ,  où  eft  Pielsko  gran- 
de ville  ;  Bransko  ,  Suras ,  Tikoczin  y 
Kniffin.  :  >    '    ^     ^.  -      - 

10.  La  Volhinie  fe  divife  en  haute  & 
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balfe;  la  haute  où  fe  trouve  le  Palati- 
nat  de  Lufuc ,  la  baffe  où  fe  trouve 
celui  de  Kiow, 

II.  LaPodolie  fe  divife  aufli  en  haute 
&  baffe  ;  dans  la  haute  fe  trouve  le  Pala- 
tinat  de  Kaminiek,  &  dans  la  baffe  le 
Palatinat  de  Braclaw  ;  la  baffe  Volhinie  d 
la  Podolie  appartiennent  au  Turc  depuis 
1673.  qu'il  s'empara  de  Kaminiek. 


7)es  trois  Parties  Méridionales 
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de  l'Europe. 


.^  ,  .    Section    Première. 

DE      L'  E  S  P  A  G  N  E. 

L*Efpagne  ,  i\  on  y  joint  le  Portugal, 
eft  une  grande  prefqu'Ifle  qui  s'é- 
tend depuis  le  8.  degré  30.  de  longitu- 
de jufqu'au  21.  &  depuis  le  36.  degré 
de  latitude  jufqu'au  44.  elle  efl  bornée  au 
Nord  par  l'Océan  &  par  la  France,  à 
FOrient  &  au  Midi  par  la  mer  Méditer* 
ranée,  &  à  TOccident  par  l'Océan;  elle 
a  reçu  divers  noms  des  anciens ,  fca* 
"voii    Hifpania ,    Hefpria  ,    Ikm  de 
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ll'Ebre  un  de   fes   grands  fleuves-,  & 

Ce  Pays  fut  habité  d*abord  par  les 
Iphœniciens  qui  y  bâtirent  Gadir  aujour- 
Id'huy  Cadix,  Malaga,  Andera,  <&c.    • 

Les  Malïiliens  ou  anciens  Marfeil- 
jlois  y  firent  bâtir  Rhode  ,  aujourd'huy 
Rofes ,  Emporta  y  aujourd'huy  Ampu- 
lîias. 

Les  Carthaginois  y  vinrent  auflî  envi- 
ron 500.  ans  avant  la  venue  de  Jefus- 
IChrift,  Ôc  y  bâtirent  Tarragone,  Car- 
thagene,  &  Barcelone. 

Les  Romains  environ  deux  cens 
:inqiiante  ans  après  s'en  .emparèrent  & 

demeurèrent  prés  de  700.  ans.  Puis 
les  peuples  du  Nord  fçavoir  les  Gots, 
les  Vandales,  les  Sueves,  les  Vifigots, 
)es  Silinges  &  les  Alains  y  dominèrent 
environ  jufqu'au  huitième' flécle,  enfui- 
[e  dequoi  les  Maures  s'en  emparèrent, 
)ar  trahifon,  &  en  furent  chaflez  par 
^elage  &  fes  S'^ccefleurs. 

Les  Romains  ont  divifé  l'Efpagne  eiî 
'iterieure  ou  Tarraconoife ,  &  Ultérieu- 
re qui  comprenoit  la  Lufitanie  &  la 
îetique. 

Ils  y  établirent  enfuite  des  tribunaux 
)our  rendre  la*  juftice  &  terminer  les 
'rocés.  Nos  Parlemens  femblent  faits 
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iur  ce  modèle,  on  leur  marqua  à  chai 
cun  une  étendue  de  Jurifdiétion ,  afin 
que  chacun  fçût  à  quel  tribunal  il  deJ 
voit  s'adrefler,   ces  tribunaux  font  ce 
que  Pline  liv.  3.  chap.  i.  nomme  Con] 
ventus  juridici ,  il  y  en  avoit  quatorze. 
Ce  Pays  ayant  été  fouvent  en  proyel 
à  divers  peuples,  a  été  divifé  en  quan- 
tité  de  fouverainetés,  &  il  n'y  a  paj 
long-temps  qu'ils  ont  tous  été  réunis  fous 
un  même  Souverain ,  fi  on  en  excepte  le| 
Portugal.  Ces  Provinces  qui  ont  été  au. 
tant  de  Souverainetés  ou  Royaumes  par-l 
ticuliers  confervent  encore  les  titres  dsl 
Royaumes  ;  fçavoir  les  deux  Caflilles, 
rAndaloufie ,  Grenade ,  Cordouë,  Jaeii, 
Murcie ,  Valence ,  l'Aragon ,  la  Navail 
re ,  Léon  &  la  Galice  qui  font  douze 
Royaumes ,   outre   lefquels  il  y  a  en- 
core fept  Provinces  qui  font  la  Catalûgj 
ne,  le  Guipufcoa,  la  Bifcaye,  i'Allo. 
rie ,  TAlava ,  la  Rioja ,  &  rEftremadouj 
re,  la  plupart  deiquelles  ont  eu  auil 
titre  de  Royaumes. 
•     Vers  le  milieu  du  quinzième  fiecleiil 
y  avoit  quatre  Souverains  principaux 
en  Efpagne,  à  fçavoir  les  Couronnes  èl 
Caftille,  de  Portugal,  de  Grenade, al 
d'Aragon  ,•  mais  celles  de    Caftille  dl 
d'Aragon  s'unirent  par  le  mariage  de] 

ïm 
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de  Geogyaphîe, 
Feniinând  V.  héritier  d'Aragon  avec 
jfabclle  fœur  &  héritière  d'Henry  de 
Calliile;  ce  Prince  ayant  enfuite  dé- 
fait les  Maures,  il  leur  enleva  le  Royau- 
me de  Grenade  qu*il  rélinit  à  la  Camil- 
le; c'eft  lui  qui  a  eu  le  premier  le  fur- 
nom  de  Catholique  qui  eft  devenu  un  ti- 
tre héréditaire  à  fes  Succefleurs.  Tous 
ces  va  fies  Etats  ont  paffë  par  la  fille  de 
ce  Roy  dans  la  maifon  d'Autriche  qui 
les  a  pofledés  jufqu'à  la  fin  du  dix-fep- 
tiéme  fiecle ,  après  la  niof t  de  Charles  II. 
ils  font  paifés  dans  la  mâifori  de  Bourbon. 

Quoique  cette  Monarchie  foit  fous 
un  même  Roy ,  on  a  toujours  confervé 
des  traces  des  anciennes  différences  de 
Juriiciiftion.  *  --?  - 

Il  faut  encore  remarquer  que  lorïque 
i'Efpagne  étoit  divif^e  en  tant  de  Sou- 
verainetéà ,  pas  un  de  Ces  Rois  ne  pre- 
îioit  le  nom  de  Roy  d'Efpagne>  mais 
du  Royaume  particulier  qu  il  poffedoit, 
•ou  du  principal  s'il  en  poffedoit  plufieurs. 

Maintenant  ce  n*eft  plus  qu'une  Mo- 
narchie qui  eft    héréditaire  aux  filles 
!  aufli-bien  qu'aux  mâles. 

"   Obfervation.  *■  '^  ' 

VEfpagne  par  rapport  à  VEgUfe  fut  par- 
tagée du  Unis  de  Vamba  en  cinq  Métropoles 

Ff 
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qui  avoient  fous  eux  phfieurs  Suffragam^ 
Tolède  en  amît  iç.  Seville  ç.Meridaiu 
Bragtie  ç,  Tarracone  S»        '     ''     ' 

Cette  dmfion  ayant  été  confirmée  dam 
le  XL  Concile  de  Tolède,  PEglife  d'E/pa- 
gne  demeura  en  cet  état  jufqu*à  rinvafion 
des  Maures  qui  détruifirent  tout  à  l'excep- 
tion des  Jfturies  où  ils  ne  purent  jamais  pé- 
nétrer ,  les  Evêques  forcés  d'abandonner 
leurs  troupeaux  fe  retirèrent  à  Oviedo ,  qui 
devint  par-là  la  rejfource  de  toutes  les  Egitfis 
4'Efpagne,  Pelage  commença  à  repoujfer 
ces  Infidèles  (^  rétablit  les  Evêques  dans  les 
villes  reconquifes.  Ses  SucceJJèurs  pourjui- 
virent  Ventreprife,  mais  ilfe  trouva  beau- 
coup de  villes  Epifcopaks  détruites ,  Êf  doiui 
on  ignore  même  le  lieu. 

Depuis  Vexpulfion  des  Maures  ilfe  trou- 
ve en  Ff pagne  huit  Métropolitains  fans  j 
co  mprendre  celui  de  Brague  qui  dépend  k 
la  Couronne  de  Portugal, 
•  Le  fiege  d'Elna  a  été  transféré  à  Per- 
pignan,   ■  r-D--b<^!"^i'  :   -:    '^■i'--^    ^ 

Il  y  a  outre  cela  les  Evêchés  de  Léon  8\ 
'd>  Oviedo  y  qui  relèvent  immédiatement  à\ 

Pape.  ■  '   \'  '     ^ 

Le  Roy  feul  en  vertu  d'Induits  dufa'm 

fiege  nomme  aux  Evêchés.  "" 

Le  tribunal  de  Tinquifition  eft  établi 
en  Efpagne,  fa  principale  aftivité  eil 
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contre  les  faux  Chrétiens  qui  font  def- 
cendus  de  familles  Juives ,  ouMahome* 
tanes ,  &  qui  diflimulent  la  Religion  de 
leurs  Ancêtres,  &  entrent  même  dans 
l'état  Ecclefiaftique.     :i  1  -    *  «  ^ 

Les  tribunaux  fubalternes  de  Tinqui- 
fition  font  à  Seville ,  à  Tolède ,  à  Gre- 
nade ,  à  Cordouë ,  à  Cuença ,  à  Vaila- 
dolid,  à  Murcie,  à  Lerida,  à  Logro- 
no ,  à  faint  Jacques ,  à  Sarragoce  ,  à 
Valence ,  à  Barcelone ,  à  Majorque  ea 
Sardaigne,  aux  Canaries,  à  Mexico,  à 
Cartagene  &  à  Lima  en  Amérique,    / 

lî  y  a  en  Efpagne  plujîeurs  Confeils. 

1.  Le  Confeil  d'Etat  fuperieur  à  tous 
les  autres.  Sa  Majefbé  n'y  admet  que 
des  perfonnes  de  la  première  diftinftion. 

2.  Le  Confeil  Royal  &  fuprême  de  1». 
Caflille ,  compofé  de  quatre  Chambres. 

La  Salle  du  Gouvernement  qui  con- 
;noît  des  affaires  Epifcopales,  des  terres 
I  incultes,  des  bois,  tailles  &  plantations. 

La  Salle  des  mille  cinq  cens ,  qui  re- 
ivoit  les  procès  ,  &  à  qui  le  fuppliant 
paye  1500.  pifloles  lorfqu'on  confirme 
la  fentence  dont  il  a  formé  xxnt  féconde 

La  Salle  de'  juflice  pour  les  affaires 

Icrimiaelles.  '  r  •   ;     . . 


I 
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La  Salle  ou  Confeil  de  guerre  où 
Ton  traite  tout  ce  qui  concerne  la 
guerre  ofFenfive  &  défenfiye  fur  mer 
&  fur  terre ,  &c.    . 

3.  Le  Confeil  fuprême  des  Indes  ^ 
Mes  &  terre  ferme,  qui  aune  fuprême 
Jurifdiélion  fur  tout  ce  qui  regarde  la 
terre  &  la  mer  dans  le  nouveau  monde 
Eipagnol. 

4.  Le  Confeil  Royal  des  Finances 
qui  comprend  quatre  Chambres  qui  fe 
partagent  entre  eux  radmimifti^tion 
générale  des  revenus  de  Sa  Majefté. 

Il  y  a  cinq  ordres  Militaires  en  U 
pagne,  à  fçavoir  celui  de  la  Toifon 
d*or,  celui  de  faint  Jacques,  celui  de 
Calatrava,  celui  d'AIcantara,  &  celui 
de  Montefa.  -  ^ 

Il  y  a  vingt-quatre  Univerfités  dont 
voici  les  noms  des  principales. 

Alcala ,  Avila,  Grenade,  Huefca, 
Lerida,  Orîhuela,  Oviedo ,  Palencia, 
Pampelune,  faint  Jacques  de  Compof| 
telle,  Salamanque,  Sarragoce,  Seville, 
Siguença,  Tarragone^  Tolède ,  Valenl 
ce,  Valladolîd.       ^  '^    '^f  .'- 

Il  n'y  a  que  la  Religion  Catholiquel 
en  Efpagne,  nulle  autre  n'y  efl:  fouf| 
ferte  ni  tolérée. 

La  langue  Efpagnole  efl  très-belle  4] 
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lïiajeftueufe ,  &  fe  polit  de  plus  en  plus 
par  l'Académie  inllituée  à  Madrid  en 
171 3.  fur  le  modèle  de  r Académie  Fran- 
çoife  ;  on  dit  des  Efpagnols  qu'ils  font 
Chrétiens  zélés,  fujets  fidèles ,  fobres 
&  patiens ,  tendres  &  fpirituels.  Il  faut 
ajouter  qu'ils  font  graves ,  fiers ,  luxu- 
rieux, parefTeux,  laiflant  en  friche  une 
partie  de  leur  terre  qui  feroit  de  bon 
rapport;  du  refle,  ils  font  conflans 
dans  leurs  modes.      ?  -      -  -  , 


.'t  n 


'  Dhîjîon  âe  ^Ef pagne. 


L'Efpagne  moderne  comme  elle  eft 
aujourd'hui ,  en  ce  qui  eil  fous  la  do- 
mination du  Roy  d'Efpagne ,  comprend 
les  Royaumes  de  Callille  ,  de  Leou  , 
de  Galice,  de  Navarre,  d'Andaloufie, 
de  Grenade ,  de  Murcie ,  d'Aragon ,  de 
Valence,  de  Majorque,  &  les  princi- 
pautés des  Alluries,  de  Bifcaye  <Sc  de 
Catalogne. 

En  ce  qui  eft  de  la  domination  du 
Roy  de  Portugal ,  elle  comprend  les 
Royaumes  de  Portugal  &  d'Algarve. 

L'air  en  gênerai  y  eft  fec  &  chaud, 
&  il  y  pleut  rarement.. 

Il  y  a  quantité  de  montagnes ,  dont 
les  principales  font  les  Pyrénées  qui  s'é- 
tendent depuis  une  mer  jufqu'à  l'autrej 

Ef  3 
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&  fervent  de  rempart  à  la  France  & 

l'Efpagne.    -       ^   ^ ^      :;f 

On  y  remarque  ûm  grandes  rivières 
qui  font  TEbre  ,  le  Guadalquivir,  le 
Guadiana,  le  Tage,  le  Douro,  &  le 
Minho,  ^  plus  de  150.  petites.    -';  /- 

L*Ebre  a  fa  fource  dans  les  montag- 

'  nés  de  Santillane,  entre  dans  laNavar» 

re,  traverfe  f  Aragon  &  la  Catalogne, 

&  au-deffous  de  Tortofe  fe  jette  avec 

violence  dans  la  Méditerranée. 

Le  Guadalquivir  fort  des  montagnes 
de  Murcie,  arrofe  Baeza  ,  Anduxar, 
Cordouë  &  Seville ,  fe  jette  dans  l'O- 
céan prés  de  faint  Lucar. 

Le  Guadiana  vient  des  montagnes  de 
la  nouvelle  Caftille,  entre  dans  le  Por- 
tugal ,  fe  jette  dans  l'Océan  après 
avoir  arrolé  Calatrava  ,  Medelin , 
Merida,  Badajox. 

Le  Tage  a  fa  fource  dans  la  Caftille 
nouvelle,  après  avoir  paffé  à  Tolède 
&  traverfe  le  Portugal,  fe  jette  dans 
rOcean  au  delà  de  Lisbonne. 
,  Le  Dçuro  fort  de  la  vieille  Caftille, 
"  traverfe  le  Royaume  de  Léon ,  &  le  nord  1 
du  Portugal,  &  fe  jette  dans  l'Océan. 

Le  Minho  traverfe  la  Galice,  paire| 
à  Lugo  ,  Orenze  ,  Tuy ,  fe  jette  dar.:i 
rOcean. 
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Ce  Pays  n'eft  guéres  peuplé  à  pro- 
[portion  de  fa  grandeur,  on  en  attri- 
bué* la  caufe  aux  nombreufes  Colonies 
qu'on  a  envoyées  en  Amérique  &  au 
banniflement  gênerai  des  Maures  de 
l'an  1610,  dont  on  dit  qu'on  en  chafla 
plus  de  neuf  cens  mille ,  mais  la  raifon 
principale  efl  que  les  femmes  y  font 
fort  fléri'es,  ajoutez  que  l'Efpagne  efl 
extrêmement  remplie  d'Ecclefialliques 
|&  de  maifons  religieufes. 

Sans  avoir  égard  aux  diiFerens  Royau- 
[mes  qui  compofent  TEipagne ,  nous  la 
diviferons  en  Septentrionale  &  Meri- 
Idionale. 

5.    L 
La  Partie    Septentrionale   contient 
[huit  provinces  qui  font  : 

La  Gallice.  la  Principauté  des  Af- 
Ituries,  le  Royaume  de  Léon,  la  Bif- 
caye,  la  Navarre,  la  Caflille  vieille, 
(l'Aragon,  ^  la  Catalogne. 

L  La  Gallice  fe  divile  en  cinq  Dio- 
[cefes  qui  font  : 

I.  Le  Diocefe  de  Compollelle  doèt 
[la  ville  de  même  nom  ell  le  fiege  d'uii' 
Archevêque  très -riche  &  d'une  Uni- 
veriité,  elle  efl  célèbre  par  la  dévo- 
tion qu'on  a  à  faint  Jacques  (le  majeur) 
Apôtre  donc  ils  difent  avoir  le  corps  : 


/ 
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la  Corogne  excelleiat  port,  faint  Marie] 

de  Finillerre. 


■>  •  U  t  .  ■  '   ii       in 


'  '  '    '     '    Obfervation. 

L'Ordre  des  Chevaliers  de  Jaint  jacqui, 
ejl  le  plus  riche  quil  y  ait  en  .Efp<^.^r.'^ ^  ;;| 
pojjede  87«  Co7nmundcries  qui  valent  272! 
mille  ducats  de  rente  -,  pour  y  être  reçu  A 
faut  faire  preuve  d'être  de  race  de  viem 
Chrétiens ,  aujjî-bîen  que  de  noblejje  de  à^ 
générations»    '»    •.     .  ,  .,    :       ;. 

2.  Le  Dioccfe  &  rEvêché  de  Mon] 
don  :do  :  Ferrol  ville  coniiderable  pal 
hïi  port  s  Cap  d*Ortegal. 

3.  Le  Diocefe  &  Evêché  de  LugoJ 
Thomas  deLemos  connu  dansrhifloiril 
des  Congrégations  deAuxiliis  étoit  origij 
naire  du  Comté  de  Montforc  de  LemoJ 
qui  efl  lin  très-beau  &  trés-riche  Comtd 

4.  Le^  Diocefe  &  Evéché  d'OrenfeJ 
eelebre  par  Tes  bains  d'eaux  chaudej 
Monte-Rey,  Viana. 

5.  Lé  Diocefe  &  Evêché  d^  TayJ 
ville  forte  vis-à-vis  de  Valence  en  Potl 
tugal ,  Pont-à-Vendres ,  Vigo  ;  les  vif 
les  Epifcopales  de  ces  trois  dernieil 
Evéchés  font  fur  le  Minho,  qui  aii| 
fource  dans  cette  Province. 

IL  La  Principauté  des  Afturieseili 
Pays  rempli  de  montagnes ',  cette  Prii] 


ri 
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Icipauté  eft  le  titre  des  fils  aînés  des 
iRois  d'Efpagne,  on  y  trouve  Oviedo 
capitale ,  elle  eft  le  Jliege  d'un  Evêque 
^  d'une  Univerfité;  Santillane,  faint 
I  Vincent,  &  A  viles  ;  les  chevaux  de 
ceu:  Principauté  font  les  plus  forts  de 
IlEfpagne. 

liL  Le  Royaume  de  Léon  où  fe 
vrou/e  Léon  ville  capitale  &  Epifco- 
pale  ,  Aftorga  ,  Camora  ,  Palencia  , 
Saiamanque  première  Univerfité  de 
toute  l'Efpagne  ,  Ciudad  -  Rodrigo  , 
toutes  villes  Epifcopales,  Médina  de 
Rio-Seco  ;  Alva  de  Tormes  riche  Du- 
ché d'où  eft  forti  le  Duc  d'Albe  fameux 
[dans  l'hiftoire  de  Flandres;  Médina 
del  Campo  ville  libre  de  tous  impôts. 
IV.  La  Bifcaye  où  fe  trouvent  des 
ines  de  fer  qui  font  la  principale  ri- 
heffe  du  Pays ,  fe  divife  en  trois  Me- 
indades  qui  font  : 

La  Merindâde  de  Bifcaye  où  fe  trou- 
ent plufieurs  bons  Ports  de  mer,  entre 
utres,  ceux  de  Bilbao,  Porto-Gallet , 
int  Andero,  faint  Antonio. 
La  Merindâde  d'Alava  où  eftVitoria. 
La  Merindâde  de  Guipufcoa ,  où  fe 
rouve  Tolofe,  où  l'on  fabrique  d'ex- 
ellentes  lameà  d'épées  ;  faint  Sebaftien 
elle  ville  d'un  commerce  trés-floril- 
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fant.    Pîacencia ,    Fontarabie  ,   Vilfr 

Franca,  &c.  '  '  •     t.i^rKrK 

La  mer  de  Bifcayjeeft  d'une  trés-gran» 
de  utilité  aux  Efpagnols  pour  commer»  | 
cer  avec  la  France,  TAngleterre  ,  les 
Pays-Bas,  on  en  tire  du  fer,  des  laines, 
&  du  fafFran. 

V.  La  Navarre  cfl  un  pays  rempli  de  | 
montagnes,  il  efl  divifé  en  cinq  Me* 
rindades  qui  font  : 

Celle  de  Pampelune  Evêché  ,  Uni- 
verfité,  Confeil  fouverain,  celle  d'Ef.| 
telle,  celle  de  Tudelle,  celle  d'Olite, 
&  celle  de  Sanguefa,  toutes  villes  ca- 
pitales; à  une  lieuë  de  cette  dernière 
efl  Xavier  Bourg  qui  a  donné  naiflance 
au  faint  de  ce  nom.  Vianne ,  faint  Jean 
Pié-de-Port. 

Dans  les  vallées  des  Pyrénées  ei 
FAbbaye  de  Roncevaux  fameufe  par  I2 
défaite  des  François  fous  la  conduite  de 
Rolland  neveu  de  Charlemague  quiy| 
fut  tué. 

Obfervation. 

Ce  Royaume  a  été  envahi  en  1512,  pt\ 
Ferdinand  d'Aragon  fur  Jean  SAlhm 
grand' Père  d'Henry  IV*  cejî  pourquoi  m 
Rois  de  France  qui  nont  jamais  renoncé  i  | 
leurs  prétentions  fur  ce  Royaume  de  îm> 
père ,  prennent  le  titre  de  Roy  de  Francs  C? 
de  Navarre^ 
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VI.  LaCàftille  vieille  efl  trés-remplie 

Ue  montagnes,  fon  grand  trafic  efl  en 

laines  les  plus  belles  de  l'Europe,  elle 

fe  divife  en  huit  Merindades ,   &  deux 

grands  territoires  qui  Ibnt  : 

1.  La  Merindade  de  Burgos  ville  Ar- 
Ichiépifcopale.  Lerme  petite  ville  avec 
lun  beau  Château  aux  Ducs  de  ce  nom. 

•    Obfervation. 

Bans  fon  voîjînage  eji  la  célèbre  /Jbbaye 

k  LaS'HueJgas  pour  i  ^ o.  Religîeufes  tou- 

hs filles  de  Princes  ou  de  grands  Seigneurs^ 

YAbheJJe  ejh  Dame  fuperïeure  de  dix  -fept 

Mitres  Couvens  y  de  1^.  Filles ,  Êf  de  50. 

Villages  dont  elle  choifit  les  Gouverneurs 

"  les  Magifirats^  elle  difpofe  de  11.  Corn- 

\nancîerîes.    Cette  Jbbaye  fut  fondée  par 

lipbonfe  IX,  Roy  de  Cajlille.  ^  "■      ?    -> 

2.  La  Merindade  de  Valladolid  dont 
la  ville  de  même  nom  efl  fur  le  Puifer- 
ja,  elle  eft  une  des  plus  belles  &  des 
3I11S  grandes  d'Efpagne ,  fiege  d'un 
îvéque  &  d'une  Ùniverfité,  Chriflo- 
)he  Colomb  y  mourut  en  1506.  âgé 
le  64.  ans.  Pennafiel. 

3.  La  Merindade  de  Calahorre  vil- 
le Epifcopale  fur  l'Ebre ,  patrie  de  Quin- 
lilien. 

4.  La    Merindade    d'Ofma    fur   le 
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Douro  avec  Evêché.  Calaroga  petit 
bourg,  patrie  de  faint  Dominique  fon. 
dateur  des  Jacobins. 

5.  La  Merindade  de  Segovie  fait 
un  grand  trafic  de  laines  6c  de  beaux 
draps,  fa  ville  de  même  nom  efl  le 
fiege  d'un  Evéque ,  on  ne  bat  monnoye 
en  Efpagne  que  dans  cette  ville  ôc  l 
Seville,  on  y  admire  la  grandeur  &  la 
beauté  d*un  Aqueduc  bâti  par  TEra- 
pereur  Trajan  pour  conduire  de  bon- 
nes   eaux  à  la  ville.  \ 

6.  La  Merindade  d'Avîla  a  Avila 
ville  Epifcopale ,  dont  Toftat  célèbre 
Théologien  e(l  mort  Evêque,  c'eftle 
lieu  de  la  naiflance  de  fainte  Therefe> 

7.  La  Merindade  de  Soria  renommée 
pour  fes  bonnes  laines.    '  '■ 

8.  La  Merindade  de  Siguença  vil- 
le  Epifcopale  où  fe  trouve  le  Duché 
de  Médina -Celi. 

Les  deux  grands   Territoires  font; 

I.  Le  Territoire  de  Placentia  qoi 
renferme  Placentia  &  Corias  Evêché, 
Bejar  Duché  bien  fitué  &  trés-agréj- 
ble.  Saint  Jull  Monaflere  de  l'ordre  dei 
Hieronymites  où  Charles  V.  fe  retira 
&  mourut  en  1558. 
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On  "voit  prés  de  Coria  une  r  ni  ère  fans  , 
pont ,  i^  un  grand  pont  fans  rivière  ;  un 
tremblement  de  terre  qui  a  fait  changer 
de  lit  à  la  rivière  cfi  caufe  de  cette  Jin- 
^ularité, 

2.  Le  territoire  de  Rioxa  où  fe  trou- 
vent les  petites  villes  de  faint  Domin- 
giie  de  la  Calçada,  de  Longrone,  (^ 
Nagera,  &c. 

VII.  L' Aragon  efl  un  pays  rempli  de 
.montagnes  où  il  fe  trouve  beaucoup  de 
fer,  on  le  divife  en  fept  Diocefes  qui 
font  : 

Le  Diocefc  de  Sarragofle  dont  la  vil- 
le de  même  nom  fituée  fur  TEbre  eft  la 
capitale  &  le  fiege  d'un  Archevêché 
très -riche,  d'une  Univerfité,  &  d'un 
Hôpital  opulent,  faint  Vincent  y  efl; 
né;  Daroca. 

Le  Diocefe  &  la  ville  de  Tarraconc 

Evêché  tenu  par  faint  Prudence  dans 

le  VL  fiecle;  Calatajud  dont  le  terroir 

j abonde  en  bled,  bon  vin  &  en  huile. 

iBoria.  ■ 

Le  Diocefe  &  la  ville  de  Jaca  Evêché. 

Le  Diocefe  &  la  ville  de  Huefca 
lEvéché  &  Univerlîté;    on  croit  que 
Ifaint  Laurent  &  fon  frère  faint  Oron- 
:ey  font  nez.  G  g 
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Le  Diocefc  &  la  ville  de  Balbaftra 

Le  Diocefe  &  la  ville  de  Tervel  Eve- 
ché ,  &  ville  forte. 

Le  Diocefe  &  la  ville  d'Albarazin 
Evêché. 

Vin.  La  Catalogne  eft  une  Princi- 
pauté  remplie  de  montagnes  toutes  cou- 
vertes de  belles  6:  épaiffes  forêts  d'où 
Ton  tire  le  liège,  le  terroir  efl  fertile 
eh  bled,  en  vin,  en  huile,  en  bétail  à 
en  fruits  ;  on  y  trouve  des  marbres  de 
toutes  couleurs,  &  des  mines  de  plu- 
fleurs  métaux  ;  elle  fe  divife  en  quinze 
Vigueries  qui  font  : 

I,  Celle  de  Gironne  ville  Epifcopa- 
le  ;  Ampurias ,  Rofes ,  Palamos ,  toui 
bons  Ports  ;  Torella ,  Cap  de  Mongri. 
^  2.  De  Barcelone  Port  de  mer  Eve- 
Ciié,  inquifîtion  &  Univerfité,  il  s'y  1 
fait  de  belles  verreries,  des  couteaui 
fort  eftimés,  &  des  couvertures  del 
laines  connues  fous  le  nom  de  Caftek^- 
fies;  Mataro. 

3.  De  Vich  Evêché  ;  le  Mont  Wl 
fitué  entre  Vich  &  la  mer,  abonde  ti\ 
pierres  rares  &  précieufes. 

4.  De  Manrefe  ,•  Mont-Serrat  iil)-| 
baye  fameufe  ;  Berga ,  Baga. 

5.  De  Campredon  ;  Aulot ,  dans  lel 
territoire  de  cette  ville  il  y  a  douze 
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fontaines  d'air  qui  exhalent  perpetuer- 
îement  un  petit  vent  chaud  en  hyver, 
&  froid  en  été. 

6.  De  Puicerda;  Urgel,  Livia. 

7.  De  Lerida  Evéché  &  Univerfité 
far  la  Segre  ;  Aytona. 

8»  De  Balaguer  fur  la  Segre. 

9.  D'Agramont. 

10.  De  Cervera  où  eft  Solfonne  Evé- 
ché. Cardone  ville  &  Duché. 

11.  De  Ville-Franche  de  Penades. 

12.  De  Tarragone  Archevêché  & 
Univerfité.  Tamarit. 

13.  De  Monblanc,  nom  de  Ton  prin- 
cipal Bourg;  Poblet  riche  Abbaye  qui 
a  fervi  de  fépulture  aui  Rois  d'A- 
ragon. 

14.  De  Tortofe  Evêché  fur  TEbre, 
le  commerce  y  fleurit ,  on  en  tire  des 
foyes,  des  huiles,  ôc  des  porcelaines 
très-fines. 

15.  DeTarrega;  Anglefole. 

5,    2. 

La  partie  Méridionale  d'Efpagne  con* 
tient  cinq  Provinces  qui  font  : 

Le  Royaume  de  Valence ,  de  Mur- 
cie,  la  Caftille  nouvelle ,  TAndaloufie , 
les  Royaumes  de  Cordouë,  de  Grena^ 
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de ,  &  les  Ifles  de  Majorque ,  Minor* 

que ,  d' Yvica ,  &  de  Fermentera. 

1.  Le  Royaume  de  Valence  eft  un 
Pav..  trés-agréable  &  trés-fertile ,  il  ell 
fitué  fur  le  bord  de  la  mer  ;  Valence  fa 
capitale  eft  une  très  -  belle  ville  fur  le 
Guadalaviar,  fiege  d*un  Archevêque, 
on  en  tire  d*excellentes  amandes; 
Segorbe  Evêché,  Origuelle  Evêché, 
Alicante  Port  de  mer  fort  fréquenté 
&  célèbre  par  fes  vins,  fes  favons., 
fonanis;  Penifcole,  Vil la-Real,  Villa- 
Hermofa  5  faint  Mattheo. 

2.  Le  Royaume  de  Murcie  eft  ferti- 
le en  excellens  fruits,  les  carrières  d'a- 
lun y  font  d*un  grand  revenu  ;  Murcie 
capitale  fur  la  Segura,  Cartagene  Port 
de  mer  &  Evêché,  cette  place  coûta 
plus  de  50.  mille  hommes  à  Scipion 
lAfricain. 

3.  La  Caftille  nouvelle  eft  la  pluj 
belle  Province  d*Efpagne,  le  centre  de 
la  Monarchie  &  le  lieu  de  la  réfidence  I 
des  Rois.  Madrid  capitale,  ville  alTez 
grande  &  peuplée,  mal  pavée,  fale, 
fans  murailles,  on  y  admire  la  Plaçn 
Mayor^  où  fe  font  les  combats  des 
taureaux,  &  le  Pont  de  Mançanares 
bâti  par  Philippe  II.  ;  FEglife  des 
Jcfuitesj  Buen-Retiro  maifon  Royale, 


fl  la  plus 
centre  de 
réfidence 
ville  aflez 
^ée,  fale, 
î  la  Plaça 
nbats  des 
ançanares 
Iglife  des 
1  Royale, 
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Nôtre-Dame  d'Atoche  Eglife  célèbre  à 
un  quart  de  lieuë  de  la  ville ,  TEfcurial 
magnifique  maifon  Royale  à  fept  lieuè's 
de  Madrid,  &  Couvent  de  Hyeroni- 
mites  ;  au  -  deflbus  de  TEglife  efl  le 
Panthéon ,  caveau  fuperbe  qui  renferme 
les  tombeaux  des  Rois  ;  Ton  y  voit 
une  grande  &  riche  bibliothèque  pré- 
cieufe  en  rares  manufcrits. 

Tolède  fur  le  Tage  ell  un  riche  Ar- 
chevêché qui  vaut  un  million  de  reve- 
nu ,  fon  Archevêque  eft  primat  du 
Royaume ,  cette  ville  a  auffi  une 
bonne  Univerfîté ,  il  s'y  fait  un  grand 
commerce  de  foye,  laines,  &  dra- 
peries. 

Aranjuez  fur  le  Tage  maifon  Royale 
d*un  goût  exquis  ;  Alcala  de  Henares 
rivière  qui  Tarrofe,  fameufe  Univerfîté. 
on  y  a  imprimé  la  première  Bible  Po- 
ligktîe  par  ordre  du  Cardinal  Ximener. 
Cuença  ville  Epifcopale.  Guadalaxara. 

Calatrava  prés  de  laquelle  eil  une  mi- 
,  e  de  vif  argent  trés-abondante  :  ce  heu; 
appartient  à  des  Chevaliers  d'un  ordre 
Religieux  qui  ont  obtenu  du  Pape  Paul 
III.  en  15  p.  la  permiffion  de  fe  marier 
une  fois,  mais  non  pas  davantage. 

Badajos  ville  Epifcopale,  &c.  Tru- 
xJllo  patrie  de  Pîzare  conquérant  dii^ 
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Pérou;  Alcantara  qui  a  donné  le  nom 
à  un  ordre  de  Chevalerie  fort  riche; 
Merida  Evêché  ,  Medelin  patrie  de 
Fernand  Cortez  qui  conquit  le  Mexi' 
que,  Albuquerque,  Guadaloupe. 

4.  UAndaloufie  eft  un  pays  des  plus 
fertiles  del'Efpagne;  SevillefurGuadal. 
quivir  eft  la  capitale  de  ce  Royaume 
àc  le  (lege  d'un  Archevêché  trés-riche, 
d'une  célèbre  Univerfité ,  &  d'une  in- 
quifîtion  fort  fevere,  elle  eft  aufll  le 
magafin  des  richefles  du  nouveau  mon- 
de ;  ce  qui  v  produit  un  commerce 
prodigieux ,  laint  Lucar  de  Barameda 
lui  fert  de  port,  on  y  débarque  les 
flottes  des  Indes. 

Cadix  Evêché  dans  une  Ifle  fépa- 
rée  de  la  terre  ferme  par  un  canal  étroit 
fur  lequel  on  a  fait  un  pont ,  on  y  fait 
les  embarquemens  &  débarquemens  de 
ce  qui  vient  &  de  ce  qu'on  porte  dans 
l'Amérique,  l'ide  ne  produit  point  de 
grains,  mais  elle  fournit  du  fel  enabon- 
diiice,  des  poiflbns  &  du  vin. 

Obfervation. 

Le  port  de  Cadix  eft  fréquenté  par  touUî 
les  nations  de  F  Europe  ,  les  négocians  des 
principales  villes  de  t'Ejpagne  viennent  j 
fa}r3  leur  achat  des  étrangers  qui  y  font 
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mnfporter  leurs  marchandifes  ^  qui  y  ont 
ées  maifons  ^  des  magafins  ;  comme  il  ejl 
défendu  fous  peine  de  la  vie  à  toutes  for- 
us  de  perfonnes  à  la  referve  des  Efpag- 
nols  naturels,  de  négocier  dans  les  terres  de 
fobjïjfance  du  Roy  d'Ef pagne  en  Amérique , 
ks  négocians  François ,  Anglois ,  Hollandois 
rendent  autant  quils  peuvent  aux  Efpag- 
mis  naturels  pour  charger  les  galions ,  0* 
confient  ce  quils  nont  pas  pu  vendre  à 
deux  ou  trois  EJpagnols  qui  les  emboi'- 
^uent  pour   leur  compte,  . 

Le  Duché  de  Medina-Sidonia ,  dont 
le  Duc  tire  tous  les  ans  plus  de  cent 
mille  écus  d'une  pêche  de  tons  qui  fe 
fait  dans  le  voifinage. 

Gibraltar  ville  &  port  pris  par  les 
Anglois  en  1704.  &  cédée  par  la  paix 
d'Ucrecht ,  elle  eft  prés  du  détroit  qui 
porte  fon  nom  ,  ce  qui  fa<  ilite  le 
commerce  avec  la  France  ,  l'Italie ,  Ja 
Grèce,  &  tout  le  levant. 

Cordoûe  fiege  Epifcopal  fur  le  Qua- 
dalquivir ,  tenu  par  le  célèbre  Ofius , 
lieu  de  la  naiflance  des  deux  Seneques 
&  de  Lucain ,  &  du  grand  capitaine 
Gonzales  ;  Averroes  &  Avicenne  v  ont 
enfeignés  ;  Jaen  fiege  Epifcopal ,  Xeres 
delà  frontera,  Xeres  de  Guadiana,  Of- 
[fone,  faint  Lucar  de  Guadiana. 
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5.  Le  Royaume  de  Grenade  eftl 
fertile  en  excellens  fruits  &  en  foye, 
il  fe  divife  en  quatre  Diocefes  qui  font  1 
ceux  de  Malaga,  de  Grenade,  de  GuaJ 
dix,  &  d*Almeria. 

Sa  capitale  eft  Grenade  grande  ville 
qui  eft  le  fiege  d'un  Archevêque  &  d'une  j 
Univerfité ,  les  autres  Diocefes  font  des| 
Evêchés;  les  vins,  les  huiles  &  les  oli. 
ves  de  Malaga  font  eftimez  ;  Alhama, 
Almunecar ,  Motril  où  Ton  raiine  le 
fucre.  Antequerra,  Bazea,  Anduxar. 

Outre  ces  cinq  Provinces  il  y  a  l'Ille 
de  Majorque  qui  a  titre,  de  Royau- 
me dont  la  ville  de  même  nom  eft 
port  de  mer,  &  le  fiege  d'un  Evêque 
&  d'une  Univerfité ,  cette  ville  eft  la 
patrie  de  Raymond  Lulle  ;  Puglienza^ 
Palomera,  on  y  pêche  du  corail. 

L'Ifle  de  Minorque  où  fe  trouve 
Citadella  &  port  Mahon  ;  les  Angloiî 
s'emparèrent  de  port  Mahon  en  V(Ol 
toute  cette  Ifle  eft  reftée  à  la  couron- 
ne d'Angleterre  par  le  traité  d'Utrecht. 
L'Ifle  d'Yvica  eft  fertile  en  bled ,  en 
vins  &  en  fruits. 

L'Ifle  de  Formentera  eft  inhabitée  à 

caufe  des  ferpents  dont  elle  eft  remplie. 

Le   Roy  d'Efpagne  poflede   encore 

en  Aûe  les  Ifies  Philippines ,    :s  Illes 
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Ides  Larrons,  ôc  les  ïfles  de  Salomon. . 

En  Afrique  la  ville  de  Ceuta,  d'O- 
jran,  &  les  Illes  Canaries. 

En    Amérique    le    vieux    &  nou- 
[veau  Mexique,  la  terre  -  ferme ,  le  Pe- 
irou,  le  Chili,  &  les  plus  grandes  des^ 
lAntilles. 

DU  ROYAUME  DE  PORTUGAL, 

Ce  Royaume  fait  prefque  la  partie 
lOccidentale  de  YE^pagno,  il  étoit  con- 
ïm  autrefois  fous  le  nom  de  Lufitaniey 
lil  ell  baigné  de  deux  cotez  par  TO- 
jcean,  fçavoir  à  TOccident  &  au  Midi; . 
des  deux  autres  cotez  il  fait  front  aux 
provinces  d'Efpagne  ;  il  efl  héréditaire 
&  a  eu  des  Rois  particuliers  depuis 
II 39.  jufqu'en  1580.  qu'il  fut  conquis 
[par Philippe  IL  Roy  d'Efpagne,  ce  qui 
la  duré  jufqu'en  1640.  que  les  Portugais 
pecouerent  le  joug  de  la  domination 
[Erpagnole,  &  élurent  pour  Roy  Jean 

lue  de  Bragance. 

Les  differens  Tribunaux  de  ce  Rovau-. 
be  font  : 

1.  Le  Confeil  d'Etat ,  il  prend  con- 
loifTance  des  fermes,  taxes  &  revenus. 

2.  Le   Confeil  des  _  Finances  ,   d'où 
lépend  la  chambre  des  Comptes. 

3.  Le  grand  Confeil ,  c'efl;  comme  le 
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Parlement  du  Royaume ,  il  fuit  la  Cour. 

4.  Le  Tribunal  des  Appellations. 

5.  Lé  Tribunal  de  Confcience  &  dej  1 
ordres  Militaires. 

6.  Le  Confeil  de  Guerre. 

7.  Le  Confeil  d'Outremer  pour  b 
affaires  des  Indes  &  la  côte  d'Afrique,  | 

La  feule  Religion  Catholique  y  eft 
reçue  ,  elle  efl  adminiflrée  par  troij 
Archevêques  qui  font  ceux  de  Bragiie, 
d'Evora  &  de  Lisbonne ,  &  dix  Evéquej  | 
qui  leur  font  SufFragans. 

Les  mœurs  des  Portugais  font  fem»! 
blables  aux  mœurs  des  Elpagnols; 
le  Clergé  y  eft  riche ,  Tlnquifidon  | 
tre's-rude,  le  Judaifme  commun,  &| 
la  pieté  toute  plâtrée  de  beaux  dehors;  1 
i]  y  X  des  Inquifitions  à  Lisbonne,  à| 
Goimbre  <&  à  Evora. 

Les  principales  rivières  qui  arrofent| 
ce  Royaume  font  le  Tage ,  le  Douro, 
le  M  in  ho  &  la  Guadiana  qui  viennent! 
toutes  de  rEfpagne,C£srivieresfournif'[ 
fent  des  Truittes,  des  AlolTes,  des  Lû- 
tes, des  Lamproyes,  &c. 

Ce  Royaume  fe  divife  en  Portiigall 
propre  &  en  A%arve. 

Du  Portugal  Propre. 

Le  Portugal  propre  fe  divife  en  Cl^ 
Provinces  qui  font  : 


de  Géographie.  359 

L'Entredouro  &  le  Minho,  Tralos- 
Montes,  le  Beira,  TEflramadure ,  & 
li'Alentejo. 

I.  La  Province  d*Entredouro  &  Min- 
ho qui  eft  la  plus  Septentrionale ,  efl 
i  irés- peuplée  &  très -fertile,  elle  con- 
j  tient  1460.  ParoifTes ,  la  Métropole  de 
Brague,  l'Evêché  de  Porto,  130.  Mai- 
)fons  Religieufes  de  Tun  &  l'autre  Sexe, 
jfix Ports  de  Mer,  200.  Ponts  de  pierre, 
j&  plus  de  5000.  Fontaines  qui  ne  ta- 
iriflent  jamais. 

Cette  Province  fe  divife  en  quatre 
k-ommarces  qui  font  celles  de  VianayOix 
[font  Vaiença  &  Villa-Nova  de  Cerve- 
|ra  fur  le  Minho  ;  de  Fonte  De-Jima ,  cam- 
pagne trés-fertile  ,  de  Guimaranes  où  fe 
[trouve  Brague,  Archevêché  &  Primatie, 
I  &  celle  de  Porto  E véché ,  port-trés  mar- 
|chand ,  on  en  tire  qtiantité  de  vins  fort 
^fdmés  dans  les  pays  Septentrionaux  ;  la 
rivière  de  Lima  qui  arrofe  cette  Pro- 
vince efl  le  Lethe  ou  rivière  d'oubli  des 
mciens.  -  ''  '      "     '  • 

f!.  La  Province  de  Traîos-Montes  iè 

livife  auffi  en  quatre  Commarces  qui 

font  celles  de  ViUareal ,  de  Mon-Corvo , 

le  Mîrande  Evéché ,  &  de  Pinthel. 

Dans  celle  de  Mirande  fe  trouve  le 

>uché  de  Bragance  ancien  Patrimoine 
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des  Rois  de  Portugal  qui  régnent  au-l 

jourd'hui. 

3.  La  Province  de  Beira  efl  grande , ri- 1 
che  &  fertile,  elle  efl  fituée  entre  le 
Tage  &  le  Douro,  elle  fe  divife  en  iix| 
Commarces  qui  font  celles  de  Lame^i 
Evêché  dans  un  territoire  fertile  eni 
vin  excellent,  de  Fifeo  Evêché  ;  d'Avt'i- 
70  ^  où  il  fe  fait  une  prodigieufe  quan-l 
tité  de  Sel  ;  de  Coimbre  Evêché ,  dî  ' 
Cuarda  Evêché,  <&  dQ  Caftelbranco, 

Obfervation.    ■  '  '  ^      > 

j^  huit  Heuës  de  Coimbre  on  voit  mt 
Fontaine  merveilleufe  qui  engloutit  toutçi 
qu  on  y  jette  y  arbres^  animaux,  Êfc. 

Prés  de  Selorico  jolie  ville ,  il  y  a  k 
montagne  de  EJlrella  au  fommet  de  k- 
quelle  on  trouve  un  Lac  qui  quoique pk 
de  12.  Heuës  de  la  mer  s'agite  loifiiiK 
la  mer  eft  agitée ,  on  y  voit  quelquefois  à 
débris  de  navires, 

4.  La  Province  d'Ellramadure  fe  di- 
vife en  fix  Commarces ,  qui  font  celb 
de  Tomar ,  àtSantaren  Evêché,  dci«* 
ria  Evêché  y  d'jt^languer  y  de  Lisbonne  ê. 
de  SetuvaL 

La  Commarce  de  Lisbonne  a  la  ville 
de  Lisbonne  capitale  du  Royaume  for 
le  Tage,  fiege  d'un  Archevêque ,  d'une 

^  Inqui' 
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[inquifition  &  du  premier  Parlement  du 
Royaume,  réfidence  des  Rois  àt  Por- 
tugal; Ton  Port  qui  cfT:  «n  des  meilleurs 
de  l'univers  la  rend  tre&-fl.orijfrante  & 
(riche,  prefque  tout  le  commerce  du 
[Portugal  s'y  fait  ;  on  y  porte  des  fro- 
mens,  desfeigles,  des  orges,  diverfes 
fortes  de  légumes,  toutes  fortes  de 
manufaftures  de  laine,  de  foye,  de  fil 
U'or&  d'argent  5  on  en  rapporte  des  jam- 
[bons  excellens ,  cafTonnades ,  des  fucres , 
Mu  tabac ,  &  du  bois  du  Brefil ,  des  cuirs 
[du  Brefil  non  apprêtés,  du  gingembre, 
de  la  cochenille,  de  l'indigo,  du  bois 
[de  campêche,  des  laines  en  quantité, 
ides  drogues  ufitées  en  médecine,  des 
jdiamans ,  des  pierres  précieufes ,  &  beau- 
[coup  d'or.  Alcantara  mailbn  Royale. 
j  Le  Port  de  Setuval  eft  tré»-fréquenté 
jpour  fon  beau  fel  blanc. 
1  Bellem  eft  un  Bourg  dans  la  même 
ICommarce ,  où  il  y  a  un  célèbre  Cou- 
jvent  de  Hieronimiftes ,  où  fe  fait  la 
Ifépulture  des  Rois  &  des  Reines  de 
[Portugal. 

5.  La  Province  d*Alentejo  eft  fi  fer- 
tile en  bled ,  en  huiles ,  en  vin  excel- 
lent ,  en  oranges  douces,  &  dattes, 
]u'elle  eft  appellée  le  Grenier  de  Por- 
tugal. Elle  fe  divife  en  cinq  Commar- 
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ces ,  qui  font  celles  de  Portalegre  Eve- 
ché,  d'Elvas  Evêché,  à'Efînnns,  d'I 
vora  Archevêché ,  Univerllit  6c  Inqui- 
fition  ;  &  de  Bexa. 

Toutes  ces  Commarces  portent  le 
nom  de  leurs  principales  villes.  Campo- 
Mayor,  Arronches,  Olivença,  Serpa, 
Villa- Vizofa. 

De  rjlgarve. 

UAlgarve  efl  un  petit  Royaume  au 
midi  du  Portugal,  ces  deux  Royaumes 
furent  unis  par  le  mariage  d' A  Iphonfe 
III.  avec  Beatrix  de  Caflille  ;  il  fe  divi- 
fe  en  deux  Commarces  qui  font  celles  de 
Tavira  capitale ,  &  de  Lagos  Port  de 
Tùcî  ;  elles  n'ont  rien  de  remarquable  que 
la  ville  de  l  arc ,  qui  efl  le  fiege  d'un 
Evêque  &  qui  a  un  Port  aiTez  fréquen- 
té; la  pêche  des  thons  &  des  fardi- 
nés  fait  la  richefle  des  habitans ,  on  en 
tire  encore  des  olives ,  des  figues ,  des 
raifms,  des  amandes  :  Silves,  le  Cap 
faint  Vincent. 

Outre  ces  Pays  d'Europe  les  Portu» 
gais  font  maîtres  du  Brefil,  des  Idesl 
Açores  ou  Terceres  entre  l'Amérique 
&  l'Europe,  &  de  plufieurs  places  danj| 
l'Afie  &  dans  l'Afrique  dont  nous  par* 
lerons  en  tems. 
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^egre  Evi 

&inqui|    SECTION     II. 

DE     U  I  T  A  L  I  E. 

L'Italie  efl  une  grande   prefqu'Ifle 
de  la  figure  d'une  botte  qui  fer-^^ 
pouffer  la  Sicile  de  la  pointe  du  p^ 
elle  efl  entourée  par  touc  de  la  mer  ]\ 
diterranée  linon  dans  la  partie  Septen- 
trionale. 

Elle  a  eu  dans  Tantiquité  bien  des 
noms  difFerens,  dont  les  principaux  font 
Hefperie  ^  Aufonie^  Saturnien  Italie  y  &c. 
Elle  n'a  pas  toujours  eu  les  mêmes  bor- 
nes, car  ce  que  Ton  appelloit  la  grande 
Grèce  comprenoit  quad  ce  qui  fait  au- 
Ijqurd'hui  le  Rd>yaume  de  Naples ,  de 
'niéme  que  tout  ce  qui  efl  au-delà  des 
'Alpes  y  s'appelloit  la  Gaule  Cîf alpine,  : 

Elle  a  eu  différentes  divifions  dans 
hntiquité,  &  étoit  compofée  de  quan- 
[ticé  de  peuples  difFerens.  -  i- ^^ 

Sa  première  divifion  étoit  en  natu- 
jreisduPays  &  en  étrangers.:^  ,^  kJ 

Les  naturels  étoient  les  Umbriens, 
lies  Sicules ,  les  Euganeens ,  les  Opi- 
[ciens,  &c.    • '^ii  :?n  .--.i?:     •  ..    . 

Les  étrangers  étoient  Afiatiques  ^ 
|Grecs&  Celtes.  '       Hh  s 
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On  Ta  enfuite  divifée  en  quatre  par- 
ties >  fçavoir  la  Gaule  Cifa^inei,  Tlta* 
lie  propre,  la  grande  Grèce  &leslfles, 

La  divifion  Xbus  Augufle  étoit  en 
onze  Régions;  fous  Tibère  en huitPro. 
vinces  ;  tous  Traj^  &  fous  Coiiftantin 
en  ^dix  Pfovûicef ,  ^  con^irenoleot 
rtrois  Dioct&s.  -nu  u  '.n'  nrt  lI  ■  hv.j. 
.  Ptolotnée  '^ui  étùk  <:oQ^^ai|ioraîn  ^ 
Hmjsn  la  dÎYiià^n  45.  |>eup}es.    ;  ^i« 

Jl  y  a  eu  encore  quiâqa'autves  dJn> 
lions ,  mais  qui  ne  font  pas  interdpintes. 


Ukafie  «u  HQgairdée  ^m9ie  le  jardin 
ider£uff€pe»lWv  eft  aiTes  ftîQ,  iljfak 
trë8-cha«â  vût^h  midi  ^  k  Pay»ie(t  fer- 
tile e»  cernes  faites  de  fruits  excdlens, 
•ily  cnoîfi  beaucoup  tiéiniuriers  fui  nm- 
«iflent  qnffitilé  «le  vers  à  fo|re»  ceqail 
£iic  ie  dBdllettr  fe¥emi  de  C€i  J^âys,  Ji 
ra  de  très-bons  paturagest,  ^i^>paiQ$Ie$ 
foiéts  peuplées  de  ibêtes:  &u¥ages.eleii- 
verfes -dlwces  ,  &  èh  patiieulieir  de| 
hufiesiûny  trouve  des  imiltes  d>or ,  d'at- 
gent,  de  fer^  d!aJÀin«  de  foi^e^i.  c^mq- 
me  Boâi  des  caxrièmjdtimuimrM 
bâtre,  &.de jalpè.  n  )  '    !  : 

:  Ses  pdndfxauK  Seuves  font  le  Po, 
-qui  lave  les  murailles  de  Turin  ^.  de  Ca- 
fal,  de  Valence,  de  Plaifance , de Guaf 
taie  i  le  Tibre iqui  prend  (a  fourcie  danj| 
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r Apennin  arrofe  l'Ombrie,  la  Campag- 
ne de  Rome ,  &  voit  fur  fes  bords  Cit- 
ta  di  Caftello ,  Peroufe ,  Todi ,  Maglia» 
no,  Rome,  Ollie. 

Les  autres  rivières  (ont  TAdige, 
l'Adda,  le  Tefm,  TArne,  laTrebia,  le 
Tarn ,  le  Volturne ,  le  Silaro,  TOfFante , 
&c.  ié  nombre  des  ruiffeaux  qui  la 
baignent  eO:  immenfe. .  Les  eaux  niiine* 
raies  &  les  bains  y  font,  très-communs, 
fur  tout  au  Royaume  de  Naples. 

Oh  y  compte  quinze  Lacs,  dont  .les 
principaux  font  le  Lac  Majeur  dans  le 
Duché  de  Milan ,  celui  de  Come ,  & 
celui  de  la  Garde  dans  TEtat  de  Venife. 

Ses  montagnes  font  les  Alpes  qui  la 
réparent  de  la  France,  de  la  Suifle  3ç 
de  l'Allemagne,  &  T Apennin  qui  1^ 
traverfe  d'Occident  en  Orient.  ,    7 

Il  y  a  auffi  deux  fameux  Volcans , 
1  un  en  Sicile  qui  elt  le  Mont  Gibel  ou 
Etna ,  &  l'autre  le  Mont  Vefuve  à 
trois  lieues  de  Naples.^  r-  •    v    -  —   .  ^ 

Les  Italiens  font  prudens,  fpirituels; 
politiques  &  diifimulés ,  vains  amateurs 
de  titres  pompeux ,  vindicatifs ,  paffion  • 
nés  &  jaloux  à  l'excès. 

La  langue  Italienne  qui  efl  un  idiome 
de  la  latine  efl  trés-agréable. 

La  Religion  Catholique  y  efl  la  feule 

Hh  3 
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permife ,  elle  y  eil  très-ancienne ,  puis 
qu'elle  y  a  été  prêchée  &  enfeignée  par 
les  Apôtres  faiat  Pierre  ^  faint  Paul 
qui  ont  foufFert  le  martyre  à  Rome. 

II  n^  a  pas  de  Pays  au  monde  où  11 
y  ait  tant  d'Archevêchés  ni  d'Evéchés. 

Les  principales  Univerfités  d'Italie 
font  Bologne,  Rome,  Padouë,  Sienne, 
Pife ,  Torin ,  Naples  &  Salerne.     .  ...^ 

De  la  âvifiott  de  F  Italie. 

L'Italie  a  été  habitée  par  difFerens 
peuples  qui  ont  formés  1  Empire  des 
romains  ^  après  la  difllpation  de  cette 
Monarciue,  les  Oots,  les  Lombards, 
les  François,  les  Sarradns ,  les  Nor- 
mands, les  Allemands,  les  Ëfpagnols, 
y  ont  dominé  ou  en  tout,  ou  en  partie. 

Pludeurs  Princes  difFerens  la  parta- 

Îjent  atijoupd*hui,  on  appelle  ce  qu'ils  pof- 
edenc  des  noms  de  Royaumes ,  £tat< 
Duchés,  Républiques,  Comtés,  Princ 
pautés,  Marquifats  &  Seigneuries,  & 
tous  ces  Etats  fe  trouvent  fo\2s  !a  puif- 
fance  de  neuf  Souverains  confîdera- 
blés,  &  de  douze  ou  quinze  qui  le  font  | 
moins. 

Les  plus  confiderables  font  le  Pape, 
l'Empereur,  Dom  Carlos  Roy  des  deux 
Siciles  ,  la  République' de  Venife,  le 
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Ipirc  de  Savoye,  le  Duc  de  Lorraine^ 

aujourd'hui  grand  Duc  de  Tofcane,  la 

République  de  Gènes,  le  Duc  de  Mo- 

dene  9  &  la  République  de  Luque. 

Les  autres  font  le  Comte  de  Novel- 
iare,  le  Ducde  Guaftalle,  le  Prince  de 
Cafliglione,  tous  ces  Princes  font  dek 
maifon  des  Gonxagues;  le  Prinde  de 
Mafferan,  le  Duc  de  MâfTe,  le  Prince 
de  Piombin,  le  ïVincede  Monaco,  la 
République  de  (kint  Marin  6c  quelques* 
autres,  &c.  Nous  ne  ferons  pas  d^article 
à  part  de  tous  ces  Princes ,  dont  la  Sei»^ 
gneurie  eft  moins  étendue*  ^  nous  en> 
parlerons  à  l'occafion  des  lieux  où  leur 
I  domaine  eft  fitué. 

Tous  ces  Princes  établifîènt  leur» 
lloix,  créent  leurs  Officiers,  font  la. 
paix  ou  la  guerre  $  ont  puiflance  de  vie 
&  de  mort  for  leurs  Sujets,  battent 
jinonnoye  d'or  &  d'argent,  &  font  tous 
jles  autres  aéles  de  fouveraineté  :  ils 
{relèvent  ^uafi  tous  ou  de  VEglife  ou 
|de  TEmpire. 

Du  Pape  &  de  VEtat  de  PEglifi.     • 

Le  Pape  poiTede  en  Italie  ce  que 
Inous  appelions  TEtat  de  i'Eglife^   il 
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efl:  le  Chef  &  le  premier  Pontife  de  lai 
Çhrécienneté ,  &  il  rend  par  là  Ton 
Etat  trés-conliderable  ;  outre  les  Seig. 
neuries  qui  le  compofent ,  il  poflede 
encore  le  Comtat  Venaifin  dans  la  Fran- 
ce ,  le  Duché  de  Benevent  dans  le 
Royaume  de  Naples ,  &  quelques  pe- 
tites  places  entre  le  Piémont  &  le  Mont- 
Ferrât;  il  y  a  plufieurs  Royaumes  & 
Souverainetés  qui  relèvent  de  lui  :  fyA 
voir,  les  Royaumes  de  Naples  &  de 
Sicile ,  les  Duchés  de  Parme ,  de  Plai- 
fance  ,  la  Principauté  de  MalTeran  &| 
quelques  autres,   j  mt  .»  ^  -r- 


:i' 
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^     La  Cour  de  Rome  comprend  : 
.    Le  Sacré   Collège   compofé   de  70.1 
«^Cardinaux  divifé  en  trois  Ordres ,  celui 
des  Evêques  ,    des  .  Prêtres  ,  &  desl 
piacres.  ,     m       - 

jr  Plufieurs  Congrégations,  c'efl:-à-dire| 
Tribunaux  compofés  de  plufieurs  Car- 
dinaux  ou  Prélats  ayant  à  leur  tête  uni 
Préfet ,  tels  font  les  Congrégations  du 
faint  Office;  des  rites  du  Concile;  dela| 
vifite  Apoflolique  ;  de  la  difcipline  ré- 
gulière ;  de  propagandafide  ;  du  bon  gou- 
vernement de  toutes  les  Communautés; 
àQs  Indulgences  ;    des  Livres  défel 
dus,  &c. 
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La  révérende  Chambre  Apoftolique 
quiaînfpeâion  fur  les  Fermes,  taAes  & 
revenus  du  faint  Siège*  <o  ;  r- tff,,^^er. 
Le  principal  Tribunal  de  Rome  efl: 
celui  de  la  Kote  qui  confifle  en  douze 
Prélats  qui  jugent  toutes  les  affaires  qui 
regardent  les  Bénéfices  de  toute  FEgli- 
fe,  ils  prennent  auffi  connbifTance  des 
affaires  civiles  qui  y  font  portées  par 
appel,  -ce  Tribunal  «fl:  compofë  dun 
François,  d'un  Allemand,  de  d^ux  Ëjp 
pagnols ,  &  de  huit  Italiens. 

L*Etat  de  l'Ej^ife  prié  en  particulier 
&CQiiinie  il  eft  aujourd'hui^  Italie, 
efl  compofô  ide  douze  Provinces,,  qui 
font  le  Duché  de  Fenare,  le  BoJon- 
DoiS)  la  Ri:>m^ne  ou  Ronandiole^  le 
Dutéié  tf  Uiiûi^  i  la^M^chéd'Ançone, 
le  Comtié,  «de  Citta  di  C*ftdlo,  le  Pe- 
rugia,  t'0i»brie  ©u  Duché  de  S|Mete, 
r0rviet^9,ja  \cear(e  &dbkine,  le  Patri- 
moine de  faint  Pierre ,  &  la  Cam- 
pagne de  Roule  ;  fur  le  milieu  du  der- 
nier ficelé  on  ^a  ajcMité  à  Ljc^s  iPiro- 
vinces  jel*  Duchés  de  Gaiftro  &   de 

Rondglione.-ruqii.viiv^^  .:^  ic?..^  -^  À.  \. 
Il  y  a  dans  oéfe  Pays  cinq  Archevê- 
ekés  qui  font  RQme ,  Fermo ,  Ravenne»^ 
Bologne  &  Urbin ,  qui  ont  fous  eux 
«n  grand  wmbre  d'Evêchés;  entre  les, 
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Evêqoes  SufFragans  de  Rome,  il  y  en 
a  fik  qui  font  ane^és  aux  fix  premiers 
Cardinaux ,  ce  font  ceux  d'Oflie ,  de 
Porto,  de  Sabine,  de  Paleftrîne,  de 
Frefcati  &  d*Albano.  Le  premier  eiî 
toujours  pofledé  par  le  Doyen  des 
Cardinaux,  les  autres  font  fujets  à 
Ûptiotl.  --ucmiu:;)  un>h   )njnnr  \  \:\i  . 

'^    Le  nombre  des  Cardinaux  efl  aujour- 
d'hui fixé  à  70.  •  ce  font  eux  qui  élifent 
Pape. 


r,.,  Oofervation. 
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'  Autrefois  on  choijijjbît  indtffermmem 
les  Papes  d'entre  les  Cardinaux  de  toute 
nation;  depuis  J^ien  VL  HoUandoii  élu 
Pan  JS21.  à  ta  recommandation  de  rErn- 
pereur  Charles  Fi  Jon  dîfihle  yles  Cardi- 
naux  ont  obfervé  pour  loi  pndantentaU  êe 
ne  jamais  élire  aucun  Pape  qid  ne  Jà 
Italien  de  naijjànce  ou  d'origine.    . 

La  principale  ville  de  TEtat  Ecdc- 
flâilique>&  du  vieux  Latîutn  des  anciens, 
efl  R<)me  fur  le  Tibre  qui  étoit  autre* 
fois  la  capitale  de  TEmpire  Romain ,  & 
qui  Teft  aujourd*huy  de  la  Chrétienne- 
té  en  ce  qui  regarde  le  gouvernement 
Ecclefîaftique  ;  le  fouverain  Pontife  y 
fait  fa  réfidence,*  elle  a  de  magnifiques 
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Palais  ornés  de  flatuës,  de  tableaux, 
d'antiquitez  de  toutes  fortes;  de  très- 
belles  places  &  des  Ëglifes  bien  bâties , 
celle  de  laint  Pierre  eft  la  plus  vafte  & 
la  plus  belle  de  l'Univers.  La  Bibliothè- 
que du  Vatican  efl  la  plus  nombreule 
&  la  plus  prëcieufe  qu'il  y  ait  au  monde. 

On  y  admire  la  place  de  faint  Pierre , 
le  Pont  faint  Ange,  le  Pont  Sixte,  les 
Palais  de  Monte- Cavallo ,  de  Farnefe, 
de  Borghefe  ;  on  y'  compte  300.  mille 
Chrétiens,  &  fept  à  huit  mille  Juifs, 
qui  tous  les  Samedis  font  obligés  d'é- 
couter un  Sermon  fur  leur  incrédulité. 
Tivoli,  les  délices  de  Ciceron;  Frefcati 
rempli  de  Palais  &  de  maifons  de  pla;- 
[fance;  Oftie,  Terracine,  Palefbrine, 
jAnagni,  Albano.      ;  <,i  .         • 

Eologne  la  Grajje  Univerfîté,  où  il 
|y  a  un  très  -  bel  Obfervatoire  ,  & 
I  depuis  peu  une  Académie  fondée  par 
le  Comte  Marfilli  qui  y  a  formé  un  ca- 
binet très  -  précieux  pour  l'étude  de  la 
nature  &  de  la.  phyfique.  On  y  fait  un 
grand  commerce  de  foye ,  de  crêpes  de 
foye ,  de  cire ,  de  favonettes ,  &  parti- 
culièrement de  faucijjons  qui  font  efti- 
[més  par-tout. 

Ferrare  Evêché ,  Comachio,  Raven- 
Ine  Archevêché,  Rimini  célèbre  par  k 
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Concile  à*Jriens  qui  s'y  tint  dans  le  IV. 
ilecle.  Faenza,  on  en  tire  de  très-belle 
TaiiTelle  de  terre,  &  de  fort  beau  lin; 
Forli,  Imola. 

Urbin,  Fano,  on  vante  le»  truffes 
qu'on  y  trouve;  Pefero,  Sinigaglîa con- 
nue par  lès  foires.  Foflbmbrone. 

Ancone  ville  maritime  &  marchan- 
de; Fermo,  Jefi  ,  Afcoli,  Macerata, 
Nôtre-Dame  dé  Lorette. 

ViterbeEvêché,  Civita-Vecchiabon 
port  où  le  Pape  tient  fes  galères.  Mon» 
te-Fiafcone  renommé  pour  fon  excel- 
lent vin.  ^  ' 

Caftro  duché  ;  Ronciglione  jolie  ville 
avec  titre  de  comté  ;  Bracciano  duché. 

Peroufe  dans  le  voifînage  du  lac  de 
Trafimenemés  duquel  Annibal  défit  l'ar- 
mée des  Romains.    ; 

Orvieto  fur  le  Tibre,  Aqua-Penden- 
te  Evêché.^ 

Spolette  Duché  &  Evêché ,  Fuligno, 
Aifiiè  où  effc  le  corps  de  fàint  François; 
Nocera  lieu  dé  h  naifiance  de  faint 
Benoît^  Terni,  Todi.  Magliano  tous 
Evêchés. '^  -îf'     V    îî  .  - 

Non  feulement  les  Provinces  &  les 
Villes  de  cet  Etat  foi^t  bien  peuplées, 
maïs  les  peuples  font  riches  &  belli- 
queux; on  les  eftime  les  meilleurs  fol- 

datî 
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dats  de  toute  l'Italie ,  &  il  n*y  en  a 
point  qui  foient  plus  prêts  pour  la  dé- 
fenfe  de  leur  Seigneur  &  de  leur  Pays , 
parce  qu'ils  font  traités  doucement  par 
les  Officiers  du  faint  Siège. 

Les  plus  riches  &  les  plus  puiiTantes 
familles  font  dans  cet  Etat,  &  particu- 
lièrement dans  Rome  où  font  les  Ur- 
fins ,  les  Colonnes ,  les  Conti ,  les  Bor- 
ghefes,  les  Barberins,  les  Savelli,  les 
Cajetans ,  les  Sforces ,  les  Buoncom- 
pagni,  les  Farnefes,  les  Cefis,  les 
Altempi  &  autres.  Ils  ont  un  grand 
nombre  de  Duchés ,  Principautés ,  Com- 
tés ,  Marquifats ,  Baronies  &  autres 
Fiefs,  non  feulement  dans  les  Terres 
deTEglife,  mais  même  dans  plufieurs 
autres  endroits  de  l'Italie. 

Obfervation. 

Ainfi  dans  l'Etat  Eccîefiaftique  il  y  a  plu- 
fmrs  petites  Principautés ,  maisles  unes  n'ont 
aucune  Souveraineté  ;  les  autres  font  SoU' 
veraînes  chez  elles,  mais  vajpiles  du  Pape, 

Dans  la  première  Clajfe  font  les  Prin* 
ces  Ducs  de  Bracciano ,  les  Princes  Co- 
hnna ,  les  Princes  de  Paleftrine» 

Dans  la  foconde  font  la  Principauté  de 
Meldona  dans'la  Rmrtagne  ;  ($  la  Répth 
hlîque  de  fomt  Marin  enclavée  dans  le 
Duché  d'Urhin.  li 


/ 
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La  République  de  faint  Marin  pojjede 
deux  ou  trois  Châteaux  (S  quelques  Ftlk- 
ges  :  il  y  a  dans  fes  montagnes  d'exceU 
lent  vin^  de  bons  fruits^  6?  quantité  d( 
beJUaux  :  fes  Officiers  iS  les  Magiftrats  ^ 
Ô*  tout  fon  Confeil  font  cboijîs  de  certau 
nés  familles  qui  la  gouvernent  abfolument; 
la  réfolution  0*  la  bonne  intelligence  k 
fes  hahitans  Vont  confervé  en  une  pleînt 
&  entière  liberté  jufquà  prefent. 

Il  y  a  eu  depuis  peu  quelques  brouillerîa 
parmi  les  Chefs  qui  paroiffent  appaifées. 

Des  Etats  de  PEmpereur  en  Italie. 

UEmpereur  poflede  en  Italie  l'Etat 
de  Milan,  les  Duchés  de  Parme  &  de 
Plaifahce  cédés  par  le  dernier  traité  de 
paix  conclu  à  Vienne  le  i8.  Novem» 
bre  1738.  le  Mantouan  ,  &  plufieun 
autres  Principautés  de  moindre  écenduê. 

Du  Milanez. 

L'Etat  de  Milan  efl  un  des  plus  con* 
ilderables,  des  plus  beaux  &  des  plui 
fertiles,  non  feulement  de  Tltalie,  maisl 
même  de  TËurope ,  non  pas  à  caufe  de  fa 

frrindeur,  mais  à  caufe  de  la  bonté  du| 
ays  y  du  grand  nombre  &  de  la  riche( 
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fe  de  (es  habitans,  ou  plutôt  à  caufe  de 
fon  afllette  entre  la  mer  de  Gcncs  & 
l'Allemagne. 

Ses  principales  rivières  font  le  Po, 
le  Tefm ,  l'Adda  &  la  Seffia. 

1  Milanez  fe  partage  en  difFerens 
territoires  dont  quelcju'uns  ont  été  ce- 
dés  au  Roy  de  Sardaigne  par  le  dernier 
traité  de  paix,  ces  territoires  portent 
le  nom  de  leurs  capitales.   ' 

Milan  ville  trés-confiderable  par  fon 
commerce  &  fes  richeflès ,  on  y  admire 
fEglife  Métropolitaine  dite  autrefois  VEgli- 
[je  àefaint  Ambroife  ^  *  aujourdhui  defaint 
Charles,  la  Bibliothèque  Ambroifienne^  le 
grand  Hôpital  ^  (f  plujieurs  riches  Cabinets 
m  médailles,  en  antiquités^  ferrures,  ca^ 
chets,  anneaux,  armes  y  lampes,  idoles  ^ 
urnes,  habits  étrangers ,  buflesy  ftatuës  , 
tableaux,  coquillages,  minéraux;  on  y  voit 
m  plat  d'ambre  jaune  qui  a  deux  pieds  de 
diamètre  ;  iS  deux  morceaux  de  lapis  La- 
zuH  très-curieux  j  fur  l'un  ejt  gravée  la  tête 


♦  C'eft  le  Temple  le  plus  beau ,  le  plus  niag- 
jnifique  de  l'Italie  après  falnt  Pierre  de  Rome, 
il  ell  tout  revêtu  de  marbre  dedans  &  dehors , 
foûtenu  de  160.  colomnes  de  marbre  blanc, 
orné  de  plus  de  400.  llatuës  de  marbre  ;  on  admi* 
re  fur  tout  la  façade  &  le  pavé ,  enfin  tout  y 
|ell  de  la  dernière  magnificence. 

Il  Z 
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d'un  Roy ,  fur  Vautre  celle  û^Alexandn  k 

Grand, 

Il  fe  fait  un  commerce  trés-ccn- 
fiderable  à  Milan  en  foyes ,  en  ouvra- 
ges  d'acier  &  de  criflal.  On  y  vend 
quantité  de  gardes  d'épées ,  cannes, 
tabatières  ,  boucles,  boutons  qui  fe 
fabriquent  dans  la  ville  ;  le  criflal  de 
roche  dont  on  fait  les  uflenciles  que 
Ton  vend  à  Milan  fe  prend  dans  les 
Alpes ,  les  plus  grands  morceaux  qui 
ne  palfent  pas  un  pied  &  demi  d'hau- 
teur, fur  un  pied  de  large,  fervent 
pour  faire  des  glaces  de  miroirs.  Ma* 
rignan,  Rivalta. 

Pavie  ville  forte  fur  le  Tefin ,  autre- 
fois capitale  du  Royaume  de  Loin- 
hardie.  Binalgo ,  Vogherra  ,  Certofa 
riche  &  fameufe  Abbaye  de  Chartreufe. 
Bobio ,  Lodi  fur  TAdda ,  Crémone 
Evêché  fur  le  Po;  Corne  Evêché  fur 
un  lac  de  même  nom,  patrie  de  Pline 
lejeune;  Valence  fur  le  Po ,  Picighitone 
où  le  Roy  François  I.  fut  mis  prifonnier 
avant  d'être  tranfporté  en  Efpagne  en 
1525.  Lecco  ,  Mariano  ,  le  Fort  de  j 
puente,  Anghiera  fur  le  lac  majeur, 
Sefto ,  Arçna. 
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Us  Duchés  de  Parme  iS  de  Plaifance. 

Par  le  dernier  traité  de  paix  rFmpe- 
reur  entre  en  pofleflion  des  Duchés  de 
Parme  &  de  Plaifance ,  le  Parmefan  eft 
fertile  en  bled ,  vins ,  fruits ,  il  abonde 
en  pâturages  où  Ton  fait  cesexcellens 
fromages  qui  font  (i  eftimés; 

Parme  très-belle  ville  avec  un  Palais 
magnifique,  la  Citadelle  ell  un  penta^ 
gone  où  la  dépenfe  &  Tart  n'ont  point 
été  épargnés*  Borgo  faint  Donino  > 
Bufleto ,  Borgo  de  Val  de  Taro. 

Plaifance  au  confluent  de  la  Trebia 
&  du  Po ,  fort  grande ,  fort  belle ,  ôc 
extrêmement  forte.  Fiorenz.olla.. 

Le  Mantouarh. 

Ce  Duché  efl  arrofé  par  le  Po ,  il  efl' 
fertile  en  pâturages  &  en  bied ,  c'eft  la 
patrie  du  fameux  poëte  Virgile. 

Obfervation.  -v  . 

CePaysave€  le  Montf errât  appartenoit 
à  la  maijon  des  Gongagues ,  h  dernier  Dus 
à  ce  nom  efi  mort  àVeniferan  ijo^^fans 
îaijjer aucun  enfant;  comme  il  amit  pris  le 
prtide  la  France  contre  r  Empereur,  il  fut  mis 
au  ban  de  l'Empire  (^  dépouillé  de  tous  f es ^ 
Emsqulfont'rejlés  à  h  maifon  d*Aiitricb&»< 
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Le  Montf errât  a  été  cédé  au  Duc  de 
Savoye, 

Mantoue  ville  fort  ancienne  qui 
ne  conlerve  plus  rien  de  fon  ancien- 
ne iplendeur.  Gonzaga  Château ,  Go* 
vernoto  ,  Ofliglia,  Luzara.    >^^  ^x.j:. 

La  Principauté  de  Bozolo  fituéc 
entre  Parme  &  Mantoue  appartient 
aujourd'hui  à  l'Empereur ,  elle  n'a 
de  conlîderable  que  Bozolo  fur  fOglio 
où  eft  enterré  te  Cardinal  Gmzague^ 
la  gloire  des  *  Cardinau:^  de  fon 
temps.    .^  -^  -^  ^-'*'  ^  ■'■' .  ■'"    '^''  •    ^ 


!I  : 


Obfervation. 
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Le  Duché  de  Guaftalle  appartient  à  m 
Prince  dont  la  maifon  ejl  une  branche  ca- 
dette des  Gonzagues  Ducs  de  Mantoue ,  ce 
Duc  a  des  prétentions  fur  le  Duché  ^  ^Sa 
Majejlé  Impériale  s'efi  obligée  par  l'artick 
V.  du  dernier  traité  de  paix  de  rendu 
jujlice  à  cette  maifon. 

Guaftalle  eft  une  grande  ville  bien 
fortifiée. 

Ce  Duc  pojjède  de  plus  la  Principauté  à 
Sabîonette ,  où  eft  la  vilk  de  même  nom^ 
fort  peuplée  £5*  fort  marchande,  Reggiok 
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,..,7'.    .fi  ^Ai>  .jia  tiJciiTfO^v  ^' 

•  •-■  ->  J.     HI.   ;■,  .^--'w/' 

Des  ^yaumes  de  Naples  &  de 
Siàle  connus  fons  k  nom  de   ^'" 
^jaume  des  deuxSiciks^  -mbl 

LE  Royaume  de  Naples  eft  le  plui; 
grand  qu'il  y  ait  en  Italie.  C*eft  une 
prelqu'lfle  qui  fait  rextrêmité  de  Flta- . 
lie,  &  s'avance  du  Nord*Oueft  au  Sud* 
Efl;  le  Golfe  de  Venife  le  Wi^e  d'un 
côté ,  la  mer  de  Tolcane  de  l'autre ,  la 
mer  de  Sicile  &  la  mer  Ionienne  baig- 
nent le  refte ,  il  n'y  a  que  l'Etat  de  l'E- 
glife  qui  lui  foit  contigu  en  terre  ferme. 
Il  y  a  douze  Provinces  dans  ce  Royau- 
me qui  font  la  terre  de  Labour ,  la  prin- 
cipauté Citerieure,  la  principauté  Ul- 
térieure, la  Bafilicate,  la  Calabre  Cite- 
rieure &  la  Calabre  Ultérieure ,  la  terre 
d'Otrante,  la  terre  de  Barri,  la  Capî- 
tanate,  le  Comté  de  Molife ,  l'Abruzze 
Citerieure,  &  l'Abruzze  Ultérieure. 

Les  Napolitains  font  iinceres,  libé- 
raux, généreux»  laborieux, habiles  dans 
les  mechaniques ,  bons  foldats  :  cepen- 
dant les  Italiens  appellent  tout  le  Pays 
un  Paradis  pojjedé  par  les  diables. 


^ 
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On  y  compte  plus  de  24.  Arche- 
vêchés, 125.  Evêchésy  &  une  quan- 
tité  prodigieufe  de  Seigneurs  tous  Vaf- 
Ikux  du  Roy.       ^r  vTn 

Voici  les  places  principales  de  ces 
12.  Provinces  fuivant  Tordre  que  nous 
leur  avons  donnés^.     '  t 

Naples  efl  la  plus  belle  ville  de  l'Eu- 
ropè ,  il  n*y  en  a  point  dé  û  bien  bâ- 
tie, &  de  il  accomplie  en  toutes  fes 
parties.  Maifons ,  Rues,  Ëglifes ,  Fontai* 
nés,  tout  y  eft  beau,  fon  aflîette  en 
amphithéâtre  fur  le  bord  de  la  mer  eft 
tout -à- fait  charmante,  le  Roy  des 
deux  Siciles  y  fait  fa  réfidence ,  <&  les 
délices  de  fes  fujets  qui  font  faifis  de  la 
joye  la  plus  vive  autant  de  fois  qu'ils 
ont  le  plaiiîr  de  le  voir;  il  y  a  un  très- 
grand  nombre  de  nobleffe,  d*où  vient 
qu'on  la  nomme  Naples  la  Gentile, 

Capouë  ville  forte  bâtie  à  deux  lieuè's 
de  Fancienne  Capouë,  dont  les  délice» 
corrompirent  autrefois  Annibal. 

On  voit  le  Mont  Fejme  à  huit  mil- 
les de  la  première  qui  incommode 
Ibuvent  par  fes  feux ,  fes  cendres ,  &  la 
Éuniée  qu'il  jette,  tous.les  environs. 


t<i- 


II-  >'. 
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Le  terroir  voifin  du  Mont  Vefme  efi  bon 
}^  fertile  au  fouverain  degré ,  les  vignes 
y  font  extrêmement  élevées ,  Q*  on  les  at- 
tache à  de  grands  peupliers  pour  les  foute' 
nir,  cefide-là  que  viennent  ces  grands  vins, 
Malatefla,  lacryma  Chrifii, 

Les  cendres  que  les  dégorgemens  du  Mont 
fefuvefement  par  tous  ces  endroits-là ,  font 
remplies  de  fols  ^  de  nitre  qui  fertilifont  la 
terre;  ces  feux  intérieurs  comme  des  four' 
neaux  fouterrains  entretiennent  les  fucs 
àe  la  terre  dans  un  certain  degré  de  cha- 
leur y  (^tempèrent  la  trop  grande  froideur 
de  l'air,     .■     .,,,-> 

Ceji  encore  une  chofe  bien  admirable 
que  tout-es  les  bonnes  eaux  qui  rempliffent 
ks  fontaines  de  Napks  viennent  de  cette 
montagne^  fS  font  conduites  par  des  Aque- 
àucs;  £5*  quoique  cette  montagne  paroijfe 
mipofée  de  fouffre^  bitume ,  (^  autres 
matières  puantes,  ces  eaux  font  bonnes  y 
douces  ^  falutaires,  \ 

Cependant  le  voifinage  de  cette  affreufe 
montagne  efl  bien  redoutable  ^  il  a  caufé 
des  defordres  très-grands  du  temps  des  462. 
anciens  Romains. 

Sous  Tite  deux  villes  furent  renverfèes , 
ë*  ?line  Vancien  y  trouva  fon  tombeau 
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voulant  examiner  de  trop  prés  les  opéra* 

fions  de  cette  montagne  en  furie. 

Vembrafement  de  1631.  fut  terrible^ 
la  mer  recula  plujîeurs  fois ,  £5*  laiffa  ki 
ruiffeaux  àfec,  des  fleuves  de  feu  couîoient 
jujques  dans  la  mer  ;  plus  de  trente  milk 
personnes  avec  un  nombre  infini  de  bétail 
périrent  dîverfe?nent. 

En  16'^%.  le  tremblement  fut  fi  terrible 
que  plufieurs  Maifons  (^  Châteaux  furem 
renverfés;  une  partie  du  Cap  Vaticano  tom* 
ha  dans  la  mer  ^i^  la  ville  de  fainte  Eupbe^ 
mie  fut  engloutie  en  urt  infiant ,  là  mer 
houillonnoit  comme  F  eau  $une  chaudière 
qui  efi  fur  le  feu. 

En  1682.  Vembrafement  dévora  m 
forêt. 

En  1688.  une  fecoujfe  épouvantahk 
ébranla  toute  la  ville  de  Naples ,  la  belle 
façade  des  Theatins  S*  le  fuperbe  dêm 
des  Jefuites  furent  renverfés. 

Il  y  eut  prés  de  isoo.perfonnes  écrajéet 
à  Benevent ,  &  plufieurs  autres  à  Correto'f 
Mirabella,  iS  faint  Lupo. 

En  1694.  les  vomijjemens  de  fouffre^ 
de  bitume^  de  vitriol  y  0*  d,"  autre  s  mine' 
raux  enflammés  furent  fi  terribles  que  pour 
conferver  la  campagne  on  leur  formoit  dei 
lits  pour  empêcher  d*extravafer  ;  les  mor' 
ceaux  de  terre  S*  de  matières  enflammsa 
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éîoîent  portées  ju/qu'à  Benevent  qui  en  efi 
éloignée  de  30.  milles. 

En  1737.  ie  Mont  Fefuve  vomit  pen- 
iant  deux  jours  avec  un  bruit  effroyable 
■^e  tonnerre^  une  quantité  prodigieuje  de 
perre  £5*  de  flammes ,  qui  ruinrerent  deux 
Bourg;  la  montagne  rejjèmbloit  la  nuit  à 
un  tourbillon  de  feu» 

Ce  terrible  voifin  oblige  les  habitans  de 
l^Japles  à  avoir  des  tentes  pour  être  en  état- 
ie  Je  retirer  à  la  campagne  lorfqiie  Pon 
ûpperçoit  des  fignes  avant-coureurs  de  ces 
\  terribles  ravages, 

Pouzol  Port  qui  n'a  rien  de  confide- 
rable  que  des  mazures  d'une  illuftre 
antiquité ,  dont  le  Pays  eft  rempli  par 
tout,  on  y  voit  le  lac  Aer«o  qui  a  four- 
ni à  Virgile  la  matière  du  fixiéme  livre 
de  fon  Eneïde.  VAcheron  marais  puant  ; 
les  champs  élifées  y  plaine  délicieufe, 
|]a  Grotte  de  la  Sybille  de  Cumes ,  &c. 

Aquino  patrie  de  Juvenal  &  de  faita 
Jhotnas  d'Jquin,  Nok, 

Dans  le  voilînage  font  les  petites 
iïfles  d'Ifchîai  recommandables  par  leurs 
bains  chauds  &  leurs  étuves,  &  de  Ca- 
\prî  autrefois  les  délices  de  Tibère ,  on 
y  prend  des  cailles  en  quantité  dans  le 
imois  de  May  jufqu'én  Septembre ,  & 
la  dixième  partie  fait  le  principal  rêve- 
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nu  de  TEvêque  de  Capriy  &  de  MaJU}i.\ 
lubrenfe  qui  en  efl:  feparé  par  un  déJ 
troit  de  deux  lieuè's ,  ce  qui  fait  qu^oJ 
dit  que  le  Revenu  de  ces  Evêques  va| 
comme  les  cailles  paffènt. 

Salerne  Univerfité,  autrefois  fameu'l 
fe  pour  la  faculté  de  médecine,*  AmaM 
Benevent  ÛQge  Archiépifcopal  qui  ap. 
partient  au  Pape  avec  tout  fon  terri- 
toire.  Monîe-Fufculo, 

Cirenza ,  f^enofa  patrie  d'Horace. 

Cofenza,  Rqffano^  Cantazaro^  Reg^kl 
fur  le  détroit  qui  fépare  la  Sicile  de  l'tl 
talie. 

^  Otrante  ,  Brundifî  ou  Brindes ,  Tal 
rente  qui  a  donné  fon  nom  à  cette  ef- 
pece  d'araignée  venimeufe  qu'on  api 
pelle  Tarentule. 

Obfèrvation. 

Ce  venin  dérange  tellement  les  hummA 
du  corps  ,  (^  trouble  fi  fort  Vefprity  ({^m 
peu  de  temps  le  patient  fleure  y  dmjd 
tremble  ^  rit ^  pâlit ^  crie,  fe  pâme,  8 
meurt  fi  la  mufique  «'v  apporte  du  fouJam 
ment  en  faifcmt  tranfpirer  par  les  mlm\ 
exercices  d'une  danfe  très-longue  &  ^m 
animée  j  les  parties  volatiles  de  ce  poim 

Lecce  patrie  de  Baglivi  célèbre  Me-' 
decin. 
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^arl^    Irani,   Canofe.   Gravihe  ville 
Epifcopale  avec  titre  de  Duché  ,  qui 
appartient  à  la  ipaifon  des  Urfini  ;  com- 
me il  y  a  beaucoup  de  ferpen^  dans  les 
environs ,  c'éfl  le  feul  endroit  du  Royau- 
me oùi^s  cicôgnes  faffcnt  leurs  nids. 
Lucèra ,  Mànfreâmta,       '  -      ^  -    i;  t 
MoVîfe  Comté  &  Fille.       -  ;^  i  '    '  ; ''; 
Civita    di    Chieti  Principauté  à  la 
maifon   de  Borghefe.  Sulmone'  p^tnc 
àVvtde,  AquiIàrAtn.\    ';-  ''^.  ^^'r 

Quoique  le  Royaume  foit  tïés-grand 
&  prefqvie  entièrement  fur'  la  mer^  il  y 
atrés*peu  de  Ports  bieii  àffurés.  Celui 
de  Naplés  n*efl  qu'un  bon  mouillage 
qui  peut  contenir  une  quinzaine  de  ga- 
lères.    .  ^ 

Celui  de  Brindes  n'eft  plus  rien  au 
prix  de  ce  qu*il  a  été  fous  les  Romains  ; 
comme  encore  celui  dh  Tarente  qui 
a  même  été  bouché ,  de  crainte  que  les 
Tm-cs  ne  s'en  fùflent  faifis  :  ceux  de 
Trani,  d'Ôtrante,  de  Gallipoli,  <&de 
Çayette ,  font  paflables.  Baye  eft  une 
ville  ruinée  dont  le  Port  eft  bon  ;  com- 
me ce  Royaume  craint  toujours  quel- 
gués  furprifes  des  Turcs ,  il  y  a  pour  ce 
lujet  le  long  de  la  côte  trois  ou  quatre 
cens  tours  où  Ton  fait  une  garde  con- 
tinuelle pour  découvrir  ce  qui  fe-  paffe 

Kk 
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à  la  mer,  &  avertir  le  Pays  quand  en 

apperçoit  quelques  vaifleaux  ennemis. 

On  porte  dans  ce  Royaume  toutes 
fortes  d'épiceries,  des  toiles  peintes, 
des  porcelaines,  des  dents  d'élephans, 
des  cuirs  de  ruÔie ,  du  cuivre ,  du  fer, 
de  rétaim,  du  plomb,  du  poiubn  falé, 
à^z  draps,  des  ferges,  des  toiles  de 
Flandre  &  d'Hollande,  des  dentel- 
les, &c. 

On  en  tire  des  Ibyes,  des  laines, 
des  huiles,  du  faifran,  du  fouifre,  delà 
manne ,  de  Tanis^  des  raiflns  fecs  ex- 
cellens,  du  favon  trés-eilimé,  6(.toutes 
fortes  d'effences  odoriferentes.    ,,    _ 

'^^  ^u  yriii    Obfervation.  '^■'•'  ^^>^h'^'i 

Il  faut  dire  un  mot  de  la  grotte 
du  chien  qui  eji  proche  d'un  lac  nommé 
J/gnano.  entre  Pouzol  S*  Naples  ;  elle 
ejl  creufée  de  niveau  au  rivage  du  lac;  fi 
on  prejfe  le  mufeau  à  un  chien  contre  ter- 
re pendant  deux  minutes ,  £3*  qu*on  l'y 
laijje^  il  meurt  \  des  vapsurf  malignes  qui 
f orient  de  la  terre  comme  une  fumée  fort 
épaijjè ,  rendant  Taîr  .noins  propre  a  k 
refpiratîon  ^  les  poumons  s'engourdijjenî^ 
£7  la  circulation  du  fang  s'arrête  ;  mah 
fi  on  le  jette  dans  le  îac^  alors  JUair  (} 
l'eau  qui  entrent  dans  les  narines  iS  dm 
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la,  gueule  rendent  la  fouplejjh  aux  fibres , 
(jf  les  efprits  reprennent  leur  mouvement 
ordinaire. 

Ces  vapeurs  font  fi  fortes  iSfi  efficaces  ^ 
i(iiun  piftokt  rie  prend  pas  feu  à  un  pied 
du  fond  de  la  grotte  ,  (^  qu'un  fiambeàu 
allumé  s'y  éteint  d^abord  quon  Ty  préfenit. 


Du  Éùyàufne  de  Sicile.  ^^-f-À 


IT. 


!     ,  r 


i. 


\    U'.i 


Après  le  Royaume  de  Naples  celui 
de  Sicile  eftle  plus  beau  de  l'Italie.  C'efl: 
une  Ifle  fort  connue  dans  Tantiquité  & 
de  nôtre  teihps  :  elle  a  la  fornie  d*un 
triangle  V  l'un  db  fes  angles  s'àp^proclie 
fiprés  de  Tltalie,  qu'on  croit  qa  elle  y  a 
été  attachée^  on  la  diviîe  en  trois  val- 
lées, dont  celle  de  Dèmonia  efl  vers  lé 
Cap  de  Faro,  celle  de  Mazara  vers  le 
Cap  de  Coco,  celle  fi^  Noto  vers  le 
Cap  de  Paflaro. 

Ses  pîîncipales  villes  font  MefTine  & 
Palerme.  Palerme  a  été  la  réfidence  des 
Rois  de  Sicile.  C'efl:  une  ville  bien  bâ- 
tie, puilîànte  &  avec  un  beau  Port; 
mais  dcint  les' avenues  font  dangereules 
à  caufe  du  gouflfre  de  Charybdis  qui  en- 
gloutit les  vaiffeaux  qui  en  approchent 
de  trop  prés.  Scilla  efl:  un  rocher  du 
côté  de  l'Italie. 
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On  en  tire  du  foulFre,  des  fbyes  en 
quantité,  des  vins  excellens.vde  la  crè- 
me de  tartre ,  des  éponges  fine^ ,  &  des 
grains  en  abondance.   ,»     r^^^^rv    .^ 
,     Le  terroir  y  eft  d'une  fertilité  ad- 
mirable, la  Siale  étoit  même  autrefou 
li  gr^mVr  de  ritalie,  mais  cette  Ille  eil 
extrêmement  incommodée  par  le  mont 
Ethna^  &  par  les  tremblemens  de  terre  1 
qui  y  ont  faits  des  ravages  terribles  en  | 
oifferens  tjenis. 
';     Les  autres  vjiil^^  fpnt  Qitane,  Trai-I 
na ,  Syracufe,  Gergenti^  Mazara, Tra| 
,j>ani  célèbre  à  ca^ie  d^  la  pèche  du  co- 
rail, Leontini^  Auguila,  Melazo,  &| 
autres.  .  < 

Les  Ifles  de  Lipari  &  quelques  au-l 
très  dans  le  voifmage  de  la  Sicile  enl 
font  une  dépendance.  ,     ,■  ^^  .  ,  ,i 

si.:.i^v  c;u..  Obfervatiott.;'- ;^  -'    '^''- 


Far  T article  au  dernier,  traîpé; de  pah 
f  Empereur  €l  cédé  au  Roy  des  deux  Si- 
c'^es  toutes  les  places  de  la  côte  de  Tuf 
cane  qu* il  pqjjedoit  ^  6f  qu*on  connoifil 
fous  le  <nqm,:  d'Etat  Delli  .Frafiài, 
.  Porto  ^,  %ûng(me  ,  Forto  -  St,  -  Stephav 
Orbitello ,  Porto  - Hercoh  ;.(ff  de  plus  et 
que  PE/pagne  pojfedpit .  dans  Vlfle .  à^Eik 
du  temps  de  la  quadruple  alliance:,   j 


i\ 


royes  en 
e  la  crê- 
^,  &  des 

ilité  ad- 
lutrefois 
s  lile  eft 
le  mont 
de  terre  I 
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te,  Trai. 
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ie du  co- 
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Sicile  en 
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Ces  deux  Royaumes  de  Naples  &  de 
Sicile  appartienne. .0  à  Dom  Carlo* 
premier  Infant  d'Efpagne  qui  en  a  fait 
la  conquête  en  1735.  &  en  a  été 
reconnu  Roy  par  le  dernier  traité 
de  paiXi  ^  ^  j  '   '«^'V  'h.,".'.  ■.  '.--.w-ux  .•.  -v^^ 


i\\ 


'\i'V'  "< 


L(t  Seigneutie  ou   ^l)Mi(iue 
h  Venife. 


»« 


La  Seigneurie  ou  République  de  Ve- 
nife  poiTede  en  Italie  quatorze  Provin*» 
ces,  le  Bergamafc,  le  Cremafc,  le  Bref- 
fan,  le  Veronefe,  le  Vicentin,  le  Pa- 
doilan ,  la  Polefine  de  Rovigo ,  le  Do- 
gado,  le  Trevifan,  le  Feltrin,  te  Belu- 
nefi,  le  Cadorin,  le  Frioul  &  l'IIlrie. 

Nous  appelions  Golfe  de  Venife  ce 
que  les  anciens  appelloient  mer  Adriati- 
que ou  fuperieure.   Lés  Vénitiens  fe 
difent  Seigneurs  de  ce  Golfe ,  &  leur 
Doge  répoufé  tous  les  ans  avec  beau- 
coup de  magnificence  &  de  cérémonies 
.r,.Jc  jour  de  l'Afcenfion.   Ils  y  entretien- 
||:u'rt  ordina"  '.ment  beaucoup  de  gale- 
|ies  pour  le  garantir  des  Corfaires.  AuflTi 
y  a-t'il  point  de  Souverains  qui  ayenc 
lus  de  terres  qu'eux  fur  ce  Golfe. 
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Ji\.i  y.  >  » 


Tout  le  monde  fçait  que  le  droit  qu^ 
les  Fçnitiens  ont  fur  la  mer  Adriatique 
n'eji  foriidé  que.  fur  les  vi6loins  qu'ils  y 
ont  remportés  ;  mais  quand  on  endeir^ank 
les  titres^  les  Chefs  répondent  ce  qu'un 
Ambaffade..r  Feyiitien  répondit  à  un 
Pape ,  (Jules  H,  )  iilplaifoit  à  fa  Sain- 
teté,  lui  dit*  il  y  de  faire  chercher  P  origi- 
nal de  la  donation  de  Çonjlantin  au  Paps 
Sylvejlre ,  elle  trouvéroit  la  concejjîon  à 
la  mer  Adriapique  aux  Fènitiens  'écrit! 

4m    dos»     i*'-:"îr'tr  -r-  *(»'/;»!    ,;«  «  ^«1 ',->.«{  , 

UEtat  de  ja  ^République  de  .Venife 
tire  fou  nom  de  Venife  fa  ville  prind 
pale ,  cette  ville  efl  une  des  plus  riches 
&  des  plus  grandes^,  non  feulement  de 
ritalie,  mais  de  r£urope.  £lle  confiiïe 
en  foixante  &  douze  Ifles,  qui  font  fî 
proches  les  unes  des  autres.,  qu'elles 
lont  ijnies  par  450.  Ponts,  dont  le  plus 
fceau  s'appelle  Rialço  ;  elle  efl:  diviféc 
en  fîx  quartiers  qui  contiennent  foixante  1 
&  dix  Paroifles  5  &  prés  de  cent  autres 
Eglifes;  elle  a  bien  deux  cens  mille  | 
âmes. 

Son  Arcenal  efl:  féparé  de  la  ville ,  &  1 
a  prés  de  trois  mille  pas  de  circuit,  il 
efl  en:imé  le  plus  grand,  te  plus  beau 


"de  Géographie,  39T 

&'lè  mieux  fourni  qu'il  y  ait  au  mon- 
de ;  on  y  fait  état  de  trois  cens  galè- 
res, de  deux  mille  pièces  de  campag- 
ne ou  canons  de  batterie  fans  les  autres 
moindres  y  &  il  y  a  des  armes  de  tou- 
tes fortes  pour  armer  deux  cens  mille 
hommes;  il  y  a  quinze  ou  feize  cens 
hommes  qui  travaillent  continuellement, 
foit  à  raccommoder  les  vieilles  armes ,. 
foit  à  les  tenir  nettes;  foit  à  en  faire 
de  nouveiles,  les  vieillards  même  qui 
ne  peuvent  plus  travailler  y  font  entre- 
tenus pour  montrer  aux  autres  i:e  qu'ils - 
ont  appris  par  une  longue  expérience. 

On  y  voit  un  canon  qui  a  été  fait 
pendant  le  diner  d'un  Doge ,  &  une 
galère  qui  fut  faite  pendant  le  diner 
c^\i' Henry  IIL  Rov  de  France  y  fit. 

Il  y  a  à  Venife  quatre  principaux: 
Confeils. 

Le  grand  Confeil  qui  comprend  toute 
la  noblefle  qui  a  part  au  Gouverne- 
ment; Il  faut  que  ces  Nobles  foient 
écrits  dans  le  livre  d'Or,  qui  cfb  le 
Regiftre  de  la  noblefle  Vénitienne. 

Le  Sénat  compofé  de  120.  Pregadt\ 
c'eft-à-dire  de  l'Elite  de  la  noblefle. 

Le  Collège  compofé  du  Doge  &  de 
25.  Aflefleurs,  fçavoir  (5.  Confeillers, 
3.  Députés  de  la  garantie  criminelle, 
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(S.  Sages  grands,  5.  Sages  de  terre  fer- 
me, &  5.  Sages  des  ordres. 

Le  Confeil  des  dix,  le  tribunal  le 
plus  redoutable  de  l'Univers ,  qui  étend 
la  Jurifdiétion  depuis  le  Doge  jufqu'au 
moindre  Citadin  ;  ainfî  le  Doge  ne  fert 
qu'à  repréfenter  la  Majefté  delà  Repu, 
blique ,  c'eft  pourquoi  la  Monnoye  fe  bat 
à  Ton  coin  :  cette  dignité  efl:  à  vie,  la 
République  porte  le  titre  de  SereniJJîmey 
elle  ell  la  feule  Souveraine  de  l'Italie, 
car  les  autres  font  Feudataires  de  TEniv 
pereur  ou  du  Pape.       j  >-     wt^  \   ;,; 

Les  principales  villes  après  Venife 
font  :  Padoue  lieu  de  la  nailFance  de 
Tite-live ,  célèbre  Univerfité  de  medeci* 
ne.  Vicenze,  Vérone;  BrefFe,  on  y  fa* 
brique  des  armes,  des  cuirafFes,  desfu^ 
fils  ,  des  épées  &  des  couteaux  très- 
eftimés.  Bergame ,  Crème,  Trevife, 
Udine  ,   &  Capo  d'Iftria  :  Rovigo  ré- 
fidence  de  l'Evêque  d'Adria;  Feltri, 
Bellune ,  la  Pieve  de  Cadore  ;  Pola, 
Aquilée    &.  Ciudad.    BalTano    Bourg 
&Pays   fertile   en  vins  &   en   huile; 
fon  vin  ell  ellimé  le  meilleur  de  l'I- 
talie,  &   on  le   préfère    à   celui 
Falerne  &  de.Monte-Maflico.. 
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»^       '       Gblervatioiîi  -f     ^     ,. 

Il  y  a  près  de  Ficenze  une  grotte  très- 
Urofonde^  taillée  dans  le  Roc  y  où  l'on  voit 
Ues  fources  d'eau  vive  qui  pétrifient  tout  ce 
Uuon  y  jette ,  £5*  néanmoins  il  y  a  du  Poijfon. 

il  fort  de  certains  antres  des  Vents  fi 
wo'ids  iS  fi  violens ,  qu'on  s'y  glaceroit 
\ians  le  s ^  plus  grandes  chaleurs^ 

Palme  ou  Palme- la -Nove  dans  le 
Frioul,  efl  la  meilleure  place  de  tout 
I  l'Etat  &  la  plus  accomplie  en  fes  tra- 
i  vaux ,  elle  a  neuf  Baftions  Royaux  & 
dix-huit  Cavaliers  qui  commandent  à 
toute  la  campagne  voiiine  ;  fes  fofles 
font  larges  de  trente  pas,  profonds  de 
[douze ,  fon  rampart  rélevé  d'autant  eft 
chargé  de  cent  pièces  de  Canons ,  &  fon 
magafin  eft  garni  de  (îx  cens  Canons. 

Tout  le  Pays  eft  fertile  ,  riche  & 
[bien  peuple,;  entre  les  plus  grandes 
villes  de  fitalie  la  ville  de  Venife 
porte  particulièrement  le  tître  de  Riche, 
On  en  tire  des  Glaces  &  des  Criftaux 
qui  fe  fabriquent  à  Muran  Bourg 
fameux  dans  une  Ifle  voifine ,  des 
Points  de  toute  efpece,  de  la  Teria- 
que  excellente,  des  huiles  &  olives  de 
Vérone ,  ris  ^  anis  ^  fouflFre ,  acier ,  tere* 
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bentine,  raifins  de  corinthe,  foyes,  paj 
pier ,  gands ,  tabatières ,  terre  verte  d( 
Vérone  ,  laques  fines,  &  toutes  Ibrte 
de  drogues  du  levant  où  fes  Citoyen 
trafiquent  beaucoup,  &  d'où  ils  tired 
de  très-grands  profits  :  Mais  leur  comj 
merce  efl  déchu  depuis  que  les  PortuJ 
gais  ont  doublés  le  Cap  de  bonne  elpej 
rancej  avant  cette  importante  décoiij 
verte  les  Vénitiens  fournifToient  \%\ 
rope   de  routes   lies  marchandifes  du 
Levant  qu'i.   alloient  enlever  en  Egyp 
te,  &dans  toutes  les  Iflès  de  l'Archipel 
où  cette  république  avoit  étendu  fe} 
conquêtes. 

Les  Vénitiens  pofledent  encore  horsl 
de  l'Italie  beaucoup  de  terrain  dont] 
lio us  parlerons  ailleurs. 

»    IJirie   Autrichienne, 

L'a  maifbn  d'Autriche  pofledé  dawj 
riflrie  Triefle  Evêché,  Vinodolo,Pu| 
dina  Evêché ,  &  quelques  autres  petitej| 
places.  '' 

Les  principautés  Solferino  &  del 
Cafliglione  font  enclavées  dans /î  Eut 
de  Venife  ,  Solferino  n'e(V'  qu'uni 
Bourg ,  Cafliglione  eft  une  bonne! 
ville  forte,  bien  peuplée*      - 


N.'.' 
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,t1)uc  de  Sdvoye  &  fes  Etats  ^^ 
en  SaVoye  £S  en  Italie,    r  -^ 

Le  I)uc  de  SavQye  efl  eflimé  au 

[ombre  des  Princes  d'Italie ,  parce  que 

[plus  grande  partie  de  fes  Etats  &  la 

eilleure  efl  du  oôté  de  ritalie  ;  fçavoir 

principauté  de  Piémont,  Ja  Seigneu- 

e  de  Verceil.,  le  Comté  de  Nice ,  le 

Jal-d'Aofle,  le  Marquifat  de  Saluce, 

jsMarquiJlâts  d'Oneille  &  âc  Marrof 

i  Monferrat  en  deçà  àes  alpes  du  côté 

la  France,  le  Duché  de  Savoye  qui 

diïlingué  en  plufîeurs  petites  Px-o-; 


mces. 


.î\:.\» 


la  Savoye, 

[Les  Savoyards  font  laborieux,  mena- 
ks,  fcbres ,  courent  dans  les  pays 
Dur  gagner  quelques  fous  par  leur 
ivail,  ils  font  généralement  pauvres 
lir  le  malheur  des  guerres  dont  ils  ont 
[édéfolés,  cependant  ils  ont  un  grand 
tachement  à  leur  bon  Duc. 
[La  Savoye  fe  partage  en  fix  parties 
fi  font  le  Chablais,  le  Genevois,  le 
lucigni ,  la  Savoye  propre ,  la  Tareo- 
ife,  &  la  Maurienne. 


\ 
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Les  villes  remarquables  de  ces  diffe. 
rentes  parties  font  :  Chambery  capitale 
non  feulement  de  la  Savoy e  particulie. 
re,  mais  même  de  tout  le  Duché,  Evé^ 
ché ,  le  fiege  du  Parlement  qui  eft  le 
Confeil  fouverain  de  la  Province,  Tho.| 
non,  Evian,  Ripaille  belle  maifon 
Chartreux  avec  uni  beau  Parc.  Année 
fîege  de  i*Evêque  &  du  Chapitre 
prennent  le  nom  4e  Genève,  le  corpjj 
de  faint  François  de  Sales  repofe  danjf 
rEglife  de  la  Vifitatiori.  Bonneville,  A« 
bourff  célèbre  par  lès  bains  d'eaux  chau-l 
des  &  m'édecinales.  Mont-MeHand  placef 
forte ,  Rumilly ,  Conflans ,  faint  Geni^| 
d'Hofte ,  Moiiiliers  en  Tarentaife ,  fain 
Jean  de  Maurienne.  ■  '}  ^-^  rîo- 

Le  Piémont  iS  fes  dépendances. 

Le  Duc  de  Savoy  e  polTede  le  Pie- 
mont  au-delà  des  Alpes  du  côté  dell-f 
talie;  fous  ce  norii  nous  entendons 
plus  fouvent  là  Principauté  de  Piemond 
la  Seigneurie  de  Vérceil,  le  Comté  j3 
Nice,  &  le  Val-d'AolleJ  ' -^^ 

Le  Piémont  efl  un  des  plus  agréablejl 
Pays  qu*il  j  ait  dans  toute  ritalie;il[ 
comprend  la  Principauté  de  même  noiii,| 
le  Marquifat  de  Saluce,  le  Comté  d'.'li 
&  le  Canavefe. 

*  •-*'       I.  m\ 
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iî^  WiU  .^^i  -a^^  .  t;.":i  >^^^r•r  o>'M 

ffincipauté  4e   Tietnont.  \^p 

TUrin  fur  le  Pô  fiég^  d^un  Arcîhe-^ 
vêque,  <}*unc  Univerfité,  Véfiden- 
[ce  ordinaire  des  Ducs  de  Savoye.  Sa 
ICitadelleeft  unedes  meilleures  de  l'Eu-, 
iTope,  la  Vénerie  maifon  Royale  avec 
jun  Parc;  Rivoli  autre  maifon  Royale; 
jCarignan  belle  ville  avec  titre  de  Prin- 
cipauté qui  appartient  à  uflie  branche 
cadette  de  la  maifoiî  dé  SaVôye.  Saviï-' 
lan,  Coni,  Mondovi,  Mdrtèalief  fur 
le  Pô,  Quiers,  Pignerol,  Quierafc. 

Les  vallées  du  Piémont  font  habitées 

\^^x  \tsVaudiis^  îîs  font  cefebres' pat 

leur  avcrfion  pour  TEglife  Rôftikine, 

cependant  il  s'y  trouve  bon  nombre  de 

Catholiques.  .  • 

LeMarquîfiiitde'Saluce.--^ 


i   iS! 


■V- 
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Henry  IF.  échangea  le  Marquifaf  de 
Saluce  avec  Charles  Emmanuel  Duc  di 
Savoye  pour  la  BreJJè  &  le  Pays  df 
Gex  :  le  Marquifat  de  Saluce  n*eft  puis 
fi  grand  que  la  Mrejèy  mais  il  eji  meUr 
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leur  iS  mieux  peuplé  ppur  ce  qu'il  contient  ^ 

encore  qu'il  fuit  à  la  de/cente  Vj  Jlpes, 

Saluce  grande  ville  prés  du  Pô,*  Car- 
magnole belle  vilJe,  bien  forte,  4 
avec  une  des  meilleures  Citadelles  du 
Pays.  Droners ,  Stafarde  riche  Abbaye. 

Le  Pô  prend  fa  lourde  au  pied  du 
Mont  Vifo  dans  ce  Marquifat.       '  * 

•  •. .     '   ;     Le  Comté  d*Jft.    >  •  -^-fr^i 

.  Aft  fur  le  TanareEvêché,  ville  {gran- 
de &  bien  bâtie;  Verue  fur  le  Pô,  Vil- 
laJVova- d'Ail. 


ÂtUiV 


,1  n 


Le  Canaveze, 


r 

*  Ivrée  petite  ville  forte  avec  un  fiege 
JEpifcopai.  Chivas. 


^^-r    ?•  >; 


trv' 


•iO;4-'-"^/    1: 


IL 


La  Seigneurie  de  V^rceil. 

Verceil  forte,  grande  &  belle  ville, 
Epifcopale. 

*'  La  Principauté  de  MaJJeran  A 
enclavée  dans  cette  Seigneurie,  elle 
appartient  à  un  Prince  Feudataire  du 
Pape.  Crevecœur  petite  ville  avec  titre 
tle  Marquifat  qui  relevé  auffi  de  IT  "' 
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\ 
III. 

Le  Comte  de  Kice. 

Cet  Etat  comprend  Nice  iîtué  prés 
les  frontières  de  la  Provence  ;  Villefran- 
che,  ville  Maritime  avec' uH  bon  Port, 
où  le  Duc  tient  Tes  vaifTeaux.  Sofpéllô*, 
Barcelonnette,  Tende  Comté,  Boglio 
lou  Beiiil  Comté. 

La  Principauté  d*0neille  ville  Mari- 
[time  d'où  Ton  tire,  d*excellentes  huiles, 
eft  enclavée  dahsTEtat  de  Gènes.    „' 


Obfèrvatiori. 


iCid  \iùr.j 


->T'- 


-  -;> 

D  Comté  de  Boglio  ou  de  Beûîl  fait 
kiijo'ird'hui  partie  du  Comté  de  Nice  ^  il 
\n  appartenu^  à  la  famille  des  Grimaldi 
([ui  fe  trouve  encore  en  Provence  G* 
Ifl  Gènes ,  0*  de  laquelle  eji  le  Prince  de 
\Monaco  d'aujourd'hui  par  fa  Mère ,  étant  fils 
m  Duc  de  Valentinois  qui  eJi  de  la  maifon 
lie  Matignon;  outre  la  ville  deBeïïil^  il  y 
\a  bien  vingt  petites  places ,  dont  la  plus 
mande  partie  font  fermées  ^ fituées  amnr 
mgeufement\  le  Duc  de  Savoye  a  confifqué 
\ce  Comté  en  i(Si7.         -. 


.\i'-, 
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IV. 

>^       Le  Fal ^ d^ Aojle.. 

Tout  ^e  Pays  fe  partage  en  plufieurjl 
Vallées  qui  n'ont  de  remarquable 
qu'Aofte  fiege  Epifcopal ,  &  CaîiJ 
glione.      ....  .  .   .   :_        , 

t'!-;"tl  .'.■:. Le  Mont-Ferrat.  ■- 

l-e  Mqnt-Ferrat  eft  un  Pays  à_ 
prés  comme  le  Piémont ,  ferjtile'eit 
bled,  vin ,  &  fruits  excellens.  Les  pla< 
ces  principales  font  Trino  proche  di^ 
Pô;  Cafal  bonne  ville  fur  le  Pô,  Aqiii 
fur  la  rivière  de  Bormia  célèbre  par  fes 
eaux  chaudes.  AJbe  fur  le  Tanare,  oa 
y  joint  Nice  de  la  paille;  Alexsûdriç 
fur  le  Tanare^  â^ljaLaumelUafi  pùé 
•  Valence... -i    ?r.   ^.  v.i^^j  •..•.:•%';    .• 

vMî^t"     -       Obfèrvatiom;  ^ 

£»rrtf  k  Comté  de  Nice  qui  eflauDu 
\ie  Swooygy  (^  Finfimlle  qui  tjt  à  la  Sa' 
gneurie  de  Ggnes  ^  on  trouve  Monaco  h 
fi([  ville  Maritime^  le  Château  eft 
une  fituatîan  avantageufe ,   6?  qui  c 
mande  au  Fort;  Charles-Quint  enfittm 
d*étatf  qu'il  laijfa  la  jujitce  iS  le  rmm 
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de  la, Seigneurie  à  .ce  ^PriHce ^  (f  fe^  con- 
tenta de  mettre  garnifoH  dans  le  Château  i 
les  Empereurs  ou  Roy  s  d'Efpagne  fes  Suc- 
cejfeurs  ûnt  continué  de  le  faire  jufquà 
ce  que  le  Prince,  d»  Monaça  s'ejl  porté 
entièrement  dans  Us,  i^tffrêts  de  la,  bran^ 
ce  ;  leRoyiLsuis^  XIILen  \  1 04i.  tàrii^m 
en  fa  faveur  ^  iS  lui  donna  le  Duché  H 
Mairie  de  FaJentinois  en  Dauphiné»  h  y» 
La  fille  du  dernier  Duc  a  ,  porté  \cette 
Frinçipat^ti  dans  la  ;  maifon  de.  Matignou 
à  rmditiom  ^  que  h  nom  l£#  .  les  •  armeS'  de 
Monaco  fe  contmeroiénp  danstfa  pofierUtéi 

Il  n'y  a  dan$  cet  Etat  quetr^is 
villes  ,    Monaco  ,     Roque  -  B»me   & 

Menton.  'v:i  •:.  :   R'^V.  ^.ijVl  n-^voV 


La  Sardaigne  efl  une  grande  Iflç  dan» 
la  mer  d'Italie ,.  fon  air,n*eft  pas  fain, 
&  fes  eaux  ne  font  pas  bonnes  à  boire. 
C'efl:  pourquoi  les  Romains  y  env  oy oient 
en  exil  ceux  dont  ils  vouloient  fe  dé- 
faire honnêtement. 

Ses  Villes  principales  font  Cagliarî  j. 
Oriftagni  &  Saflari.  Cagliari  regarde? 
vers  la  Sicile  &  l'Afrique,  Oriftagni 
vers  TEfpagne ,  &  SafFari  vers  Tlik  ,de 
Corfequi  eft  aux  Genpis.  Çaftro  d'Ai*;^- 

Li  a 


m 
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goneTe  bon  Porc;  Algeri,  B6&,  Por. 
co-corre,  les  Ides  de  Su  Herre  &  de 
St.  Ancioche  en  dépendent. 

Le  Vice-Roy  fait  fa  réfidence  ordi- 
naire à  Caglian,  cette  ville  a  de  tré». 
grandi  privilèges,  car  elle  fe  gouverne 
elle-même,  dnpofe  de  fet^  revenus  qui 
Ibnt  grands,  juge  à  mort  en  certains  cas, 
&  il  n*efl  pas  permis  au  Vice-Roy  non 
pas  même  au  Prince  de  Tlf  le ,  de  fe  mêler 
du  Gouvernement  de  cette  République. 

On  en  tire  une  grande  quantité  de 
fel  dont  on  fournit  une  partie  de^  TEf. 
pagne  &  de  Fltalie,  on  pêche  fur  Tes 
cô^s  beaucoup  de  corail ,  &  toutes 
fortes  de  poilTons.    .  f:  '  î?         » 

Toute  Ville  n'eft  pas  bien  peuplée, 
&  tés  habitans  ne  ibnt  pas  propres  aux 
armes.  Les  Pirates  courent  &  defcen- 
dent  fouvent  le  long  de  cette  Ifle. 


'•4 


Obfervation. 


.  Les  François  pojjefdoîent  cette  Ifle  dam 
k  treizième  Siècle ,  un  Seigneur  Napoli- 
tain irrité  contre  eux  à  caufe  de  quel- 
que qff-ront  fait  à  fa  femme  ^  trama 
une  affreufe  confpiration  qui  éclata  l*an 
1282.  aux  Vêpres  de  Pâques^  on  égor- 
gea par  toute  l'ifle  tous  les  François  qui 
fy   trouvèrent;  on  vroit  qu*U  y  m  fM 


dSr  Ghgrupkii..  403: 

\tnvir(m  dix  milU  ;  ces  f^épres  SiciîiennH> 

feront  long-temps  gravéis  dans  la  tnemoi» 
\ft  des  François, 

Par  le  dernier  traite  de  paix  les  Etats 
[du  Duc  de  Savoye  font  augmentés  du 

[ovarois  &du  Tortonnois,  de  San-Fe- 
Jdele,  de  Torredi-Forti,  de  Gravedo,, 
l&de  Campo-Maggiore,  &  des  Lan- 
Ighes  quartier  de  P^ys  ^ui  ne  comprend* 

}ue  des  Bour^  &  Villages;  toutes  ac^- 

luificions  comme  Fiefs  de  l'Empire. 

Il  n'y  a  de  remarquable  que  Novare* 
lEvéché,  patrie  de  Pi$m  Lombard  fur*» 
Inommé  le  Maître  des  Sentences  \,   mort 
péque  de  Paris  dans  le  Xli*  Siècle;  &^^ 
Tortone  ville  ancienne* 


i.%ni 


1^    Vli 


.s; 
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Le  grand  Duc  de  Tofcane  fif 
fes  Etats. 

Le  grand  Duc  de  Tofcane  efl:  un  des 
|plus  puifTans  Princes  de  l'Italie,  il  peut 

lettre  fur  pieds  30.  mille  hommes  d'In» 
Fanterie,  &  3.  mille  Chevaux,  &  en 

1er  20.  Vaiileaux  de  guerre  avec  12. 

raleres;  ce  grand  Duché  appartient 
)refentement  au  Prince  de  Lorraine,  à 
[ui  il  a  été  ^iedé  pas  le  dernier  traité 


de  paix  pour  rindemni  fer  deccnidj 

Bar  &  de  Lorraine  qu'il  pofTedoit. 

Cet  Etat  n  eft  pas  fujet  aux  trembl&l 
mens  de  terre  comme  l'Etat  Ecclefiaf.! 
Ûque  &  le  Royaume  de  Naples,  ni  auJ 
déhordemens  des  riviei'es  comme  M 
Lombardie  ;  il  efl:  compofé  des  trois  terriJ 
toires  de  Florence ,  de  Pife ,  &  de  Sienne.! 
h  Florence  la  belle  fur  FArne  eft  la  a 
pitale  de  tout  le  Duché  ^  elle  eft  parfaiJ 
tement  belle,  iFort  marchande ,  à  fort 
riche,  la  patrie  d'Americ  Vefpucejdel 
Bocace,  du  Jurifconfulte  Accqrfe,  i\ 
de  Galilée.  ^^*^V  i<uViir^35.rA  ^î  • 

Il  ^y  fait  un  grand  trafic  en  étoffeil 
de  foye  &  de  laine,  dont  il  y  aplii.| 
fieurs  manufaélures  eftimées. 
'"''"'■  Arezzo,  Borgô  faint  Sepulcro,  Cor-I 
tona,  Monte-Puiciano ,  Prato,  PiftoiaJ 
Protalino  maifon  deplaifance  magnifique. 
Pile  fur  l'Arne  ville  riche  &  daiul 
une  fîtuation  avantageufe  pour  le  com- 
merce. Livo urne  place  Maritime,  célè- 
bre par  fari  Port  franc,  ftipulé  de  nouil 
veau  dans  ledernier  traité  de  paix  art.  IL  | 
Cette  ville  fait  un  grand  commerce  par 
terre  avec  Milan,  Rome,  Turin,  oîti 
elle  envoyé  une  grande  partie  des  mar- 
chandifes  que  les  vaifleaux  y  apportent. 
par  mer;  on  en  tire. des  foyes  toutes 
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I apprêtées»  des  gands^  des  huiles  »  des 
marbres  blancs  &  en  carreaux,  en  tables 
&  colomnes,  de  Thuile  de  jafmîn  & 
autres  fenteurs,  des  anchois^  des  aman- 
des, de  la  crème  de  tartre,  de  Tanis, 

l&  de  Talun  de  Rome,  &  toutes  les 
marchandiiiès  du  Levant,  C'elb  la  ville 

Nie  toute  l'Italie  où  il  fe  fait  le  plus  de 

I  commerce.. 

Sienne  grande  ville  bâtie  fur  le  pen- 
chant d'une  montagne ,  elle  eO;  célèbre 
pour  la  bonté  de  fes  eaux  &  lapoliteflb 
de  fon  langage.  Monte-Alcino,  MaiTa 
Evêché^  Petigliano,  Pienza  patrie  à*M^ 

\'Ma5  Sihius  Pape  fous  le  nom  de  Pie  U. 
ce  Prince  poffede  auflî  Quelques  liles 
voifmes,  la  moitié  de  rilie  d'£lbe,  & 
quelques  petits  Etats  fitués  dans  différ 
KM  endroits  de  ritalici, 

Obfervatibn.   'v 

Ee  Duché  de  Majfe  finie  entre  Gènes 
É?  Lu(iues  appartient  à  un  Prince  de  la 
ml  fon  des  Cibo.  MaJJe  ville  Epifcopale 
bien  agréable.  Carrera  autre  ville  avec 
titre  de  Principauté. 

Le  Prince  de  Piombin  pojjède  Piombin 
ville  fituée  le  long  de  la  mer  deTofcane^. 
le  Roy  des  deux  Siciles  y  ^^^^  ê^^' 
nifon.  .    • 


_    _  <       » 
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■-■  ::.:    ?      •       5,        VII. 

r  La  Seigneurie  (S  ^publique 
:,      de  Gènes.     , 

'  La  Seigneurie  &  République  de  Ge* 
nés  poflede  en  terre  ferme  la  côte  de 
l'ancienne  Ligurie  qui  s'appelle  côte  de 
Gènes,  &  dans  la  mer  elle  poffede 
rifle  de  Corfe  éloignée  de  Gènes  de 
cent  mille  pas. 

Cette  côte  de  Gènes  s'étend  du  cou. 
chant  au  levant  depuis  Vintimille  juf. 
ques  à  Sarfane ,  on  appelle  la  côte  qui 
eft  entre  Gènes  &  Sarfane  la  côte  in 
Levant;  celle  qui  eft  entre  Gènes  & 
Vintimille  la  côte  du  Ponant. 

Gènes  efl  une  des  plus  grandes  S 
des  plus  riches  villes  de  l'Italie ,  elle  ell 
le  fiege  d'un  Archevêque  qui  a  fix  Sut 
fragans,  fon  Port  efl  bon  &  trës-fré- 
quenté ,  on  prétend  qu'elle  efl  la  pa- 
trie  de  Chriflophe  Colomb  qui  décoU' 
vrit  l'Amérique;  on  lui  donne  le  nom 
de  fuperbe  à  caufe  de  la  magnificence 
de  fes  Palais,  &  de  la  beauté  de  fes 
Maifons  particulières,  dont  il  y  en  a 
un  grand  nombre  capable  de  loger  des 
Rois  :  elle  n'a  que  cinq  milles  de  circuit, 
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ais  elle  eft  iî  peuplée  qu'il  s'y  trouve 
juatre-vingt  ou  quatre-vingt  dix  mille 
^mes.  Les  environs  font  auffi  remplis 
le  très -beaux  Palais  &  de  fuperbes 
lâtimens.         ^  ^      ^-.^    :•  ^  - 

Vautorité  Souveraine  eft  entre  les  mains 
\m  grand  Confeil  de  400.  Nobles  qui 
\fit  à  leur  tête  un  Doge  dont  fautorîté 

fort  bornée ,  (^  dont  la  charge  ne 
iure  que  deux  ans.  mi  y:'.:.i  :.:;  ;,  ^ -v 

Son  commerce  confifte  en  foyes ,  ve- 
lours, tapis,  damas,  fatins,  brocards 
j'or  &  d*argent,  ris,  confitures,  ci- 
[rons ,  limons ,  huiles ,  fromages  de  Par- 
ie, anchois,  crème  de  tartre ,  &  tou- 
|es  les  drogues  du  Levant ,  des  mar- 
bres taillés  &  bruts  de  toute  efpece.  'r 

Savone  ville  Epifcopale ,  c*eft  la  plus 
3rte  ville  de  l'État.  Sarfane  Evêché, 
^Ibenque  Evêché,  Vintimille  Evêché , 

loli  Evêché ,  Rapallo  célèbre  par  fes 
tonnes  huiles  ;  Spezza;  Brugnet  ville 
îpifcopale,  Porto-Fino,  Seftri,  Mone- 
^lia,  Porto-Venere. 

On  dit  en  gênerai  de  l'Etat  de  Ge- 
aes  que  les  hommes  y  font  fans  foy ,  la 
ner  fans  poijfons ,  les  montagnes  fans 
])ois ,  £?  les  femmes  fans  pudeur  3  mais 

Gènes  comme  ailleurs  le  bon  grain 
ïft  mêlé  aveè  la  paille. 


■ 


^p^,  Eïemttu 

^  La  Seigneurie  de  Gènes  eft  libre ,  en>  1 
ccore  quelle  reconnoifle  rEmpereut| 
pour  Proteflteur.  ?  «  ^  ï >  ;  7 
i  Gènes  a  dej^rs^ndes  &  illuftres  fa*| 
milles,  qui  pofiedent  de  belles  terret 
&  riches  Seigneuries  dans  TEtat  de 
Gènes  &  ailleurs,  comme  les  DoriaJ 
les  Spinola,  les  Grimaldi,  les  CarettesJ 
les  Palavicins,  les  Gibes  &  autres,  il y| 
«n  a  de  fort  riches  &  ^le  fort  puifTani 


f^- 


-rf^t 


*;  L'Ifle  dé  Coriè  a  plus  de  centmiDel 
pas  de  longueur,  &  cinquante  mille  de 
largeur  par  le  milieu^  les  deux  extrêmi» 
tés  fereduifent  en  pointes.  Sesmeilleuret 
places  font  la  fiaftie,  Ajacdo,  Bonifia 
cio  &  Cal vi.  La  Baflie  efb  la  réfidence 
ordinaire  du  Gouverneur  de  Tlile,  eilel 
eft  la  mieux  peuplée  de  toutes;  Aja&j 
cio  a  beaucoup  de  marchatids  GenoiîJ 
«elle  efl  bien  bâtie;  fionifacio  eil  bai^l 
née  de  trois  cotés  de  la  mer  &  bien  foM 
tifîée ,  elle  eft  bien  munie  à  caufe  du 
voifinage  de  la  Sardaigne  qui  eil  au  Duel 
de  Sa\oye;  Calvi  efl  encore  bien  forte 
Cortc ,  Sanfiorenro ,  Porto* Vecchio. 

Toute  cette  Ifle  n*eft  pas  bien  pew 
plée,  on  tient  qu'elle  n'a  pas  plusdîl 
foixante  &  quinze  y  ou  quatre -vingtl 
mille  amei»  û\ 
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Les  Génois  aulîi  en  tirent  peu  de 

Içïofit,  le  revenu  s'y  confommant  au 

[payement  des  Officiers  &  à  la  garde  des 

Places;  s'ils  en  font  quelque  eflime, 

jc'çft  parce  qu'elle  couvre  leur  pays,  ôc 

|qu*elle  fert  beaucoup  à  la  confervation 

|de  ce  qu'ils  tiennent  en  terre  ferme.   - 

Les  Corfes  font  grofliers,  cruels,  & 

indicatifs  au  fupréme  degré;  ils  pa- 

Iroiflent  fort  las  de  la  domination  Ge- 

loife,  les  François  viennent  de  réduire 

lies  rebelles,  &  û  on  en  excepte  une 

petite  troupe  de  bandits,  toute  l'Ifleeft 

lefarmée  &  foumife  aux  armes  de  Fran* 

ce,  je  laifle  aux  politiques  à  décider 

Ifur  fon  fort. 


o^'^hfi 


Obfervation. 


•cut;^: 


Il  faut  joindre  à  ces  Etats  hMarqui» 
fat  de  Final  que  la  République  a  acheté  de 
"^Empereur  ^1713. 

rc:  ..ç>J  •  ^        V  T  I  î   '^^'^  .^^-^M^"' 

Le  Vue  de  Modene  &  fes 
Etats. 

Les  Etats  du  Duc  de  Modene  font 
compofés  du  Duché  de  Modene,  du 
")uché  de  Reggio,  des  Principautés  de 

Mm 
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Carpi  &  de  Corregio,  &  du  Duché  del 
la  Mirandole,  tous  ces  Etats  font  liini.| 
trophes  entre  eux. 

Modene  &  Rtgge  toutes  deux  Evê-I 
çhés  SuiFragans  de  Bologne  en  font  lej 
principales  villes  &  ch^fs  des  deux  py 
grands  Etats. 

Il  y  a  dans  Modene  plus  de  trente-l 
cinq  mille  âmes,  &  Je  Duc  y  réfide 
d'ordinaire,  la  place  étant  bien  fortifiée. 

Reggd  a  vingt  mille  âmes ,  &  uns] 
bonne  Citadelle.      ,  ^     ,  ,!  , 

Carpi  porte  le  titre  de  Prihcipaal 
té  ;  Seftola  capitale  d*un  petit  Pays 
qu'on  appelle  Frignano,  Berfello ,  Scan- 
diano  ,  Caftel-Novo  ,  SalFuolo  ,  Coi'l 
regio.  ' 

La  Principauté  de  Mirandole  apr«| 
avoir  long-temps  appartenu  à  des  Dual 
de  ce  nom  appartient  aujourd'hui  aval 
la  Principauté  de  Concordia  au  Ducdel 
Modene. 

Mirandole  grande  ville  >  Concordiil 
belle  ville.  '^ 

La  Principauté  de  Noveîlare  eftàrOc-l 
cident  de  celle  de  la  Mirandole;  No-I 
vellare  eil:  une  petite  ville  fort  peuplée] 

Il  y  a  dans  le  Modenois  plufieunl 
Comtés  &  Seigneuries  qui  appartieM 
ïient  à  diverles  familles ,  &quireleveDt| 
des  Ducs  de  Modene, 
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On  compte  dans  cet  Etat  prés   de 

|cent  Villes  ou  Bourgs  confiderables. 
Le  Duc  de  Modene  cfl  de  k  maifon 

I  SEfi  »  anciens  Ducs  de  Ferrare.    ' 
Le  Duché  de  Ferrare  eft  retourné  à 

[l'Eglife ,  &  la  maifon  d*EJi  ne  s'eft  con- 

iervée  que  ce  qui  relevé  de  TEmpire  ; 

elle  poftede  néahmoins  quelques  terres 

dans  le  Ferrarefe. 


;\:i.  '" 
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iLu  ^publique   &  Seigneurie  de 
;  .  -         Luque.      .   .v  •  ^     ;> 

La  Seigneurie  de  Luque  eft  prefque 
[toute  enfermée  dans  les  terres  du  grand 
")uc  de  Tofcane  ;  V autorité  fomeraîne  ejb 
ntre  les  mains  d'un  grand  Confeil  de  1 30. 
nobles  quife  dimfent  par  moitié  ,  f^  fe/uc- 
ment  par  Seme/lre;  ils  ont  à  leur  tête 
un  Chef  nommé  GonfalorAer ,  dont  la  char- 
te  ne  dure  que  deux  mois ,  tant  ces  peu- 
m  font  jaloux  de  leur  autorité  ^  de 
mr  liberté,  ;  ^  ^ -  '-  ^    '    •  '     • -î '^ - -^  -* 

Luque  eft  une  belle  ville  très -forte 
ornée  d'un  fîege  Epifcopai ,  fon  circuit 
bH  de  trois  mille  pas  ,  elle  contient 
plus  de  trente  mille  âmes  :  &  tout  TE- 
tat  eft  aufli  bien  peuplé  pour  fa  peu- 

Mm  2 
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tefle  qu'il  y  en  ait  en  Italie.  On  y  faij 
compte  de  dix-huit  mille  hommes  dJ 
fervice  avec  leurs  armes^  fans  la  Milice] 
&  lar  garde  ordinaire  de  la  ville  :  foui 
principal  trafic  efl  en  foye ,  dont  le 
habitans  font  des  étoffes  de  diverfeil 
fortes ,  &  avec  tant  de  goût  &  d'aclref.! 
fe  que  la  ville  en  a  acquis  le  nom  dïJ 
dujirieufsy  on  n'y  fouffre  aucuns  meJ 
dians,  il  faut  que  tout  le  monde  traJ 
vaille.  Borgo  à  Mozzano ,  Via-Reggio J 
Mont  Ignofo. 

Il  y  a  quelques  places  fortes  &  bied 
gardées,  parce  qu'elles  font  dëtachéej| 
du  principal  corps  de  la  Seigneurie. 

^•^  ^      Dt  njle  de  Maîthe. 

L'Ifle  de  Ma]the  coniifte  en  dein 
villes  principales  qui  font  Malthe  &m\ 
Vallette  féparées  par  des  fortificatioDi 
faites  par  les  grands  maîtres  de  {J 
Vallette  ,  de  Vignacourt  &  quelques 
autres,  &  environ  en  50.  Bourgs  oa| 
Villages.  \    ..v  O'f/^   --^t^ 

L'Empereur  Charles  -  Quint  en  &| 
la  conquête ,  &  la  doniia  'a^x  Cheya- 
liers  de  ftint  Jean  de  Jer-ufalem  en 
1530.  lorfque  les  Turcs  les  eurent  chaf' 
fés  de  rifle  de  Rhodes.        -       .• 

L'air  y  eft  fain,  il  n'y  tombe  pointl 
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ie  neige,  mais  beaucoup  de  grêle;  elle 
cft  peu  fertile  en  bled  ;  elle  ne  produit 
point  de  vin ,  mais  des  fruits  délicats , 
du  coton  &  de  l'avoine.  ï* a  ...  '   . ...    ;. 

Il  n'y  a  point  de  bétes  venimeufes 
dwpuis  qae  faint  Paul  la  bénit ,  après 
I  avoir  été  picqué  par  un  ferpent  qui  fe 
trouva  da>ns  un  fagot  de  farment. 

Il  ne  s'y  fait  aucun  commerce  conG^- 
derable.       -  y  ■    ■ -^  '  :  -^  ■  ^  -^  3  '.    "*  • 

Il  y  a  autour  de  Malthe  deux  oa 
I  trois  petites  liles  qui  en  dépendent. 


.■^    '.    Jr 


SECTION     IIL 

DE  LA  TURQUIE  D'EUROPE. 

LA  Turquie  d'Europe  eft  une 
grande  prefqu'Ifle  bornée  au  Sep- 
jtentrion  par  l'Efclavonie,  la  Hongrie^ 
k  Tranfilvanie,  la  Pologne ,  &  la  MoÇ- 
eovie;  à  l'Orient  par  l'Afie  dont  elle 
eft  réparée  par  le  détroit  de  CafFa,  par 
la  mer  noire,  par  le  détroit  de  Conf- 
tantinople  ,.par  la  mer  de  Marmora ,  & 
par  le  détroit  des  Dardanelles;  au  Mi- 
di par  la  mer  Méditerranée;  à  l'Occi- 
dent par  la  nier  Ionienne  ou  de  Grèce,. 
[k-Golfede  Venife  &  l'Allemagne* ,  . .; 
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Cet  Empire  efl  un  des  plus  grands  de 
Tunivers,  incomparablement  plus  éten» 
du  en  Afie  qu*en  Europe ,  il  efl  héré- 
ditaire, le  Prince  y  prend  le  titre  de 
Sultan  ou  de  Seigneur ,  &  difpofe  de  la 
vie  &  des  biens  de  fes  fujets  xoipme 
d  autant  d'efclaves  ;  mais  les  SulUn^ 
éprouvent  à  leur  tour  la  fureur  de  leurs 
fujets  c}ui  les  dépofent ,  &  quelquefois 
les  font  étrangler  :  leur  premier  Minif-^ 
tre  s'appelle  V  ifîr ,  il  a  un  Confeil  ou 
Divan  compofé  des  principaux  Officiers. 

Les  principales  forces  du  Turc  con- 
fident en  ion  Infanterie  de  Janijfaim^ 
&  fa  Cavalerie  de  Spahis  qui  font  les 
feules  troupes  difciplinées.        .  j   o 

Les  Turcs  font  Mahometans ,  mais  ils 
fouffrent  les  différentes  feftes  moyen- 
nant un  certain  tribut;  ils  font  paref- 
feux,  ignorans,  hypocrites,  diflimulés, 
font  grand  ufage  des  bains  ,  fument 
beaucoup  ,  n'épargnent  rien  pour  fo. 
mentcr  leurs  prions  &  leur  luxe,  on 
gueilleux  dans  les  heureux  fuccés,  ab* 
batus  &  défolés  au  moindre  échec  y  ce- 
pendant ils  font  fort  charitables  à  l'é^ 
gard  des  étrangers,  réfîgnés  dans  les 
dilgraces,  ferieux,  laconiques  dan::  les 
affaires  ,  &  très  religieux  obfervateurs 
de  leur  parole,  fort  fobres,  ils  nun- 
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Ut  à  terœ ,   &  ne  boivent  qu'après  le 
bpas.  •  ^  ù  ,1  .     •:  t  ' 

Leurs   liqueurs   chaudes    ordinaires 
Ht  le  Caffé  &  le  Saleppe  qu'ils  font  avec 
,  racine  de  Satirion  (i\iï  vient  furie 
)lont  Olympe  j  lorfque  cette  racine  eft 
[échée  ils  la  reduifent  en  poudre ,  la  font 
louillir  comme  le  cafFé,  y  mêlant  du 
loivre,  du  gingembre  &  du  miel ,  cet- 
liqueur  leur  fert  Tliyver,-  leur  plu» 
xquife    boiflbn   froide    eft  le    Sorbet 
lu'ils  font  avec  Je  fuc  de  cerifes  ou 
[autres  fruits;  le  plus  grand   ntnnbre 
loit  de  Teau ,  il  y  a  à  Gonftantinople 
in  Aqueduc  qui  fe  partage  en  947.  fon- 
laines;  ils  font  auffi  une  Cvirtaine  bier- 
;e  avec  du  Millet  qui  occupe  plus  de 
[00.  brafferies  à  Conflantinople. 

Obfervation.       .  , 

Comme  Mahomet  a  défendu  à  fes  Seêta* 
^urs  défaire  aucune  paix  perpétuelle  avec 
h  peuples  de  différente  Religion ,  mais  feu^ 
mmt  des  Trêves  ;  ceji  la  raifon  pourquoi 
f  Porte  ne  fait  jamais  de  paix  perpétuelle  ^ 
mis  des  Trêves  de  25.  ans  avec  les  Empereurs 
ï Allemagne ,  les  Czars  (^  les  Perjans. 

i     i  ' .  t.       ''.    .         .  .  ^        •      *♦        f    .'#•■■'  '  ■ 

La  Turquie  d'Europe  fe  divife  en 
Septentrionale  &  Méridionale*     '  -    - 
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j  La  Septentrionale  fe  divife  en  onze 
parcies  qui  font  :  .«.;, 

I.  La  petite  Tartarie  pays  prefqiie, 
kîculte,  dont  la  partie  Méridionale  quj 
efl  la  prefqu'Kle  de  Crimée  était  la 
Taurique  des  anciens.   »*  •  *.i\v,  " 


•U,' 


:ji\ï..:'  .'l 
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"  I 

.  Les  Tar tares  d*  Europe  fe  nomment  petiil 
Tartares  pour  les  dijtinguer  des  granil 
Tartares  d'Afie  ;  on  les  divife  en  cinq  ClÂ 
fes^  les  Tartares  Nogaïs;  les  Tartares 
Budziacky  ^  de  Bialogrod  dans  la  Beji^ 
rabie  ;  les  Tartares  de  Ûobrucin  dam  /J 
Bulgarie;  les  Tartares  d'Oczacovs  Jurlï 
bord  du  pont  Euxin  ;  les  Tartares  de  Cm 
mée ,  d'Or  ou  Precop^  [ 

La  plupart  obéïjjent  à  un  Prince  iptij\ 
nomment  Kan  qui  eft  tributaire  du  gm 
Seigneur  ;  on  les  appelle  les  chiens  mi 
rans  des  Turcs  qui  s'en  fervent  pour  fàl 
des  cour fe^  en  Pologne  \,  en.  Mofcovie  y 'm 
en  Allemagne;  mais  quoique  la  Porte  mm[ 
me  la  Kan,  de  ces  Tartares,  il  faut  quâ\ 
^aye  tous  les  frms  larf qu'elle  a  befoin. 
Jes  troupes  ;  toute  leur  force  conjîjte  àn\ 
leur  adrejfe  à  piller ,  £7  dans  les  pieds " 
leurs  chevaux;  ils  ne  mangent  point 
fain,  ils  fi  nourrijjent  de  la  viande  de  kid 
chevaux  qu'ils  préfèrent  aux.' bœuf  s. y  ^ 
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Uuils  mangent  à  demi  cruè'f  l'ayant  un 
Usu  mortifiée  fous  la  /elle  en  courant,   ..-. 

Le  Kan  de  la  Crimée  réjide  à  Bachziza- 
Uî  :  les  autres  villes  font  Kolof- ,  Bafar , 
Uchmezet;  dans  la  Crimée  le  Turc  pojfede 
\Caffa ,  Kertz ,  Precop  ouOr  ^iS  ^foph  ville 
Importante  dans  une  IJle  que  le  Don  forme 
Un  fe  déchargeant  dans  la  mer  de  Zabache , 
Mti  ville  a  un  bon  Fort  (^  trés-mar- 
mnd;  il  fe  fait  un  commerce  confidera- 
ma  Caffa  de  bled^  de  beurre^  defel^  £5* 
LfcaWâtr,  {œufs  f aies  d'éturgeons)  quon 
pmt  enlever  pour  Conflantinople, 

Les  Tartares  Nogaïs  font  les  plus  mé» 
\éms  iS  les  plus  cruels  des  Tartares  ;  ils 
m  reconnoifjènt  en  aucune  manière  le  Kan. 
\èe  la  Crimée  ;  quand  il  a  befoin  d'eux  il 
m  enrôle  à  force  d'argent  ^  ils  n'ont  ni 
miles  i  ni  villages;  ils  n'ont  pour  demeure 
\ilite  des  chariots  couverts  ^    Êf  vont  de  lieu 

lieupoiir  la  commodité  du  pâturage. 

Le  plus  grand  commerce  de  la  Crimée 

hnfifie  en  Efclaves^  que  les  Turcs  ^  Ara-- 

p,  Juif  s  ^  Grecs  ^  £#  les  Arméniens  y 

mt  acheter,      >. 


irr;    iicu 


2.  La  Beflarabie  eft  occupée  par  les- 

Tartares   d'Oczacow ,  de  Budziack  & 

le  Bialogrod  :  Oczacow  ville  grande  & 

forte  fur  la  mer  noire ,  les  Turcs  y  ont 

;arnifon.  Karmint,  Bialogrod,  c'eft  Té- 
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tape  des  marchandifes  qui  vont  de  Mof. 
covie  &  de  Pologne  à  Gonflantinople^j 
Bender  ou  Tekin ,  où  le  Roy  de  Suéde 
fe  retira  en  1709.  après  Féchec  dePul- 
towa,  Kilia-Nova. 

3.  La  Moldavie  pays  aflez  fertile  en 
bons  chevaux  &  bons  vins,  &  dont 
les  peuples  font  Chrétiens  grecs  ;  Jafli 
capitale ,  Czezora ,  Choczim  place  ira- 
portante  dans  le  voifinage  de  Kaminick 
où  Jean  Sobieski  battit  l'armée  Otto 
mane  en  1673.  le  General  Munich  la 
prit  en  1739.  fans  répandre  de'fang, 
on  en  a  rafé  les  fortifications.    ; 

4.  La  Valachie  pays  fertile  ^  cette 
Province  &  la  Moldavie  font  gouver- 
nées par  des  Hofpodars,  VafFaux  de 
l'Empereur  Turc  qui  les  change  tous  les 
trois  ans  ,•  ils  lui  payent  de  gros  tributs 
en  argent ^  &  beaucoup  de  cire,  miel, 
huiles,  cuirs,  bœufs  :  capitale  Tergo- 
wisk,  Buchorefl,  Jalonicz,  TEmpereur 
y  avoit  quelques  places  qu'il  a  cédées 
par  le  dernier  traité  de  paix. 

5.  La  Bofnie  autrefois  Royaume, 
toutes  les  places  fortes  appartiennent 
aux  Turcs  depuis  la  dernière  guerre. 
Bianulaca ,  Jaicza ,  Serajo  ;  les  Impériaux 
y  ont  quelques  petites  places ,  les  lirni* 
tes  font  les  nnêmes  que  par  le  traité  de 
Carlowitz. 
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6,  La  Croatie  fe  divife  en  Autri- 
I  chienne  où  fe  trouve  Carlflat,  Petrina, 
SiiTeg ,  &  en  Turque  où  fe  trouve  Wihts. 


.jt  '.1/ 
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tes  Uf coques  fi  connus  par  les  embarras 
Uu%  ont  donnés  aux  Vénitiens ,  êtoîent  ori* 
Uinaires  de  la  Croatie,    ^"'  '•   <-    •    :*^    '^ 

7.  La  Morlaquîe  appartient  aux  Ve- 
|nitiens.  Capitale  Segna  ville  Epifcopale. 

g.  La  Dalmatîe  fertile  en  bled  fe  di- 
Ivife  en  Dalmatie  Vénitienne,  Autri- 
I chienne,  Ragufienne  61:  Turque. 

La  Dalmatie  Vénitienne  comprend 
|Spalatro  ville  qui  a  un  bon  Port  &  un 
Archevêché;  Clim,  les  Morlaques  habi- 
llent le  pays  d'alentour ,  ce  font  les  Mi- 
quelets  des  Vénitiens;  .Zara  Archevê- 
iché,  Nona,  Sebenico,  Scardone,  Ca- 
Itaro,  Rifano,,  Caftel  -  Novo ,  Budoa, 
lAhmifFa,  toutes  villes  Epifcopales  de 
jmême  que  Ciierfo  ;  Oflbro,  Veglifà, 
[Arbe,  Pago  font  villes  Epifcopales  dans 
Iles  Ifles.        '*'  • 

La  Dalmatie  Autrichienne  comprend 
Zeng petite  place  Maritime,  mais  extrê- 
jmement  forte  avec  un  fiege  EpifcopaL 

La  Dalmatie  Ragufienne  a  pour  ca- 
pitale Ragufe  ancienne  République  Ar- 
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chevêche,  elle  paye  tribtiî  iux  Turcj 
&  aux  Vénitiens;  elle  a  un  Sénat  conir 
;pofé  de  <5o.  Sénateurs  qui  élifent  un 
Duc  tous  les  mois  i  les  Gentils-hom* 
mes  ne  portent  point  Tépée,  les  Etran*| 
gers  &  les  Turcs  y  font  renfermés  à  la  | 
clef  dans  leurs  .  maifons*  Sabioncellei 
prefqu'Ifle,  Stagtio  ,  fainte  Croix  bon| 
Port,  ils  pofledent  aufli  quelques  Ifles. 

Il  y  a  des  Caravanes  qui  vont  pari 
terre  de  Ragufe  à  Conftantinople ,  de| 
forte  que  cette  Ville  efl  Tentrepot  coni. 
mode  de  Venife  &  de  Conftantinople, 

La  Dàlmatie  Turque  a  peu  d'éten* 
due;  Herzegovina,  fa  capitale  eft  la 
réfidence  d*un  Bâcha,  les  Vénitiens  y 
font  tout  le  commerce» 

9.  La  Servie  où  fe  trouve  Belgrade 
au  confluent  de  la  Save  &  du  Danube, 
le  Prince  Eugène  la  prit  en  1717.  après 
avoir  remporté  une  victoire  complette  | 
trois  jours  auparavant  fur  TArmée  Ot* 
tomane  <jui  vouloit  fecourir  la  Place  ;  el- 
le appartient  au  Turc  depuis  la  bataille 
de  Croitka,  mais  on  en  a  rafé  les  fort!* 
fications;  c'eft  une  place  importante  par 
fâ  fîtuation  aux  frontières  de  la  Hon*' 
grie.  Sabacz  forterefle  démolie;  Semen- 
drie,  Nida  fur  la  Morave,  Widdin. 
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la  Servie  ejl  grande  y  fpacieufe  ^  peu 

mplée;  i^  le  terroir  quoique  naturellement 
htîle  ny  rapporte  guéres ,  parce  qu'il  iiefi 
m  cultivé  ;  les  Turcs  laijfent  même  de 
lunds  efpaces  de  pays  entièrement  deferts  ; 

ms  d! autres  ils  ne  Jouffrent  que  de  pauvres 
hjfans  efclaves ,  leur  défendant  de  bâtir 
df  bonnes  maifons  afin  d*empêcher  les  Chré' 
\ms  de  s'avancer  de  ce  côté -là  y  6f  leur 
Iter  les  moyens  d'y  faire  fubjîjler  une  armée. 

Le  Danube  (j  la  Save  forment  les  /f- 
Uîtes  des  Provinces  appart  -^^mtes  auix  deux^ 
\^mpires.  • 

10.  La  Bulgarie  où  le  Danube  tombe 
[dans  la  mer  noire  par  cinq  larges  bou- 
ches ,  a  pour  capitale  Sophie.  Nicopoli 
[ville  célèbre  par  la  bataille  que  Bajazet 

agna   en    1393.   fur   Sigifmond   Roi 
[d'Hongrie  où  il  périt  tant  de  belles 
Noblefîes  Françoifes  ;  Siliftria ,  Varna , 
jTernovo,  Zomi  fur  la  mer  nt)ire  où 
miàe  fut  exilé.      -  *  , 

Les  Tartares  de  Dobrucin  s'étendent 
[le  long  de  la  mer  noire  jufqu'à  Varna. 

11.  La  Romanie  autrefois  la  Thrace  où 
Ife  trouve  Conflantinople ,  ville  des  p'us 
grandes  de  l'Europe ,  &  une  des  plus 
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belles,  dans  une  fitUiUion  trés-avanca« 
geufe  tant  pour  le  commerce  que  pour 
la  guerre,  elle  eft  en  Europe '<&  tou. 
che  à  TAfie,  elle  eft  la  capitale  de  TEm. 
pire  Te.  Elle  porte  fon  nom  de  Conf. 
tantin   qui  l'augmenta   de  beaucoup; 
une  armée  de  Croifsz ,  François  ,  A\k. 
mands ,  Vénitiens ,  l'ayant  prife  l'an 
1204.  y  établirent  un  Empire  de  Prin- 
ces  latins ,  dont  le  pr<=*mier  fut  Baudouin 
Comte  de  Flandre  &  deHaynaut,  mais 
les  Grecs  la  leur  reprirent  au  bout  d'u. 
ne  cinquantaine  d'année  ;  il  y  a  beau. 
coup  de  fortes  de  Religions ,  les  Turcs 
y  ont  leur  Mufti,  &  les  Grecs  unPa. 
triarche  qui  eft  le  premier  de  TEglift 
Grecque,  il  y  a  auflî  des  Catholiques 
qui  ont  un  Evêque  inpartîbus  avec  titre 
de  Vicaire  Patriarchal ,  il  a  foin  des 
£glifes  établies  à  Galata  &  à  Pera;h 
Juifs  ont  32.  Syrjagogues  dans  la  feùlc 
ville  de  Conftantinople ,  &  il  n'y  a  aii« 
cun  Turc  qui  ne  foit  circonci  comme 
eux  ;  le  détroit  fur  lequel  cette  ville  eft 
fîtuée  a  été  appelle  smirefois  Bofphon  à 
Thrace,  Cette  Province  eft  fou  vent  affli- 
gée par  la  pefte ,  fur  tout  du  côté  de  la 
mer.  Andrinople,  Philippopoli ,  Galli- 
poli. 
Les  Dardanelles  ic;nt  deux  Châteaus 
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forts  fur  les  bords  de  rHellefpont.  Abydos 
en  Afie ,  Sejlos  en  Europe ,  Tes  Châteaux , 
^ont  les  volées  de  canon  fe  croifent , 
pont  comme  la  clef  de  Conftantinople , 
'&  empêchent  qu'aucun  vaifleau  ne 
puiiTe  pafTer  le  détroit  fans  congé. 

La  Méridionale  comprend  la  Grèce 
qui  fe  fubdivife  en  terre  ferme  &  en 

les. 

La  Grèce  a  été  autrefois  une  pepi- 
liere  d'hommes  illuflres  dans  toutes 
portes  d'arts  &  de  fciences ,  aujourd'hui 
c  eft  trés-peu  de  chofe ,  &  ce  Pays  n'eft 
plus  que  Tombre  de  ce  qu'il  étoit  dans 
l'antiquité;  on  le  divife  en  lîx  parties, 
{Tans  y  comprendre  les  lues  ;  ces  fix  par* 
lies  font  : 

1,  La  Macédoine  autrefois  Royau- 
ae  où  fe  trouve  Salonichi ,  la  TheJJa- 
iique  des  anciens  ,  Zuchria  autrefois 

Mîa,  réildence  des  anciens  Rois  de 
[acedoine  ;  Libanova  autrefois  Stagyre 
Patrie  d' Ariftote ,  Précepteur  d' Alexan- 
dre le  Grand.  Agios -Laura  dans  le 
[ont  Athos  eft  un  fameux  Monaftere 
le  Religieux  Grecs  de  l'ordre  de  faint 
Mie  d'où  fe  tirent  tous  les  Evêques  du 
Pâtriarchat  de  Conftantinople.  Philip- 
)i,  Conteflk. 

2.  L'Albanie  où  fe  trouve  Durazzo,  bon 

Nn  2 
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Port  &  grand  paflagede  Grèce  enltalicj 
Scutari,  Croia,  Dulcigno,  Antivari. 
-  3.  L'Epire  où  fe  trouve  TArta  viH 
qui  s'eft  accrue  des  ruines  de  l'ancieii 
ne  Ambracia  ;  Figalo  autrefois  AftiumJ 
où  Auf  (le  remporta  une  vi6boire  dé] 
çifîve  l-r  Antoine  &  Cleopatre. 

Les  Vénitiens  y  pofledent  ButhrinJ 
to,  Parga,  Prevefa  &  Venzza. 

4.  La  Theflalie  où  font  les  Mond 
qu'on  appelloit  anciennement  OlympeJ 
Tempe ,  OiTa ,  &  Pelion ,  &  où  fe  trou 
vent  les  villes  Janna ,  LariiTa ,  TricalaJ 
&ç.  £t  le  Bourg  de  Farfa  autrefois  Phar-I 
fale  où  Cefar  délit  Pompée ,  c'efl  entrel 
cette  Province  &  la  fuivante  qu'on  trou] 
ve  dans  les  montagnes  ce  défilé  fameiuj 
^u*on  appelloit  Termopiles, 

5.  L'Achaye  fe  divife  enDuchéd'A-l 
thenes  &  de  Livadie,  Athènes  autre-] 
fois  République  (î  fameule;  Livadii 
qui  fournit  des  bleds  6c  des  ris  à  toute! 
la  Grèce  ;  Megare ,  Marathon  ville  affeil 
connue*  dans  rhiftoire  par  la  celebrel 
bataille  de  ce  nom;Lepante,  lesjuifsjl 
ont  quatre  Synagogues  &  font  le  com-l 
merce  de  la  côte  qui  confille  en  vins,! 
-raifins  fecs ,  maroquins,  &c.  Stivesau-f 
trefois  Thebes;"  CaHri  autrefois  Del-I 
phes  fi  faineufe  par  fon  temple,  &c. 
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Le  terroir  abonde  en  vin  &  en  huile 
excellente. 

6.  La  Morée  autrefois  Peloponefe^  on 
croit  que  fon  nom  vient  de  la  quantité 
des  mûriers  qu'on  y  trouve,  on  en  tire 
des  foyes  ;  Modon  anciennement  Me- 
thone;  Mifîtra  où  Ton  croit  qu'étoit 
autrefois  Sparte  ou  Lacedemone;  Co- 
rinthe.  Fatras  où  faint  André  fut  mar- 
tyrifé  ;  Navarrino  ,  Coron ,  Malvafîa 
bon  Port  &  territoire  célèbre  pour 
fes  excellens  vins  ;  les  Vénitiens  y  pot 
fedent  les  meilleures  places. 

Obfervation  fur  le  commerce 
des  Turcs. 

Les  Turcs  ri  ont  point  de  mandtans  chez 
euXi  Ici  phîpart  portent  même  toujours 
avec  eux  une  bourje  prête  à  tout  évene» 
ment  y  il  n'y  a  guéres  de  foldat  tué  dans 
une  bataille  ou  autre  part  fur  lequel  on  ne 
trouve  dans  un -morceau  de  toile  cirée  quel* 
^ue  pièce  d'or. 

La  Turquie  fournit  quantité  de  foye^ 
k  laine  ^  de  poil  de  chèvre  éf  de  chameau  y 
k  coton  brut  iS  filé  ^  de  fené ,  d'huile  y 
elle  tire  de  Perfe  des  foyes ,  des  toiles , 
des  draps  d'or ,  des  pierreries  6f  des  épï- 
ceries  ;  elle  tire  de  l'Arabie  des  parfums  ^ 

à  bmume  ^  du  caffé.. 
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Il  y  a  en  Turquie  différentes  mafiufac] 
tures  qui  font ,  les  tanneries^  les  pelleu] 
ries  pour  toutes  fortes  d^ufage;  la  tein-l 
ture  pour  les  peaux  y  eft  dans  la  derA 
niere  perfeSiioKy  fur  tout  pour  r éclat  (i\ 
la  durée  des  couleurs.    ..'•■    ;.:-  ! 

-  L'Italie  leur  fournît  des  velours,  di\ 
papier ,  des  glaces ,  des  verres  ;  les  An- 
glois  des  étoffes  de  laines  ,  du  plomb 
&  de  rétain;  1^ Allemagne  du  laiton,  du 
clinquant  (f  de  la  mercerie  ;  la  Ruffu 
des  fourrures  ;  la  France  quelques  étoffer 
de  laine  iS  de  la  mercerie  ;  la  Hollank 
des  épiceries, 

La  France  fait  fa  grande  provi/îon  à 
caffé  en  Egypte ,  &  le  caffé  eji  bien  meil- 
leur que  celui  quon  tire  des  lieux  où  il 
croît  y  par  la  voye  des  Compagnies  ;  pam 
quen  refiant  trop  fur  mer  il  perd  bem: 
coup  de  fa  qualité, 

La  Turquie  a  été  d'un  grand  fecours 
à  la  trance  dans  l'année  1709.  elh 
nous  a  fourni  abondamment  du  bled  ^«j 
l'Egypte  lui  envoyé. 

Des  IJles, 

De  ces  Ifles  les  unes  font  dans  la  mer 
Ionienne,  &  les  autres  dans  rArchipel. 

Les  principales  des  Ifles  de  la  mer 
Ionienne  fane  Corfou,  la  clef  du  Golfe 
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Ide  Venife  &  le  boulevart  de  Tltalie, 
Corfou  Capitale  ell  le  liège  d'un  Arche- 
vêque. Saint  Maure,  Ceîalonie  &  Zan^- 
te,  &c.  £lles  appartiennent  aux  Ve* 
niciens  qui  en  tirent  des  huiles  excel- 
lentes, des  fruits  délicats,  de  la  cire, 
du  miel ,  quantité  de  raifins  fecs  c[u'oa 
appelle  Raifins  de  Corinthe»    .  -<      "m-  *-> 

Celles  de  l'Archipel  font  en  grand 
nombre ,  les  unes  appartiennent  à  r£a>^ 
rope,  &  les  autres  à  l'Alie.       -,  •:  .••.,,.• 

Les  principales  de  celles  q^i  appar- 
tiennent à  l'Europe  font  celles  de  Can- 
die Royaume ,  autrefois  Creta ,  elle  ap- 
partient aux  Turcs  ;  elle  abonde  en  hui^ 
les  excellentes,  en  vin  de  Malvoifie, 
fucre,  fel,  myrrhe,  laurier  &  fruits. 

Les  Turcs  pofledent  encore  Tille  de 
Negrepont  féparée  de  TAchaïe  par 
l'Euripe. 

Obiervation. 


Ce  démît  efi  célèbre  par  T irrégularité  du 
flux  ^  du  reflux  qu  on  y  remarque  ;  pen- 
dant un  mois  lunaire  ,  le  cours  de  VEuripe 
ejl  réglé  ig-  à  19.  jours  ^  GP  déréglé 
10  à  II.  jours;  dans  le  temps  de  fon  dé- 
règlement,  il  a  jufquà  14.,  fois  fon  flux  , 
(^  autant  de  reflux  m   un  jour^  ceux 
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qui  ont  des  moulins  fur  ce  détroit  voyentl 
changer  les  roues  plufieurs  fois  chaque  jour\ 
félon  le  différent  cours  de  l'eau. 

£lle  abonde  en  cocon  &  en  fruits 
délicats:  on  y  trouve  de  fort  beaux  mar-l 
bres  &  de  V Amiante  ^  dont  on  fait  l'nel 
toile  qui  fe  blanchit  au  feu  au  lieu  de 
brûler;  parmi  les  Cydades  les  plus  con- 
iiderables  font  Santorini  ;  Milo ,  on  en 
tire  du  vin ,  du  foufFre ,  des  pierres  de 
moulin  ;  Siphano ,  Cerigo,  Zea,  Andro 
la  plus  fertile  de  1* Archipel  en  foye, 
Policandro ,  fes  habitans  débitent  beau- 
coup de  toiles  &  de  fromages.  Ther- 
mia ,  Tine ,  Micone ,  Paros  ;  Naxos ,  on 
en  tire  des  vins  excellens ,  &  des  fro- 
mages ,  &  le  Lauhdanum,  Amorigo. 

Les  liles  principales  des  Sporades  font 
Stalimene,  Lemnos^  elle  produit  d'ex- 
cellens  vins,  &  la  Terre  figillée,  à  la» 
quelle  on  attribue  beaucoup  de  vertu 
pour  arrêter  les  pertes  de  fang,  &  pour 
amortir  le  venin.  Scyro ,  Stampalia , 
Colouri. 

]^es  de  r Archipel  qui  appartiennent  à  rjfis 
(^  qui  font  fous  la  domination  du  Turc. 

Les  Ifles  de  l'Archipel  qu'on  voit  le 
long  des  côtes  de  la  Natolie  font  Mete- 
lin^  (  Lesbos  )  Tenedos,  elle  abonde  en> 
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gibier,  &  bon  vin  mufcat  ;  Chio^  cette 
Ifle  efl  fertile  en  citrons ,  oranges ,  hui- 
les, vins,  on  en  tire  le  maftic  &  la 
terebentine  qui  font  deux  fortes  de  gom- 
més qui  découlent  de  certains  arbres 
par  les  incifions  qu'on  leur  fait  ;  Samo:^ 
patrie  de  Py thagore  :  Nicarîa ,  Palmofa , 
(  Pathmos ,  )  elle  a  eu  l'honneur  de  fer- 
vir  de  retraite  à  TApôtre  faint  Jean  exi- 
lé par  l'Empereur  Domitien ,  le  laurier  y 
abonde  ;  Lero  remarquable  par  TAloës 
qui  fait  toute  fa  richefle;  Cos  patrie 
à'Hippocrate  le  Prince  de  la  Médecine , 
&  (ïApeîles  le  Prince  des  Peintres. 

Rhodes  dont  la  capitale  de  même  nom 
ell  une  ville  canfiderable:  deux  rochers 
qui  ferment  le  port  fervoient  de  pié- 
deilal  à  ce  fameux  CoIofTe  qui  a  été  mis 
au  rang  des  fèpt  merveilles  du  monde  ; 
un  vaifleau  paffoit  entre  fèsjambes  avec 
les  voiles  déployées,  il  fut  renverfé  par 
un  tremblement  de  terre.  Cette  Ifle  a 
appartenu  200.  ans  aux  Chevaliers  de 
faint  Jean  de  Jerufaiem. 

Chypre  la  plus  grande  de  toutes  ces 
Ifles  efl  partagée  par  les  Turcs  en  fept 
petits  Gouvernemens,  tous  les  fruits 
délicats,  &  le  gibier  fin  y  font  en  abon- 
dance, fon  coton  efl  le  plus  beau» 
le  plus  fin-,  &  le  plus  blanc ,  préféré  à 
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celui  des  Indes  :  on  en  tire  encore 
beaucoup  de  Tel  faéticf*  &  minerai ,  du 
criftal ,  des  émeraudes ,  du  vitriol ,  du 
cuivre,  du  corail  blanc  &  noir,*  Nico- 
fie  capitale  eft  au  milieu  de  TUle,  elle 
efl:  le  fiege  d*un  Archevêque  Grec. 
Famagoufte  ou  Amathonte  patrie  de  St. 
Jean  TAumonier  ;  Papbos  ,  Larnaca , 
les  François ,  les  Anglois ,  les  Hollan- 
dois  y  ont  leurs  Confuls,  c'eft  l'en- 
droit où  Ton  embaraue  &  Ton  débar- 
que les  marchandises  qu*on  tire  de 
l*Ifle  &  qu'on  y  apporte;  Confiantîa, 
autrefois  Salamine^  dont  faint  Epiphant 
fut  Evêque. 
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CHAPITRE   SECOND. 

DE    L  ASIE. 

L*Afie  eft  une  des  trois  parties  de 
rancien  Continent  que  nous  appel- 
Ions  le  nôtre  t  elle  a  des  avantages  fi  con- 
fiderables  au-deflus  des  deux  autres, 
foit  par  fa  grandeur,  fa  fituation,  fa  fer- 
tilité &  fes  richefles,  foit  par  rapport 
àThiftoire  facrée  ou  à  la  profane,  que 
ceft  avec  raifon  que  nous  la  mettons  la 
I  féconde. 

Sa  longitude  s'étend  d'Occident  en 
I  Orient  depuis  le  45.  méridien ,  jufqu'au 
165.  &  comprend  120.  degrés,  de  for- 
Ite  que  fa  grandeur  en  y  comprenant  les 
liles  eft:  d  environ  2500.  lieues  commu- 
nes d'Orient  en  Occident ,  &  fa  latitu- 
de eft  de  85.  degrés,  fçavoir  75.  de  lati- 
tude Septentrionale,  &  10.  de  latitude 
Méridionale,  ce  qui  fait  2125.  lieuè's. 
Sa  plus  grande  partie  efl:  dans  la  Zo- 
ne tempérée  Septentrionale  ,  elle  n'a 
prefque  rien  dans  la  froide,  &  elle  a 
beaucoup  dans  laTorride,  mais  les  cha- 


432  ^'Ekmeni 

leurs  font  rafraichies  par  les  longues 
nuits  &  les  pluyes,  &c.  les  habitans  de 
la  partie  du  Nord  font  blancs ,  ceux  du 
milieu  font  bazanés  ou  olivâtres ,  ceux 
de  Textrêmité  Méridionale ,  font  noirs 
plus  ou  moins  félon  la  diverfité  des 
climats. 

La  récolte  s'y  fait  deux  fois  en  un 
an  dans  les  parties  fltuées  vers  r£qua« 
teur,  fon  or,  fon  argent,  fes  pierreries, 
fes  foyes ,  fes  épiceries  font  fes  richefles. 

Uhiftoire  facrée  nous  apprend  que 
le  premier  homme  y  a  été  créé  ,i  que  le 
Paradis  terreftre  y  étoit  fîtué,  &  que 
tes  Patriarches  Font  habitée  ;  qu'après  le 
déluge  l'Arche  de  Noé  s'y  efl  repofée  j 
fur  les  montagnes  d'Arménie,  qu'elle  a 
été  le  partage  de  Sem,  que  la  Tour  de 
Babel  y  a  été  bâtie,  d'où  toutes  les  na^l 
lions  fe  difperferent  dans  tout  le  mon- 
de après  la  confufion  des  langues. 

L'hiftoire  profane  nous  fait  voiri 
qu'elle  a  eu  les  premières  Monarchies! 
du  monde,  celles  de^  Affiriens  &  detl 
Perfes  dans  les  parties  Occidentales,! 
=que  les  arts  &  les  fciences  s'y  font  fow 
mées  &  y  ont  pris  leur  accroifTementJ 
€îlfc  eft  la  première  qui  ait  reçu  le  Juj 
daifme  &  le  Chriflianifme;  de  plus  k 
principaux  myileres  de  nôtre  Religioii 

yonQ 
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y  ont  été  opérés ,  nôtre  Seigneur  Je* 
fus  y  a  pris  naiflance,  y  a  vécu,  y  eft 
mort,  y  eft  reflufcité.  tiw    .^:  &-\ 

La  Religion  dominante  aujourd'hui 
c'eft  celle  de  Mahomet  qui  permet  à 
fes  SeÊlateurs  d'avoir  quatre  femmes  & 
[plufieurs  concubines;   on  y  tolère  les 
Juifs,  les  Grecs  &  les  Catholiques  Ro- 
I mains  en  plufieurs  Provinces;  Tldolâ- 
1  trie  y  règne  encore  en  beaucoup  d'en- 
droits,  comme  dans  la  Tartarie,  à  la 
Chine,  au  Japon,  &c.  le  nom  d'Afie 
lui  vient  d'un  petit  pays  à  l'Orient  delà 
Grèce  qu'on  appelloit  Afie,  les  Grecs 
enfuite  donnèrent  ce  nom  à  toute  la 
prefqu'Ille  que  nous  appelions   l'Afie 
[mineure ,  &  depuis  ils  comprirent  fbus 
[le même  nom  à'AïiQ  toute  cette  grande 
partie  qui  eft  à  l'Orient  de  nôtre  con* 
inent. 

Elle  eft  bornée  au  Septentrion,  à  l'O- 
ient, &  au  midi  par  l'Océan,  &  à 
l'Occident  elle  eft  contiguë  à  1  Euro- 
!,  &  elk  n'en  eft  féparée  dans  les  par- 
lies  les  plus  Septentrionales  que  par  les 
bvieres  de  l'Oby ,  du  Wolga  &  du 
;on ,  en  tirant  une  ligne  de  l'un  à  l'autre  ; 
[Ite  en  eft  féparée  enfuite  par  la  mer  de 
limen,  la  mer  noire,  la  mer  de  Marmora  ^ 
ipar  fArchipel,  oùibnt  les  détroits  dç 

Oo 
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Caffa ,  de  Conftantinople  &  des  Darda- 
nelles,  &  dans  les  parties  Occidenta- 
les Méridionales ,  elle  eft  jointe  à  l'A- 
frique  par  llfthme  de  Sués ,  &  en  eft 
féparée  dans  le  refte  par  la  mer  rouge 
&  le  détroit  de  Babelmandel  ;  entre 
l'Europe  &  l'Afrique,  elle  eft  baignée, 
par  la  mer  de  Levant  qui  eft  une  par- 
tie de  la  mer  Méditerranée.  ?  > 


";.. 


Obfervation. 


nOcean  qui  environne  tJfie  de  tmi 
cotés  porte  au  Nord  le  nom  de  mer  m 
ciale  ;  à  l'Orient  celui  de  mer  du  Suà  m 
de  mer  pacifique  j  au  midi  celui  de  la  mit^ 
des  Indes, 

Les  Hollandois  ont  tenté  par  trois  /w'ij 
àe  pajjer  par  la  mer  glaciale  pour  aller 
la  Chine ,  les  premiers  croyant  la  nou%t\\\ 
Zemble  une  prefqu'Ijle ,  prirent  plus  amm 
(S  s'avancèrent  jufqu'au  77.  degré  àe  k\ 
titude^   les  autres  prirent  au  midi  àe 
nouvelle  Zemble  ;  Us  troifiémes  prirent 
le  détroit  de  JVaigats  qui  ejl  entre  la  Td 
tarie  Mofcovite  È?  la  nouvelle  Zembk] 
tous  trois  fwent  arrêtés  par  les  glaces ^ 
coururent  des  périls  inexprimables  ;  ces  ti\ 
tatives  inutiles  faites  par  les  Hollanàon  1 
y  a  158.  ans  paroijjent  n'être  pas  ahanià 
nées ,  ks  Mofcovites  y  tré^vaillent  S'  ih\ 
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irouveroient  de  grands  avantages  ;  le  Ca- 
pitaine Spanberg  a  découvert  depuis  peu 
ans  la  mer  du  Nord  34.  IJles  habitées  par 
iesfauvages^  il  en  a  rapporté  des  fruits 
I  g*  des  produâions  rares ,  peut-être  ces  IJÎes 
Uvoijinent  -  f  elles  la  Chine  (^  le  Japon  y 
\iijt  ce  que  le  temps  nous  apprendra, 

La  nouvelle  Zemble  ejh  un  vajle  Pays 
Uécouvert  par  les  Hollandois  l'an  1596.  ils 
\fiy  virent  que  des  renards  blancs  ^  des 
Uurs  de  même  couleur  prodigieufement 
Urands,  dont  Vun  dévora  trois  matelots; 
m  habitans  font  petits  y  bazanéSy  habillés 
Umme  des  ours^  ils  font  quelque  commerce 
\mc  les  Provinces  voifines  d'Archangel, 
m  ne  fçait  pas  fi  ceji  une  IJle  ou  pref 

lifte. 

Ses  principaux  fleuves  font  dans  la 
I  Turquie  afîatique,  le  Tigre  &  TEu- 
phrate;  dans  Tlnde  le  Gange;  Tlnde 
qui  lui  adonnéfon  nom;  dans  la  Chine  » 
la  rivière  Kian  &  Hoanho,  dans  la 
Tartarie  TOby,  le  Jenifca ,  le  Len,  les 
Ifleuves  d'Amur  &  d'Hellum ,  &  le  Saik. 

Les  principaux  détroits  font  celui  de 
lia  Sonde  prés  du  Port  de  Bantam ,  ce- 
lui de  Babelmandel  5  celui  d'Ormus  prés 
de  rifle  du  même  nom,  de  Malacca, 
Ide  Manar ,  &  de  Macafcar. 

Elle  peut  être  confiderée  en  terre 
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ferme  &  en  Ifle,  la  terre  ferme  a  fixl 
parties  qui  font  la  Turquie  d'Afîe,  la 
Perfe,  Tlnde,  la  Chine,  la  grande  TarJ 
tarie,  &  les  liles  qui  feront  la  matière [ 
de  (ix  Seâion$.        -  v' 

SECTION    PREMIERE. 

DE  LA  TURQ.UIE  EN  ASIE, 

NOus  entendons  ibus  le  nom  dd 
Turquie  en  Afîe  tout  ce  que  le 
Turc  y  poflfede ,  fçavoir  la  NatolieJ 
la  Torcomanie,  la  Sourie,  le  Diar. 
bec]k,  la  Géorgie  &  T Arabie;  cepen» 
dant  il  n'y  a  qu'une  petite  portion  de 
ces  deux  dernières  qui  appartient  aul 
Turc. 

Elle  a  au  Septentrion  la  mer  noire,! 
à  rOccident  la  mer  de  Marmora,  l'Ar- 
chipel  au  midi,  la  mer  du  Levant,  l'A- 
rabie, le  Golfe  de  Balfora,  &  à  l'O- 
rient la  Perfè;  on  la  partage  en  plu- 
lîeurs  Beglerbejats  ou  Gouverne  mens. 

La  Natolie,        ~ 

La  Natolie  qui  eft  l'JJie  Mineure  des 
anciens  efl:  une  grande  prefqulfle  qui 
«'étend  de  l'Archipel  à  TEuphrate,  & 
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qui  efl  referrée  entre  la  mer  noire  &  Ja 
mer  de  Levant ,  les  anciens  la  fubdivi- 
foient  en  la  Cappadoce ,  le  Pont ,  la 
Lycaonie ,  Galatie ,  Paphlagonie  ,  Bi- 
thinie,  Phrygie ,  Lydie ,  Pifidie ,  Pam- 
philie  &  Cilicie.    ,.- 

'      Oblervation.    '■-^.^^''^   i-^^^ 

Les  trembîemens  de  terre  y  font  fre* 
i^uens ,  £5*  ia  ptjje  y  faitfouvent  de  grands 
ravages ,  foit  par  la  malignité  des  vapeurs 
(lui  infèrent  l'air  ^  foit  par  la  malpro' 
prêté  des  habîtans  qui  mangent  &f  boivent 
am  les  pe/iiferés  y  0*  fe  fervent  de  leurs 
linges  &  de  leurs  habits  fans  aucune 
précaution.   .  .  /         ,  .  ■  ':. 

Les  Turcs  la  divifent  en  quatre  Gou- 
vernemens  généraux  fous  lefquels  fonc 
plufieurs  Sangiacats  qui  font  comme 
nos  Gouvernemens  particuliers. 

I.  La  Natolie  efl  arrofee  du  Méan- 
dre, du  Paftole,  de  l'Hermus,  aujour- 
d'hui Sarabat,  6c  du  Zagari  ;  fa  capitale 
eft  Cutaye  réfidence  d'un  Bâcha.  Scu- 
tari ,  Nicomedie  célèbre  dans  Thifloire 
de  l'Eglife  ;  Burfe  rélidence  autrefois 
des  Empereurs  &  le  lieu  de  leur  fépuN 
ture.  Smirne  ville  extrêmement  peu- 
plée dont  on  tire  des  foyes  crues  de 
Perlé ,  du-  poil  de  chèvre,  des  cuirs, 
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des  tailes  de  cocons ,  des  laines ,  de  la 
rubarbe,  &  de  ropium.  Aphiom-Cg. 
raflar  où  ii  fe  fait  un  grand  commerce 
d'opium;  Angouri  m  Ton  fait  de  beaux 
camelots ,  Sinope  fur  la  mer  noire  réfi. 
dence  de  Mithridate^  &  patrie  de  Dio* 
gène  le  Cynique. 

2.  Caramanie  où  eft  Cogni  grande 
ville,  Satalie  Porc  fur  un  Golfe,  Tia- 
na  patrie  d'ApoHonius  de  Thiane; 
Calfar,  Terafo,  Tarfe;  le  Oy^w^latraver- 
fe,  la  froideur  de  fes  eaux  penfa  coûter 
la  vie  à  Ale^i^ndre  !e  Grand,  &  la  fit 
perdre  à  rEtrrpereur  Frédéric  Barberoujfe, 

3.  Amalie  la  capitale  de  même  nom 
eft;  la  patrie  de  Strabon.  Tocat  ville  fors 
marchande,  fon  territoire  produit  da 
làfFran  &  d'excellent  vin;  Trebifonde 
bon  Port;  Kaifaria  autrefois  Cefarée, 
faînt  Bajîle  Ta  rendu  fort  illufl:re.  Sivas. 

4.  Aladulie  où  elï  Marash,  le  Port 
de  Jaflb. 

Les  villes  les  plus  fameufes  de  Tant!* 
quité  étoient  dans  cette  Province, 
Troye  qui  foutint  un  (iege  de  dix  ans 
contre  les  Grecs.  Pergame  lieu  de  la 
naiffance  de  Galien  le  Patriarche  de  la 
médecine  ;  Ephefe  célèbre  par  fon  tem-» 
pie  de  Diane  brûlé  par  Eroftrate,  fes 
Conciles,  les  Prédications,  Se  TEpître 
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Ide  faint  Paul  ;  Tarfe  lieu  de  la  naiflàn- 
L  de  faint  Paul  ;  Milet  patrie  de  Tha- 
ïes; Halicarnafle  patrie  d'Htrodotej  & 
Uc  D^'fiî^  Hi^oriens  fameux  ;  Calcedoi- 
ly  ou  s'eft  tenu  le  quatrième  Concile 
OEo^m^niquc  ;  Nicée  aujourd'hui  it- 
iDich,  ceiebre  par  fes  Conciles  généraux. 
jtenus  l'un  Tan    325.    contre  Thereilc 
d'inwx,  &  l'autre  Tan  787.  contre  les 
Iconoclailes  ;   Sardes  ,    Philadelphie  , 
Laodicée,  Thiatire,  Nazianze  £vêché 
lEvau  i^àrjmnt  Grégoire,      «j  -    ^.  .  «      ; 

.    De  la  Turcomanîei  ,  ?_ 

La  Turcomanie  efl  à  TOrient  de  la 
iNatolie ,  au  midi  de  la  Géorgie ,  au  Sep» 
tentrion  du  Diarbeck,  &  à  l'Occident 
de  la  Perfe ,  les  anciens  l'ont  appellée 
Umenia  magna  qui  répond  aux  trois 
parties  d'aujourd'hui:  Arménie  particu- 
Eere ,  Curdiftan,  &  Turcomanie  ;  les 
Arméniens  &  les  Curdes  font  des  peu- 
ples naturels  du  Pays;  les  premiers  s'a- 
donnent au  négoce,  ils  font  infatigables 
dans  les  voyages ,  &  vivent  avec  fru- 
galité; ils  font  induflrieux  &  répandus 
dans  toutes  les  Provinces  de  l'Europe 
qui  font  fous  la  domination  des  Turcs, 
ils  y  exercent  les  profeiTions  de  Charpen-» 
te,  de  Maçons i  de  Boulangers. 
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Les  Curdes  fonc  prefque  toujours  à| 
cheval.  ,  _  , 
:  .  Les  Turcomans  s'attachent  à  la  cam-l 
pagne,  vivent  dans  leurs  tentes  &  prés 
de  leurs  troupeaux. 

Les  Turcomans  &  les  Curdes  fc\ntde| 
la  Religion  Mahometane  j  les  Armehiens 
font   profeifion  du  Chriflianifme ,  ils| 
ont  même  des  Patriarches. 
,  .Il  y  a  quatre  Beglerbejats ,  les  villej! 
principales  font  Erzerum  fur  TEuphraJ 
te;  il  s'y  fait  un  commerce  confidera* 
ble  de  vaiiFelle  de  cuivre, de  fourrures,! 
de  noix  de  galles,  de  garance,  les  Juifs 
de  Sinope  y  ont  un  fauxbourg  où  ils  fa. 
briquent  la  vaiiTelle  de  cuivre;  les  An- 
glois  y  ont  un  Conful  ;  il  y  arrive  &  il 
en  part  fans  ceffe  des  Caravanes ,  pour 
Toccat,  Ormus,  Balfera;  ces  Carava? 
nés  font  trés-policées ,  il  y  a  un  Chef  de 
\  la  Caravane  >  un  Capitaine  de  conduite» 
un  Capitaine  de  repos  »  un  Capitaine 
de  diftribution. 


Obfervation.    '"" 

On  dîftîngue  cinq  efpeces  de  Caravanes^ 
les  Caravanes  Pefantes ,  compoféed  d'Ele^ 
pbans ,  Dromadaires  ;  les  Légères  où  il  y  ê: 
a  peu;  les  Ordinaires  ok  il  ny  en  a  points 
les.  Caravanes  de  Chevmxy   &  les  Cam 
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mnss  de  mer  qui  font  des  convois  Mar* 
cbands  efcortés  de  quelques  vaijjèaux  de 
guerre.         ''  '  '•  *^  ^^  - 

Kars  belle  ville ,  Van  place  fortifiée 
de  bons  fofles  où  eft  un  Château  d'une 
alTiette  inacceflible.  Bitlis  la  capitale  du 
Curdiflan ,  elle  a  un  Prince  particulier 
tributaire  du  Turc  ;  c*efl  prés  d*Afla- 
hat  à  une  lieuë  de  la  rivière  d'Araxe 
qu'on  trouve  le  Ronas^  racine  qui  croît 
dans  la  terre  comme  la  reglife ,  &  dont 
le  jus  fert  à  peindre  les  véritables  toiles 
de  Perfe ,  &  ce  qui  fe  fait  de  plus  beau 
dans  le  Mogol  ;  on  voit  à  Ormus  des 
Caravanes  entières  chargées  de  cette 
racinci  Sumifcahac,  Maïafarekin. 

L'Arménie  eft  célèbre  dans  l'hiftoire 
facrée,  F  Arche  de  Noé  s'arrêta  fur  fes 
montagnes  après  le  déluge,  les  trois 
noms  des  rivières  de  Frat ,  d'Igelalh ,  ôl 
de  Faze  qui  prennent  leurs  Iburces  dans 
Tes  montagnes  ont  beaucoup  de  rapport 
aux  noms  d'Euphrate,  d'Hevilath,  & 
Phifon  que  Moyfe  nomme  entre  les 
quatre  fleuves  qu'il  dit  fortir  du  Para- 
dis terreftre.         ->     •  -  ^  .- 

De  la  Sourie,  r,,. 

La  Sourie  a  vers  le  Septentrion  le 
Mont  Aman  ou  Monte  Wegro ,  prés 
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duquel  Alexandre  le  grand  défît  Da- 
rius, au  midi  l'Arabie  petrée,  à  l'Orient 
le  Diarbeck  6c  l'Arabie  deferte ,  à  l'Oc- 
cident  la  mer  Méditerranée,  les  Orien-i 
taux  la  nomment  Sorîjlan  (  de  Syrie J 
c  efl;  ce  que  nous  appelions  plus  parti- 
culièrement le  Levant  &  la  Province! 
que  les  Romains  nommoient  Orient; 
les  anciens  Font  divifée  en  trois  par-l 
ties,  Syrie  ^  Pbenicie  ^  iâ  Judée  ou  Pa-i 
lejline^  les  Turcs  la  diviîent  en  trois 
Gouvernemens ,  dont  voici  les  villes! 
principal  es^ 

^  I.  Alep,  Hierapoîîs  eft  la  plus  gran- 
de ville  &  la  plus  confiderable  pourlel 
commerce  ,  après  Conftantinople  &  le 
grand  Caire  ;  les  Nations  de  l'Europe 
y  tiennent  des  Confuls,  A]exandrette| 
fert  de  Port  à  Alep;  Antioche  ,  les  dil» 
ciples  de  Jefus-Chrift  y  prirent  le  nom] 
de  Chrétien  ;  Hama  fur  TOronte  où| 
Seîeucus  Nicanor  nourriffoit  500.  Ele- 
phans  &  30.  milles  Cavales.  Laodicéel 
au  pied  du  Mont  Liban,  &  au  bord 
de  la  mer;  Samofate  pays  de  Lucien,  &] 
de  P^m/ de  Samofate.  . 

2.  Damas  ou  Scham  célèbre  par  Ia| 
fertilité  de  Ton  terroir.  Tes  vins ,  Tes  pru- 
nes ,  (es  raifins  &  les  beaux  ouvrages] 
qui  s*Y  font  en  acier.  >>      :  .  ^ 
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Acre  ou  Ptolemaïde  première  réfiden- 
ce  des  Chevaliers  de  faint  Jean  de  Jeru- 
ialem,  Jappa  ou  Joppe  le  grand  abord 
des  Européens  qui  vont  à  Jerufalem  ; 
Gaza  bon  Port. 

3.  Tripoli  (  de  Syrie  )  dont  le  terri- 
toire eft  excellent.  '  '  .^w.  »>- 
L'Hiftoire  Sacrée  nous  a  rendu  la 
terre  Sainte  fî  célèbre  par  Tes  Rois,  fes 
grands  Prêtres,  Jerufalem ,  fon  Temple, 
la  Naiflance ,  la  Vie  ,  la  Mort  &  la 
Réfarreftion  de  nôtre  Seigneur  Jefus- 
Chriil  :1e grand  nombre  de  belles  aftions 
qui  s'y  font  paflees,  qu'il  n'y  a  point  de 
pays  qui  puifle  lui  être  comparé.  Mais 
aujourd'hui  Jerulalem  ,  Joppe  ,  Zara  , 
Samarie,  Jéricho,  ne  font  plus  que  des 
ruines  de  fuperbes  Bâtimens ,  qui  ne 
confervent  rien  de  leur  ancienne  fplen- 
deur. 

■'     '   <      Obfervatîon.  ^  . 

Le  Jourdain  ejl  la  feule  rivière  confidera- 
hk  de  la  Judée,  il  traverfe  le  Lac  de  Ge- 
nefareth ,  (^  celui  de  la  mer  Morte  au 
[ortir  de  laquelle,  il  Je  perd  dans  un  gouffre» 

La  mer  Morte  ou  Lac  Afphaltite  occU' 
p  Je  terrain  ou  étaient  ces  miles  que  Dieu 
fit  périr  par  une  pluye  de  feu  iS  defouffre; 
trut  le  pays  d'' alentour  porte  des  marque<s 
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de  la  colère  Divine  par  lajlériîité^  fcf  /t, 
cailloux  noirs  ^fulphureux ,  dont  les  bords 
du  Lac  font  parjemés  ;  on  tire  du  Lacmê» 
me  le  bitume  de  Judée  uftté  en  medscm 

UHiftoire  Profane  nous  apprend  que 
Sidon  a  été  trés-renommée  pour  l'Af- 
tronomie,  la  navigation,  Tlnvention  du 
verre,  &  pour  les  belles  Colonies,*  que 
Tyr  Ta  été  par  les  lièges  qu'elle  a  iou» 
tenu,  par  le  grand  nombre  de  Tes  Colo- 
nies, dont  Carthage  qui  en  étoic  une 
devint  fi  puiflante  qu'elle  difputoit  de 
TEmpire  avec  Rome  ,  &  qu*Aritioche 
a  palIe  pour  la  troifiéme  ou  quatrième 
ville  de  l'Empire  Romain. 

Said  ou  Sidon  efl  peu  de  chofe ,  Tyr 
ou  Sour  fert  de  retraite  à  quelques  pau- 
vres pêcheurs.     ...  ;  j  ....,,  .;.  . 

Le  Diarbeck. 

Le  Diarbeck  a  les  montagnes  d'Ar- 
ménie vers  le  Septentrion ,  le  Golfe  de 
Balièra  6c  les  deferts  de  l'Arabie  au  mi* 
di,  la  Ferfe  à  l'Orient,  la  Sourie  &  une 
partie  de  ces  mêmes  deferts  d'Arabie  il 
l'Occident  ;  il  répond  en  gênerai  à  Taii' 
denne  Aflyrie ,  il  a  trois  parties. 

I.  Le  Diarbeck  particulier  ou  l'aii* 
tienne  Mefopotamie, 

^.  Arzeron  (  l'AITyrie  particulière.) 

3.  L'Ye- 
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3.  L'Yerack  (  l'ancienne  Chaldce.  ) 
Les  villes  principales  de  ces  trois  par* 
ties  font  : 

Diarbekir  ou  Caramid  où  l*on  fait 
beaucoup  de  toile  de  coton  rouge  & 
de  maroquin  de  même  couleur  qui  font 
d'un  grand  débit  en  Pologne ,  Mofcovie 
&  Hongrie.  Moful ,  on  y  fait  un  grand 
trafic  de  draperies ,  d'étoffes  de  foye  & 
d'or,*  il  y  a  beaucoup  de  Chrétiens  Nef' 
toriens  qui  y  ont  leur  Patriarche.  Orpha 
ancienne  EdeJJe  où  réfidoit  le  Roy  Abga- 
!  H  qui  écrivit ,  dit-on ,  une  lettre  à  nôtre 
I  Seigneur.  Bir  pafTage  de  la  Sourie  pour 
la  Perfe.  Nesbin. 

Scherazur  bonne  ville  dans  le  voifî- 
nage  de  la  Perfe. 

Bagdet ,  c'eft  la  ville  la  plus  confide- 
rable  &  la  plus  ancienne  de  ces  quar- 
tiers; on  y  fait  un  commerce  prodi- 
gieux en  coton ,  en  foyes  crues ,  &  en 
étoffes  de  foye.  Balfora  ville  bien  fituée 
entre  la  Perfe,  la  Turquie,  &  TArabie, 
&  au  bord  d'un  fleuve  qui  fe  jette  dans 
le  Golfe  perfique,  les  vaiffeaux  mon- 
tent jufques  fous  fes  murailles  à  la  fa- 
veur de  la  Marée.  Zab,  Cufa,  Ali  efl 
enterré  dans  le  voifmage. 

L'Affyrie  ,  la  Mefopotamie  ,  &  la 
Chaldée  orif  été  fort  fameufes  dans  l'an- 
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tiquité  par  la  conllru6lion  de  la  Tour  de 
Babel,  la  confufion  des  langues,  la  dif. 
perfion  des  nations ,  le  (îege  des  premie- 
res  Monarchies,  par  la  beauté  de  leurs 
villes ,  par  '  richeffe  de  (es  peuples ,  &  la 
fertilité  du  Pays;  quelques  auteurs  mê- 
me eftiment  que  c'a  été  le  lieu  du  Pa- 
radis  terreftre. 

Ninive  où  Jonas  a  prêché  ,  &  où 
Sardanapale  fe  brûla  avec  îés  femmes, 
fes  enfans ,  &  Tes  tréfors ,  pour  ne  pas 
tomber  entre  les  mains  de  fes  Lieute- 
nans  généraux  qui  Tafliegoient;  Baby- 
îone,  Seleucie,  Ctefiphon,  &c. 

De  la  Géorgie, 

La  Géorgie  a  la  Circaffie  au  Septen- 
trion dont  elle  eft  féparée  par  le  Mont 
Caucafe ,  aujourd'hui  Eîbours  ;  F  Arménie 
au  midi ,  la  mer  Cafpienne  &  le  Scir- 
van  Province  de  la  Perfe  à  l'Orient,  le 
Pont  Ëuxin  à  l'Occident  ;  nous  compre- 
nons fous  ce  nom  la  Mingrelie ,  l'Imi- 
rette  &  le  Guriel ,  la  Géorgie  propre, 
le  Carduel ,  le  Caket. 

Les  trois  premières  Provinces  ont  des 
Princes  tributaires  du  Turc,  ce  tribut 
confifle  en  quelques  pièces  d'étoffes, 
&  quelques  belles  filles  ;  les  femmes  de 
oes  Provinces  font  fort  belles ,  c'efi  de 
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cette  race  en  partie  que  fe  rempîiflent 
lesferails  du  grand  Turc,  &  du  Sophi 
de  Perfe;  du  relie  tous  ces  peuples  font 
un  commerce  confiderable  d'efclaves, 
hommes ,  femmes  ;  &  les  Turcs  les  achè- 
tent à  beaux  deniers  comptans  des  mains 
des  Frères  oc  Pères  de  ces  malheureux. 

Il  n'y  a  de  places  conliderables  que 
Cotatis  &  Guriel  ;  il  y  a  quelques  Mon- 
tagnards voleurs  de  profelTion,  qui  ne 
font  pas  fournis  au  Sultan,  leurs  richel^ 
fes  confident  en  peaux ,  cire ,  miel  &  ef- 
claves,ils  font  bien  faits  &  adroits,  ils 
habitent  la  chaine  de  montagnes  que 
forme  le  Caucafe ,  &  y  trouvent  des 
retraites  aflurées  par  rinacceiTibilité 
des  lieux  ;  les  trois  dernières  Provin- 
ces dépendent  de  la  Perfe;  les  villes 
principales  font  Teflis  ville  opulente 
par  fon  grand  commerce  de  foye  &  de 
fourrures.  Chipiche,  Cori. 

Il  ^  a  auffi  quelques  peuples  libreis 
que  k  -  y  de  Perfe  employé  dans  le 
befoin  contre  les  Mofcovites  &  les  Tar* 
tares  Calmouks. 

La  Mingrelie  renferme  les  villes  les 
plus  confiderables  de  la  Coîchide  que 
Medée,  les  Argonautes  &  la  conquête 
de  la  Toifon  d'or  ont  rendu  fi  fameu- 
fôsj  Phazze  a  été  la  demeure  des  Aetes 
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chez  qui  étoit  la  Toifon  que  les  At. 
gonautes  enlevèrent  ;  Diofcurias  étoit 
célèbre  pour  le  commerce  des  fourru- 
res,  où  le  trouvoient  trois  cens  nations 
de  langues  difFerentes ,  on  y  trouve  le 
véritable  Rapontic  que  les  Droguiftes  de 
mauvaife  foy  vendent  pour  la  Rubarbe. 

La  température  du  Pays  ell  excel- 
lente ,  &  le  terroir  fertile  fur  tout 
dans  la  Géorgie ,  où  Ton  vit  délicieufe- 
ment  &  à  bon  marché. 

Les  Géorgiens  profeflent  un  Chrif. 
tianifme  fort  corrompu,  ils  ont  deux 
Patriarches  de  leur  nation,  plufieurs 
Evêques  SufEragans  &  Abbés. 

De  r Arabie. 

L'Arabie  a  pour  bornes  la  Turquie 
en  A  fie  vers  le  Septentrion;  le  Golfe 
de  Balfora  en  partie  vers  le  Septentrion 
&  rOrienc;  l'Océan  Oriental  en  partie 
vers  rOrient  &  vers  le  midi  ;  &  la  mer 
rouge  à  l'Occident  qui  la  fépare  de 
l'Afrique  &  de  l'Egypte  à  laquelle  elle 
touche  par  l'Iflhme  de  Suez;  elle  e(l 
divifée  en  trois  parties  qui  font  :  l'Ara- 
bie Petrée,  Deferte  &  Heureufe. 

Bien  loin  que  les  Arables  fabloneufe  & 
Petrée  grofriflent  les  revenus  de  l'Em- 
pire ,  la  Porte  ell  obligé  de  dépenfer  de 
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fargent  pour  efcorter  les  Convois  qui 
les  traverfent ,  &  elle  entretient  de  la 
Cavalerie  fur  les  frontières  des  Pays 
voifins,  pour  empêcher  les  courfes  des 
Arabes  j  par  rapport  à  l'Arabie  heureufe. 
La  Porte  n*y  a  prefque  point  de  droit , 
elle  entretient  la  garnifon  de  Gidda  fur 
la  mer  rouge,  d'Ida  fur  le  bord  Occiden- 
tal de  Suaquem,  &  il  ne  lui  revient 
de  ces  beaux  Pays  que  le  faftueux  titre 
de  Frotedteur  de  la  Mecque, 

V Arabie  Petrêe, 

Herac  ville  principale.  Cila  autrefois 
Elath  ville  importante  fur  la  mer  rouge 
à  caufe  de  fon  bon  Port ,  c'efl  le  grand 
abord  des  Caravanes  de  pèlerins  qui 
vont  à  Medine  &  à  la  Mecque. 

Arabie  Deferte, 

La  partie  Septentrionale  de  cette 
Arabie  efl  un  grand  &  aflfreux  defert, 
Jnna,  Jemama, 

Arable  Heureufe, 

Le  Pays  de  Hegiaz  occupe  les  côtes 
de  la  mer  rouge.  Medine  ville  célèbre. 
pat  l'affluence  des  pèlerins;   tous  les 
Mahometans  étant  obligés  par  leur  ioî> 
à  y  aller  une  fois  en  leur  vie  pour  ho- 
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norer  le  lieu  de  la  naiflance  de  Mahomet, 
Algiar;  la  Mecque  belle  ville  :  le  corps 
de  Mahomet  eft  fufpendu  dans  la  prin- 
cipale  Mofquée,  à  une  hauteur  aflez 
confiderable  fur  quatre  pilliers  qu'on 
a  de  la  peine  d'appercevoir  à  caufe  de 
robfcurité  du  lieu;  ce  qui  a  fait  croi- 
re qu'il  étoit  fufpendu  en  Tair  par  la 
vertu  de  quelque  Aiman,  mais  c'eft 
une  fable  :  fur  la  fin  de  May  qui  eft  le 
grand  Jubilé  des  Mahometans,  il  s'y 
tient  une  foire  où  il  fe  trouve  plus  de 
50000.  étrangers.  ■ 

Gidda  fert  de  Port  à  la  Mecque ,  les 
marchands  du  Caire  y  vont  chercher 
les  marchandifes  d'Arabie,  le  cafFé, 
Tencens ,  la  myrrhe ,  le  baume ,  d'où  ils 
les  portent  à  Suez  Port  d'Egypte,  ils 
enlèvent  tous  les  ans  plus  de  25000. 
facs  de  cafFé  qui  fe  répand  dans  toute 
l'Europe.  Medine  &  la  Mecque  ont 
des  Scherifs  qui  ne  font  pas  valTaux  du 
grand  Seigneur;  il  diflille  d'un  arbre 
qiû  croît  entre  Medine  &  la  Mecque 
une  liqueur  qui  eft  le  baume  blanc  de 
la  Mecque,  en  ieftime  pour  plufieurs 
maladies,  mais  le  bon  eft  rare. 

L'air  y  eft  fain  &  chaud,  l'abondan- 
ce des  rofées  y  fait  des  fruits  exceliens 
eu  tous  genres. 
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Le  refte  de  TArabie  eil  partagé  en- 
tre plufieurs  Princes,  dont  les  plus  con- 
fiderables  font  les  Rois  d' Yemen ,  &  de 
Fartach;  Sanaa  ville  opulente;  Monab 
ville  noi  'elle ,  réfidence  du  Roy  ;  Moc- 
ca  ville  confiderable  fur  la  mer  rouge; , 
il  n'y  a  guéres  de  compagnie  d'Europe  : 
qui  n*y  envoyé  des  vailTiaux  pour  le  ■ 
commerce  du  caffé.  Betelfagui,  Zibit;  , 
Aden  belle  ville  au  bord  de  l'Océan;  : 
les  foires  s'y  tiennent  de  nuit  à  caufe  - 
de  la  chaleur.  Fartach  ville  &. Royau- 
me, rifle  de  Socotora  d'où  vient  le 
meilleur  Jîoës  en  dépend»    Carezen  , . 
Aman  Ziridin ,  Alibinali ,  Mafcalat ,  le 
Cap  de  Rafalgate ,  c'efl  le  plus  Oriental 
de  l'Arabie. 

Mafcalat,  Vodana,  Elcatif ,  toutes 
ces  villes  ont  des  Emirs  particuliers  qui 
forment  autant  de  petits  Royaumes, 
ce  q/i  fait  que  pi ulieurs peuples  de  tou- 
tes ces  contrées  font  indépendans  ;  on 
les  connoit  dans  T Arabie  heureufe  fous . 
le  nom  de  Bengebres  &  de  Beduins,. 
c'efl-à-d're  Peuples  du  Defert;  ceux  qui 
battent  la  campagne  font  grands  cou- 
reurs &  grands  voleurs,  les  habitans 
des  villes  s'attachent  aux  fciences  &  au 
commerce. 
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Dans  le  Golfe  de  Balfora  ejirijîe  clé\ 
Baharef/t  qui  appartient  au  Saphi  de  Peh 
fi ,  on  y  pêche  de  très-belles  perles  en  Juin , 
Juillet  ç^  Août^  on  enferme  la  tête  à 
f(cheur  dans  une  chape  de  cuir  houU  ^«i 
ppfté  a  fin  extrémité  un  étui  qui  va  juj- 
quàu,  iejfus  de  l'eau ,  il  amaffe  ce  qu'il 
trôûm'd  écailles  i  il  avertit  alors  au  on  k 
retirai  ■       - 

L'Arabie  petrce  efb  fort  fameufe  dany 
ràncien  Teflament ,  les  Ifraëlices  ont  été 
quarante  ans  dans  fes  deferts  qui  étoient 
néanmoins  habités  par  les  Iduméens, 
les  Amalecites  ;  les  Madianites ,  & 
Jes  Moabites,  c*efl  où  font  les  Monts 
de  Sinaï  &  d'Oreb  5  prés  de  ce  dernier 
étoit  le  buiflbn  ardent  où  Dieu  parut 
àMoyfe,  celui  de  Sinaï  efl  célèbre  par 
le  decalogue  qu'il  y  reçût;  les  peuples 
d*Atabie  ont  encore  été  connus  fous 
le  nom  de  Nabasthéens ,  de  Sarrazins, 
de.MoreS|  de  Turcs  &  de  Tartares, 
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SECTION     IL    a 

DE     LA     P  E  R  S  E.:  ,,^ 

LA  Perfe  efl  un  des  plus  fameux^ 
Empires  de  TAfie ,  il  efl  borné  au 
I  Septentrion  par  la  Tartarie  &  la  mer 
Cafpienne,  au  midi  par  la  mer  de  Per- 
fe, dont  le  Golfe  de  Balfora  &  d'Or- 
Uus  font  partie,  à  l'Orient  par  le  Mo- 
jgol,  à  l'Occident  par  la  Turquie  en 
lAfie.. 

Obfervationc 

La  mer  Cafpienne  qui  fépare  P Empire 

Ug  Mofcovie  de  celui  de  Perfe  efi  un  vrai 

màige  y  elle  nejl  faîée  que  dans  fon  mi' 

to,  ^  quoi  quelle  reçoive  plus  de  cent 

mères  grandes  Êf  petites ,    elle  ne  grof 

[fit  point  ;  cependant  elle  n'a  aucune  corn- 

nunication  vijible  avec  aucune  mer  :  mais 

il  paroît  décidé  quelle    communique  avec 

k  Golfe  perjique  qui  en  ejl  éloigné  de  150. 

hués  par  dis  canaux  fouterrains. 

I.  Parce  qiiil  y  a  drns  ce  Golfe  deux 
gouffres  terribles  quon  entend  de  fix  lieues 
k  la  ronde  , .  &f  qui  engloutijjènt  les  vaif-; 
Umux  qui  en  approchent  de  trop  prés, . 
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2.  Farce  qu'à  la  fin  de  l'automne  (t%\ 
trouve  ce  Golfe  bordé  de  feuilles  de  faukl 
inconnues  dans  ces  lieux ,  £5*  dont  M 
côtes  de  la  mer  Cafpienne  font  toutes] 
bordées. 

Le  Roy  de  Perfe  peut  mettre  cent| 
mille  chevaux  fur  pied,  &  deux  censl 
mille  hommes  d'Infanterie  tous  bonjj 
foldats. 

-    Cbfervation  fur  le  Commerce. 

On  y  voit  des  forêts  entières  de  m 
Tiers  ^  dont  les  feuilles  nourrijjènt  un 
quantité  prodigieife  de  vers  à  foye ,  dont 
les  Perfans  font  un  grand  commerce  fj 
de  très-beaux  ouvrages  ;  le  commerce  dt 
Perfe  fe  fait  par  les  Bejans  efpece  à' h* 
diens  répandus  dans  toute  FJfie^  ils  font 
les  principaux  courtiers  de  toutes  les  Com- 
pagnies ,  ils  font  trésftdeks ,  &f  on  peut 
les  ajfocier  aux  Arméniens  Ê?  aux  Juifi 
pour  leur  habileté;  ce  commerce  confijît 
en  foyes  crues  S*  travaillées ,  en  toiles  k 
coton ,  en  perles ,  £5*  en  vin  excellent  qiiè 
h  Religion  Mahometane  défend  de  houi. 

Les  Perfans  font  courtois  aux  étran- 
gers ,  aiment  Tétude ,  ils  font  de  la 
Religion  Mahomeiai^e  ,  de  la  Se6le 
dlAli,  mais  ite  expliquent  leur  alcoranJ 
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[d'une  façon  ù  différente  des  Turcs, 
que  cela  feul  eft  capable  de  les  porter 
là  la  guerre. 

On  dit  en  commun  proverbe ,  belles 
Jmmes  de  Perfe ,  bons  chevaux  pour  Ta- 
mjfe ,  bons  chameaux  pour  la  force, 

La  Perfe  a  été  fort  célèbre  dans  l'an- 
Itiquité,  elle  a  été  le  fiege  des  Empi- 
|res  des  Affyriens ,   des   Medes ,    des 
Babyloniens ,  des  Perfes  ;  &  les  villes 
jde.te^,  d'Ecbataney  PerfepoUs  &  Pa- 
harde  y  ont  été  fort  fameufes  ;  Suze 
fc  Ecbatane  aujourd'hui  Suze  &  Tau- 
Iris  ont  été  les  réfidences  de  plufieurs 
Rois  de    Perfe.    Perfe  polis    à   prefent 
Aftaker  a  été  la  capitale  de  l'Empire 
fous  Cyrus  ;  &  Pafagarde  ,  aujourd'hui 
IValafegerd ,  a  été  le  lieu  de  la  fépulture 
[ce  grand  Monarque. 

Elle  fe  divifè  en  treize  Provinces  qui 
[répondent  à  ce  que  les  Anciens  ont 
connus  fous  le  nom  à' Albanie  ,  d'une 
[partie  à' Arménie ,  d^AJfirie  .  Se  de  Medie, 

1.  Servan  ou  Schirvan,  a  pour  vil- 
Iles  principales  Scammachi ,  &  Derbent. 
La  première  eft  célèbre  par  fon  com- 
merce de  foye  &  de  coton ,  de  vins ,  de 
faffran.  Derbent  eft  le  grand  paflage  de 
lia  Perfe  à  la  JMofcovie,  on  y  fait-  un- 
krand  commgxfir  de  draperies  étrange- 
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res  ,  c*eft  l'entrepôt  des  marchandifesl 
de  Mofcovi^  &  de  la  Tartarie;  Bakii 
c'efl  dans  fon  territoire  que  l'on  trouK 
les  fources  d'une  efpece  d'huile  appeiieel 
Naphîe ,  dont  on  fe  fert  à  brûler  àc  (m 
produit  un  grand  revenu  au  Roy. 

2.  Iran,  où  efl  Erivan,  Nakfivan,, 
Karafpag,  Julfa,  Gandja. 

3.  Adirbeitzan  où  efl  Tauris,  villel 
trés-riche  &  trés-peuplée,  on  peut  ranJ 
ger  30.  mille  hommes  en  bataille  dansl 
la  grand'place  de  la  ville,  elle  contientl 
plus  de  15000.  boutiques,  le  principall 
commerce  efl  en  foye ,  en  coton,  enj 

vchagrin ,  en  turbans  les  plus  beaux  qui! 

fe  fafTent  en  Perfè.  Cette  province  ellj 
' célèbre  par  les  conquêtes  réciproques! 

des  Turcs  Si  des  Perfkns.  Ardebii,Ma( 
^rand.  Niicova. 

4.  Gllnn  où  font  Gilan  &  Raft  pré^ 
de  la  mer  Cafpienne,  cette  province  ef 
le  jardin  de  la  Perfe ,  tout  y  abonde,  1^ 
foye,  rhuile,  le  vin,  le  ris,  le  tabacj 
les  plus  beaux  fruits  ;  les  piftaches, 
dont  on  confit  la  coquille  lorfqu^eile  ei 
verte,  on  en  mange  auffi  Tamandema 
rinée  comme  ici  nos  concombres ,  lej 
feps  de  vignes  y  font  de  la  grofleur  d'uii 
homme. 

5.  Tabriflan  ou  Mazenderan,  cetd 
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province  iê  divife  en  Tabriflan  & 
iGorgian  ,  les  villes  principales  font  : 
Ferahath,  Amul ,  la  Mofquée  contient 
Iles  tombeaux  de  plus  de  440.  Princes. 
Ifieftan,  Aftrabat. 

6.  Chorafan  où  ell  Herat ,  célèbre 
par  Tes  foyes  &  fa  rubarbe;  Nichabour, 
prés  de  cette  ville  e(l  une  montagne 
|où  l'on  trouve  de  fort  belles  Turquoi- 
fes;  Mexat*où  fe  trouve  le  tombeau 
I  magnifique  d'Ima  Rixa  Prophète  célèbre 
j  parmi  }es  Turcs  &  les  Perfans. 

7.  Yerack  Agemi  la  plus  confide- 
rable  Province  de  la  Perle,  où  efl  K- 
pahan  fîege  de  l'Empire  ville  gran- 
de,  charmante,  agréable,  féjour  or- 
dinaire des  Sophi  ;  elle  contient  cinq 
cens  mille  habitans  &  plus  de  foixante 
&  dix  mille  maifons,  cette  ville  com- 
merce avec  toutes  les  Nations  &  leur 
laifleun  libre  exercice  de  Religion;  il  y 
a  trois  Couvens  de  Religieux  Catholi- 
ques Romains ,  les  autres  villes  font  : 
Caichan  &  Casbin,  villes  trés-confî- 
derables  ,bien  peuplées  &  des  plus  mar- 
chandes du  Royaume,*  Holvan,  Neha- 
wan ,  Kom  ,  où  eft  le  Sépulcre  de  Fa- 
time  femme  d'Aly,  v^  fille  de  Maho- 
met; Jefd  f^meufê  par  fes  tapis,  Hrey, 
Amadan.    s]  -•  -  .  '",1 
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g.  &  9.  Le  Sabluftan  &  le  Sitzîftan 
fpnt  entourés  de  tons  côtds  de  deferts; 
les  villes  les  plus  confiderables  font 
Buft  &  Siftan  ou  Sicziflan. 

10.  Le  Chufiftan  çft  un  Pays  tré$. 
fertile ,  les  villes  font  Soufter ,  l'an- 
cienne Suze^  Saurac,  Siapour,  Ardgan; 
le  Tiritiri  &  le  Sirt  rivières  confidera- 
bles Tarrpfent. 

11.  Farfiilan;  Schiras  efl:  la  capita- 
le de  cette  Province ,  la  rivière  de  Ben- 
dimir  rend  fon  terroir  extrêmement  fer- 
tile  en  grains,  en  fruits  excellens,  4 
éti  vin  eflimé  le  meilleur  dé  rOrient; 
les  Perfans  difént  que  fî  Mahomet  eut\ 
goûté  les  délices  de  Scbiras,  il  eut  priil 
Dieu  de  lui  accorder  V immortalité.  Afla- 
kèr  ,  Laar.        î  -■     '     -- ' 

Cejl  proche  Laar^pe  découle  d'un  r(h\ 
cher  une  liqueur  minérale  dite  momie  wf- 
nerale  ou  de  pierre  ^  on  nen  tire  pas  pk\ 
de  huit  à  dix  onces  par  an  ,  le  Roj] 
de  Ferfe  la  garde  pour  lui  y  c'eji  un  cor» 
dial  admirable  y  un  contre-poifon  excellent 
t^  un  fpècifi^ue  contre  tous  Us  acctàm\ 
de  chutes  frmuresy  (^c.  ''^  ''''^'  -  ^ 
^  12.  Kirman  j  cette  Province  efl:  uni] 
des  plus  grandes  du  Royaume,  mais 
die  a  beaucoup  de  bfuyerès,'  il  y  croît 
plulieurs  hçrbes  med<;;cinales  qui  font 
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[on  revenu  confiderable  pour  fes  habi- 

taiis,  les  villes  font  Kerman,  Darabe- 

kerc,  Gamron  ou  Bender-Abafll  ville 

Maritime  vis-à-vis  du  détroit  d*Ormus, 

où  fe  fait  aujourd'hui  tout  le  commerce 

Ide la  Perle.  .  ..j^-r,-i;^>;;.'    .,  ;^^(;  -i^h 

Toutes  les  nations  commerçantes  y 

lonc  des   comptoirs    &    des  magafms 

confiderables  de  ce  qui  peut  convenir 

[aux  Perfans ,  qu'ils  échangent  pour  leurs 

Ifoiries  ,   étoffes  précieufes  9   drogues, 

Ipierreries ,  toiles  de  Perfe,  Turquoifes, 

[Tutie ,  (  Suie  métallique.  )    -  -  *  -.^> -  -" 

Ormus  petite  Ifle  avec,  un  très -bon 

iPort  d'où  les  Perfes  chaiferent  les  Por- 

igais  Tan  1622.  fecourus  de$  Anglois 

i  des  Hollandois  ,*  on  en  tire  beaucoup 

iefel  &  de  fouflPre,  tout  le  cçmmercQ 

k  la  Perfe  s'y  faifoit  du  tempjsdçi 

Portugais.  ; 

Le  Mekeran  Province  Maritime  eft 

compris  dans  cette  Province  »  la  capita-^ 

eft  Meçran,  Almanfour  ville  avec 

m  bon  Port  d'où  l'on  tire  du  nard  & 

île  la  myrrhe.   ^     ;    ,,    ,    .  :  > 

13.  Lie  Candahar,.  la  ville  de  même 

bom  étoic  autrefois  la  capitale  d'un 

loyaume ,  c'eft  la  plus  forte  place  ; 

tette  Province  eft  fouvent  le  théâtre 

jle  la  guerre  entre  le  grand  Mogol  & 
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le  Sophi;  le  terroir  eft  flerile  ,  brûlé, 1 
pierreux ,  &  ne  produit  que  des  datiers; 
&  le  Pays  efl  inceiTamment  ravagé  par 
les  coureurs  de  Caravanes.      -  • 
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L'Inde  ou  Indoftan  a  pris  Ton  noml 
du  âeuve  Indus  qui  Tarrofe  ,  on  lediJ 
.^  vife  en  trois  principales  parties ,  en  terrel 

ferme  &  deux  prefqu'Iues ,  la  terre  fer-f 
^me  paffe  fous  le  liom  d'Empire  du  grani 
iMogol,  &  nous  donnerons  aux  pref-l 
V^u'Ifles  le  nom  de  leurs  fltuations,  pref-| 

^u'Ifle  deçà  le  Gange  »  &  prefqulilede 

là  le  Oange. 

^  Cet  Empire  a  au  Septentrion  la  gran-l 

de  Tatarie  a  midi  l'Océan  indien, 
,  l'Orient  la  w^ane ,  à  l'Occident  la  Perj 
:fe  ;  c'ell  un  des  plus  grands  &  des  mieu]| 
ifituê'»,  &  des  plus  riches  de  TAfie;!!! 
^  environ  fix  cens  de  nos  lieues  d'Occij 
*  î^ent  en  Orient ,  &  plus  de  quatre  cenj 

de  largeur  du  midi  au  Septentrion) il 

comprend  vingt  Provinces  qui  font  aQ] 
^  tant  de  Çouvernemens. 


P.> 


j  •<■> 
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Provinces  du  Nord,  ' 
Les  Provinces  font  celles  de  Caboul, 
de  Cachemire ,  de  Nangracut;  on  tire 
des  deux  premières,  des  chevaux,  des 
moutons ,  &  des  élephans  fore  eflimés  ^ 
des  foyes,  du  mufq.   ^Vv,..,  vôV.t  -s-^^^"^ 

Provinces  à  r  Orient  du  Gange.  -^ 
La  Province  de  Varada  ou  Siba , 
comprend  plafieurs  anciens  Royaumes  ; 
le  Canduana  &  la  Province  de  Patna, 
d'où  on  tire  le  falpêtre.  Patna>  Raja- 
pour,  Jehanac. 

•  Une  Caravane  de  marchands  de  Patna 
\prt  tous  les  ans  pour  differens  endroits 
k  la  Tar tarie  i  pour  y  aller  chercher  la 
fubarbe-,  le  mufe^  des  fourrures ,  £5*  de 
k  fetnencine-y  pour  les  vendre  enfuite  aux 
j  huches  '  du  Gange,    -  ■  • .  ;.  —-■  ' 

'  '     \  Provinces  du  Midi, 

Le  Bengale,  Berar,  &  Candilch,,  & 
IleGuzurat.    .;    .•  >.  -  '•    r'         '    ^-"^ 

On  tire  de  Brampour  capitale  ^uCan» 
IdiTch  quantité  de  toiles ,.  &  diverfês; 
[étoffes  fort  belles  de  foye  &  de  coton^ 

La  Province  de  Guzurat  a  plus,  de: 
[trente  villes  grandes  &  marchandes  y  le- 
Pays  efl  fertile  en  fruits,  animaux:,  dro- 
gues, pierreries,  mines d'or&d'argent^ 
\kî\xï.  tout  en  cotoa,  anis  &  opium;; 


4^  Blemèns^^ 

tAJJa'Fatida  qui  efi  une  gomme  d^unt 
çdeur  très-fort e  0*  très  -  de/agreable  ^  efi 
fort  en  ujage  chez  les  Guzurates  qui  en 
mettent  dans  toutes  leurs  fauces,  les  Mari* 
thaux  s^en  feraient  pour  les  maladies  àe: 
chevaux  ;  les  Allemands  rappellent  Jlercus 
dîaboliy  les  habitans  font  PayensouMa* 
jiometans,  les  premiers  croyenc  la  Me* 
fempficofe;  T^^jc^r^  rapporte  qu'un  mar» 
chand  dépenfà  dix  à  douze  ducats  en 
noce  qu'il  fit  en  mariant  fa  vache  avec 
le  taureau  d*un  de  fes  amis. 
:  Ses  villes  Maritimes  font  Cambaye 
fort  marchande.  Surate  le  Caire  des 
Indes. 

<^  I^es  Anglois  &  les  Hollandois  y  ont 
^es  bureaux,  &  y  font  groiTe  figure, le 
Commandant  gênerai  qui  a  la  furinten- 
dance  de  tout  le  commerce  des  Anglois 
dans  les  Indes  y  réflde  ;  c'efl  de  Surate 
qu'on  parte  pour  aller  en  Perfe  fur  les 
côtes  de  Ja  mer  rou^e  &  de  l'Arabie 
heureufe  ;  le  Manfourt  qui  eft  un  gros 
vaiflèau  marchand  dés  Turcs  vient  tous 
les  ans  de  la  mer  rouge  à  Surate ,  &  re- 
tourne avec  une  riche  cargaifon;  les 
boutiques  font  remplies  de  toutes  les 
étoffes  précieufes  de  l'Orient ,  d'épice- 
ries ians  nombre,  de  riches  &  de  belles 
jplerreriesî  le$,  Anglois  &  les  Hollan- 
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Idois  y  portent  beaucoup  d*argent,  des^ 
|draps&  velours,  de  beaux  ouvrages  en 
horlogerie ,  de  Teau  de  vie,  de  la  bier- 
|re  de  Brème  &  de  Ue^e^  des  jambons  ^ 
&  beaucoup  de  quincalieries.  fiarroche 
a  une  mine  d*Agathe  dans  fon  terroir. 
piul  appartient  aux  Portugais. 

On  y  compte  encore  le  Talinga,  le 
iBalagâte,  &  le  Baglana.  r.-i/ri..  >> 
On  tire  du  Bengale  qui  efl  la  meil- 
leure Province  du  Royaume,  du  ris, 
beaucoup  de  foye,  de  la  lacque,  du 
Imufc,  &  beaucoup  de  falpétrç. 

Ougli  ville  riche  &  marchande,  les 
iHollandois  y  ont  un  comptoir  coniide- 
lable  ;  Chandernagor  dans  le  voifmage 
d'Ougli  comptoir  François  qui  leur  ou- 
vre la  porte  à  tout  le  commerce  du  Mo- 
gol;  Soumelpour  célèbre  à  caufe  de  fa 
mine  de  diamans  ;  firampour  ville  confi- 
derable;  Golgota  comptoir  aux  Anglois 
I proche  Chandernagor,  Chincora^BandeL 
On  tire  de  Balagace  des  foyes»  du 
I coton I  des  noix  d'Areca  &da  Bétel/ 
&  des  diamans. 

Provinces  au  cœur  du  Pays^ 

Les  Provinces  du  milieu  font  celles 
Ide  Pengab,  de  Bandick,  d'Attock,  de 
Delli,  d'Agra,  d'Halabas»deMalva& 
rAfmer, 
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Les  villes  font  Lahor  ancienne  réfiJ 
dence  des  Empereurs.  Atcock,  Delli 
capitale  de  tout  le  Royaume  &  la  réfiJ 
dence  du  grand  Mogol;  le  Trône  de 
TEmpereûr  eft  eflimé  plus  de  60.  mil. 
lions  d'écus.  Agra  la  plus  grande  ville 
des  Indes,  entre  Lahor  &  Agra  le  che* 
min  n'eit  qu'une  allée  tirée  à  la  ligne 
&  bordée  a  arbres  fruitiers.  GualeorJ 
Narvar,  Helabas,  Malva  Pays  ri. 
che  &  fort  peuplé.  Ratipor,  Chitor 
dans  un  Pays  de  montagnes  y  AfinerJ 
Bando,  Jeflelmere*  v;'ri'      \\% 


j< 


V;   '..      Provinces  de  VOccîdenU       ' 

Ces  Provinces  font  celles  de  Tata,| 
de  Soret,  de  Buchor,  de  Multan,  qui 
outre  ces  villes  de  même  nom  ont  ]a- 
garnat,  Lourebander.  .,     . 

■■-*■'■■'/>:.■•■■. 

La  prejqu*IJle  de  VIride  en  deçà 

';>r  y  '  jv--.  „,i.-  \,  du  Gange,  v;  '\j--  ;;■    ■  ,^ 

La  prefqu' Ifle  de  Tlnde  deçà  le  Gan- 
ge touche  le  Mogol  au  Septentrion ,  eil 
bornée  au  midi  à  l'Orient,  &  à  l'Occi- 
dent par  la  mer  de  l'Inde. 
,  Cette  prefqu'Iile  efl,  partagée  entre 
plufieurs  Rois,,  Princes,  &  les  peuples 
de  l'Europe  qui  négocient  au2;  Indes. 


-'-^.,.'^'  ■'*-r._. 
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Le  Royaume  de  Vifapour  &  la  côte  "^ 
de  Cuncan. 


Ai. 


Le  Roy  eft  vafTal  &  tributaire  du 
Igrand  Mogol ,  il  pofTede  peu  de  places 
fur  la  côte ,  il  rende  à  Vifapour  qui  eit 
fur  la  rivière  de  Mandao  c^wi  pafTe  à 
Goa;  Decan  autrefois  capitale  de  ce 
Royaume.  Soulapour,  Andanagar,  Da* 
man ,  Bacaim  ,  Chaul,  Correpatan» 
JGoa,  Bombaïm,  Vingrela.  :    i 

Le  Royaume  de  Btfnagar,  * 
Le  Roy  de  Bifnagar  occupe  le  centre 
Ide  la  prefqu'ine,  cefl  un  puiiTant  Sei- 
gneur. Trivalour ,  Raolconde  célèbre 
par  fa  mine  de  diamans,  la  plus  riche 
qu'il  y  ait  au  monde.  Narfinga. 

La  côte  de  Canara  dépend  du  Roy 
de  Bifnagar;  Onor,  Baticala^  Barcelor,^ 
Gangoli,  Garfopa  renommé  pour  fon 
bon  poivre. 

Us  Juifs  font  à  Baticala  un  g^ani 
commerce  de  ris  qui  ejl  enlevé  par  les  vaif 
taux  SOrmuSy  les  fucres  (S  les  myrobo' 
kns  s'enlèvent  pour  r Arabie  &  la  Perfe* 

La  Câte  de  Malabar. 
La  côte  de  Malabar  eft  partagée  en 
divers  petits  Etats  qui  font  tous  com- 
pris fous  le  nom  de  Malabar;  les  prin« 


f '1 
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cipaux  font  ceux  de  Cananor,  Calicut  I 
Cochin  toutes  villes  capitales;  Cranga* 
nor ,  Calicoulan  ^  Coulan ,  Travancor, 
Tangapatan. 

Le  Royaume  de  Golconde, 

Le  Roy  eft  tributaire  du  grand  Mo 
gol;  Golconde, il  s'y  fait  ungrand  com.{ 
merce  de  pierreries  ,  de  toiles  pein. 
tes  y  &  de  lel.  Mafulipatan  bonne  ville  1 
Maritime  où  il  y  a  toujours  aifluence 
d'étrangers;  Bimilipatan,  conlour  quij 
a  une  mine  de  diamans  fort  gros. 
^  'Le  Royaume  d'Orixa  fait  partie  de 
ce  Royaume;  Orixa  grande  ville  fort 
marchande  ;^  Maniquepatan  ^  Jagarnat» 
Cicocoi  villes  Maritimes. 


La  Côte  de  CoromandeL 


.    --A 


Cette  Côte  produit  du  ris  en  abon« 
dance  &  du  millet ,  elle  efl  partagée  en 
divers  petits  Etats  ;  les  villes  principales 
font  Maduré ,  Tutucorin ,  Tanjaur ,  Ne 

fapatan ,  Tranquebar,  Gingi,  Porte 
sTove ,  Koudelour ,  Pondicheri ,  Kar- 
kal,  Sadrafpatan,  Meliapour,  Madras 
On  fiche  les  plus  belles  perles  qu'il  y 
ait  au  monde  autour  du  Cap  Comorin  qui 
efi  à  la  pointe  de  cette  prefqu'IJÏe, 
'.  Alexandre  Porus,  les  Gymnofophites 


■^■.> 
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Ifc  les  Btachmanes  onc  rendu  ce  Payi 
Icelebre  dans  Tantiquité. 

Le  Moçol  eft  un  des  puiflans  Empi- 
|res  de  T  Alie ,  le  grand  Mogol  mené  dans 
lès  armées  deux  cens  mille  chevaux ,  cinq 
jcens  mille  hommes  de  pied ,  &  crois  à 
ptre  mille  élephans,  fbn  revenu  monte 

plus  de  350.  millions  ;  les  peuples  font 
plupart  Idolâtres,   &  quelques-uns 

lahometans  de  différentes  feftes. 

La  Prefqu'IJle  au-delà  du  Gange, 

Laprefqu'Ifle  de  Tlnde  au-delà  du 
iGange  touche  le  Mogol ,  la  grande  Tar- 
Itarie  &  la  Chine  vers  le  Septentrion ,  eft 
jbornée  par  la  mer  de  l'Inde  à  l'Orient, 
au  Midi  &  à  TOccident  ,•  elle  a  plufieurs 
loyaumes  que  Ton  comprend  fous  les 
noms  d*Ava,  de  Pegu,  de  Tipra,  d'A- 
|fem  qui  touche  au  Royaume  de  Laifa 
DU  de  Boutan ,  de  Siam ,  de  Tunquin , 
deCamboye,  de  Cochinchinne. 

Les  Royaumes  d'Ava  &  de  Pegù 
comprennent  plus  de  trente  Provinces 
différentes;  les  villes  principales  font 
Iva ,  Aracan ,  Caffubi ,  Pegu ,  Martaban. 

Ces  Etats  font  arrofés  par  un  grand 
Lac  nommé  Chiamay ,  &  par  diverfes 
rivières  qui  en  fortent  ;  le  terroir  eft 
fertile  en  bled,  fruits,  épiceries;  on  y 
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trouve  quantité  de  turquoifes,  &  jetl 
rubis,  quipalTent  pour  les  plus  beaux  de 
l'Afle  ;  on  y  a  le  Bezoar,  le  Benjoin  Jal 
Laque  9 le  bois  d'Aloes,  le  bois  d'Aigle J 
&  celui  de  Calen '*a  ^  &  des  Cannes. 
Le  Royaume  de  ^iam  comprend  ce* 
lui  de  Siam&  la  prefqu'Ide  de  Malacca.f 
le  terroir  y  efl  fort  gras ,  la  rivière  de 
Menan  inonde  tous  les  ans  la  campa*^ 
gne  des  environs  cinq  mois  en  tiers  lexJ 
termine  les  infeéles ,  &  y  laifTe  un  Ii*| 
mon  qui  la  fcrtilife.  Siam  capitale  j 
réfidence  du  Roy ,  le  commerce  y  ef 
trés-florifTant,  Bancok. 
Tenacerim,  Merguy,  Queda,Pera,  MaJ 
laça  f  Ihor  capitale  d'un  petit  Royaume  ï 
Textremité  de  la  prefqu*Ifle,  Patane, 
Bordelong ,  Ligor  ;  le  Roy  de  Cam4 
boye  efl  tributaire  du  Roy  de  Siam  ; 
ceux  de  Cochinchinne  &  de  Tunquii 
font  vaflaux  de  TEmpereur  de  la  Chil 
ne ,  Camboye  fur  le  Mecon ,  Langorf 
Tarana,  Caxol,  Bahanon. 

!       La  Cochinchinne  (^  le  Tunquin, 

,  Il  n'y  a  pas  de  rivières  confiderable 
dans  la  Cochinchinne,  mais  elles  on 
ceci  de  particulier,  que  dans  les  mol 
de  Septembre ,  Oâobre.  &  Novembrej 
elles  le  débordent  de  quinze  jours  e| 

quinzj 
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quinze  jours ,  &  inondent  tout  le  Pays 
pendant  trois  jours  à  chaque  reprife,  ce 
qui  fertilife  tellement  le  Pays  qu'on  y 
moiflbnne  deux  fois  Tannée  ,•  c  efl  du 
Royaume  de  Chiampa  qui  occupe  Tex- 
trémicé  Méridionale  que  vient  le  véri- 
table bois  de  Calem-ba  ;  les  habitans  font 
bons  marins ,  ils  s'appliquent  beaucoup 
au  commerce  :  les  villes  les^plus  con- 
nues font  Qunin  ,  Quangia  ,  Cham  , 
Thoahoa,  Poakin. 

Les  Hollandois  tirent  de  la  Cochin- 
chinne  le  Bitcheman  efpece  de  poiiTon 
&lé  qui  fe  féche  comme  la  morue  «  & 
qui  fe  débite  bien  à  la  Chine. 

Keccio  capitale  du  Tunquln  fur  le 
Cfele;  Bao,  Ketay,  Kefau,  Badego. 

Les  Hollandois  tirent  du  Tunquin 
des  nids  d'oifeaux  formés  d'une  bave 
gluante  &  tenace  par  une  efpece  d'hi- 
rondelle 5  &  les  portent  à  la  Chine ,  ou 
ils  font  trés-eftimés  pour  l'eflomac  & 
le  cerveau,  &  pour  les  affaifonnemens ; 
on  eflime  auffi  leur  bois  d'aloè's ,  & 
après  les  foyes  on  le  regarde  comme  le 
meilleur  revenu  ,  il  efl  d'un  grand  dé- 
bit parmi  les  Orientaux  à  caufe  de  la 
cérémonie  du  parfum  qui  confifte  à 
couvrir  la  tète  d'un  étranger  d*un  grand 

mouchoir  parfumé.  "  *      j.  ! 
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SECTION     IV. 

DELA     CHINE. 

L*Empire  de  la  Chine  efl  le  plus 
Oriental  de  TAfie  &  de  tout  nôtre 
continent,  dont  il  fait  une  des  plus 
coniiderables  Monarchies. 

La  grande  Tartarie  &  une  muraille 
qui  a  prés  de  500.  lieuè's  de  long,  le 
borne  au  Septentrion  &  en  partie  à 
rOccident;  FOcean  le  baigne  à  TOrient 
&  au  midi;  &  la  prefqu'Ifle  Orientale 
de  l'Inde  le  borne  partie  au  midi,  &en 
partie  à  TOccident  ;  ce  Pays  étoit  an- 
ciennement connu  fous  le  nom  de  Si- 
narum  Regio ,  c'efl:  de  ce  Pays  que  vient 
le  meilleur  tîhé,  le  plus  beau  vernis,  & 
de  très-belles  porcelaines  * ,  &  beau- 
coup d*épiceries,  une  quantité  prodi- 
cieufe  de  foyes  &  de  cotons,  dont  ils 
font  des  étoffes  plus  belles  qu'en  Euro- 
pe, du  mufc,  des  pierres  d'aiman,  du 
cuivre ,  de  Tétain  i>  &c. 

*  Elles  font  ordinairement  blanches  &  bleues, 
nais  les  HoUandois  ont  trouvé  le  fecret  de  les 
colorer,  d'y  ajouter  des  fleurs  &  des  filets  d'or, 
c'ell  cette  féconde  cuiflbn  qu'on  appelle  Ja^' 
ptner. 
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lï  contient  quinze  Provinces  qui  font 
comme  autant  de  Royaumes. 

1.  Le  Pekeli  où  eft  Pékin ,  &  plus 
de  cent  trente  villes  conliderables ,  le 
Palais  de  TËmpereur  a  une  lieuë  de 
circuit. 

2.  La  Province  de  Chanfî  trés-fertile 
où  eft  Tayven  &  Paote  (îtuée  vers  l'en- 
droit où  le  Hoanho  pafFe  la  muraille  ; 
de  plus,  17.  villes ,  &  quatorze  For- 
terefles. 

3.  Chenfî  qui  renferme  plus  de  cent 
trente-deux  villes ,  trente  Forts  ;  cette 
Province  abonde  en  toiles  fines,  foye 
filée,  toiles  de  coton,  mufc,  rubarbe, 
c'eft  par  cette  Province  que  viennent 
les  Caravanes  d'Occident.  Singan ,  la 
capitale  eft  fi  riche  que  les  habitans 
difent  que  leur  ville  eft  fermée  de 
murailles  d*or. 

On  y  trouve  la  gazelle  ou  le  cerf  muf» 
([ué  qui  porte  le  mufc  qui  efi  une  efpece 
de  fang  caillé  ou  de  fuc  odoriférant  dans 
une  petite  vejjîe  qu'il  a  au  nombril. 

4.  Chanton  qui  abonde  en  bled,  ris, 
millet,  froment,  orge,  volailles  &  foye- 
ries  ;  le  ver  à  foye  y  vit  fur  les  arbres 
&  buiffons ,  on  y  compte  ûx  villes  ca- 
pitales, &  96.  villes  moindres;  Confu* 
dus,  le  SoCrate  de  la  Chine ,  étoit  de 

Rr  a 
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cette  Province;  c'ell  le  fage,  le  faim 
le  grand  maître  des  Chinois ,  ils  rêve. 
rent  les  écrits  comme  les  Chrétiens  re. 
ver^nt  l'Evangile,  on  célèbre  tous  les 
ans  une  Fête  à  fon  honneur ,  &  il  faut 
que  chacun  fe  proftcrne  devant  un  ta« 
bleau  où  fon  nom  efl  écrit. 

5.  Honan  comprend  cent  huit  villes, 
Caifon  eft  la  capitale,  cette  Province 
eft  riche  en  bled,  ris,  lin  fin,  étoffes 
de  foyes  &  coton. 

6.  Suchoven ,  Thingtou  eft  la  capi. 
taie,  cette  Province  a  plus  de  cent 
trente  villes,  on  y  trouve  des  mines  de 
fer ,  d'étain,  de  plomb,  de  mercure,  <&de 
la  rubarbe  qui  ne  vaut  pas  grand  chofe. 

7.  Houquan  eft  une  Province  très» 
fertile  &  trés-agréable ,  c*eft  le  grenier 
de  la  Chine;  Uchang  en  eft  la  capitale, 
les  bâtimens  y  font  magnifiques ,  on  y 
compte  cent  trente-quatre  villes. 

8.  Kianfi ,  cette  Province  eft  célè- 
bre par  la  fécondité  des  femmes,  h 
mines  d'or ,  d'argent ,  d'étain ,  de  plomb, 
fes  porcelaines ,  fon  ris ,  fes  foyes  ;  on 
y  compte  quatre-vingt  villes. 

9.  Nankin  Province  très-marchande, 
le  peuple  y  eft  civil  &  fçavant.  Nan- 
kin en  eft  la  capitale,  il  y  demeure 
plus  d'un  million  de  perfonnes;  on  la 
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regarde  «'  ame  la  plus  grande  villes  de 
l'univerf ,  il  y  a  de  plus  cent  treize  vil- 
les, elle  abonde  en  foye  &  coton. 

10.  Chekiang  Province  trés-fertile  & 
trés-riche,  elle  a  onze  grandes  villes 
capitales,  foixante  &  une  de  médio- 
cres, quinze  Forts  ;  Hangcheo  eft  la  capi- 
tale, les  Chinois  appellent  cette  Provin- 
ce le  Paradis  des  Indes ,  &  le  parterre 
des  dieux;  elle  abonde  en  meuriers, 
ce  qui  la  rend  fameufe  pour  fes  foyes. 

11.  Foxien  a  le  terroir  montagneux, 
Foxheou  en  efl  la  capitale ,  c'efl  la  Pro- 
vince, la  plus  commerçante  de  la  Chine, 
elle  renferme  cinquante-fîx  villes ,  deux 
Ports  de  mer  fortifiés ,  &  onze  Forts  ; 
elle  abonde  en  thé  &  fucre. 

Llfle  Forrnofa  eft  dans  fon  voifîna- 
ge,  elle  eft  fous  le  Tropique,  Tayovaa 
en  eft  la  capitale. 

12.  Canton  renferme  dix  grandes 
villes  ,  foixante  &  dix  médiocres , 
&  dix  Forts,  fon  terroir  eft  fertile  & 
porte  deux  fois  l'année;  Canton  ville 
très-grande  eft  fa  capitale,  il  s'y  tient 
deux  célèbres  foires  où  les  Elpagnols , 
les  Portugais,  les  Hollandois,  lès  Fran- 
çois, les  Anglois  vont  commercer;  le 
Gouvernement  de  cette  Province  s'é-^ 
tend  fur  les  *  liles  voifines. 

Rr  3. 
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L'Empereur  tire  de  l'Ille  de  Macao 
plus  de  quinze  cens  mille  livres  pour  le 
droit  du  fel  qu'on  en  tranfporte ,  les 
Portugais  y  ont  été  les  maîtres,  ils  y 
ont  encore  une  bonne  forterefle. 

L'Ifle  de  Sanchoan  efl  voifine ,  Saint 
François  Xavier  y  eft  mort  en  1552. 
fon  corps  a  été  tranfpqrté  à  Goa. 

L'Ifle  de  Hainan  efl:  occupée  par  des 
Sauvages  &  des  Chinois ,  on  y  pêche 
deâ  huîtres  à  perles ,  ôc  des  baleines. 

13.  Quanfî  efl  une  des  moindres 
Provinces  de  la  Chine ,  on  y  compte 
cependant  cent  lîx  villes;  on  en  tire 
du  fer,  du  cuivre ,  &  du  bois  de  fapin. 

14.  Queitcheou  efl:  la  Province  la 
plus  inculte  du  Pays ,  on  y  compte 
vingt-deux  villes ,  on  y  trouve  beaucoup 
de  vif  argent  &  de  bons  chevaux. 

15.  La  Province  de  J[unnan  efl:  une 
des  plus  riches  de  la  Chine ,  For  roule 
dans  le  fable  de  fes  rivières ,  elle  a  des 
ftiines  de  rubis ,  faphirs ,  agathes ,  per- 
les ,  elle  a  quatre  -  vingt  -  fept  villes, 
Junnan  en  elt  la  capitale. 

La  prefqu'lfle  de  Corée  dépend 
de  cet  Empire,  il  s'y  fait  un  grand 
cîommerce  de  perles,  de  baleines,  de 
cuirs;  on  y  trouve  \q  G'mfeng  en  abon- 
dance &  le  Sandaraque  eipece  de  poix 
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|ou  refine  qu*on  exprime  de  Técorce 

|5'un  arbre,  &  qui  donne  une  couleur 

ladmirable  de  rouge  à  tout  ce  qu'on 

en  frote.     ^.  >  n..-^  ,.  ,> 

Cette  Monarchie  a  cela  de  particu- 
lier qu'elle  change  de  nom  toutes  let 
Ifois  qu'elle  change,  de  famille  Royale  , 
Icelui  qui  devient  Souverain  lui  donner 
tel  nouveau  nom  qu'il  lui  plaît. 

Obfervation  fur  les  produftions  fini- 
gulieres   de   la    Chine  &  le     ,T 
commerce  des  Chinois.       »    v 

Il  y  a  àla  Chine  beaucoup  de  fruits  qui 
\ms  font  inconnus  ;  un  arbre  qui  produit 
\w  efpece  de  poivre;  un  autre  qui  produit 
m  poix  ;  l'arbre  du  vernis  dont  la  gom* 
\m  découle  goûte  à  goûte  par  incifion  (f 
mtiirelîeînent ,  cejl  ce  beau  vernis  qui  eji 
Untinuellement  mis  en  œuvre  par  une  in- 
mité  d'ouvriers ,  8*  qui  prend  toutes  let 
huleurs  quon  veut  y  mêler  ;  un  arbre 
Umt  on  tire  de  f  huile  ;  un  autre  qui  pot" 
\\i  du  fuif  y  iS  dont  le  fruit  renferme  des 
\irâns  blancs  dont  on  fait  des  chandelles 
Ira  y  mettant  un  peu  d huile  ;  l arbre  de 
moire  blanche^  de  petits  vers  s'attachent 
\mx  feuilles ,  y  dlpofent  des  rayons  de 
uire  très- dure  ,  trésluifante  dont  on  fait 
m  bougies^  U  bambou  ou  l arbre  des  can* 
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nés  qui  fert  à  faire  des  nattes ,  des  boet\ 
tes ,  £5*  lors  quon  le  laijjh  pourrir  on  Û 
réduit  en  pâte,  Q*  on  en  fait  le  pap/J 
fin  (S  grojjter  qui  eft  d'ufage  à  la  Chint, 
.  Les  richejjes  particulières  de  chaque  hf\ 
vince  de  la  Chine ,.  la  quantité  de  rivierei 
iS  de  canaux  dont  cet  Empire  e[t  arrojé^ 
y  ont  rendu  le  commerce  intérieur  florij» 
Jant  ;  aujji  les  Chinois  Je  mettent  peu  en 
peine  de  commercer  au  dehors ,  ils  portmi 
aur  Japon  du  ginfengy  derariftoloche^ru' 
barbe  y  efquine,  myrobolans  ^  de  l'arequeyi 
du  fucre  blanc  ^  beaucoup  defoyeries,  dsn 
cordes  de  Joyes  pour  les  infirumens ,  du  bou\ 
à>  aigle  6*  de  fantal  recherché  pour  h 
parfums  ;  ils  en  rapportent  des  perles  fines , 
du  cuivre  rouge ,  des  lames  de  fabre ,  des 
papiers  à  évent ailles^  de  l'or  trés-pur,  du 
tombac  quils  vendent  pour  Batavia, 

Ils  portent  à  Manille  Éf  à  Batavia  du  tbi 
de  toute  efpace  y.  des  porcelaines ,  ils  en  enif 
portent  despiafires  y  des  épiceries ,  des  doux 
de  girofle  y  mufcade,  canelle,  des  écailles 
de  tortues ,  du  bois  defandal  £?  de  br&fily 
des  pierres  d'agathe ,  Êf  des  draperies 
d'Europe  ;  ils  vont  encore  à  Achem ,  k 
Malacca^  à  Ibor ,  à  Patane,  à  Ligor; 
ce  font  les  Hollandais  Q*  les  Anglois  qui 
font  le  plus  brillant  commerce  à  k 
Chine» 
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Le  Gouvernement  de  TEmpire  eft 
[héréditaire,  il  eft  partie  Monarchique, 
&  partie  defpotique;  outre  le  Confeil 
d'Etat  il  y  a  ïix.  autres  Confeils  pour  la 
Juftice ,  pour  les  Finances ,  pour  les 
Cérémonies,  pour  la  Guerre,  pour  les 
Bàtimens  publics,  pour  les  affaires  Cri- 
minelles :  la  police  fait  Tadmiration  de 
tous  les  étrangers. 

Les  Chinois  portent  un  refpeft  infi- 
ni à  leurs  parens  &  à  leurs  maîtres,  ils 
font  polis,  magnifiques ,  bons  politi- 
ques, cultivent  les  fciences  &  les  arts, 
elliment  uniquement  les  héros  pacifi- 
ques qui  font  confifter  leur  gloire  à 
rendre  leurs  fujets  heureux,  en  confei» 
vant  la  paix  dans  leurs  Etats,  &  en  7 
faifant  fleurir  les  fciences,  les  arts, 
le  commerce  &  la  juftice. 

La  Religion  dominante  eft  Tldolâ- 
itrie,  mais  elle  eft  plâtrée  de  plus  de 
cérémonies  que  toute  autre  part,  les 
Portugais  ayant  découvert  la  Chine  y 
ont  introduits  des  Miflîonaires  ;  ceux 
qui  font  fçavans  dans  les  Marhemati- 
ques  comme  le  font  ordinairement  les 
Jefuites  qui  vont  à  la  Chine,  font  bien 
reçus  des  Grands  qui  aiment  beaucoup 
ces  fortes  de  fciences  ,•  mais  le  Gouverne- 
ment prefent  ne  permet  aux  Miffionaires 
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de  demeurer  qu'à  Pékin  ou  à  Canton  j 
TEmpereur  même  a  fait  détruire  plm| 
de  300.  Eglifes  félon  le  Père  du  Halde, 
ce  qui  fait  que  plus  de  trois  cens  mille 
Chrétiens  convertis  par  ces  Pères,  fe 
trouvent  fans  Guides  &  fans  Pafleurs. 

s  E  C  T  I  O  N     V. 

DE    LA    TAR  TARIE. 

LA  Tartarie  occupe  la  partie  la  plusi 
Septentrionale  de  toute  TAfie,  rO-l 
cean  la  baigne  au  Septentrion  &  à  rc.| 
rient  ;  la  Perfe ,  Tlnde  &  la  Chine  la 
bornent  au  midi,  elle  touche  la  MofJ 
covie  à  rOccident,  elle  a  été  connuël 
anciennement  fous  les  noms  deScythie. 
On  peut  la  divifer  en  trois  parties,  lâj 
Tartarie  Mofcovite,  la  Tartarie  indéJ 
pendante  ou  les  Arabes  par  Royaumes,! 
&  la  Tartarie  Chinoife. 
La  Tartarie  Mofcovite  comprend: 
I.  La  Circaffie  vafle  Pays  entre  lel 
Don,  le  Volga,  la  mer  Cafpienne;  &j 
le  Mont  Caucafe ,  les  Circafles  fontl 
tributaires  du  Czar,  ils  ne  fement  quel 
du  millet  pour  faire  du  pain,  &  de 
Torge  pour  leurs  chevaux^  ils  font  un 


de  Géographie,  47^ 

S'  tnd  commerce  de  leurs  laines  avec  les 
ofcovites ,  les  femmes  y  font  belles  & 
liaborieufes,  on  trouve  lur  le  bord  du 
iDon  Méridional  où  il  fe  jette  dans  la 
ker  de  Zabach,  Afbph  place  importan- 
|te  pour  le  commerce  dt  fes  fortifica« 
liions,  elle  appartient  au  Turc,     -r  y  -^^ 

2.  Les  Provinces  d'Allracan,  dont  la 
leapitale  de  même  nom  efl  le  paffage  de 

Mofcovie  en  Perle  &  aux  Indes ,  les 
IPerfes  y  portent  des  pierreries  &  des 
lépiceries ,  &  ils  en  emportent  des  peaux 
permine,,  du  fd  &  du  criftal. 

3.  Le  Duché  de  Bulgar  où  eft  fiulga- 
i,  Bir  &  Ufinsko. 

4.  La  Sibérie  très-grande  Province 
JDÙil  fe  trouve  encore  quelques  peuples 
IMépendans,  Tobolsko  fiege  d'un  Vi- 
IceRoy  en  efl:  la  capitale ,  c'efl  le pafFa- 

&  le  rendez- vous  des  Caravanes  qui 
[ont  dans  la  Tartarie  &  dans  la  Chine. 
fibir ,  Vergoturie ,  Tumen  ;  les  peuples 

plus  connus  de  cette  Province  font 
ksWogultzoy,  les  Ofl:iaques,  lesTon- 
oufes ,  les  firatski ,  les  Jaxutes  tous 
iolàtres ,  pareiTeux,  &  vivant  mifera- 
klement. 

Us  Jaxutes  font  le  commerce  dès  dents 
Mammut  ,  •  animal  monjlrueux ,    ces 

ïtj  font  femblables  aux   défenfes  des 
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Eléphant ,  (f  on  les  employé  en  Mofcovit, 

€omme  tyvoire, 

5.  Le  Czar  pofTede  encore  partie  du 
Pays  des  Kirgifles,  les  Pays  de  Bara. 
binskoi  &  de  Len,  habités  par  dei 
Tartares,  &  la  Dawrie  où  les  Mofcovi 
tes  ont  bâti  Oudinskoi;  Nipchou  fui 
V Amour  eft  la  rélidence  d'un  Gouver- 
neur, on  trouve  dans  les  forêts  voifine 
des  écureuils  verds,  dont  les  Chinoi 
font  beaucoup  de  cas. 

6.  La  Samogeflie ,  ou  Paysdes  Samoye 
des  grand  &  pauvre  Pays  vis-à-vis  de 
la  nouvelle  Zemble ,  autour  de  l'Obi  â 
du  Jenifca,'  les  Samoyedes  font  des  peu 
pies  fauvages  laids ,  n'ayant  pas  plus  d( 
trois  coudées  de  haut  ;  ils  trafiquent  â 
Archangel  en  fourrures,  en  peaux,  e 
charpente  ;  le  Pays  abonde  en  daim 
d'une  efpece  particulière  qui  leur  fer 
vent  de  chevaux  pour  tirer  leurs  trai 
neaux.         \  ^   t 

La  Tartarie  indépendante  compren 
les  peuples  libres  &  indépendans ,  &  plu 
lîeurs  autres  fournis  à  des  Princes  particu 
liers ,  on  la  peut  part<<ger  en  cinq  grande 
parties;  les  Calmoulks,  le  Zagatliay,li 
Turqueflan,  le  Thibet ,  les  Monguls 

I.  Les  Calmoulks  font  des  peuplei 
vagabonds ,  ayant  peu  de  demeure  fixe 

lei 
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les  villes  les  plus  connues  font  :  Gia- 
gian ,  Bourkou ,  Lan ,  Karaga ,  ces  peu« 
pies  font  laids ,  mais  forts  <&  vigoureux. 

2.  Le  Zagathay  comprend  Samarcand 
patrie  de  lamerlan  fameux  conquérant 
&d'Avicenne;  cette  ville  eft  ancienne, 
Quint  -  Curce  en  parle  fous  le  nom  de 
Maracanda^  c*efl  dans  ce  Pays  que  fe 
trouve  le  véritable  bezoar  :  Bocara  vil- 
le capitale  d'un  Royaume;  Bicand, 
Balk,  autre  capitale  ;  Sellizure ,  Zahafpa, 
tous  ces  Pays  font  habités  par  les  Tar- 
tares ,  Usbegs ,  ou  Yousbeks  Mahome- 
tans  de  Religion  &  grands  ennemis  des 
Perles.  .    .-m...-  ^   ....     .    ■ .,. 

Leurs  rkhtjjhs  principales  font  les  hef 
tmxj  chevaux^  moutons  fans  queue,  four- 
rures de  renards  noirs ,  martres  zibelines 
f^iils  échangent  fur  les  bords  du  Wolga 
ou  ils  viennent  par  troupes  de  vingt  mille 
avec  du  bled  ^  du  fer ,  des  chaudrons^  des 
ci/eaux i  du  drap,  de  la  toile,       i 

3.  Le  Turqueftan  n*eft  pas  extrême- 
ment peuplé ,  les  villes  principales  font  : 
Belk ,  Tafagand  ,  d*où  vient  le  bon 
mufc;  Cafcar,  Yarchan. 

4.  Il  y  a  le  grand  &  petit  Thibet  ; 
le  grand  Thibet  comprend  plufieurs 
Royaumes.  Les  Royaumes  de  Ru- 
doc,  d'Ogue,  de  Cialis,  de  Lafla,  de 

Ss 
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tadac ,  &  de  Cocan.  C'eft  dani!  le 
oyaume  de  LafTa  ou  de  Boutan  que 
réfide  le  grand  Lama  grand  Précre  des 
Tartares.  Le  petit  Tnibet  Pays  riche 
en  fourrures ,  mufc^  où  efl  «Ëlkerdow. 

5.  Le  Pays  des  Mongols  ou  Mon- 
guis  eft  un  trés-vafle  Pays  de  pc»iplc« 
vagabons  errans  çà  &  là ,  les  villes 
les  plus  connues  font  :  Mougal ,  Yauch, 
Calkahan ,  on  n'en  tire  que:  des  four« 
rures. 

La  Tartarie  Chinoife  fe  fubdivife  eu 
deux  parties,  l'Orientale  &  l'Occiden- 
tale. 

La  Tartarie  Orientale  a  pour  villes 
principales  Naun  ou  Chicnigun  réfi- 
dence  d'un  Gouverneur  nommé  par 
l'Empereur  Chinois;  Kirin,  Oula,  Hu- 
ram,  Albaflin,  ce  Pays  abonde  enfaipê* 
tre,  martres  zibelines,  rubarbe,&une 
autre  racine  nommée  Ginfeng, 

La  Tartarie  Occidentale  a  un  Royl 
vaflal  &  tributaire  de  l'Empereur  de  laj 
Chine,  il  deir«  ure^  à  Campion  ou  Tan- 
gut,  ce  Roy' ^n .  H>  fép:  :'  du  grandi 
Thibet  &  deî>  iviogols  par  le  defert  de 
Chamo  le  plus  v^e  qu'il  y  aicaumandeJ 
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>our  villei 
ligun  réfi- 
)inmé  par 
Dula ,  Hu- 

le  enfalpê' 
•be,&une 


SECTION     VI. 

DES    ISLES    DE    L'ASIE. 

LEs  Ifles  de  FA  fie  font  en  trés-graad 
nombre  ,  elles  font  aulfi  riches  & 
auflî  peuplées  qu'il  y  en  ait  dans  tout  le 
relie  du  monde,  celles  du  Japon,  les 
Philippines,  les  Moluques,  de  la  Son- 
de, de  Ceylan,  les  Maldives  font  d.  m 
rOcean  Oriental  ;  celles  de  Chypre , 
de  Rhodes ,  de  Chio  font  dans  la  mer 
Méditerranée  qui  efl  un  bras  de  TOc- 
cidental ,  c*efl  pourquoi  nous  en  avons 
parlé  en  parlant  de  celles  de  l'Archipel. 

Les  IJles  du  Japon, 

Les  Ifles  du  Japon  font  à  l'Orient  de 
|Ia  Chine ,  &  au  midi  du  Pays  de  YefTo. 

Obfervation. 

On  ne  fçait  point  encore  fi  le  Pays  de 
KeJJh  efl  joint  à  PIfîe  de  Nipbon ,  la  prin* 
uipale  du  Japon  ^  ni  s'il  ejl  joint  à  VA' 
fie  ou  à  l'Amérique. 

Les  dernières  relations  le  féparent  de 
JMe  par  un  canal  long  S*  étroit  ;  il  eft 
Ypré  à  l'Orient  d'un  autre  Pays  inconnu 

SS  2 
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par  un  large  détroit  quon  namme  canal 

de  Pieko,  -  '^'  :  :  :.-'^'>'s:^    • -r'      -.. 

//  s'y  trouve  quelques  mines  d'' argent  : 
le  Pays  ejt  peuplé ,  6f  commerce  avec  le 
Japon, 

Il  y  en  a  une  fort  grande  qui  a  deux 
cens  cinquante  lieues  en  fa  longueur,  & 
prés  de  cent  en  fa  largeur,  deux  moyen- 
nes, (&  toutes  les  autres  fort  petites  à 
leur  égard. 

Niphon  eft  la  plus  grande  ,  l'on  y 
4;rouve  plufîeurs  bons  Ports;  les  villes 
principales  font  Meaco  réfidence  du 
Dairo  qui  eft  le  Chef  fouverain  de  la 
Religion  du  Pays;  les  Jefuites  ont  avan- 
cé qu'elle  avoit  plus  de  loo.  mille  mai» 
fons;  les  Hollandois  lui  donnant  vingt 
&  une  lieues  de  circuit;  YedoTéjour  du 
Souverain,  cette  ville  a  dix-neuf  lieues 
de  circuit.  Yamanguchi  ville  maritime 
&  fort  marchande  ;  Foqui ,  Juami ,  Ofac- 
ca,  Finda,  Yetchu ,  Noto  prés  de  la- 
quelle fe  trouve  le  Mont  Fuy  qui  vo- 
mit du  feu  en  abondance,  &  pouflej 
trois  ruifleaux  de  fouffre  ;  les  Ifles  de 
Bongo  &  de  Tonfa  en  dépendent. 

Les  Hollandois  font  leur  commerce! 
à  Nanguefague  dans  l'Ifle  de  Bongo; 
les  autres  Ifles  font  petites  &  n'ont  rien  | 
de  remarquable. 
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On  y  perfecute  vivement  les  Chrétiens  ^ 
les  Holîandoîs  ny  font  fouffert  que  parce 
quon  croit  qu'ils  n'ont  pas  de  Religion^ 
more  les  ont -ils  éprouvés  en  leur  faifant 
fouler  aux  pieds  un  crucifix  ;  leur  défian- 
ce  même  ^  fi  grande  que  dès  quil  arri' 
vsun  vaijfeau  HollandotSy  ks  Commijfaires 
k  vïfitent  y  Ê5*  emportent  tout  générale* 
ment  dans  des  magafins  y  après  quoi  on 
fait  les  échanges  iS  les  achats  :  les  HoU 
landois  m  tirent  du  camfre^  du  dois  de 
camfre  y  du  thé^  des  toiles  ^  des  étoffes 
frécieufes ,.  de  l'or ,  du  cuivre ,  du  fer 
excellent  ,  des  porcelaines ,  une  infinité 
è- ouvrages  de  bois  d'un  vernis  admirable^ 
(S  une  infinité  de  chofes  rares  £5*  curieu-^ 
fes;  enfuite  il  vient  des  ordres  de  partir, 
ce  qu'il  faut  faire  fans  délai. 

Cette  défiance  outrée  des  ^aponoîs  fait 
dire  aux  Indes  que  les  Holîandoîs  font 
méchans  y  mais  que  les  Japonois  font  en* 
core  plus  méchans  qu'eux, 

Ilsfoat  idolâtres,  ils  adorent  le  dia- 
ble &  ont  quelques  dieux  bienfaifans,. 
les  Bonzes  font  leurs  Prêtres  qui  leur 
infpirent  fouvent  de  fe  tuer ,  ce  qui  elfc 
fore  en  vogue  parmi  eux  pour  avancer^ 
lajouïllance.du  Ciel. 
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Les  IJles  Philippines. 


Les  Ifles  Philippines  de  Luçon  ou 
les  Manilles  fc  \t  au  midi  de  celles  du 
Japon.     '  ■.  '■'      ^?'-'' ■■    '■  •  '  -'"'"■ 

Elles  font  appellées  Philippines  par 
les  Caftillans,  de  ce  qu'ils  les  ont  con- 
quis fous  Philippe  IL  Roy  de  Caftille, 
les  Orientaux  les  appellent  les  liles  de 
Luçon  à  caufe  de  la  plus  grande  &  de 
la  plus  fameufè  de  ces  Ifles  qu'ils  appel- 
lent  de  ce  nom  ;  les  Portugais  les  ap- 
pellent Manilles,  de  la  ville  Manille! 
capitale  de  l'Ifle  de  Luçon  ;  après  cette 
Ille  celle  de  Mindanao  ell  la  plus  grau- 1 
de;  il  y  en  a  quantité  d'autres  petites,! 
on  en  a  découvert  encore  un  nombre 
confiderable  fur  la  fin  du  dernier  fiecle 
qu'on  nomme  nouvelles  Philippines. 

Les  Efpagnols  font  maîtres  d'une 
quarantaine  de  ces  Ifles,  les  autres  ap- 
partiennent à  des  Princes  particuliers. 

Les  villes  les  plus  conQderables  font  j 
dans  Luçon,  Manille  où  réfîdent  un 
Vice-Roy  qui  commande  aux  colonies 
Efpagnoles ,  &  un  Archevêque  qui  a 
pour  SuiFragans  ceux  de  Cagayan  (à  de 
Caceres  :  c'eft  où  arrivent  les  vaifTeaux 
d'Alcapulco  avec  les  richeifes  du  Pérou 
&  du  Mexique,  pour  y  troquer  celles | 
du  Japon  &  des  Indes. 
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Mindanao  efl  compofé  de  deux  Ifles 
I  différentes  jointes  par  un  ifthme  affez 
étroit,  il  y  a  une  mine  d  or,  &  une  x\r 
viere  qui  roule  Tor  dans  fon  fable;  les 
autres  Ifles  font  Paragoa  qui  eft  parta- 
gée entre  les  Efpagnols  &  le  Roy  de 
Bornéo.  Panlog  ou  faint  Jean,  Philip- 
pine ou  Tandaya,  Ifle  trés-agréable  & 
riche;  Mindore,  Zybi  ou  Cebu,  dont 
la  capitale  ell  Nom  de  Jefus.  :  i  , .  \.  . 
Les  Chinois  font  un  grand  commerce 
dans  ces  Illes,  on  en  tire  toute  forte 
de  précieux  métaux,  &  d*excelleixtes 
|épiceries.  .    .-;    ,  •     :   ,  :  r    ..  y-,  ■ 

Les  IJles  des  Larrons  ou  Ifles      i 
Marianes.    _  ^  \ 

Les  Ifles  des  Larrons  au  nombre  de 
Ifeizeou  vingt  font  trés-pauvres ,  les  ha- 
bitans  y  font  nuds,  ne  vivant  que  de 
la  pêche  ;  les  Efpagnols  y  ont  un  Gou- 
verneur à  Guahan ,  &  quelques  troupes, 
&  quelques  Jefuites  Miffionaires  pour 
les  enfeigner  ;  elles  forment  un  nouveau 
pont  de  communication  aux  Efpagnols 
entre  l'Amérique  &  TAfie,*  quelques 
Géographes  les  nomment  avec  les  Phi- 
lippines ÏJrchipelague  de  faint  Lazare.  . 
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Elément 
Les  IJÎes  Moluques. 


L'on  comprend  fous  ce  nom  les  Ifles 
de  Celebes,  de  Bouton,  de  SaleyerJ 
de  Gilolo,  de  Ternate,  de  Ceram, 
d'Amboine,  de  Camboua^,  de  Flores, 
de  Solor,  de  Timor ,  &e.  les  villes 
les  plus  confiderables  font  Celebes 
&  MacaiTar  capitales  de  deux  Royau- 
mes; les  Hollandois  font  les  maîtres 
du  commerce  de  toute  Tlfle ,  on  y 
a  du  ris  blanc  &  noir,  le  meilleur  des! 
laides  j  le  fucre ,  le  poivre ,  le  bétel ,  &\ 
Tarée  en  abondance ,  les  palmiers  yl 
fourniflent  une  liqueur  agréable,  lesfoJ 
rets  y  font  pleines  d^ëbeniers ,  de  boisl 
de  calembouc,  de  fandal,  fans  parler 
des  bois  de  charpente  &  de  menuiferiej 
àes  mines  d*or ,  de  cuivre ,  d'étain. 

Gilolo  eft  fertile  en  ris ,  &  abonde] 
en  tortues. 

Ternate  >  les  Hollandois  en  ont  an>| 
ché  les  girofliers ,  dont  cette  Ifle  abon-l 
doit  pour  mieux  vendre  celui  d'Am-l 
boine ,  de  Ti  Hor  &  Machian ,  qui  font 
les  feules  111  es  où  ils  en  ayent  confervéJ 

Les  Ides  de  Banda  forment  un  pelol 
ton  de  petites  Illes  qui:  appartiennent! 
toutes  aux  Hollandois  ;  ils  en  tirent  une! 
quantité  prodigieufe  de  noix  mufcadesl 
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liuflî-bien  que  de  macis  qui  efl  la  fine 
lécorce  de  ces  noix.  Nera ,  Guimanapi. 
La  nouvelle  Guinée  ou  terre  des  Pa- 
Ipous  efl  peu  connue,  on  ne  fçait  pas  fi 
Ic'ell  une  Ifle  ou  prefqu'Ifle. 
Des  IJles  de  la  Sonde. 
Les  liles  de  la  Sonde  font  Sumatra» 
[Bornéo  &  Java. 

£lles  font  auffi  dites  du  détroit  de 
lia  Sonde,  qui  eft  entre  Sumatra  &  Ja- 
va,* dans  rifle  de  Sumatra  les  Hollan- 
dois  ont  bâti  plufîeurs  fortereflès  ,  & 
ils  s'accordent  fort  bien  avec  les  Prin- 
ces particuliers  ,  dont  les  principaux 
font  ceux  d'Achem ,  d*Andragiri  ,  de 
Jambi  >  de  Menancabo ,  de  Palimbam , 
&  d'Andipoura  ;  dans  ces  Royaumes  il 
y  a  fîx  à  fept  bonnes  places  qui  appar- 
tiennent aux  Hollandois.  Achem  eft 
toujours  fréquenté  par  les  marchands 
étrangers.  On  en  tire  beaucoup  d'or, 
du  poivre ,  du  gingembre ,  du  camfre , 
du  benjoin ,  du  fandal  blanc ,  beaucoup 
de  cuivre  &  d'étain.  Andragiri  appar- 
tient aux  Hollandois ,  ils  ont  des  com- 
ptoirs &  des  magafins  à  Jambi ,  &  à 
iPalimbam.    - 

LesAnglois  fe  font  établis  àBencoulî 
|village  où  ils' ont  bâti  un  Fort  pour  s'af- 
furer  le  commerce  du  poivre  du  Pays. 
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Obfervation. 


//  y  a  une  montagne  dans  le  milieu 
fljle  qui  jette  des  flammes  par  intenallesi 
on  y  voit  un  arbre  ftngulier  qui  lorfque  /] 
foleil  eji  couché ,  commence  à  poujjèr  à\ 
fleurs  qui  rendent  une  agréable  odeur  ^ 
qui  tombent  dès  Je  moment  que  cet  api 
€o?nmence  à  paroùre  ;  cet  arbre  Je  t/oij 
mijjî  à  Goa ,  on  l'appelle  t arbre  trijk. 

l/Ifle  de  Java  appartient  aux  M 
fandois  &  au  Prince  de  Materan  qu| 
poiTede  la  partie  Orientale  ;  la  capitali 
des  Hollandois  eft  Batavia  la  plus  bellJ 
ville  des  Indes  défendue  par  une  imj 
portante  Citadelle-,  ât  par  de  bonne( 
murailles  flanquées  de  dix  -  huit  granc 
bajîions.  Il  y  a  toujours  2000.  homme^ 
de  garnifon ,  .  c'efl:  le  Confeil  fouveraiii 
&  le  centre  de  tout  le  commerce  dei 
Hollandois  dans  les  Indes;  la  Gompag 
nie  y  envoyé  tous  les  ans  dix  à  douz 
vaiifeaux  chargés  de  marchandifes  ai 
l'Europe,  &  il  en  revient  un  plusgrano 
nombre  avec  de  Tor,  de  Targent,  de^ 
diamans,  des  perles,  de  l'y  voire,  dû 
cuivre  rouge ,  du  thé ,  des  porcelaines 
du  poivre ,  de  la  mufcade ,  de  la  canel-l 
le ,  du  gingembre ,  des  doux  de  girofles, 
des  foyes  crues  &  travaillées,  &c.  Biin<| 
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atn  autrefois  la  capitale  d'un  Rovau- 
le  qui  eft  tombé  au  pouvoir  des  jflol- 
andois;  les  Chinois  y  font  de  fréquen- 
defcentes,  le  Port  efl:  un  des  meiï- 
eurs  des  Indes.  Curabon  ,  Japara  ; 
l'Empereur  de  Materan  demeure  à  Ma- 
îran  Port  d€  mer.  Palambuam,  Jor- 
Panarucan  ;  autour  de  Java  il  y  a 
Iles  pérîtes  Ifles  où  les  vailTeaux  qui 
^t  de  Batavia  aux  Moluques,  vont 
îire  provifion  d'eau. 
Dans  Bornéo  font  Bornéo,  Bandar- 
iiaflin ,  I-ave ,  Hermata ,  toutes  capita- 
de  diiFerens  Royaumes ,  villes  trés- 
onfiderables.  Succas,  Succadana;  les 
bbitans  font  enclins  à  la  piraterie  âc 
lu  larcin. 

Les  Hollandois  font  les  feuls  qui  y 
afiquent,  mais  ils  n'y  pofFedent  au- 
une  place;  ils  y  portent  du  verre,  du 
Dercure.,  du  cinabie,  des  toiles,  des 
toffes  de  laine  &  de  coton ,  &  du  fer , 
jiverfes  étoffes  de  la  Chine ,  de  la  côte 
le  Coromandel ,  de  l'opium ,  ils  en  rap- 
lortent  de  l'or  fin ,  des  diamans  de 
fand  prix ,  des  pierres  de  bezoar  ,  du 
ng  de  dragon ,  du  camphre ,  du  poi- 
re, de  la  cire,  des  écailles  de  tortues. 
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'^  fjîe  de  Ceylan  (S  les  Maîdkes» 

Les  Ides  de  Ceylan  &  les  Maldivi 
font  prés  du  Cap  de  Comorin  à  Textri 
mité  de  Tlnde  deçà  le  Gange,*  Ceylai 
cft  à  rOrient ,  &  les  Maldives  à  l'Oi 
cident  ;  Ceylan  répond  à  Taprobans 
Infula;  quoique  Ptolomée  la  décrivj 
beaucoup  plus  grande  qu'elle  n'efl,  e 
effet  les  Indiens  la  nomment  Tenari 
fin  ou  Terre  de  délices,  &  les  Arabi 
Zeylandive.    ^ '^  .    .  >  ?\   - 

"  L'ifle  de  Manar  eft  à  rOcciden 
faint  François  Xavier  y  a  prêché,  c'e 
dans  tout  fon  canton  qu'on  péchoit  1 
plus  belles  perles ,  mais  la  pêche  aujo 
d'hui  eft  peu  de  chofe. 

Les  principales  villes  de  Ceylan 
Ton  compte  fept  Royaumes  font  Ca 
di ,  Colombo ,  Negombo ,  Chilas ,  Ji 
fanapaian,  Trinquemale,  BaticaIo,Gi 
leret,  Punto-Gallo,  Mature. 

Les  Hoilandois  y  ont  toutes  les  plj 
ces  Maritimes ,  &  ne  permettent  à  ai 
eun  vaifleau  d'y  aborder;  le  Roy 
Candi  qui  eft  un  puiffant  Monarqui 
règne  fur  une  partie  du  cœur  de  rifl 
le  refte  appartient  à  divers  petits  Pri 
ces;  l'air  y  eft  tempéré,  la  canelley 
la  meilleure  du  monde,  &  on  en  trou 
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Ides  forêts  entières;  les  Hollandois  Tont 
détruit  par  tout  ailleurs  &  en  font  feuls 
le  commerce,*  ils  en  tirent  encore  du 
I  cardamome ,  des  rubis ,  turquoifes ,  fa- 
phirs,  duboisdeBrefil,  &  des  élephans 
trés-ellimés  aux  Indes ,  du  ris ,  du  gin- 
gembre. .        • 

Le  pic  Adam  eft  une  très-haute  mon- 
tagne des  Indes ,  les  peuples  y  vont  en 
pèlerinage  pour  y  voir  les  traces  des 
pieds  de  nôtre  Père  Adam,  ils  font 
grand  cas  de  cette  relique.  -» 

Obfervation.         '    '.       ; 

On  charge  des  vaîjjèaux  entiers  dans  Plfle 
ie  Ceyîan  ,  de  noix  d^Areca  ,  pour  les 
tranfporter  dans  toute  VÂfie  ;  Vareca  ejl  un 
\  fruit  dont  on  fait  une  compofition  a'vec  la 
Ifsu'îîle  de  bétel  (f  la  chaux  vive  qu'on  nom' 
m  Cachou  ;  tout  le  monde  en  mâche  foir 
JJ  matin  ,  Indiens ,  Portugais ,  HollaU' 
Ms  i  on  croit  cette  drogue  bonne  pour  for* 
t'ifier  fejlomac  ,  affermir  les  dents ^^  £3* 
knn^r  une  agréable  odeur  à  l'haleine. 

IJÎes  Maldives, 

Les  Mes  Maldives  forment  un  amas 
|d'un  très-grand  nombre  de  fort  petites 
Ifles ,  on  en  compte  onze  à  douze  mil- 
le, mais  je  crois  qu'on  prend  ^our  IJles 
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des  petites  pièces  de  terre  qui  ne  font 
prelaue  que  des  rochers  ;  elles  font, 
divifôesen  treize  Atollons  ou  Provinces  | 
réparées  les  unes  des  autres  par  deil 
canaux  contenant  chacun  grand  nom-j 
bre  de  petites  Ifles. 

Ces  Atollons  font  tous  environnéil 
par  une  providence  admirable  de  grands  1 
bancs  de  rochers  qui  réfillent  à  limpé. 
tuofité  des  flots,  &  qui  fervent  ainfide 
barrière  à  ces  Ifles,  &  les  garantiffenti 
d'inondations  9  ces  bancs  laiiient  autour 
de  chaque  Atollon  trois  ou  quatre  ou- 
vertures où  les  vaiffeaux  peuvent  paf.| 
fer  pour  aborder  ces  Ifles  &  commer. 
cer  avec  les  babitans.  i 

On  trouTT  dans  ces  Ifles  de  Fambre  I 
noir,  de  Tambre  gris,  du  corail  noir, 
des  coquillages  trés-jolis  qui  font  mon- 
jioye  dans  ijuelques  Provinces  des  In» 
des  &  en  Afrique,  &  les  plus  belles | 
écailles  tortues  du  monde. 

Les  habitans  font  noirs  ou  quafî  noirs,  1 
rufés,  malins ,  voleurs,  la  plupart  Payens 
&.  Idolâtres,'  leiur  Roy  demeure  dan$| 
rifle  de  Maie ,  il  prend  le  tître  de  Sul* 
tan  Roy  de  douze  mille  IJÎes  (^  de  treîzel 
Provinces;  fes  revenus  confifl:ent  en  la 
cinquième  partie  des  fruits  de  fon 
Royaume,  &  dans  la  confifcation  im 
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vaifTeaux  qui  font  naufrage  fur  ces 
Ides;  ces  Infulaires  ont  de  tout  en 
abondance,  excepté  le  ris  &  le  fro- 
ment ;  le  cocos  ou  noyer  d'Inde  leur 
fournie  tout  ce  qui  efl  neceiTaire  à 
la  vie. 

OBSERVATIONS 

Sur  les  PoJJeJJtons  £5*  Commerce  des  Eu- 
ropéens en  Âfie, 

Pofleffions   &    Commerce    des 
Hollandois. 

LA  Compagnie  des  Indes  Orientales  fut 
formée  au  commencement  du  feiztémû 
Umïe^  fes  progrés  furent  prodigieux  en 
\ftu  de  temps  ;  fes  conquêtes  &  fin  COM" 
mrce  y  ont  fait  refpeher  le  nom  Holloë" 
Ms  comme  celui  d*une  puijjance  formida- 
I  iJe  à  rAfie ,  f?  en  état  d^y  balancer  leî 
[forces  des  plus  grands  potentats. 

Elle  poffede  les  Borterefjes  fif  Forts  dû 
Ifljîe  de  Ceylan,  cette  IJÎe  fournit  feuh 
\k  canelle  ;  £?  afin  que  perfonne  ne  paw" 
me  avec  la,  Compagnie  ce  commerce  , 
m  s  empara  en  1661.  de  Cochin  fur  la 
\éH  de  Malabar  5   elle  y  arracha  les  ar- 
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bres  d'une  caneJIe  fauvage  que  les  ?om. 
gais  diliribuoknt  ;  ainjl  elle  met  la  fiennt 
aux  prix  quil  lui  plaît  ;  elle  en  tire  en* 
core  des  élepbans  trés-ejtimés  au  Mogol , 
de  l'arec  6r  du  ris  pour  la  côte  de  Coro* 
mande!  y  ^c.  dans  fon  voifinage  Je  trouvt 
la  côte  de  la  pêcherie '^  les  Hollandois  tn 
font  les  maîtres ,  ils  y  pojfedent  Tutiico' 
rin ,  (^  ils  règlent  leurs  droits  dam  k 
temps  de  l'approche  de  la  pêche ,  où  ïm 
voit  quelquefois  jufqu'à  50.  à  60.  mWlt 
plongeurs. 

^  La  Compagnie  envoyé  aujjt  de  Ceylan^ 
de!  petits  bdtimens  aux  Maldives  pour  leur 
porter  du  t  is ,  des  épiceries  Êj'  des  toiles 
bleues ,  en  troc  des  Cauris  qui  font  moU' 
noyé  aux  Indes  Êf  en  Afrique  depuis  k 
Cap  verd  j'tfqu*à  Angola. 

Les  Hollandois  font  les  maîtres  de  l'Ifle 
de  Java ,  (  ^  V exception  de  ce  qui  appartînt 
au  Roy  de  Mater  an ,  )  des  meilleures  p/a- 
ces  de  l'IJle  de  Sumatra ,  (^  de  toutes  /« 
Moluques ,  poffedant  les  unes  en  pleine  pro^ 
prieté ,  6f  laiffant  dans  les  autres  k 
Rois  particuliers  fous  leur  dépendance. 

Batavia  dans  Vlfle  de  Java  eji  le  ceti' 
tre  d'oïl  fortent  £5*  rentrent  par  une  per» 
petuelle  circulation  les  effets  de  la  Corn' 
pagnre  ;  ainfi  outre  les  produ^ions  parti 
culieres  à  Vljle  qui  font  k  ris  i^  k  Ju^ 
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Urt  en  quantité ,  on  y  trouve  toutes  les 
\mrchandifes  de  l Orient  iS  de  ï Europe, 

Outre  Batavia ,  la  Compagnie  a  Jîx  GoU" 

wnemens  généraux  qui  font  :  un  fur  la  côte 

ie  Coromandel ,  trois  aux  Moluques  ,  ArU' 

I loine ,  Banda ,  Ternate  ;  un  dans  llfle  de 

Ceylan ,  le  fixieme  à  Malaca  ;  il  y  a  des 

I  ùmmandeurs  particuliers  au  Cap  de  bon- 

Ui  Efperance  ,   à    MacaJTar  y   à  Jambi 

ians  l'Ifle  de  Sumatra ,  li  Cochin  côte  de 

Malabar ,  à  Bima ,  iS  à  Timor  aux  MO' 

I  liiques. 

Les  plus  confidcrabks  comptoirs ,  loges  0* 

maories  de  la  Compagnie  font  Ifpahan  iS 

Bendcr  -  JbaJJt  en  f  erfe  ,*    Jgra ,    Ama* 

ébat  ,    Cambaye  ,    Surate ,    Chenfurat , 

I  OiigU ,  Pipeli ,  Cazembazar  dans  le  Roy  au- 

ins  de  Guzuraî  (^    les   Etats  du  grand 

I  Mogol  ;  Slam  ,     Lîgor  iS  Bancok  dans 

k  Royaume  de  Siam, 

Sumatra  leur  fournit  de  for ,  du  poî- 

m  moins  bon  que  celui  des  Malabarois , 

k  fouffre ,  du  baume  ;    le  grand  négoce 

\  Je  fait  à  Jchem,  les  Hdlandois  pojfedent 

Andragîrî ,  Palimbam ,  Padang, 

Uljîe  de  Bornéo  a  tenté  fouvent  la  Corn- 
pgnie  à  caiife .  de  fa  grandeur  i§  de  fes 
trodu^ions ,  diamans ,  or ,  perles ,  bezoard , 
oc.  mais  là  barbarie  ^  finfidélité  des 
h^ihîtans  a  empêché  les  Européens  de  /v 
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établir  ou  d'y  continuer  le  commerce;  ksdia*\ 

mans  Je  vendent  à  Sambas  iS  Succadana, 

Celebes  ou  MacaJJar  dans  les  Moh 
ques  fournit  du  ris ,  de  For ,  de  FyoQi. 
re ,  des  armes  propres  pour  les  Indiens 
des  perles  qui  fe  pèchent  fur  -  la  côte  àe^ 
chevaux^  des  efclaves  ejiimés;  la  compa^. 
nie  y  porte  des  cotons  de  Surate,  àu\ 
étoffes  de  Coromandel  ;  Gilolo  produit  k 
Sagu  efpece  de  moële  farineufe ,  dont  tous 
les  Mohtquois  font  du  pain  iS  des  galet- 
tes fort  nourrijfantes, 

Botton  fait  un  grand  commerce  d'efck- 
ves  :  Ceram  ,  Ternate  ,  Tidor ,  Motïr^ 
Machiam  ,  Bachiam  produîfoient  tout  k 
girofle ,  mais  les  girofliers  en  ont  été  ar- 
rachés ;  &f  les  Hollandois  ne  les  font  cul- 
tiver qiCà  Amboine  ,  Ê?  dans  quelques  ps- 1 
tîtes  ffles  qui  en  font  proches  ;  ils  fe  font 
abligés  de  prendre  tout  ce  qui  s'en  re- 
ceuille ,  Ê?  les  Infulaires  réciproquement  font 
obligés  de  nen  point  vendre  à  d'autres» 

Les  Ifles  de  Banda  qui  font  au  nom- 
bre de  fept ,  6f  qui  fourniffent  feules  k 
mufcade  &f  le  Macis ,  appartiennent  à  k 
Compagnie  qui  y  a  fait  bâtir  des  Forts  ^ 
^  qui  a  diflribué  aux  bourgeois  Hollan- 
dois qui  y  font  établis ,  ^  aux  Infulaires 
qui  ont  des  efclaves ,  des  vergers  à  condi- 
tion de  planter  T arbre  de  mufcade ,  ^  à 
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Iwter  au.  comptoir  toute  la  récolte  des 
mix  ^  du  macis  ;  toutes  ces  IJles  font 
m  mines  d'or  pour  les  Hollandois  ;  ils  ne 
hmettent  à  aucun  étranger  £en  appro" 
mr ,  6f  les  trois  branches  d'épiceries  dont 
\\h  font  les  maîtres^  la  canelle,  le  girofle , 
\k  miifcade ,  fuffifentpour  réchange  des  mar* 
\ùi(indifes  qu'ils  veulent  Je  procurer  en  Afie, 

La  Compagnie  pojjede  fur  la  côte  de 
\^man  dans  la  prefqu'IJle  deçà  le  Gange ^ 
Wmgrela  \  fur  la  côte  de  Canara,  Onor^ 
micala  ;  fur  la  côte  de  Malabar  ^  Gana* 
Ur ,  Cochim  ;  elle  tient  plus  de  vingt  corn» 
mirs  dans  tout  le  contour  de  la  prefqu' Ifle  y . 
mt  les  principaux  fout  Valdepatan  , 
MtooM  ,  Calicut,  Porca  pour  le  commer- 
ut  du  poivre  y  du  Cardamome  y  (^  du  5^- 
lUl  de  Malabar  ;  Porte  -  Nove ,  Sadrafpa- 
m ,  Mafulipatan ,  Balazor  pour  les  toiles 
|[?  moujfelines  de  la  côte  de  CoromandeL 

Elle  fait  un  commerce  prodigieux  à 
\lmder  -  Abafft  dans  le  Golfe  Perftque  ^ 
m  y  fournit  les  épiceries,  les  bois  de 
mnture,  lesfucresy  Fanisy  le  vermillon  y  le 
mjoiny  le  vif  argent,  Ntaîn ,  le  cuivre  y 
m  draps  ,   ^  elle  en  retire  les  foyes  de 

ïïfe,  les  tapis,  les  étoffes  de  poil ,  le 
Ihgrîn ,  £5*  toutes  les  marchandifes  qui 
Wcendent  par  le  Tigre  Êf  VEuphrate ,  iS 
mi  viennent  de  l'Arabie  deferte.  -  >. 


i\ 


500  Elemens 

Elle  partage  tout  le  commerce  du  Royaui 
me  de  Guzurat  qui  Je  fait  aujourd'hui  i 
Surate  avec  les  Anglois  par  les  comptoiri 
qu*elle  a  à  Cambaye ,  Broudra,  Baroche, 
celui  d'Jmadabat  fert  cofnme  d'entrepôt  m] 
tre  /Igra  £5*  Cambaye  ;  elle  en  tire  le  M 
gembre  qui  y  eji  excellent  y  la  laque ,  Hnl 
digo ,  £3*  toutes  fortes  de  fruits  y  elle  y  faii 
teindre  fes  toiles  bleues  qui  font  demanda 
pour  laPerfe,  la  Mer  rouge,  l'JbyJfmie. 
Mofambique ,  les  IJÎes  de  la  Sonde  ^  M 
Moluques,  iS  elle  y  fait  rafiner  fon  falplm 

Elle  fait  un  commerce  important  a\ 
Bengale  où  elle  a  plufieurs  bureaux;  Qû 
gli,  Dacaj,  Fatna  pour  en  tirer  à  po] 
pos  les  belles  moujfelines  y  ks>  toiles  de  co- 
ton, le  mufcy  le  ris,  le  falpêtre  qui  ûÂ 
cend  de  Patna  par  la  rivière  du  Gange  i 
$lle  y  fournit  les  épiceries  ,  les  cuirs  ^  là 
élephans  de  Ceylan  dont  le  Mogol  a  befom 

Elle  porte^  à  Aracan  au  Pegu  des  épi\ 
certes,  des  toiles ,  elle  en  tire  de  roryde{ 
pierreries ,  des  perles  £5*'  du  ris. 

Elle  fait  un  brillant  commerce  à  Ma 
laça  qui  lui  appartient,  à  Ligor,  à  Ti\ 
nacerim  où  elle  a  des  comptoirs ,  elle 
forte  fes  épiceries ,  dont  tous  les  reîouri 
Je  font  en  or ,  en  étain  £5*  en  plomb  < 
cjss  deux  articles  Je  vendent  bien  au  Jai 
pon^  en  Perfe  ^  £?  enJrabie',  elle  tire  ii 
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llm,  de  Bancoky  des  bois  de  conflruStion  ^ 
hes  peaux  de  cerf  s  ^  de  bœufs  ^  de  bufles  ,  de 
wes  quelle  vend  avantageufement au  Ja» 
Ln,  ou  elle  fait  feule  le  commerce  j  IS 
mt  elle  tire  un  cuivre  admirable  qui  fe 
mite  très 'bî 671  au  Coromandel  £5*  au 
mngale ,  £5*  qui  s*employe  en  Europe  à  la 
mte  des  canons  (^  a  la  chaudronnerie 
\i Aix-la-Chapelle  ;  enfin  elle  fe  fournit  à 
mpos  à  Cambaye  y  à  la  Cocbinchînne  y  £5* 
hu  Tunquin  des  produâtîons  communes  à 
mes  ces  vafies  contrées ,  £3*  qu'elle  place 
me  de  grands  profits  dans  d'autres  Pays  ; 
hlnfi  outre  le  commerce  de  Batavia  avec 
\imfterdam  y  la  Compagnie  fait  un  com- 
mue fi  immenfe  aux  Indes  que  tous  les 
mrts  y  font  toujours  pleins  de  vaijfeaux 
\Mlandois, 

Pofleffions  &  Commerce  des  Anglois; 

Les  Anglois  pojjèdent  Madras  ou  le 
ht  faint  George  y  Koudelour,  £5*  Vifiga- 
pan  Jur  la  côte  de  Coromandel '^  Bom* 
km  Port  £5*  IJle  fur  la  côte  de  Cuncan  ,, 
knt  le  comptoir  commande  à  tous  ceux  de 
k  côte ,  dont  les  principaux  font  Surate , 
£5^  Calicut, 
Ils  ont  des  loges  confiderables  à  Bender- 
ajjî  pour  le  commerce  de  la  Perfe ,  à 
Majulipatan ,  à  Ganjam  pour  le  commex' 
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ie  de  la  côte  âr  Coromandel^  à  Golgok 
ëu  Golfe  du  Bengale^  à  Carembajar^  A 
Daca ,  à  Patnor  pour  tout  le  commerce  àA 
Mogol  y  à  Mer  gui  ^  à  Pegu  ^  à  GufdaA 
pour  tout  le  commerce  de  cette  prefqu'IJleA 
à  Canton  pour  le  commerce  de  la  Chi\ 
ne,  ^c. 

La  Compagnie  Jngloife  des  Indes  Orm\ 
taies  fait  un  beau  commerce  iS  trés-lucu\ 
tif;  elle  porte  beaucoup  d'efpeces  monnoyèesA 
des  canons ,  de  la  poudre ,  des  draps  m 
diverfes  couleurs  y  des  coraux ,  de  r ambre  i 
fes  retours  font  les  diamans ,  le  poivre  \ 
les  drogues  y  le  caffé  qu'elle  prend  à  Moc\ 
ca  y  du  coton  filé ,  des  étoffes  de  foye  dA 
toutes  efpecesy  beaucoup  de  porcelaines ,  à\ 
thé,  £j  de  beaux  ouvrages  de  la  Chine  (S\ 
du  Japon. 

Les  particuliers  en  Angleterre  fans  êtH\ 
de  la  Compagnie  y  ont  part  en  deux  ww- 
nieres. 

1.  En  obtenant  la  permifjîon  d^y  envoyer} 
des  vaifjeaux  pour  y  négocier  de  Port  en\ 
Port  dans  toute  VInde  ,  moyenmnt  m\ 
certain  droit  qu'on  paye  à   la  Compagnie,  ' 

2.  Par  le  moyen  des  Pacotilles  qu"elk\ 
accorde  aux  Propriétaires  6f  autres  de  char- 
ger  dans  leurs  vaiffeaux  pourvu  quon  ment  | 
Jans  frais  fon  argent ,  fes  marchandifes , 
fes  foldats ,  ^  qu'on  paye  douze  pour  cent  î 
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Ur  /'or,  V  argent  y  le  corail;  le  tout  fui' 
mt  les  conjon^ures  des   temps   £?  det 

Poifeflîons   &    Commerce   des 
'         François.  \ 

La  première  Compagnie  remarquable  pour 
h  grandes  Indes  ^  Je  fit  en  1 642.  elle  avoit 
^ur  objet  les  côtes  Orientales  de  la  pref" 
iljle  de  l'Inde ,  rétablijjement  d'une  Ca- 
\m  à  Madagajcary  6?  les  côtes  dAfrî' 
^i\  mais  le  mauvais  choix  de  ce  premier 
impôt  dans  une  Ifte  mal  faine  £5*  /au- 
fiie ,  la  mi)rt  des  plus  habiles  Directeurs^ 

fraude  des  nouveaux^  les  chanp^mens 
ïïpetuels  des  Directeurs  ^  les  guerres  de 
1667.  pour  les  droits  de  la  Reine  ^  de 
1672.  contre  la  Hollande ,  celle  pour  la 
iccejjîon  dEf pagne  en  1701.,  toutes  ces 
\h[es  défolerent  tous  les  Entrepreneurs  ^  iS 

kijfoient  appercevoir  qu'une  ombre  y  £# 
ïùne  fquelette  de  Compagnie  ;  mais  fes 
mgrez  aujourd'hui  attirent  les  yeux  de 
m  ceux  qui  s'intéreffent  au  commerce  ^ 
h  établiffèmens  augmentent  d'année  en 
mée  ^  &  elle  améliore  tout  ce  qui  efl 
m  fa  dépendance  par  la  bonne  întelligen;;e 
m  y  règne  (^  les  fages  attentions  du  gou" 
wnement. 

Cejt  pour  conferver  à  la  Patrie ,  tou$ 
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le  fruit  à^un  commerce  bien  mené,  que  à 
Rdy  a  défendu  à  fes  fujets  par  la  Déclà 
ration  du  i6.  Août  1723.  de  s' intérêt 
dans  la  nouvelle  Compagnie  d'OJlende  qà 
a  dîfparu  lorfquelle  ne  faifoit  que  de  nm 
trCf  mais  dont  les  progr  f  allarmoient  mil 
me  les  Hollandais. 

Les  deux  IJles  Maurice  ^  de  Bourki 
à  l'Orient  de  Madagafcar  lui  forment  m 
relacbe  commode  pour  le  rafraicbîjfemefi 
des  équipages  S*  le  rétablijfement  des  mam 
des  ^  elles  pourront  même  par  la  fuite Jm 
vir  d'entrepôt  pour  les  marchandifes  qud\ 
porte  d^ Europe  en  Aficy  (^  pour  ce  qi 
ramené  d'Afie  en  Europe, 

La  Compagnie  pojjede  fur  la  côte  de  CJ 
romandel,  Ponticheri  nndu  par  les  Hi}\ 
îandois  après  la  Paix  de  Rifwick,  SKarh 
acheté  depuis  peu  ;  elle  tire  de  cette  cête  ii 
toiles  blanches  de  cotons  de  differens  prîxl 
des  cotons  filés ,  des  moujfelines  commum\ 
des  bafins  ^  des  écorces  d'arbres  y  des  mm 
choir  s ,  iS  des  indiennes  qui  font  prohi 
■pour  lafrance,  mais  quelle  vend  à  l 'étraniii 

Elle  tire  du  Bengale  le  falpêtre ,  li 
belles  moujftlines  rayées  £5*  brodées,  A 
étoffes  de  foyes  unies,  rayées  ou  bn 
dées ,  Ê5*  des  mouchoirs ,  findigo  d'J^ra 
la  rubarbe,  (^  mufc  de  Boutan, 

Elle  fait  nôtre  provifion  de  poivre  à  Mi 
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\y  pfl^  î"^  ^"'  appartient  fur  la  côte  de 
malcibar  ,  le  poivre  de  cette  côte  efi  le 
\mlleur  des  Indes, 

Les  principaux  comptoirs  font  :  Balafor 
\^  Majulipatan  fur  la  côte  de  Coromandel^ 
Khandemagor  dans  le  Gange  proche  d'Ou' 
Ulî  ;  Merguy  fur  la  prefquljle  de  delà  le 
iGange  ;  Achem  dans  rifle  de  Sumatra-^  la 
\[.mpagnie  va  hyverner  Ê?  radouber  fes 
haijjeaux  à  ces  deux  derniers  endroits  y  à 

\mfi  q^^  f^^  ^^  c^t^  ^^  Coromandel  il 
m  a  que  de  bons  mouillages* 

La  Compagnie  va  à  Canton  en  Chine 
mr  y  troquer  l'or  contre  les  piajires  du 
mexiquey  dont  les  Chinois  font  trés-ama» 
mrs  y  i^  en  tirer  le  thé^  les  drogues  ufi- 
\és  en  médecine ,  les  vernis ,  les  porce- 
mines ,  les  foyes  crues ,  les  foyeries  de 
wprentes  efpeccs ,  les  évenîailles ,  l encre 
\k  la  Chine  y  ^c. 

Ces  pofies ,  ces  comptoirs ,  les  marchan- 
Wes  que  la  compagnie  acheté  à  bon  corn- 
m  faifant  quajî  tout  fon  commerce  avec 
m  piajires ,  Éf  «^  portant  de  provijîon 
m  ce  qui  eji  necejfaire  pour  les  employés  ^ 
m  mettent  à  portée  de  faire  d'Inde  en 
\kk  un  commerce  avantageux  ,  £5*  de 
mrtager  avec  les  Hnllandois  6f  les  autres 
muons  y  les  heureux  retours  des  marchan» 
\itfes  des  Indes  qui  fe  confomment  en  Europe. 

V  V 
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•     Poflefïïons    &    Commerce   des 
Portugais. 

■  Les  Portugais  pqffedent  Diul  dans  k\ 
Royaume  de  Guzura^;  Goa^  Daman  ^  Ba- 
caimy  Chaul  fur  la  côte  de  Malabar; 
faint  Thomé  ou  MeUapoiir  fur  la  côte  àt\ 
Coromandel  £5*  rijle  de  Macao  fous  lafouA 
veraineié  de  l'Empereur  de  la  Chine, 

Goa  efi  la  capitale  des  Portugais  dmi\ 
les  Indes  ^  fie ge  d'un  Vice- Roy  y  6f  le  centn\ 
de  leur  commerce. 

Les  Portugais  étoient  autrefois  tout-p\j\ 
fans  dans  les  Indes  ;  mais  tunîon  de  lm\ 
Couronne  avec  celle  d*Ffpagne  par  la  con-l 
quête  de  Philippe  IL ,  la  dureté  avec  laqueM 
ils  traitoient  leurs  vaincus ,  la  rigueur  à\ 
tribunal  de  Vinquifition ,  la  douceur  de  /J 
domination  Hollandoife  qui  ne  s'e?nbarajfi\ 
pas  beaucoup  de  convertir  les  peuples^  tout 
cela  a  contribué  à  la  perte  de  leurs  meiîleiin 
pojles  Êf  aux  déchets  de  leur  commerce. 

Les  Portugais  portent  à  Goa  du  corai\ 
ouvré  £5*  non  ouvré ,  des  papiers  d' Italie f 
du  tabac  du  Brefil^  de  V argent  ;  ih  en 
rapportent  des  diamans  bruts ,  £5^  des  pe^ 
res  'Morées  qu'ils  tirent  de  Raolconde  ©  i\ 
Tenacerim ,  toutes  fortes  d'étoffes  Êf  des  toi\ 
les  de  la  Chine  (^  des  Indes ,  du  falp'tre  ij 
Patna ,  ^  toutes  les  marchandifes  du  MA 
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^ùl  qii*ils  fe  procurent  par  leur  loge  de  Bath 
iel ,  aux  bouches  di'  Gange  ^  de  l'indigo ,  du 
wifc^  de  r ambre  gris, 

PolTeflîons  &  Commerce  des 
Danois. 

Les  Danois  pojjedent  Tranquebar  fur  la 
cite  de  Corofnandel  y  principal  iS  prefque 
\jml  établîjjèment;  ils  ont  encore  quelques 
petits  comptoirs  fur  la  côte  de  Malabar  iS 
ailleurs  ;  ils  s*y  procurent  les  drogues  £5* 
épiceries  ,  les  Joyes ,  les  cotons ,  les  porce- 
laines ,  le  thé ,  ^  les  curiofités  de  la  Chine 
\i  du  Japon  qui  font  de  mife  au  Danemarc 
(S  dans  les  Pays  mifins. 


Vv  2 


jo8  Ekmtns 

CHAPITRE  TROISIE'ME. 

DE  L  AFRIQUE. 

L'Afrique  efl  la  troifiéme  partie  de| 
nôtre  continent,  tant  pour  fa  gran- 
deur que  pour  fes  richefles;  c*efl  unei 
prefqu'lfle,  fa  forme  eft  un  triangle  ou  | 
un  cœur;  elle  efl  plus  petite  que  rAfie,! 
plus  grande  que  l'Europe  ,  l'Océan  Ia| 
baigné  de  tous  côtés  excepté  riflhmei 
de  Sués  ;  elle  efl  bornée  au  Septentrion 
par  la  mer  Méditerranée  (  qui  eft  un 
bras  de  l'Océan  où  fe  trouve  le  détroit! 
de  Gibraltar  )  qui  la  fépare  de  l'Euro- 
pe; à  l'Orient  elle  efl  jointe  à  l'Afiel 
par  cet  Iflhme,  &  en  efl  féparéepar 
rOcean  Oriental ,  dont  la  mer  rouge | 
efl  un  bras,  &  par  le  détroit  de  Babel- 
Mandel  :  au  midi  par  l'Océan  Ethio-I 
pien  ,   au-delà  duquel  font  les  terres 
Auflrales  :   à  l'Occident  par  l'Océan | 
Occidental  ou  Atlantique,  au-delà  du- 
quel efl  le  nouveau  continent  appelle | 
l'Amérique. 
Si  l'on  confidere  l'Afrique  par  rap- 
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Iport  à  ce  que  nous  appelions  la  Sphère 
droite,  elle  efl:  partie  au  Septentrion, 
partie  au  midi  de  l'Equateur ,  elle  com- 
prend feptante-deux  degrés  de  latitu- 
de, fçavoir  depuis  l'Equateur  jufqu'au 
trente-feptiéme  degré  de  latitude  Sep- 
tentrionale, &  depuis  rE(juateur  juf^ 
qu'environ  le  trente  •  cinquième  degré 
de  latitude  Méridionale  .  &  nonante- 
trois  degrés  de  longitude  avec  les  liles; 
elle  occupe  dans  cette  étendue  une 
grande  partie  de  la  Zone  torride ,  (  dont 
les  chaleurs  font  rafraichies  par  les  lon- 
gues nuits  &  les  pluyes  )  &  partie  des 
[Zones  tempérées  Septentrionale  &  Mé- 
ridionale,* &  quoique  fon  affiete  prin- 
cipale foit  fous  la  Zone  torride,  elleeffc 
habitée  partout  ,  mais  il  y  a  de  lon- 
gues contrées  féches ,  lans  eau ,  &  beau- 
coup de  bétes  féroces  &  venimeufes, 
lions,  élephans,  tigres,  panthères,  léo- 
pards, rhinocéros,  taureaux  fauvages, 
autruches,  crocodiles,  chevaux  marins, 
l&des  ferpens  monftrueux. 

L'hifloire  facrée  nous  apprend  que 
ICham  &  fes  defcendans  eurent  l' Afri- 
que en  partage  :  que  Chus  &  Chanaan 
n'étant  pas  contens  de  leur  part,  s*é- 
tendirent  en  Aiie,  &  empiétèrent  fur 
cdie  de  Sem,'  que  l'Egypte  fut  la  terre 

Vv    3 


■"» .  i  • ? 


510  Elément 

que  Jefus  choifît  pour  éviter  la  fureur 

a  Herode.  .' 

L'hifloire  profane  nous  fait  voir  Tan- 
tiquité  du  Royaume  d'Egypte,  nous  ap- 
prend  que  les  Phœniciens  ont  jette  les 
fondemens  de  Carthage  ,*  que  cette  ville 
qui  a  difputé  de  la  grandeur  avec  Rome , 
&  qui  polTedoit  le  Royaume  de  Numi- 1 
die  ,  lut  foumife  &  détruite  par  les 
Romains.      >  " 

Les  Empereurs  ont  été  maîtres  de 
l'Afrique  jufqu'au  cinquième  fiecie. 
Genferic  Roy  des  Vandales  y  palTa 
d*Efpagne  environ  l'an  427.  fous  l'Em- 
pire de  Valentinien  III.  y  prit  Carthage, 
&  y  établit  le  Royaume  des  Vandales; 
l'Empereur  Juftinien  y  envoya  Be- 
lifaire  qui  en  534.  reprit  Carthage  & 
abolit  le  Royaume  des  Vandales  ;  dans 
le  feptiéme  fîecle  les  Arabes  Maho- 
metans  s'y  établirent ,  &  s'y  maintien- 
nent encore  aujourd'hui ,  les  auteurs  La- 
tins l'ont  ordinairement  appellée  Afri- 
que,  &  les  Grecs  Lybie  ;  le  premier  noml 
vient  d'Jfer  petit  fils  ai  Abraham^  les 
Payens  difent  (ÏAfer  fils  à' Hercules  Ly- 
bien  ;  les  peuples  y  font  naturellement 
noirs,  ce  qui  s'y  trouve  de  blancs  vient] 
originairement  de  l'Afie  &de  l'Europe. 

Le  Mont  Atlas  a  donné  fon  nom  à 
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l'Océan  Atlantique,  il  femble  en  quel- 
ques endroits  palTer  les  nues ,  il  s'étend 
[par  refpace  de  plus  de  mille  lieues  de- 
Lis  la  mer  Occidentale  jufqu*à  TEgypte. 
I  Les  autres  montagnes  conllderables 
Ifont  celles  de  la  Lune  toujours  chargées 
Ide  neiges  &  de  glaces  ;  elles  ont  diver- 
L  branches  dont  chacune  a  Ton  nom 
Iparticulier  ;  elles  s'étendent  depuis  TA- 
Lirinie  fort  avant  au  midi  ;  les  Monts 
pe  Serre  -  Lyonne  connus  chez  les  an- 
Iciens  fous  le  nom  de  Deorum  Currushor* 
Ident  les  côtes  de  la  haute  Guinée ,  il 
Ifort  de  fon  fommet  continuellement  des 
léclairs ,  des  tonneres  &  des  foudres. 

Toute  îa  Cafrerie  efl  couverte  de 
[hautes  montagnes,  dites  montagnes  de 
la  table ,  montagne  du  diable  ,  &  la 
Imontagne  des  lions. 

L'Afrique  a  quatre  Caps  ou  Promon- 
Iloires  fitues  vers  les  quatre  plages  du 
Imonde;  le  Cap  bon,  le  Cap  verd,  le 
Dp  de  Guardafui,  &  le  Cap  de  bonne 
|efperance. 

Les  fleuves  les  plus  fameux  jibnt  le 
|Nil  &  le  Niger.  .  , 
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ARTICLE   PREMIER. 

.    .    (    il'     ',-■■-  . 

A  '  I 

L'Afrique  a  deux  grandes  parties  qu 
font  l'Afrique  proprement  dite 
l'Ethiopie. 
::  L'Afrique  ou  Lybie  fe  divifeendeui 
parties ,  l'extérieure  &  l'intérieure, 
«i  Par  la  partie  extérieure  nous  enteni 
dons  la  Barbarie ,  l'Egypte ,  le  BiledulJ 
gerid;  par  l'intérieure  nous  entendoq 
le  Saara  ou  Defert,  le  Pays  des  Negresj 
la  Guinée. 

Nous  divifons  enfuite  l'Ethiopie  er 
haute  &  bafle ,  la  haute  renferme  la 
Nubie ,  l'Abyffinie ,  le  Zanguebar ,  lacô 
te  d'Ajan ,  d'Abex  ;.  la  bafîe  comprenc 
le  Congo,  le  Monomotapa ,  la  Cafre] 
rie;  nous  allons  parcourir  ces  difFerente( 
contrées,  nous  y  ajouterons  les  Illes. 


SECTION    PREMIERE. 

DE    LA    BARBARIE. 

PAr  la  Barbarie  nous  entendons  cette 
partie   d'Afrique  qui  comprend  le^ 
Régions  de  Maroc,  de  Fez,  d'AJger, 


'•>.<■■■' 
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Tunis ,  de  Tripoli ,  &  de  Barca  ; 
es  anciens  la  connoiiToienc  fous  les 
^oms  de  Mauritanie^  Numidie,  Afri* 
jue. 

Elle  a  au  Septentrion  la  mer  Medi^ 

jterranée ,  au  midi  le  fiiledulgerid ,  dont 

lie  eft  féparée  par  les  montagnes  d'At^ 

as;  à  rOrient  TEgyptej  à  l'Occident 

l'Océan  Occidental. 

Maroc  eft  la  capitale  du  Royaume 
^e Maroc,  les  Juifs  y  font prefque tout 

commerce  qui  confîfte  en  cuirs  ,  dra- 

eries ,  cire ,  huile ,  fucre ,  &  en  paf^ 
fcl  Azamor,  Saffi,  Tarudant,  MefTa, 
iTavagoft. 

Les  Portugais  pofledent  Mazagan> 

y  font  un  grand  commerce ,  les  Fran- 
bis  ont  un  Conful  à  Saffî. 

iiCs  villes  les  plus  connues  du  Royau- 
ne  de  Fez  font  Fez  capitale  de  tout  le 
j!.oyaume,  ville  d'un  commerce  très- 
ioriiTant  ;  Salé  bon  Port  réceptacle  des 
pmeurs  de  mer,  efpece  de  Républi- 
jue  qui  paye  tribut  au  Roy  de  Maroc* 

lamora,  Miquenez,  Raval,  Arzilla, 
langer. 

Melilla,  Ceîita,  &  le  Pignon  appar- 
tiennent aux  Efpagnols. 

Tetouan  ville  Maritime  a  un  Gou- 
bnement  républicain  5  Afgar  eft  en- 
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vironné  de  belles  Ôt  fertiles  campagnes 
la  bataille  que  le  Roy  de  Portugal  SeJ 
baflien  perdit  en  1578-  a  été  donnée 
prés  de  cette  place  ;  les  trois  Chefs 
moururent  ,  Dont  Scbafiien  dans  lé| 
champ  de  bataille;  Muley  Mahomet  en 
faveur  de  qui  Sebajiien  pafla  en  Afrique^ 
fe  noya,  j^bdel  Muky  vainqueur  périfl 
de  fatigue  &  de  travail.  ] 

y,  Ces  deux  Royaumes  font  fort  peJ 
plés ,  on  y  recueille  des  orangers ,  dei 
citrons ,  des  figues ,  des  dattes ,  des  rai] 
fins  excellens  &  gros  comme  des  œufj 
de  pigeons;  les  meilleurs  chevaux,  è'I 
hs  plus  beaux  lions  en  viennent. 

Le  Royaume  d'Alger  forme  aujourj 
d'hui  ainii  que  Tripoli  &  Tunis  un^ 
République  ariflocratique  fous  la  pro 
teélion  du  grand  Turc  qui  y  tient  un 
Bâcha  pour  tirer  le  tribut  qu'on  lui  payeJ 
qui  confifte  en  quelques  efclaves ,  ainli 
ces  Républiques  prennent  plutôt  letM 
de  confédérées  que  de  dépendantes  d^ 
l'Empire  Ottoman* 

Alger  ville  riche,  trés-peuplée,  puij 
fante  par  fon  grand  commerce,  Char] 
les-Quint  Tafliégea  Tan  1541.  inutile 
ment;  Louis  XIV.  la  fit  bombarder pa 
le  Comte  d'Eflrees  en  1688.  »  le  fruit  d^ 
cette  expédition  fuc  la  délivrance  de 
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Ijiptifs ,  &  une  Trêve  de  vingt  ans  : 
'Conflantine ,  Bone  autrefois  Hippone  fie- 
je  du  grand  Auguftin  qui  y  mourut  ea 
L30.  pendant  que  les  Vandales  aflié- 
geoient  la  ville.  Bugia,  Gigeri,  Tedles, 
iTenez ,  Tremecen ,  Calle ,  Cap  des  rofes. 
Les  François  poiTedent  dans  le  vo}- 
ICnage  le  baftion  de  France  place  forte 
[OÙ  l'on  pêche  beaucoup  de  corail. 

Les  Efpagnols  pofledent  Marfalquivir 
IforterefTe ,  &  Oran  excellent  Port  dont 
ils  tirent  des  grains ,  des  cuirs ,  de  la 
jif  "t,  du  miel,  des  fruits. 

Obfervation. 

Toute  la  Barbarie  ejl  incommodée  dans 
h  grandes  chaleurs  par  des  légions  defaU' 
\srelles  qui  ohfcurciffent  fair  par  leur  mul- 
Èude ,  broutent  les  fruits  de  la  terre,  dé- 
jànt  la  campagne ,  (^  obligent  les  Mores 

garder  leurs  arbres,   leurs  champs,  £? 

allumer  des  feux  pour  les  garantir  de  la 
imt  de  ces  infères;  du  rejie  ils  les  man^ 
itnt ,  iS  cejl  un  met  délicieux  ;  elles  paroi f 
mt  d'abord  fous  la  figure  de  grojfes  mou- 
m ,  en  grofjljfant  elles  prennent  une 
\mkur  jaune  avec  de  grandes  jambes ,  elles 
mrent  a.'  bout  de  quelques  mois,  (^  Von 
mit  des  monreaux  entiers  dans  les  cani' 
kgnes'f  ces  fauterelles  caufent  quelquefois 
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la  famine  au  mil^  dont  on  fait  du  pain\ 
€*efi  pourquoi  les  Compagnies  d* Europe  en 
§nt  toujours  des  magafins  bien  remplis  qu'on 
remue  fouvent  de  crainte  qu'il  ne  s* échauffa 

Le  Royaume  de  Tunis  comprend 
Tunis  capitale  <&  maîcrefle  du  P.iysjle 
Fort  de  la  Goulette  lui  fert  de  CitaJ 
délie. 

Biferte  grande  ville  marchande  avec 
un  bon  Port.  Soufà,  Begia ,  dont  le 
terroir  eft  ^i  fertile  en  bled  qu'on  diS 
^ue  s'il  y  avoit  plujieurs  villes  comme  Bel 
giay  il  y  auroit  autant  de  bled  que  deféli 
à  la  mer,  Cairoan. 

Les  revenus  de  cette  République 
confident  aux  droits  qu'elle  levé  fur  leJ 
butins  des  Corfaires,  &  fur  les  bledi 
qu'on  y  enlevé  pour  l'Italie  &  YEM 
gne;  on  en  tire  encore  des  huiles,  dej 
olives ,  du  favon ,  des  plumes  d'Autru] 
che  &  des  chevaux. 

Le  Royaume  de  Tripoli  fe  divife  eil 
deux  parties  qui  font  Barca  &  Tripoli] 
où  font  les  villes  de  Barca  capitale 
réfidence  d'un  Sangiac  dépendant  di{ 
Bâcha  du  Tripoli  ;  Bernich ,  Tolometa 
"  On  ne  voit  dans  les  Deferts  de  Barc 
que  de  vaftes  campagnes ,  &  des  Payj 
perdus  peuplés  de  divers  animaux  faii 
vages  &  cruels ,  &  de  voleurs  Arabe 
encore  plus  redoutables.  Tri 
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'  Tripoli  a  pour  Ciief  unDey ,  le  grand 
Seigneur  y  tient  un  Bâcha  ;  Gabes ,  ' , 
Zoara,  Lebeda,  la  plupart  des  peuples 
font  pirates  j  la  terre  y  produit  des  dat- 
tes ,  des  citrons ,  des  oranges ,  des  figues  ; 
la  petite  Ifle  de  Zerbi  en  dépend. 


n  i    V.--. 
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/Obfervation. 
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La  principale  occupation  de  ces  peuples 
tp  la  navigation  £f  la  piraterie  ;  Tripoli  y 
Tunis  y  Alger ,  Salé ,  font  autant  d'ejffains 
ie  cor/aires  iS   de  pirates  ^  de  cavernes 
de  voleurs  y    de  hons  affamés  pour  piller 
les  miffeauxy   ET  traiter  avec  une  dureté 
horrible  tous  ceux  qui  tombent  en  leurs 
mins  ;  les  Religieux  de  la  Merci  vont  ra* 
theter  une  partie  des  Efclaves  Catholiques 
avvj  les   aumônes   des  peuples  ,  mais  il 
faroU  incroyable  que  les  puiffances  Chré- 
tiennes laijjent  ces  Tirâtes  en  paix  ^  iS 
(pi-ils   n*aillent  pas    revendiquer   le  fang 
de  leurs  fujets  avec  la  bo..che  de   leurs 
caruns,  ^^^   < 

Les  Nations  qui  ont  des  Confuls  dans 
les  principaux  Ports  de  Barbarie  achètent 
fouvent  de  ces  infidèles  partie  de  leur 
butin,  iS  renvoyent  ces  marchandifes  ra- 
chetées en  Europe. 

.      '  -■■■  Xx     •• 
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.  SECTION    IL 

DE     L'  E  G  Y  P  T  E. 

L'Egypte  efl  contiguë  à  VAùe  parl^ 
moyen  de  riflhme  de  Suez  qui  eft 
entre  la  mer  Méditerranée  &  la  mer 
rouge ,  elle  appartient  au  grand  Seigneur. 
Elle  fè  divife  en  trois  parties,  la  haute 
Egypte ,  celle  du  milieu ,  &  la  bafle. 

Dans  la  haute  font  Girge,  Manfelou, 
fienefouef ,  Minio ,  Said  ou  Siout. 

Obfervation. 

ji  la  droite  &  à  la  gauche  de  cette  Pro- 
vince il  y  a  de  vajîes  Deferts  remplis  à 
montagnes  y  ceux  qui  font  à  r Orient  pr- 
toient  particulièrement  le  nom  de  Deferts 
de  la  Thebaidcy  ils  furent  peuplés  d'hermiîeSf 
6*  de  moines  célèbres  dans  Vhiftoire  Ecck- 
fiajlique  ;  il  s'y  trouve  encore  quelques  paU' 
vres  Monafieres. 

Dans  la  moyenne  font  le  Caire  capi- 
tale de  l'Egypte ,  refîdence  d'un  Bâcha, 
&  une  des  grandes  villes  du  monde: les 
habitans  font  ces  beaux  tapis  qu  on  ap- 
pelle tapis  de  Turquie. 

Le  commerce  du  Caire  efl  bien  dé- 
chu depuis  qu'on  a  doublé  le  Cap  de 


capi- 
cha, 
e  :  les 
>n  ap' 
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honne  efperance ,  cependant  la  grande 
lintelligence  des  Juifs  &  des  Arabes  qui 
font  le  commerce  de  la  mer  rouge,  y 
attire  encore  beaucoup  de  négocians 
François  &  Italiens  ;  des  Caravanes 
conduifent  les  marchandifes  du  Caire  à 
Suez,  d*où  on  les  tranfporte  à  Gidda, 
&  à  Mocca  qui  eil  Fétape  générale 
pour  les  marchandifes  des  Indes  qui 
[viennent  auffi  au  Caire  par  Suez. 

On  porte  en  Egypte  des  draps  ei» 
[petite  quantité,  &  de  l'argent  comp- 
tant; on  en  tire  du  bl -^ ,  des  foyes, 
des  maroquins,  des  peaux  de  chagrins» 
des  cuirs,  des  lins,  des  dattes,  de  la 
cafle,  du  fené,  des  toiles  de  cotjn, 
&  généralement  toutes  les  drogues  & 
marchandifes  qui  viennent  de  la  mer 
[rouge;  &  de  T Arabie  heureufe. 

Suez,  Gizë,  Fioum.  '       :;  /<  <. 

Dans  la  baffe  font  Rofette  &  Alexan- 
drie qui  fervent  comme  de  Ports  au 
Caire  ;  Damiette  belje  ville.  Manfoura. 

Alexandrie  a  été  bâtie  par  Alexan- 
|lre  le  Grand,*  on  y  voyoit  cette  mer- 
feiileufe  Tour  Fharos  au  fommet  de 
aquelle  on  allumoit  toutes  les  nuits  des 
Sambeaux  pour  éclairer  les  vaiffeaux , 
)lolomée    Philadelphe    y    avoit    amaffé 

le  bibliothèque  de  700.  mille  volumes. 

Xx  2 
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Le  Chrijlianifine  étoit  autrefois  florîjja^ 
dans  ce  quon  appelle  la  Barbarie  8*  /'^^ 
gypte^  on  y  a  v^i  les  TertuUens  ^  les  Cyn 
f  riens  y  les  Angujlins  ^  les  Athanafes^  m\ 
jourd'hui  le  Mabometîfme  a  pris  Ja  fkci 
quaji  par  tout  y  iS  il  rien  rejte  qu*une  otn\ 
ire  dans  quelques  quarMers  4e  l'Egypte  [ 
de  PJbyjfinie;  il  ejl  vrai  que  )es  Eurotéiti 
fefont  établis  dans  quelques  endroits  fur  kl 
côtes  y  mais  ils  pamiffent  avoir  plus  à  cm\ 
Vavancetnent  de  leurs  intérêts  que  la  co 
verjion  de  oes  .petipks» 

Les  Romains  appelloîent  l*Egypte  \\ 
grenier  de  l'Empire,  le  Nil  la  rend  très] 
abondante  par  fes  débordemens ,  cj 
ileuve  arrofe  &  engr^ifle  par  le  Limoj 
&  le'Nitre  qu'il  laiUe  fur  les  .terres, 
fouvent  même  on  efl  obligé,  de  mélel 
du  làble  avec  la  terre  pour  Ta  dégcaiflèj 

:ir  V    M  .1-  Obferyation.    -t  ^'v- 

On  a  longrtemps  Ignoré  la  caufe  des 
bordemens  du  Nil ,  aujçurd'Jmî  on  ne\ 
te  plus  que  cela  ne  vienne  des  greffes 
abondantes  playes  qui  tombent  en  ÉthM 
en  Juin ,   Juillet ,    Août  iS  Septemhr\ 
qui  grojjîjjent  tellement  ce.  fleuve  qu  il 
forcé  de  for  tir  de  fon  lit ,  cela  étoît  mi 
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mire  pour  la  haute  Q*  moyenne  Egypte  ^ 
Uarce  qu'il  y  pleut  très-rarement  ;  dans  la 
ybajfe  il  n'y  déborde  point  pour  l* ordinaire  ^ 

il  y-  pleut  fouvent  ;  V origine  de  de  fleuve 
Uejt  plus  un  énigme ,  il  fort  du  Royaume 

^  Geyam  dans  lAbyJfinie. 


^mmmf. 
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DU    BILEDOLGERID. 

LE  Bilèdulgerid  comprend  plufîenrs 
Royaumes  &  Provinces  qui  ne  font 
I  guéres  connues  ;  il  a  au  Septentrion  U 
Barbarie,'  au  midi  le  Saara ,  à  TOrient 
l'Egypte,  (&  à  l'Occident  F  Océan  ;  ces 
I  Provinces  font  placées  diins  cet  ordre 
I d'Orient  en  Occident.- 

Biledulgerid  propre  où  eft  Toufera 
l&Ie  Pays  de  Gadamis; 

Le  Zab:  où  eft  Befcaray  Deufen  &  :ie 
iPays  de  Meflab,  on  y  manque  d'eau, 
&  les  fcorpioHs  obligent  les  habicans  à- 
|campen  v;i*-=  ^     '  '^'   '  ■-        ' -/ 

Tegorarin  &  Tecort ,  le  Pays  abon- 
Ide  en  dattes;  le  Tefebit  eft  un  appen* 
jdice  de  Tegorarin.       •  '         '' 
On  y  trouve  des  dattes,  des  cha^ 
leaux,  &  des  autruches  que  les  habi^ 
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tans  vont  vendre  au-delà  du  Mont-Atla! 

pour  avoir  du  bled.  >  ,    • .  >i 

Le  Pays  de  SemelgefTe  efl  bon  &  fer- 
tile, mais  les  habitans  font  méchans; 
SemelgelTe  efl:  une  grande  ville,  dont 
les  habitans  vont  par.Caravanesdansla 
Nigritie  troquer  leurs  marchandifes 
contre  l'or  &  le  fel  de  ce  Pays-là. 

Taffilet  &  Dara  appartiennent  aux 
Rois  de  Maroc  ,  c*€(l  un  Pays  mon- 
tueux  abondant  en  palmiers  ;  le  Pays  de 
TeiTet  eft  pauvre  &  fterile  ,  habité 
ai  différentes  efpeces  d'Arabes.  Tef- 
et,  Arca  vers  la  mer. 

Tartie  intérieure  de  r  Afrique, 
SECTior    Première.    .' 


l 


Le  Defert 
les  autres ,  il 
tire  du  Royal 
Breberes,  d' 
fené.      «^  * 

Le  Roy  d( 
jrande  ville  j 
Niger,  on 
plu$  riche  de 

Quand  on 
&  affreux  D< 
peller  des  xca 
provifîon  de 
d'eau  ,•  il  y  a 
ques  pauvres 
tion    des   hal 
voyageurs,  ei 
fes  gardes   à 
ferpens,  des 
vivent  des  ti 
Caravanes,  di 
peaux  des  b 
d'autruches , 
rodant  de   di 

Us   vents 


LE    DESERT  DE  SAARA. 

LE  Saara  ou  Defert  comprend  fept 
principales  Contrées  ou   Deferts; 
Zanhaga,  Zuenziga,  Targa,  Lempta,  irfgn^n^,  éleiief. 
Berdoa ,  Gaoga ,  &  Bornou. 

Tagafla  petite  République  cabaniere 
a  dans  fon  voillnage  des  mines  de  fel 
où  les  marchands  .qui  vont  ^  Tombut 
ont  coutume  de  fe  fournir. 


m  des  ondes  a 
mde  extrêmen 
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Le  Defert  de  Targa  eil  moins  fec  que 

Iles  autres ,  il  y  tombe  de  la  manne  ;  on 

tire  du  Royaume  de  Faifan  voifin  des 

Breberes ,   d'excellentes   dattes  &  du 

Ifené. 

Le  Roy  de  Bornôu  rëfide  à  Bornou 
Igrande  ville  prés  d'un  lac  formé  par  le 
Niger,  on  croit  que  ce  Pays  ell  le 
plu5  riche  de  l'Afrique  en  or. 

Quand  on  veut  traverfer  ces  vailes 
&  affreux  Deferts  qu'on  pourroit  ap*- 
peller  des  mers  de  fable,  il  faut  faire 
proviflon  de  tout  &  particulièrement 
d'eau,*  il  y  a  d'efpace  en  eipace  quel- 
ques pauvres  puits  qui  font  la  conibla- 
tion  des  habitans  &  la  joye  des 
voyageurs,  encore  faut -il  fe  tenir  fur 
fes  gardes  à  caufe  des  lions  ,  des 
ferpens,  des  fcorpions'^  les  habitans 
vivent  des  tributs  qu'ils  retirent  des 
Caravanes,  de  la  vente  qu'ils  font  des 
'peaux  des  bêtes  féroces»  des  plumes 
I d'autruches,  &des  pilleries  qu'ils  fonc 
I  rodant  de  defert  en  defert.  V   \ 

Us  vents  impétueux  dVrient  qui  y 
prient ,  élèvent  les  fabîons  du  Defert  coni' 
m  as  ondes  dans  la  mer  ,  ce  qui  mcom* 
\mk  extrêmement  les  yeux  des  habitans. 


Il 
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!.    ,     SECTION    IL 

DE    LA  NIGRITIE. 

LA  Nigritie  ou  Pays  des  Nègres  tire 
fon  nom  de  ia  couleur  de  les  habi- 
tans,  le  fleuve  Niger  l'arrofe  dans  fa 
plus  grande  partie;  on  ignore  fon  oriJ 
gine;  après  avoir  traverfé  de  vaftes 
Royaumes  dans  un  cours  de  7.  à  8oo.| 
lieues  coulant  d'Orient  en  Occident,  il 
fe  jette  dans  la  mer  par  plufieurs  ca-| 
naux ,  dont  les  principaux  font ,  le  Se- 
negal  &  le  Gambia. 

Entre  le  Sénégal  &  le  Gambia  la  ter-{ 
Te  forme  un  promontoire  qu'on  nomme 
le  Cap  verd  à  caufe  de  l'herbe  vertcj 
qu'on  voit  en  quantité  fur  la  furface  de 
la  mer  dans  toute  cette  plage. 

Il  y  a  entre  ces  peuples  plufieun 
Royaumes,  dont  les  plus  confiderabk 
font  Gualata,  Brak,  Genehoa,  Tomj 
but,  Agades,  Cano,  Caflena,  Zegzegj 
Zanfara,  Gago,  Guber,  Bito ,  Tcmianj 
Ovangara,  Dauma,  Medra,  Gingiroj 
Mujac,  ^iafara. 

Le  Gualata  efl  arrofe  par  la  rivieit 
de  faint  Antoine^  Arguin  réfidencedj 


L^o 
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|jU)y;  Guaden  flation  des  Caravanes 
qui  vont  à  Tombut.  ••••■•"•♦  •  >  -  ■* 

Le  Royaume  de  Tombut  efl  le  plus 
riche  de  la  Nigricie,  il  y  a  des  Cara- 
vanes de  Maroc  &  d'Alger  oui  y  vien- 
nent chercher  Tor,  le  morél,  Tétain. 
iTombuç,  Cabra.  -  >  .  •  -  •  •  '  -• 
L'Agadez  fournit  de  la  manne  &  du 
Ifené;  Agadez,  Deghir ,  ce  Pays  s*é- 
{tend  jufqu'au  lac  de  Guarde, 

Le  Royaume  de  Gago  efl  vifité  par 
Iles  Européens  &  les  marchands  de  Bar- 
barie qui  y  portent  du  fèl  &  des  drapt.;' 
|ries  pour  avoir  leur  or. 

Le  Niger  fortant  du  lac  de  Bornou , 
Ife  partage  en  deux  bras  qui  fe  rejoig- 
jnent  après  un  cours  de  xoo.  lieues ,  oc 
forme  une  lile  qu^on  nomme  Ouangam. 
Les  Royaumes  de  Mandinga  &  de 
ralam  renferment  plufteurs  petits 
loyaurties,  &  de  vaftts  Pays  très  peu- 
)lés;  l'on  n*y  connoit  que  Y  té  &  l'hy- 
per, mais  Tété  n'efl  pas  fi  chaud  que 
l'hyver,  quoique  Thyver  ne  confifte 
ku'eh  l<2wigucs viSc  violentes  pluyes  qui 
[ombenc  (kpuis  le  mois  d'Avril  jufqu'au 
lois  d'Août.*  :  .    '  .^...iA  ,./: 

Les  Arabeis  de  Maroc  &  de  Sus  vont 
par  Caravanes  avec  des  chameaux  & 
les  dromadaires  échanger  leur  Tel  avec 
l'or  dans  le  Royaume  de  Gago. 


$26 
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Obfervation  fur  la  noirceur  des 


)/i 


habitans.. 


illJ'WiJj» 


Cette  noirceur  doit  d* autant  plus  fuh 
prendre  que  les  JJîatiques  £5*  les  Jmerii 
caîns  qui  font  fom  le  même  parallèle  nà 
font  pas  à  beaucoup  prés  fi  noirs  que  /w| 
Nègres.     ''''"  ^'  •'^''-'  ^-^^-"'^  -î 

^e  crois  qu'on  peut  avancer  avec  beau] 
coup  de  vrai'femblance  j  que  cette  noir- 
ceur doit  fon  origine  aux  vents  de  tem\ 
quifouffient  d^ Orient  en  Occident,  quipimi 
avec  le  foleil  qui  efi  fort  chaud  y  ont  pi\ 
produire  un  grand  haie  fur  le  corps  des  pre* 
miers  habitans  ,  dont  la  couleur  dam  k\ 
fuccefjkn  de  temps  a  pu  s*embrunir  dejoun 
en  jour ,  £5*  deijenir  noire  comme  on  la  voit  A 
ce  fentiment  eft  appuyé  par  deux  expérience^ 
décifisoes,  i,  C efi  que  les  habitans  ascè- 
tes Orientales  de  l'Afrique  ne  font'  p(xi\ 
aujjt  noirs  que  ceux  qui  habitent  à  ac- 
cident. 2.  Ceft  un  fait  confiant  que  k\ 
vent  haïe  encore  plus  que  le  foleil. 


l(H' 


Entre  les  branches  &  aux  environs 
du  Niger  il  y  a  un  grand  nombre  de! 
peuples  trés-puiflans ,  &  qui  font  payer 
par  les  diiFerentes  Nations  le  droit  &| 
la  liberté  de  la  navigation  &  du  com- 
merce fur  la  rivière  de  Sénégal..  ^  '^-^  - 
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[VLePayç  des  Negrès  porte  deux  fois 

l'an,*  le  Nig^r  inonde  le  Pays  toutes 

(les  années  en  Juin ,  &  par  fes  débor- 

iemens  qui  durent  40.  jours,  il  porte 

har  tout  la  fertilité  ;   chaque  moifTon 

^11:  fi  abondante  qu'elle  peutfuffire  nour 

jnq  années  entières  :  leur  plus  grand 

Commerce  eft  d'efclay es  (précieufe  mar- 

p'iandife  )  qu'ils  vendent  aux  étrangers. 

Tous  ces  peuples  font  Idolâtres ,  & 

plupart  n'ont  point  de  Religion.  ^.^  » 

|Obfemdon  fur  la'traitè  des  Nègres. 

La,  traits  des  Nègres  Je  fait  dans  une 
bë  de  plus  de  800.    H  eues  de  côtes  y 
lifuis  le   Cap    verd   jufqu'au    Royaume 
Ungola.  .  -  ■'  ;r"''     -  '. -r  - 

0»  appelle  pièce  d'Inde  tout  Nègre  fans 
Wmt  notable  ,    depuis    15.  Jufqiià  35, 
b,  àe  7nême  que  les  Negrejjes  ayant  des 
ffms  à  la  mamelle  ou  non. 
Ceux  qui  font   d'un   âge    moindre  ou 
mient  font  évalués  à  deux  pour  un  y  ou 
trois  pour  deux ,  (^c, 
Cefi  fur  ce  pi^d-îà  quon  les  acheté  en 
\fn(iue ,  Êf  qu'on  les  vend  en  Amérique  ; 
ïii  pièce  d'inde  ne  valoit  autrefois  que  30^ 
!)w,  maïs  les  Européens  ayant  enchéris 
\^  uns  fur  les  autres  ^  les  beaux  Nègres 
ént  auJQurdhui  60,  {^0,    0*  100.  /f- 
b,  £5^  200.  livres. 


J28  EfemBns 

Ces  efclaves  /$  fom  de  plufiéun  mÉi\ 

^âs  ^  les  uns  pour  Jubfifier  Je  vendent  aui 

Rois  du  Pays^  fur  tout  ïorfque  queJquei 

nuages  de  fautereîles  (  phye  ajjez  ordînaii 

fe  )  ota  défilé  la  campagne  ;    les  autrtl 

fins  des  prijonmers  faits  en  guerre,  ou  m 

les  incutfions  des  Roitelets  les  uns  fur  k\ 

autres  ,•  les  autres  fint  des  Nègres  enu 

mis  les  uns  des  autres^    0*   qui  fe  fut 

prennent ,  qui  vendent  leurs  frères  ,  Pew\ 

tnfarks  9  pour  quelques  bouteilles  d'eau  i 

vie ,  du  fer ,  de  la  toile ,  des  chauàims] 

des  bajfins  de  cuivre  ,  des  miroirs ,  àîs  m\ 

roteries  y  des  coquillages'^  aujjî-tôt  que 

traite  eji  faite  ^  il  faut  mettre  à  la  voïl 

i^  la  mujîque  efl  admirable  pour  les  éi^om 

pendant  le  voyage ,  fans  quoi  on  en  ai 

périr  de  trijlejjh,  fe  refufer  la  nQUîntuà 

s  étouffer ,  fe  cafjer  la  tête  contre  k  îia) 

Jeau  ,  fe  précipiter  en  mer.    »  ^ 

A  V arrivée  en  Amérique  ils  s'y  vmâ 
bien,  (^  ils  font  la  richejjè  des  habita\ 
des  IJles;  comme  ils  multiplient  beaum 
É?  que  Vefclavage  eft  héréditaire  chez 
miferabks ,  ils  augmentent  par  leur  ti 
vail  Ê?  par  leur  nombre  les  richejfes 
leurs  maîtres. 

Ce  commerce  de  Nègres  a  quelque  cl 
fe  qui  répugne  au   bon  naturel  o  à 
Religion  y  cependant  il  efl  vrai  que 

{aui)\ 
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M«vrw  efclaves  fS  leurs  enfans  trouvent 
les  moyens  de  faire  leur  falut  par  la 
ferte  de  leur  liberté  ;  S*  la  rai/on  de 
\  l'éducation  Chrétienne  qu'on  leur  donne  ^ 
Uo'mte  au  befoin  qu'on  a  d'eux  pour  foute- 
\fiir  le  travail  0  les  fatigues  de  la  cul- 
ture (^fabrique  dufucre,  du  tabac,  £5* 
es  f  indigo ,  adoucijjènt  un  peu  ce  qu'il  y 
\a  à'inhutnain  dans  ce  commerce. 

SECTION    IIL 

LA     G  U  I  N  E'  E. 

LA  Guinée  a  trois  principales  par- 
ties ,  Maleguette ,  Guinée ,  &  Bé- 
nin ,  elle  a  au  Septentrion  le  Pays  des 
I Nègres,  à  TOrient  le  Royaume  de  Bia- 
fara,  à  l'Occident  &  au  midi  l'Océan 
Atlantique,  ou  particulièrement  la  mer 
de  Guinée;  Maleguette  eft  fituée  à 
l'Occident  de  la  Guinée,  elle  tire  fon 
nom  du  Maleguette  ou  poivre  long  que 
l'on  y  receuille,  ce  font  des  épies  fem- 
blables  à  du  bled  Sarrazin  d'un  goûc 
auffi  fort  &  piquant  que  le  poivre ,  il  y  en 
a  de  diverfes  fortes  ,*  les  Portugais  qui 
ont  des  loges  fur  la  rivière  à^  Serre  Lion- 
k  y  font  un  beau  commerce  qui  con- 

Yy 
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fifce  en  ris  ,  morfil ,  civette  ,  ambre. 

La  montagne  de  Serre  Lionne  eft  fa. 
meufe  par  ia  hauteur ,  Tes  forêts ,  les 
animaux  qui  s'y  trouvent,  &  les  rivie» 
res  qui  en  fortent. 

Ce  Pays  s*étend  depuis  le  Cap  Ver- 
ga  jufqu'à  celui  des  Palmes. 

Le  Royaume  de  Guinée  eft  entre  !e 
Maleguette  &  Bénin ,  la  partie  Orien» 
taie  de  fa  côte  s'appelle  côte  d'or,  TOcci. 
dentale  ell  appellée  côte  des  dens. 

Le  commerce  de  la  côte  des  dents  fe 
fait  au  grand  Drouin,  c'eft  le  plus  beau 
morfil  de  la  côte ,  on  y  voit  des  dients 
d*élephans  qui  pefent  200.  livres,  les 
denrées  utiles  y  font  à  fi  bon  compte 
qu'on  y  a  un  bœuf  pour  une  douzaine 
de  couteaux  de  vil  prix. 

Les  Hollandois  ,  les  Anglois ,  les 
Danois  ont  de  beaux  établiflemens  à  k 
côte  d*or,  mais  les  Portugais  font  admis 
dans  Fintérieur  du  Pays  ;  Tor  de  cette 
côte  eil  de  îa  poudre  d'or  qui  roule  plus 
ou  moins  dans  le  torrent  félon  Tabon- 
dance  des  pluyes,  &  l'or  des  mines; 
ce  commerce  fe  fait  à  Axime ,  à  Acara, 
à  Fétu. 

Les  Hollandois  y  pofFedent  faint 
George  de  la  Mine ,  le  Mourée  ou  le 
Fort  de  Naffau ,  Cormentin. 
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Les  Hollandois  outre  le  commerce  de 
for  y  achètent  des  Nègres  pour  leurs 
j  propres  colonies  ,  pour  celles  des 
[Efpagnols;  quand  les  Nègres  font  arri- 
vés en  Amérique  ,  les  Efpagr^ls  de  ter- 
Ire-ferme  de  Porto -Rico  ,  de  Tille  Ef- 
pagnole ,  s'y  rendent  &  achètent  les  plus 
robuiles,  ceux  qu'ils  rebutent  dits  Ne- 
Um  Muerons  fervent  les  Compagnies  de 
Curaçao  ôc  de  Surinam. 

Les  Anglois  pofledent  le  Cap  de  Cor- 
|fe,  &  un  fort  à  la  rade  de  Juda. 

Les  Portugais  pofledent  Axime,  &  le 
I  grand  &  petit  Axanis  dans  l'intérieur 
|dii  Pays. 

Les  François  pofledent  un  Fort  à  k 
[rade  de  Juda. 

Les  Danois  pofledent  Chrifliansbourg. 

Les  Brandebourgeois  y  ont  Frideris- 
|L)Ourg. 

Le  Royaume  de  Bénin  efl  un  vafl:e 
IRoyaume  à  TOrient  de  la  Guinée  :  Bé- 
nin ville  très-grande  fur  une  rivière  qui 
tombe  dans  le  lac  de  Curamo  ;  Curamo  > 
JAreba,  Krike,  Moniba. 

Le  terroir  de  Guinée  efl:  fertile,  il 
[porte  deux  fois  en  un  an ,  parce  qu'ils 
ont  deux  Etés  &  deux  Hyvers ,  ils  ap- 
Ipellent  Hyver  lorfque  le  foleil  paflTe  par 
lleur  Zenith,  &q\ie  les  pluyes  font  con- 
Itinuelles.  Yy  2 
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A  R  T  ï  C  L  E     II. 

De  la  haute  Etlnopie. 

SECTION    FIEMIERE. 

DE     LA     NUBIE. 

LA  Nubie  ell  toute  entière  fous  la 
Zone  Torride ,  elle  cfl  bornée 
par  l'Egypte  vers  le  Septentrion ,  vers 
le  midi  par  les  Abyffins,  à  l'Orient  par 
la  côte  d'Abex,  à  TOccident  parla 
Nigritie  &  les  Royaumes  de  Gaoga 
&  de  Gorhan  ;  la  Nubie  comprend  le 
Royaume  de  Sennar  ,  &  celui  des! 
Balous  ou  Dequin. 

Les  villes  les  plus  connues  font  Don- 
gola,  Nubia,  Cufa,  Derkim,  Bugia;| 
quelques  auteurs  prétendent  que  dans] 
la  Nubie  le  Nil  fe  partage  en  deuî 
branches ,  dont  Tune  conferve  le  non 
de  Nil,  &  traverfe  l'Egypte,  &  que] 
l'autre  prend  fon  cours  à  l'Oueft ,  (S 
forme  le  Nil  des  Nègres  ou  le  Niger;  oi 
tranfporte  de  ce  Pays  de  For ,  de  l'y  vaireJ 
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dufucre,  de  la  civette,  du  mufc;  on 
ûît  qu'ils  ont  un  poifon ,  qui  vaut  cent 
ducats  Tonce,  mais  qu'ils  n'en  vendent 
qu'aux  étrangers ,  à  qui  ils  font  promet- 
tre de  ne  s'en  point  îervir  dans  le  Pays  ; 
un  feul  grain  peut  faire  mourir  piufieurs  - 
perfonnes. 

(g?  TIS!^  7;eiS>  tsiSy  ^gligT  Tgzs?  vS^Sv 
SE  C  TI  0  N    IL 

DE    L'ABISSINIE. 

L'Empire  d'Abiffinie  contient  plu-- 
fleurs  Royaumes  trés-eonfiderables,  ^ 
il  a  au  Septentrion  la  Nubie,  à  l'O-  - 
rient  ,lâ  côte  d*Abex  ,*  au  Midi  la  côte^ 
d'Ajan  &  le  pays  des  Galles,  &  à  l'Oc^ 
cident  les  Etats  du  Roy  de  Gingip  ' 
&  de  Gorhan.  - 

On  y  compte  31.  Royaumes ,  les^  prin*' 
cipaux  font  ceux  de  Dambea  i  de  Ti- 
gre, d'Aiigot,  de  Bagemder ,  d'Amara;  ^ 
la  plupart  ont  des  capitales  de  même 
nom  :  Gontar  fur  le  lac  de  Dambée*eil 
làréfîdence  du  Roy.; 

Ces  peuples  confervent  là  religion  - 
Chrétienne  mêlée  de  pjufieurs  erreurs;  ; 
ils  croyent  avoir  reçu  le  judaïfme  de  la 
Keine  de  Sàha  &  Je  Chriflianifme  par^ 
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la  Reine  Candace  dont  TEunuque  fut 
baptifé  par  faint  Philippe;  on  y  voit 
toutes  fortes  d'animaux  domefliques 
&  fauvages,  &  beaucoup  de  mouches 
à  miel. 

Le  Nil  prend  fa  fource  dans  la  pro- 
vince de  Goyam,  qui  eft  dans  la  par- 
tie Occidentale  de  cette  région,  il 
pafle  le  lac  de  Dambea,  &  après  avoir 
beaucoup  circulé  vers  FOrient,  vers 
le  Midi  &  vers  l'Occident ,  il  vient 
peu  loin  de  fa  fource ,  coule  vers  le 
Septentrion  9  &  entre  dans  la  Nubie. 

Obfervation. 

Les  Galles  font  un  peuple  fauvage  qui 
habitent  au  Midi  de  tAbiJJtnie ,  6f  qui 
ont  fecoués  le  joug  du  Roy  des  Abijjlns. 

g^^^^iircr^'15'o  o  o  g  o  o  gt  ^f 
SECTION    IIL 

DU   ZANGUEBAR. 

SOus  le  liom  gênerai  de  Zanguebar 
nous  comprenons  une  partie  des 
côtes  Orientales  de  l'Afrique  depuis 
Tembouchure  du  îieuve  Couama  jufqu'à 
Téquateur,  nous  y  renfermerons  les  cô* 
tes  d'Ajan  &  d'Abex* 
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1.  Le  Royaume  d'Angoche  qui 
Iconfille  partie  en  terre  ferme ,  partie 
len  petites  Ifles  voifines. 

2.  Mozambique  dont  le  Roy  efE 
Lbrolu  fur  fes  fujets  $  mais  il  elt  lui-mê- 
me fous  la  dépendance  des  Portugais 
Li  font  en  poffeflion  de  fa  capitale,. 
Iceft  la  ftation  des  vaiiTeaux  Portugais 
lui  vont  aux  Indes,  ils  s'y  arrêtent 
pour  s'y  rafraîchir,  &  pour  délivrer 
lïux  habitans  de  la  ville  tout  ce  qui  leur 
lell  neceffaire. 

3.  Le  Royaume  de  Mongalle,  dont 
|!a  capitale  de  même  nom  a  un  Port  fort 
Icommode. 

4.  Le  Royaume  &  Yîûe  de  Quiloa; 
iFIile  appartient  aux  Portugais,  &  le 
[Roy  leur  paye  tribut. 

unie  &  Royaume  de  Zanguebar  ap- 
Ipartient  à  un  Prince  indépendant. 
I  5.  Le  Royaume  &  Ville  de  Monba- 
ze,  les  peuples  y  font  barbares  &  cruels. 
|is  ont  fecoués  le  joug  des  Portugais. 

6.  Le  Royaume  &  Ville  de  Melîn- 
l^e,  le  Roy  vit  dans  une  étroite  corref^ 
pondance  avec  les  Portugais  qui  ont 
Idans  fa  capitale  une  fortereife  qui  corn- 
Imnde  le  Port. 

On  voit  dans  le  voifinage  des  petites 
ïiles ,  dont  les  Princes  ou  Rois  font  fu- 
jets &  tributaires  des  Portugais. 
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Le  commerce  principal  confifte  er 
or  &  y  voire ,  il  n  en  faut  pas  da  vanta] 
ge  pour  amorcer  bien  des  hommes. 

La  €ôte  à'Ajan. 

2.  La  côte  d*Ajan  s'étend  du  Nord  au 
Sud ,  depuis  le  Cap  Guardafui  &  le  dé] 
troit  de  Babelmandel  jufqu'au  Zanguebar] 

Il  y  a  trois  Royaumes,  MagadoxOj 
Adea»  &  Adel;  &  la  République  de 
Brava  qui  eft  fous  la  proteftion  de^ 
Portugais.  Magadoxo  capitale  eftl 
fur  une  rivière  de  même  nom  qui  inon-l 
dé  le  Pays  en  même  temps  que  le  Nil 
Aucagurele  dans  le  Royaume  d'Adelj 

On  voit  trois  bonnes  villes  le  long 
dés  càtcs  de  la  mer  d'Arabie,  Zeik, 
Barbora,  Meth.  On  en  tranfportedt 
Tor  &  de  l'ambre  gris ,  du  miel ,  de  la 
cire ,  de  l'y  voire. . 

Obfervation.^ 

On  trouve  fur  la  côte  d'Ajan  de  trâ 
fortes  de  vaches  ,  des  blanches  qui  limi 
point  de  cornes ,  des  mires  qui  font  faum 
gesy  iS  qui  portent  un  bois  comme  ki 
cerfs  ^i^  des  rougeatres  qui  nontquwii^ 
corne  au  milieu  du  front.  . 

On  y  nourrit  des  moutons  très-gros ,  ç?<J 
ont  la  tête  noire  y  iS  la  queue  fi  charnue 
fi  groJJé> qu'elle  pcfejîdfqu'à  2§,  livras, 
30.  livres^. 
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j.  La  côte  d'Abex  s'étend  depuis  le 
I  détroit  de  la  Babelmandel  juiqu'aux 
frontières  delà  haute  Egypte,  elle  eft 
baignée  à  TOrient  de  la  mer  rouge,  & 
des  montagnes  de  la  Nubie  &  de  1  A- 
Ibiflinie  à  rOccident. 

Elle  appartient  au  grand  Turc  depuis 

|Suaquem  jufqu'à  Tlfle  de  Macua ,   le 

refte  appartient  au  Roy  de  Dancali  qui 

réfide  à  Baylur  belle  ville  fur  le  bord 

de  la  mer  rouge. 

Obfervez  qu'il  y  a  dans  toutes  ces  men 
ies  ferpens  d*eau  de  4.  à  5,  pieds  de  long , 
\fi)rt  dangereux  Ê?  carnaciers  ^  S*  qui  dévQ- 
ïtnt  les  hcmmes. 

De   la  ^ajje  Ethiopie. 
SECTION    PREMIERE. 

LE     CONGO. 

LA  baffe  Ethiopie  comprend  le  Congo 
ou  baffe  Guinée ,  ce  Pays  eft:  arrofé 
k  3.  grandes  rivières  dont  les  fources 
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ne  font  pas  bien  conuuè's  ;  le  Zaïre ^  lej 

Cohanza ,  le  Cuneni,  i 

Il  fe  partage  en  4.  grandes  parties, 
Loango,  Congo  propre,  Angola,  Ben-j 
guela. 

Loango  capitale  du  Pays  :  Malemba.| 

Le  Congo  fe  partage  en  plufieurs 
provinces  dont  les  villes  principales! 
font  Bamba,  &  fan  Salvador  habitée 
en  partie  par  les  Originaires  du  Paysl 
&  en  partie  par  les  Portugais. 

Angola  &  Benguela  appartiennent  à  i 
un  même  Roy. 

Muchima,  Mafîngano,  Cambambe, 
Emvaca  ,  Mapungo  ,  Cabafa  ,  faint 
Philippe  de  Benguela. 

La  petite  Ille  de  Loanda  ^  une  vil. 
lé  grande  &  bien  peuplée  avec  un  bon 
port,  elle  appartient  aux  portugais. 

Dans  le  voifinage  de  ces  Royaumes 
à  l'Orient  il  y  a  deux  ou  trois  Etats, 
les  Jagas  peuple  Barbare  &  Anthro- 
pophage ,  le  Royaume  de  Matamba, 
les  terres  du  Jaga  Cafangu 

Les  Portugais  découvrirent  ces  Royau- 
mes en  1484.,  aujourd'hui  les  peuples 
y  font  encore  Idolâtres,  on  en  tranf- 
porte  de  l'y  voire,  de  la  calTe,  des  tama^ 
rins  qui  font  des  fruits  à  noyau,  des 
nègres  eJdimés  par  les  Ameriquains.. 


0 . 
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ISS^  TSS^  ^ST  4s  S^  4§^  4Sffi^  ^§7 

SECTION    IL 

Il  EMPIRE    DE     MO- 
NOMOTAPA. 

L'Empire  de  Monomotapa  com- 
prend plufieurs  Royaumes;  il  eft 
horné  au  feptentrion  par  l'Empire  du 
iMonoemuci ,  à  l'Orient  par  la  côte 
Ide  Sofala  &  le  C  anal  de  Mozambique , 
|&  par  le-  pays  des  Cafres  au  Midi 
l&à  l'Occident.  Monomotapa  fignifie 
lEmpereur,  Roy  ou  Souverain  de  Mo- 
Itapa ,  ceux  de  ces  peuples  qui  font 
Ifous  le  Tropique  du  Capricorne  ont 
|[éré  quand  nous  avons  î'hyver. 

Ses  Royaumes  font  Monomotapa, 
[dont  la  capitale  efb  de  même  nom, 
iMongas,  Inhamior  ,  Saccombe  ,  Chi- 
Icova ,  Abutua  ou  Toroa  &  plu- 
purs  autres  fur  lefquels  on  trouve 
Itant  de  contrariétés  dans  les  auteurs 
pu'on  fe  trouve  comme  en  Pays  perdu 
lefcachant  à  quoi  s'en  tenir. 
Les  peuples  de  ces  Royaumes  font' 
Juaû  tous  Idolâtres  ,  la  richefTe  du 
pays  confifte  en  gros  bétail ,  en  fucre 
"  dans  les  mines  d'or  de  Quiticui , 
Burro ,  de  Fura ,  &  d'Abutua. 
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SECTION   III. 

LES    ETATS    DE   MO- 

NOEMUGI   ET  DE 

MACOCO. 

L'Empire  du  Monoemugi  a  au  Sepj 
tentrion  le  pays  des  Galles  &  les 
Etats  du  Roy  de  Gingiro  ,  à  l'OcciJ 
dent  les  Etats  de  Macoco  &  du  Con^ 
go  ,  à  rOrient  le  Zanguebar ,  &  au 
Midi  le  Monomotapa  ;  fous  lequel  on 
le  comprenoit  autrefois ,  fes  peupleJ 
font  également  barbares  pour  ne  paij 
dire  davantage. 

Monoemugi  veut  dire  Seigneur  d'Ej 
mugi;  Gorga,  Gazabala,  Tirout,  Caj 
mour  font  les  capitales  d'autant  d| 
Royaumes. 

L'Empire  de  Macoco  ;  '^  placé  foui 
l'Equateur,  Monfol  en  eft  la  capitale 
on  y  tient  boucherie  ouverte  de  chaij 
humaine ,  &  fi  on  en  croit  les  relationi 
on  tue  tous  les  jours  200.  hommej 
poui:  l'entretien  du  Roy  &  de 
Cour,  dont  une  partie  font  des  crimij 
nels ,  &  les  autres  des  efclaves  dj 
tribut, 

SEi 
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SECTION    IF. 

0-1   LA     CAFRERIE. 

LE  pays  des  Cafres,  ou  la  Cafrerie 
occupe  la  côte  la  plus  Méridionale 
1  Sep'É'îfi  rEthiopie,  il  efl  borné  à  l'Orient, 
&  lelau  Midi  &  à  TOccident  par  l'Océan 
^Méridional ,  il  ne  repréfente  pas  mal 
la  figure  d'un  fer  à  cheval. 
Les  habttans  de  ces  Pays-là  y   quoique 
la  Zone  tempérée  ,  font  aujfi  noirs 
ue  ceux  de  la  Zone  Torride. 
L'on  a  cru  autrefois  que  ces  peuples 
In'avoient  ni  foi,  ni  loi,  ni  Roi,  c'eft 
pourquoi  on  les  a  appelles  Cafres ,  c'eft- 
à-dire  fans  Loi ,  Ton  a  reconnu  depuis 
Iqu'ils  ont  divers  Rois  &  Seigneurs  , 
dont  plufîeurs  dépendeni  du  Monomo- 
lapa. 

Le  Cap  de  bonne  efperance  efl  pref- 
que  le  point  le  plus  Méridional  de  l'A- 
frique, &  le  plus  fameux  de  tout  le 
Imonde. 

Vafques  de  Gama  le  reconnut  en 
1498.  &  après  l'avoir  double  il  trouva 
le  chemin  des  Indes  Orientales  par  la 
;rande  mer. 
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Obfervation. 


Les  Portugais  firent  une  faute  capîtak 
de  n'y  pas  faire  un  bon  établijfement ,  car  es 
lieu  prête  la  main  à  rJJie^  l'Amérique  y 
l'Europe  ,  Éf  eji  d'une  commodité  infinis 
am  Hollàndois  pour  y.  arrêter  leurs  mlj» 
féaux  y  les  radouber  dans  le  befein,  (^  ré- 
tablir les  pajjagers  s'ils  font  malades  ;  onj 
e/i  incommodé  de  gros  fmges  qui  viennent 
ravager  les  melons;  on  y  voit  un  oifem 
bien  fort  qu'on  .appelle  Cuntur^  il  enlevé  m 
taureau  £7  l'emporte;  les  Hollàndois  y  ont 
tmnfporté  des  vignes  du  Rhein  qui  y  ont 
parfaitement  réujjts ,  (^  qui  produifent  as 
vins  recbercbés  par  les  connoijfeurs. 

Les  habitans  des  environs  s'appellent 
Hottentots  peuple  iàuvage,  barbare, 
laie  &  ignorant ,  qui  forment  un  gou- 
vernement Républicain  conduit  parj 
des  veillards,  ils  ont  le  corps  très -fou- 
pie  &  trés-agile  par  la  vertu  de  cer- 
taines graiffes  puantes,  dont  ils  fe  frô- 
lent, ce  qui  fait  qu'on  les  fent  de  loin, 
mais  c'efl  pour  eux  mufc  &  civette. 

Les  Cafres  errans  pofledent  pliifieurs 
terres  lituées  le  long  de  la  côte,  la  Terre 
de  Natal  ;  Terra  -  Dos  -  Fumos ,  dos! 
Naonetas,  deZanguane. 
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Prés  le  Cap  efl  celui  des  aiguilles  où 
l'on  prétend  que  l'aiguille  aimantée  ne 
décline  point  du  tout;  les  principaux 
Royaumes  de  la  Cafrerie  font  Mata- 
man ,  &  ceux  de  la  côte  de  Sofala. 

Sofala  efl  Çi  abondante  en  or  &  en  éle- 
phans ,  que  quelques-uns  Font  pris  pour 
"iOphîr  où  Salomon  en  voyoit  fa  Ilote  tous 
les  trois  ans,  les  Septante  ayant  tra- 
duit Sophira  pour  Opbir^  ce  nom  pour- 
roit  avoir  quelque  rapport;  tout  ce 
Pays  eft  entre  les  mains  des  Portugais , 
&  quoi  qu'il  y  ait  un  Roy ,  il  efl:  leur 
vaflal  &  tributaire  ;  cette  côte  com- 
prend difFerens  Royaumes  ,  dont  on  n'a 
que  trés-peu  de  connoiflances.  Quiteva. 

Sabia,  la  capitale  efl:  Manbone. 

Imhambane ,  c  .pitale  Tonge. 

Manica  a  des  mines  d'or. 

Biri. 

SECTION   DERNIERE. 

DES     ISLES     DE 
L'  A  F  R  1  QJJ  E. 

p»Es  Ifles  font  difl:inffuées  en  plu- 
V-/ fleurs  corps  ;  les  liïes  de  la  mer 
Méditerranée  ,    les    Ifles  de  la    mer 
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Atlantique ,   &  les  liles  dd   la  mer 

Orientale  ou  des  Indes. 

IJÎes  àe  la  mer  Meaaerranée. 

Les  liles  de  la^mer  Méditerranée 
font  Fantalarée  iituée  prefque  au  milieu] 
du  canal  qui  fépare  la  Sicile  de  FA* 
frique;  Lampadouze,  Linofe,  Zerbi;! 
les  Ëfpagnols  poiTedent  les  deux  pre<| 
mieres,  la  troifiéme  appartient  aui 
Chevaliers  de  Malthe ,  la  quatrième  eÂ:| 
une  dépendance  du  Royaume  de  Tii- 
poli. 

Obfervation. 

Veau  que  boivent  les  hommes  (S  les  kf\ 
îiaux  dans  Vlfle  de  Panîaïarêe  y  efi  produi- 
te d'une  façon  admirable ,  un  grand  rockr 
cache  dans  fon  fein  une  caverne  fans  /ow/ij 
d'ok  forte  continuellement  une  vapeur  èp\j\ 
fe  S  humide  y  cette  vapeur  s'attache  au\ 
parois  du  rocher ,  fe  refout  en  eau ,  Êf/or- 
me  une  fontaine  qui  fournit  de  home  m\ 
à  toute  rijle. 

IJÎes  de  rOcean  Atlantique, 

Les  îfles  de  Madère  &  de  Porto  fanftol 
font  fituées  à  1'    ccident  de  l'Afrique, 
la  première  a  été  découverte  en  i42o.| 
par  J.  Gonfalve  &  Triftan  Vaez  Porm- 
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gais;  la  féconde  Ta  été  en  i42B.fous  T. 
Vaez ,  &  Jean  Zarco ,  elles  font  au  Roy 
de  Portugal ,  l'air  y  eft  fain  &  prefque 
toujours  tempéré ,  la  terre  eft  fertile 
en  quantité  de  bonnes  chofes ,  le  lucre 
&  le  vin  y  font  excellens  ,•  la  capitale 
de  Madère  eft  Funchal  Evêché. 

Les  Ifles  Canaries  font  fituées  à  l'Oc- 
cident de  l'Afrique,  elles  ont  été  décou- 
vertes au  commencement  du  quinzième 
fiecle  par  les  Sieurs  de  Bethancourt 
Gentilhomme  François ,  Fernand  Pe- 
raza,  &  Fernaftd  Lugo. 

Les  Européens  commencent  à  com- 
pter la  première  longitude  à  l'extrémi- 
té Occidentale  de  ces  Ifles ,  voici  leurs 
noms  principaux. 

L'Ifle  de  Fer  découverte  en  1445. 

On  y  voit  un  arbre  merveilleux ,  unique 
tn/on  efpece^  ks  habitais  rappellent  Far- 
ke  Saint,  il  eji  perpétuellement  couvert 
i'un  nuage  qui  fhumeâe  par  tout  y  en  forte 
lue  l'eau  en  dijiille  goûte  à  goûte  par  les 
branches  ^  par  les  feuilles ,  en  telle  quan- 
tité qu'on  en  peut  emplir  30.  tonneaux  par 
jour ,  cette  eau  tombe  dans  des  bajjîns  de 
fierre  que  les  Insulaires  y  ont  mis  pour  la 
recevoir, 

L'ide  dé  Canarie  fertile  en  vins  (1 
eftimés  dans  toute  l'Europe,  &  en  fruits 
excellens.  Zz  ^ 
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VIÛQ  de  TenerifFe  ;  les  bâtiment 
Anglois  y  apportent  des  étoffes  &  des 
ullenciles  de  chez  eux ,  &  prennent 
en  troc  des  vins  de  MalvQilîe,  &  des 
vins  fecs,  dont  ils  fourniflent  la  Hol. 
lande  &  les  Pays  du  Nord  ;  fans  la  con< 
fommation  d'Angleterre  ,  cela  pafle 
4000.  pipes  par  an. 

Les  Hollandois  y  font  pafler  leur  pre- 
mier  Méridien. 

Elle  elt  remarquable  par  le  pic  de 
Teyde  ou  TenerifFe ,  montagne  tou- 
jours couverte  de  neiges  &  qui  fertcomi 
me  de  Phare  aux  Pilotes  qui  la  décou* 
vient  de  fort  loin. 

L'Ifle  de  Palme,  riHe  Lancelotte, 
rifle  Fortaventure,  Tlfle  Gomer,  &c. 

Les  Ëfpagnols  tirent  de  toutes  ces 
Ifles  beaucoup  de  vin,  de  fucre,  du 
fang  de  dragon  ^  gomme  raedecinale,  (k 
des  oiièaux  qu'on  appelle  ferins  de  ca- 
narie ,  ils  y  vont  prendre  hauteur  à  ra- 
fraichiiTement  lors  qu'ils  partent  pour 
l'Amérique, 

Les  liles  du  Cap  verd  font  iituées  à 
rÔçci^knt  du  Cap  verd  en  Afrique ,  dont 
elles  tirent  leur  nom,  elles  font  aux 
Portugais ,  elles  ont  été  découvertes  en 
1445.  par  Antoine  du  Noie  Génois ,  l'air 
y  eft  mal  fain;  il  y  en  a  quelqu'unes 
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de  fertiles,  la  mer  qui  eft  au  Septen- 
trion de  ces  Ifles  eft  toute  couverte 
d'une  herbe  appellée  Sargaffe  en  Portu- 
gais, ce  qui  fait  qu'on  lui  donne  le 
nom  de  mer  de  Sargaffe  ou  mer  Verte, 

Les  principales  font  Tlfle  de  faint 
Jacques ,  ÏIÛq  de  faint  Antoine ,  rJlle 
fainte  Lucie,  l'ifle  faint  Nicolas,  rifla 
faint  Vincent,  Tlfle  du  fel. 

Les  Portugais  en  retirent  beaucoup^ 
de  fel,  du  vin,  de  la  chair  falée  &  des 
peaux  de  chèvres. 

Il  y  a  un  Gouverneur  &  un  Evêque^ 
dans  celle  de  faint  Jacques  à  Ribeyra^ 
mnde. 


Obférvatiôn. 

Ptohmée  tC  ayant  fait  mention  dam  fO- 
mn  Occidental  que  iun  feul  corps  déifies 
({ji'il  appelle  Fortunacae  Infuke  9  oil(  ii 
^lace  fin  premier  Méridien ,  fi  fon  con^ 
I  fm  ce  qu*il  a  dit  de  ces  ffles  avec  et 
([m  fe  trouve  àe  particulier  aux  trois 
corps  dijks  qui  y  fint  ^  Von  >  trouvera 
jMf  les  Canaries  répondent  aux  IJÎes  for* 
tunées, 

1.  Par  leur  fituaîîon  à  la  côte  d'Jfri" 
ç«e  ou  Ptolomée  place  ces  IJles. 

2.  Par  la.  bonté  de  fair  G*  la  fertill' 
tè  du  pays  qui  ki  ont  fait  nommer  for* 
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lunées;  car  les  Canaries  font  fort  fam^^ 
les  Jçores  peu ,  celles  du  cap  verd  pointï 
du  tout;  leurs  grains ,  leurs ^  vins,  (j\ 
fruits  fe  gardent  (^  fe  tranf portent  par] 
tout  à  la  différence  de  ceux  des  autres  Ijh,\ 

3.  Par  les  noms  y  ou  les  partîculariUt\ 
de  chacune  des  IJles  Canaries  qui  répondem] 
à  chacune  des  IJles  fortunées  j  ce  qui  fait  mir\ 
qu*  elles  font  les  mêmes  iS  que  Von  a  eu  raiM 
a  y  placer  la  première  longitude  en  1 634.1 
cela  donne  de  la  facilité  pour  concilier  k\ 
Géographie  ancienne  avec  la  nouvelle. 

Dans  le  Golfe  qui  efl  entre  la  Gui- 
née  &  la  baffe  Ethiopie  font  les  l{les| 
de  faint  Thomas  fous  l'Equateur ,  cel- 
les du  Prince,  &  de  ferdinand  de  PoJ 
celles  d'Annobon ,  de  faint  Matthieu  & 
de  TAfcenfion  ,*  en  avançant  vers  Ie| 
Tropique  du  Capricorne,  fainte  Hélè- 
ne, ou  les  Portugais  fe  rafraichiffentl 
en  revenant  des  Inde^  &  au  deià  du 
Tropique,  Tlfle  de  Triftan  de  Cunha. 
Ces  Ilîes  tirent  leurs  noms  du  jour  du 
Saint,  ou  du  nom  de  ceux  qui  les  ont 
découvertes  ,  celle  de  faint  Thomas  | 
eft  la  plus  riche  &  la  plus  grande, 
Tair  y  eft  mal  fain  pour  les  Européens, 
il  y  a  plufieurs  arbres  comme  celui  1 
de  rifle  de  Fer  toujours  couverts  de| 
nuées  qui  les  humectent  &  leur  don- 
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jnent  fuffifamment  d'eau  qui  arrofe  Tlfle; 

Entre  les  animaux  que  cette  Ule 
nourrit,  on  fait  grand  cas  des  Cochons 
pour  leur  délicatefle,  ce  qui  vient  de 
ce  qu'on  les  nourrit  des  débris  des  can*- 
nés  de  fucre  après  qu'on  les  a  preflees  ; 
l'air  de  fainte  Hélène  efl  (î  bon  que 
les  malades  que  l'on  y  porte  y  recou- 
vrent la  fanté.  Tous  les  jours  il  y 
pleut  5.  à  6.  fois,  &  ces  viciflîtudes 
perpétuelles  d'ondées  de  pluye  &  de 
foleil  fervent  à  tempérer  la  chaleur, 
à  purifier  &  rafraichir  l'air,  &  à  fer- 
tiiifer  la  terre  ,  elle  appartient  aux 
Anglois. 

Toutes  lès  autres  appartiennent  aux 
Portugais. 

Iftes  de  la  Mer  des  Indes. 

L'Ifle  de  Madagafcar  efb  la  plus 
grande  qu'il  y  ait  de  l'ancien  conti- 
nent, elle  efl  dans  TOcean  Méridional 
à  rOrient  de  l'Afrique. 

Elle  a  plus  dé  quatre  cens  lieues 
communes  de  long,  &  plus  de  cens 
lieues  de  large.  Marc  Paul  de  Venife 
en  a  fait  mention  il  y  a  prés  de  cinq 
cens  ans,  &  l'appelle  Madagafcarie  ou 
Ifle  de  la  Lune.  On  l'appelle  ordinai- 
r-ement  Ifle  de  faint  Laurent ,,  parce. 
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qu'elle  a  été  découverte:  en  1606.  Ie| 
jour  de  faint  I -eurent  par  le  premier 
Vice-Roy  deî»  Indes  Orientales  pour 
la  couronne  de  Portugal ,  nommé  Lau] 
rent  Almeidej  les  François  rappellent 
Ifte  Dauphîne  du  fort  Dauphin  qu'ils  y  1 
avoient  bâti  &  dont  ils  ont  été  chafl 
fez  &  égorgez  en  partie  par  les  Infu- 
laires  en  1673.  Ce  Pays  eft  riche  & 
fertile ,  il  y  a  des  mines  de  cuivre ,  de 
fer,  &quelqu'unes  dor  &  d'argent  qui 
ne  font  pas  abondantes;  il  y  a  quantité 
de  pierreries,  plufieurs  fortes  de  grains,! 
de  fruits  &  de  beiliaux ,  &  des  bois  très-' 
curieux,  il  y  a  des  Salamandres,  des 
Caméléons ,  &c.  Les  habitans  font  noirs, | 
quelques-uns  blancs  &  beaucoup  mu- 
iatres. 

L'air  y  efl  mal  fain  pour  les  Euro- 
péens. 

Il  y  a  un  grand  nombre  d'Iflesl 
près  de  Madagafcar  dont  les  plus! 
confiderables  font  : 

A  rOrient  Mafcarin  ou  Tlfle  de| 
Bourbon  qui  appartient  aux  François, 
c'ell  une  Ille  fertile ,  mais  une  partie 
de  fon  terroir  efl  gâtée  par  un  vol- 
can qui  jette  des  torrens  de  feu  per- 
pétuels ;  on  y  cultive  du  caifé  de- 
puis quelques  années,  mai$  il  n'appro* 
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Iche  en  rien  de  la  bonté  de  celui  d'A- 
rabie,* on  y  trouve  beaucoup  de  tor- 
tues de  terre  très-commodes,  pour  les 
I  équipages  ùqs  vaifleaux. 

!    Obfervation. 


*/înes  fouT' 
tortuè's 


Toutes  ces  IJÎes  fg  k 
U^mt  une  quantité  prou, 
lis  terre  (g  de  mer. 

Celles  de  terre  pefentjufqu'à  loo.  livres^ 
\k  chair  en  ejl  fort  faine  £5*  d'un  goût 
mrochant  du  mouton^  mais  plus  délicat; 
\k  graijje  eft  blanche ,  ne  Je  fige  point  iS 
mut  mieux  que  les  meilleures  beurres  de 
\t  Europe,  leurs  œuf  s  font  tous  ronds  ^  & 
\kns  à  manger. 

Les  Tortues  de  mer  ont  la  chair  feîn- 
\lkhk  à  celle  du  bœuf^  il  y  en  a  qui 
mfcnt  jufqu'à  500.  livres  ^  elles  font  plus 
lii  1000.  'œtfs  par  an  ,  mais  les  oifeaux 
\tn  détruifent  prodigieufement, 

L'Ifle  Maurice  appartient  auffi  aux 
[François,  elle  a  deux  bons  ports,  on 
en  tire  le  bois  d'Ebene^  l'Ifle  de 
|Diego  Ruys. 

A  l'Occident  les  Ifles  de  Comorre , 
Idu  faint  Efprit,  de  faint  Chriftophe ,  les 
habitans  trafiquent  avec  les  Portugais 
de  Mozambique.  Au  Septentrion  les 
Ifles   d*Amirante  ,     où  il  y  a  quan- 
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tité  de  bancs,  de  rochers  &  d'écueili 

funefles  pour  les  naufrages.    .  & 

Dans  rOcean  Oriental  prés  le  cai 
Guardafuy  Tlfle  Zocotora. 
Dans  la  merde  Calzem  autrefois  Golfel 
*d*Arabie  &  mer  rouge  du  côté  de  TAfri- 
que,  il  y  a  Tlfle  de  Suaauem  &  celle  de  fia- 
belmandel  qui  donne  um  nom  au  détroit.] 

•         ,    -  ../',-  .y  .    ^     ,1-1.  .    ,        , 

la  ^  û  ^  o  o  o  j»  o  o  o  o  e  g  e  g  ^  $^| 

.    OBSERVATIONS 

Sur  les  PqffhJJtons  &  Ccmmerce  c(cs  £«.| 
fopéifis  en  Afrique. 


Poileinons  Portugaifes. 

LEs  Portugais  ont  plus  de  Pays  dms 
toute  l'Afrique  qu'aucune  autre  Nation 
iê  r Europe. 

Ils  pojjèdent  Mazagan  ^iJle  Marîtim 
dans  le  Royaume  de  Maroc  ^  où  ils  four- 
nijjent  les  dn^ries^  les  toiles  de  Francty 
de  Rouen  &  d'Hollande  ,  des  moupl 
Unes  pour  les  Turbans  ,  des  bonnets  fim^ 
des  épiceries^  du  tabac  ^  des  bois^  de  h 
quinquatilerîe  i§  mercerie  de  toute  ejpt' 
ce,  ils  en  tirent  des  chevaux,  des  grains^, 
des  cuirs,  des  cires,  des  plumes  d^auîrum 
qui  viennent  du  dejert  de  Saara,  de  m 

quà 
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^e  les  Caravanes  â^  Arabes  de  Sus  y  (^ 
ie  Maroc  vont  chercher  dans  le  Royaume 
^Soudan,  de  Tombut  iS  de  Gago, 

Ils  tiennent  garni/on  au  Fort  Batal  à 
embouchure  de  la  rivière  de  faint  Domin* 
pe  dans  le  Royaume  des  Mandîngues; 
ç'eft  à  Cacho  fur  cette  rivière,  6*  à  ya» 
ms  petite  ville  fituée  fur  la  rivière  de  Ca* 
jamance  quils  traitent  des  Nègres  pour  le 
Brefil;  ils  en  tirent  aujjt  des  IJles  de  Bi' 
jagos  qui  font  dans  le  voijinage ,  quils  en* 
wyent  aux  autres  Nations  :  tmis  cefl  à  Ca' 
cho  qiiefl  le  magafin  des  rnarchandifes  de 
f Europe ,  ^  où  on  raffejnble plies  du  Pays, 

Depuis  que  les  Hollandois  ont  pris  leufs 
meilleurs  pojies  à  la  Côte  d'or^  ils  fe  font 
retirés  dans  les  terres  oii  ils  font  trés-puif 
fans  y  trés-aimés ,  (^  ils  font  la  plupart 
k  négoce  de  terre  au  grand  i$  au  petit 
Jxaniî^  à  Tafou^  6fc. ,  £^  dans  l intérieur 
de  la  côte  de  Maleguette, 

Ils  font  encore  les  maîtres  du  Royaume 
de  Bénin  &  d* Angola  d'où  ils  tirent  des 
toiles  qui  fe  vendent  bien  à  la  Côte  d'or^ 
des  peaux  de  léopards ,  du  poivre ,  de  Pacori 

efpece  de  corail  bleu  qui  croît  dans  Itau 
ur  un  fond  pierreux ,  )  i^  beaucoup  d'ef- 
cîaves  trés-efiimés. 

Uljle  defemand-Po  qu'ils  poffedent  ^ 
kur  fournit  les  moyens  d'empêcher  l'entrée 
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de  ces  Pays  aux  étrangers ,  (^  de  veîlkr 

à  tous  leurs  intérêts,       •         >v 

Ils  ont  un  Vice 'Roy  à  Loanda ,  leur 
principal  étahlijjement  dans  le  Congo ,  c'efi 
le  lieu  ou  abordent  6?  d'où  partent  tous  les 
vaijfeaux  de  Portugal ,  foit  ceux  qui  vien- 
nent d'Europe  ou  qui  y  vont ,  ou  ceux  qui 
vont  au  Brejîl;  la  traverfée  de  Loanda  au 
Brefilfe  fait  en  30.  ou  ^5.  jours  ^  le  grand 
commerce  fe  fait  à  San-Sahador  où  les 
Portugais  fournijfent  toutes  les  marchanil- 
fes  de  l'Europe^  de  Veau  de  vie  iS  des  vins^ 
i^  en  tirent  des  Nègres  y  du  morfil^  de  k 
cire,  du  mîel^  (S  ils  y  poffedent  Bengut' 
la  lieu  mal'fain ,  oié  rinquijttion  relègue  les 
moins  criminels. 

Enfin  les  Portugais  font  les  feuls  Euro- 
péens qui  ayent  des  étahliffemens  dans  k 
Royaume  de  Sofala y  Mozambique,  Melin-\ 
de;  ils  ont  un  Fort  fur  la  rivière  de  Sofa- 
la  y  oii  ils  ont  un  magajîn  des  marcha*  '  ''?; 
d'Europe  £5*  d'Jfi^  po^^  ^^^  échanger  .  ^c 
l'or  du  Pays  y  &  les  fournir  aux  Sofaloîs 
qui  font  le  commerce  du  Monotnctapa ,  dont 
r Empereur  efi  fi  riche  que  les  habitans 
l'appellent  l'Empereur  de  l'or. 

L'IJÎe  Ê?  Port  de  Mozambique  efi  le 
lieu  d'entrepôt  £5*  de  rafraichiffement;  ks\ 
Portugais  en  tirent  de  l'or  y  de  l' argent ^ 
de  l'ébene  dont  les  forêts  font  pleines  y  à 
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tyvotrey  des  efclaves  ,  des  nates  defnan" 
ms  pour  Goa^  du  gibier ,  6*  des  fruits 
ie  toute  efpece;  ils  envoyent  des  petites  bar' 
ims  négocier  le  long  de  la  rivière  de  Kilt' 
mne  ^  qui  remontent  enfuite  le  Couama^ 
troquent  les  marcbandifes  à  Sena ,  à  Teté 
m  Santiago ,  à  Cbicova ,  avec  for  de  tous 
ces  Pays ,  de  forte  que  c*efi  là  proprement 
le  Pérou  &  le  Chili  des  Portugais  ;  le  com» 
\mrce  de  Melinde  paffe  auffi  par  leurs 
mains,  £5*  il  neji  guéres  moins  confidera» 
I  Ik  que  celui  du  Mozambique ,  par  la  fa- 
ûlité  qu'il  leur  procure  de  comnercer  avec 
mte  fMiJJînîe. 

Les  Portugais  pojjedent  les  IJÎesdes  Açores^ 
ksljles  du  Cap  verd,  £5* l'IJlefaint  Thomas; 
I  m  tire  des  Jçores  des  bleds ,  des  vins ,  du 
\pftel  ^  des  cuirs  ^  des  bâtâtes  (  s;roJJès 
mves  ejlimées  à  Lisbonne,)  des  fruits  dé' 
mieux;  de  Hfle  de  Madère  voifine  des  Ca' 
mries ,  des  vins  recherchés  des  Hollandois 
J?  des  Anglois,  des  bleds,  desfucres;  des 
lljîes  du  Cap  verd ,  des  cuirs  verds ,  des 
maux  de  chèvres  £5*  de  cabrils,  dufel  (^ 
m  fruits  délicieux  ;  de  Vljle  defaint  Tho* 
\ms  £?  d'Anobon,  du  gingembre  Q  du  coton. 

Pofleffions  Françoifes. 

Les  Franfois  pojfedent  en   Afrique  le 
hfiion  de  France  fortereffe  vis-à-vis  du 
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Royaume  d^ Alger ,  on  y  pêche  abondai 
ment  du  corail,  ^  ce  pojle  les  met  à  po 
têe  de  tirer  de  toute  la  Barbarie  des  grainsl 
de  la  cire  ^  des  cuirs  ^  des  laines  y 
plumes  d' Autruches ,  des  dattes ,  des  rai 
fins ,  des  peaux  de  chèvres ,  des  chemÀ 
Barbes  ;  c*eji  une  compagnie  de  Marfelîo\ 
qui  y  fait  le  commerce  iS  qui  a 
iommis  à  Bone ,  à  Calle,  au  Cap  RofeSy 
Salé,  S*  des  magafins  fournis  de  draps\ 
de  toiles j  de  mouffilines^  de  cotton,  de  ta 
bac,  de  papiers ^  de  merceries  communes\ 
cifeauxy  couteaux,   miroirs  y  Êfc. 

La  compagnie  des  Indes  pojjède  fur 
rivière  de  Sénégal  Hfle  0*  Fort  de  faîn 
Louis ,  (^  a  200.  lieues  dans  les  terres\ 
le  Fort  de  faint  Jofeph  dans  le  Pays 
Calam  5  VÎfle  iS  Fortereffe  de  Corée  prèl 
du  Cap  Ver  d'y  c*ejl  le  principal  magafil 
6f  la  captiverîe  de  la  compagnie,  eli 
a  des  comptoirs  à  Enguiau  ou  terrier  rouge\ 
à  Rufisque,  à  Port'iidal,  à  Joal  dans 
Royaume   de    Damel ,    à    Albreda  , 
Bintau  fur  la  rivière  de  Gambie ,  ^  aui 
Biffaux   dans  le  Royaume  de  Barre  o\ 
des  Mandingues  (  f.eau  de  vie  y  ejl  ui 
bonne  marchandîje,  parce  que  les  Negri 
dans  les  îems  de  pliiyes   ne  peuvent  tire 
de  vin  des  Palmiers  pour    leur  boîjfon 
ces  differens  poftes   &  la  bonne  intelll 
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jtnco  qu*eîle  entretient  avec  les  hahitans 
m^aysj  lui  procurent  l'avantage  d^échan' 
m  Jes  draps  communs ,  fes  toiles  peiri" 
m ,  fa  poudre  ,  fes  armes ,  fon  plomb , 
m  pierres  à  fufil^  fon  eau  de  vie  y  fes* 
murrîs  (  coquillages  des  Maldives  qui  y 
ment  de  monnoye  )  avec  l'or ,  la  cire 
tjaunej  Vyvoirey  les  dents  de  vaches  ma- 
mes  y  les  cuirs  y  les  peaux  de  tigres  ^  la 
mmme  Arabique  ^  £5*  d'y  acheter  les  Ne- 
hres  dont  elle  a  befoin  pour  fes  colonies 
U Amérique,  Q*  le  mil  dont  elle  les  mur' 
\nt  tant  dans  fes  magafins  que  pendant 
m  traverfèe  quand  on  les  mené  aux  If' 
\h.  Arguin  tS  le  Fort  Portandic  prés  du 
\ Royaume  de  Gualata  font  ruinés,  cepen- 
liant  on  y  va  encore  traiter  de  la 
l^omfne  Arabique;  tout  le  commerce  s*y 
mit  fous  la  protection  des  Rois  Nègres , 
Un  s'y  fait  déclarer  enfant  de  la  terre , 
çc  qui  forme  une  efpece  de  naturalité  ;  on 
ly  paye  des  coutume^  (  ce  font  des  droits 
requis  par  ces  Souverains ,  )  on  fait  des 
\frefens  au  Commandant,  on  paye  les  frais, 
l'interprète,  ^c. 

La  compagnie  va  à  Bourre,  à  la  côte 
4e  Maleguette  dans  le  befoin  de  rafrai- 
çbijfement ,   elle  y  trouve  à  vil  prix  les 

*  Il  faut  remarquer  que  les  Caurris  n'ont  cours 
que  depuis  le  Cap  verd  jufqu'à  la  rade  de  Juda.. 
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poulets,   les  chapons  ^    les    cabrils  ^   uA 
cochons i  les  moutons,  les 'bœufs ^  les  frum\ 
Ê?  le  vin  de  palme;  Q*  quand  elle  trouA 
ve  roccafion  favorable ,  elle  prend  pan\ 
au  riche  commerce  que  font  les  nationtl 
Européennes  aux  côtes  de  Guinée,  elle  a\ 
un  fort  dans  le  Royaume  de  Juda  qui 
lui  fournit   moyen   de   trafiquer  dans  le 
Royaume  de  Lampi ,  de  Juda  £5*  d*Jrdres, 
Les  François  ont  un  Conful  au  Caire  y 
à  Alexandrie,  à  Rofette ,  mais  les  mar* 
chandifes  de  VEurope  y  payent   20.  par 
100.   d* entrée  par  la   fage  politique  des 
Turcs  qui  comprennent  bien  que  la  richejje 
d'un  Etat  confifie  à  fe  défaire    de  les\ 
marchandifes  £5*  de  fes  manufactures ,  is  à 
fe  pajfer  tant  qu*on  peut  de  celles  des  au- 
très. 

Pofleffions    Eipagnoles. 

Les  Efpagnols  poffedent  Ceuta  ,  Teu- 
touan ,  le  Pignon ,  Melilla  dans  le  Royau- 
me de  Fez  ;  Oran  0*  Marfalquivir  dam 
le  Royaume  d'Alger  ;  ils  s'y  procurent 
les  plumes  d'Autruches ,  V Indigo ,  Vor  en 
poudre ,  les  dattes  &  raijins  ,  les  cuirs , 
la  cire,  les  peaux  de  chèvre ,  les  bleds  (S 
les  chevaux  barbes  quand  le  commerce 
de  ces  deux  articles  efl  libre ,  mais  le  Roj 
de  Maroc  £?   de  Fez  nen  donne  qu'en 
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Ikhange  de  la  poudre  iS  des  munitions 
Ui  guerre  que  les  princes  Chrétiens  défen- 
\ient  quon   leur  porte,  ^^  i« 

Us  pojjedent  les  IJles  Canaries ,  les  Jn- 
mis  is  les  Hollandois  enlèvent  de  ces 
mes  tous  les  ans  plus  de  30.  mille  ton- 
maux  de  ces  vins  fi  ejiimés  dans  toute 
Mur  ope  ^  fans  parler  du  grand  commet' 
Hi  qui  s'y  fait  des  fucres ,  des  grains  y. 
m  volailles ,  £5*  des  ferins  qui  s* y  trou* 
\mt  en  quantité.       -^^^v  v  . 

'/■  "  Poflèfîîons  Hollandoifes.  V  '  :!^! 

Les  Hollandois  ont  de  précieux  établifje^ 
^mm  fur  la  Côte  d'or^  faint  George  de  l^ 

"me ,  le  Fort  Najfau  ;  Jxime ,  Botrou. 
lians  le  Pays  rouge  ^  Cormentin^  ils  en  ftV 
lïsnt  tous  les  ans  plus  de  1500.  marcs  d'or  y. 
pc.  ils  font  un  commerce  confiderable  à 
mnguin^  à  Sèjlrecrou ,  au  Botou  y  au 
mitSeJlrey  à  Goyane  fur  la  côte  de  Maie* 
mette;  ils  en  tirent  le  morfil  6f  le  poî* 
\m  long  qui  efi  plus  acre  que  l'autre  y  fi? 
\[iiils  fçavent  placer  à  propos. 

Quoique  le  commerce  du  Cap  de  bonne 
yperance  foit  fort  peu  de  chofe^  à  caufe 
me  les  Nègres  de  la  Cafreriefont  les  plus 
miferables  £5*  les  plus  pareffeux  de  tous  les 
j^egres ,  les  Hollandois  en  tirent  de  grands 
profits  par  les  rafraichiffemens  de  toutes 
\!pces  qui  s'y  trouvent  aujourd'hui. 
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o    .  -       Pofleffions  Angloifes. 

Les  Anglois  ont  pour  principal  établi 
fement  en  Afrique  le  Cap  Cor  Je  fur  la  cm 
d'or ,  iS  un  Fort  à  la  rade  de  Jiida ,  Û 
in  tirent  ttlus  de  1200.  marcs  d*orparan\ 

Ils  réjîdent  feuls  prés  du  Cap  de  Mife\ 
rado  entre  les  côtes  de  Serre-  Lionne 
de  Maleguette ,  Q*  Us  ont  10.  à  12.  ca] 
fes  dans  cette  étendue  pour  en  tirer  le  m  J 
le  poivre^  iSc. 

Ils  font  la  traite  des  Nègres  tout 
long  de  la  rivière  de  Gambie  jufqu'an  ru- 
cher de  Guîngou  pour  tirer  Vor  des  Mcl\ 
lîncopes;  ils  remontent  la  rivière  du  Sens- 
gai  jufqu*au  lac  de  Guarde,  oii  aboutiJJm\ 
trois  Royaumes  Agades^  Guber^  Cano,  ihl 
y  ont  bâti  un  Fort  dans  le  deffeîn  de  comnmm 
avec  le  Royaume  de  Bornou  S*  d'Ovangm\ 
Ils  ont  aufjî  le  Fortfaint  Jacques  à  l'erAn\ 
du  Sénégal^  0*  un  comptoir  à  JoaL 

VIfte  de  fainte  Hélène  qui  nejl  qu'uni 
rocher  au^dejffus  duquel  il  y  a  quelques  plai] 
nés  fertiles ,  leur  fournît  les  rafraichiJfs-[ 
mens  dont  ils  ont  befoin  dans  les  voyaged\ 
long  cours.  -       -, 

PofTeffions  DanoifeMii  Brandeburgeoifeî. 

Les  Danois  pojjèdent  Chrijiiansbour^,  m 
la  Côte  d'or^  ^  les  Brandeburgeois  hnk\ 
risbourg ,  ils  en  tirent  enfemble  bien  looo. 
marcs  d'or  par  année. 
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L'AMERIQUE; 

ON  a  découvert  l'Amérique  autre- 
ment le  nouveau  monde  ,  ou  Ie& 
Indes  Occidentales,  depuis  l'an  1493. 
par  les  foins  &  Tinduflrie  de  Chriftophe 
Colomb  ,  excellent  Pilote  ,  originaire 
de  Gènes  qui  découvrit  la  plupart 
des  Antilles  ,  &  d*Americ  Vefpuce 
Florentin  ,  qui  cherchant  un  paflage 
au  delà  de  la  ligne  pour  pafler  aux 
Moluques,  toucha  le  premier  ce  vafte 
Continent,  &  lui  donna  Ton  nom  Taxi 
1501. 

Un  Hiflorien  de  la  vie  de  Colomb 
dit  que  travaillant  dans  Tlfle  de  Ma- 
dère à  des  cartes  Marines  il  fentit  plu- 
fieurs  fois  des  vents  froids  qui  conti- 
nuoient  plufieurs  jours  avec  une  éga- 
le force,  &  qui  lui  firent  conjeélurer 
qu'il  y  avoit  une  terre  habitée  de  ce 
côté-là ,  ce  qui  lui  fut  confirmé  par  ua 
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vaiiTeau  qui  relâcha  dans  Tlfle  de  Mal 
dere»  poafTéparla  tempête;  il  croyoi/ 
d'ailleurs  qu'il  y  avoit  une  voye  pluj 
aifée  pour  parvenir  aux  Indes  que 
celle  qu'on  cherchoit  par  l'Afrique,  j 
qu'en  fuivant  TOcean  Occidental  fuj 
2a  même  latitude  on  pourroit  arrive] 
à  la  Chine  ou  à  d'autres  Pays  volfinS 
de  la  Chine. 

Colomb  cependant  trouva  beaucoup 
d'obdacles  à  fon  delTein ,  car  il  fut  re<{ 
buté  par  tout,  les  Génois  Tes  compaj 
triotes  le  traitèrent  de  vifîonnaire:| 
Henry  VII.  Roy  d'Angleterre  ne 
voulut  point  écouter  Barthelemi  CoJ 
lomb,  qui  alla  lui  propofer  de  faire! 
cette  découverte  à  fon  profit  ;  les 
Rois  de  Portugal  &  d'Efpagne  ne  lui| 
furent  pas  plus  favorables,  &  regar* 
derenc  ces  proportions  comme  de| 
brillantes  chimères. 

Malgré  tant  de  mépris  &  de  re- 
buts Colomb  n'abandonna  point  fonl 
deflein,  il  attendit  que  les  guerres  que 
Ferdinand  Roy  d'Efpagne  &  Ifabelle 
fon  époufe  avoîent  contre  les  Maures 
de  Grenade ,  fuflent  terminées  ;  il  fit 
enfùite  un  traité  avec  le  confeil  d'Ef- 
pagne qui  lui  fit  donner  un  vaifTeau 
&  deux  brigantins,  Se  26.  mille  écus 
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^our  fon  voyage ,  Colomb  fit  voile 
(vec  cet  équipage;  il  ne  fut  guéres 
;ureux  dans  fa  navigation,  car  il  eût 
}uc  à  combatre ,  les  vents ,  le  calme , 
kiais  plus  que  tout  cela,  fon  équipage 
I,,    le  révolta  plufieurs    fois    contre 
ni,  &  il.  eût  bien  de  la  peine  à  Tap^ 
kifer;   il  découvrit  enfin   après  une 
liavigation  de  deux  mois   &  8*  jours 
es    Côtes     de    Guanahani    qui    eft 
le  des  liles   Lucayes ,    y   débarqua 
es  Gens,  &  en  prit  polTeflîon  au  nom 
lii  Roy  d'Efpagne,  en  y  plantant  Té- 
lendart   qui   portoit   les  armes  de  ce 
pince ,  il  nomma  cette  terre ,  la  terre 
|e  fan  Salvador  ^   en  adlion  de  grâce 
|e  ce    que   Dieu  l'avoit    garanti   de 
ant  de    périls   aufquels  il    avoit   été 
[xpofé  ;  il  laifia  une  partie  de  fes  gens 
|ans  un  fort  qu'il  avoit  fait  bâtir,  & 
rembarqua  pour  venir  rendre  comp- 
au  Roy  d'Efpagne  de  ià  découverte. 
te  Prince  le  reçût  avec  beaucoup  de 
pye  &  rhonora  de  divers  titres,*  il  y 
[t  3.  autres  voyages  qui  valurent  au 
|oy  d'Efpagne  plus  de  60.   millions 
[or,  il  découvrit  même  la  terre  fer- 
le de  l'Amérique  qu'il  prit  pour  une 
le.  Ce  fut  cependant  Americ  Vefpu- 
qui  y  mit  le  pied,   &  qui  a  eu  la 
loire  de  lui  donner  fon  nom. 


Ekmms 
^^  Plufieurs  autres  y  ont  auflî  fait  dei 
«àécouvertes  ;  le  Brefil  fut  découver 
*en  1501.  par  Alvare  Cabrai;  Françoii 
Hzarre  découvrit  le  Pérou;  Gonzale] 
Pîzarre  la  rivière'  des  Amazones 
Alaufa  &  Pinfon  pouffèrent  jufqu'i 
la  ligne  Equinoxiale  ;  Magellan  «&  \\ 
Maire  en  ont  fait  le  tour. 
*  Dans  le  commencement  de  ced 
découverte  FEipagne  en  a  tiré  beau] 
•coup  d'avantages  &  beaucoup  de  rij 
chéffes,  mais  dans  la  fuite  cela  a  dél 
peuplé  toute  l'Efpagne  par  Ifcs  coloj 
nies  qu*on  y  a  envoyez ,  &  par  Ij 
grand  nombre  de  ceux  qui  ont  quittj 

.  volontairement  pour  aller  s'enrichii 
dans  ce  pays-là.  Ainfi  ce  font  le| 
Efpagnols  qui  en  ont  fait  la  décoï 
verte,  &'  qui  font  les  maîtres  des  pk 
grandes,  des  plus  riches,  &  despk 
fertiles  Provinces  de  cette  partie  èl 
Monde ,  qui  font  le  vieux  &  nouveal 
Mexique,  la  Terre  ferme,  le  Peroo| 
le  Chili ,  partie  du  Paraguay  ;  &  par 
les  Ifles,  Cuba,  faint Domingue  en  pa 
tie ,  Portorico  &  la  Marguerite. 
Les  Portugais  y  poffedent  la  côte 

.Brefil.  ^^. 

Les  François  font  les  maîtres  d'un 

grande  pzniQ  du  Canada,  de  laLou 

" '"  •■'-    -  '■'-'■    -'      fîanfil 
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{Sane,  &  de  quelques  Ifles  dans  la  mer 
Idu  Nord. 

Les  Anglois  pofTedent  la  nouvelle 
(Angleterre,  la  nouvelle  York,  la  Pen- 
lilvanîe»  le  Mariland,  la  Virginie,  la 
Caroline  dans  la  partie  Septentrionale, 
&  font  les  maîtres  de  quelques  Ifles. 

Les  Hollandois  y  pofTedent  Surinam 
dans  la  partie  Méridionale  »  l'Ifle  de  Cu- 
raçao, &  quelques  autres  dansTArchî- 
pel  du  Mexique. 

Les  Danois  font  les  maîtres  de  la  po» 
tice  Ifle  de  faint  Thomas. 

Obfervation.      -— 

On  divîfe  les  habîtans  de  t Amérique  eê 
([uatre  fortes  y  en  Américains  naturels,  en 
Européens ,  en  Métis  ou  Créoles  qui  font 
nés  aune  Américaine  S  d'un  Européen^ 
l§  en  Nègres  qu*on  y  [tranfporte  d'Afri' 
ipie  pour  travailler  aux  mines,  i$  a  îa 
\fabrique  du  fucre  y  (Se.        J 

Les  Efpagnols  qui  y  pojjedent  les  plus 
beaux  Royaumes,  occupent  tous  les  Bene- 
fces^  (S  remplijfent  toutes  les  dignités  de 
ÎEgVife ,  tant  grandes  que  petites  ;  les  Creo* 
ks  font  exclus  de  tout ,  (S  on  affeSte  de 
h  abaîffer ,  de  crainte  qu'ils  n'infpîrent  aux 
Originaires ^  du  Pays  le  dejjein  de  fecouer 
l^joug  de  la  domination  Efpagmle  ;  mais 
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plujîeurs  de  ces  Indiens  qui  ont  du  bon  fins 
f entent  fort  bien  toute  cette  politique^  j/jl 
appellent  les  Efpagnols  des  dévoreurs  d'or  A 
0  quoiqu'ils  f  oient  tous  fujets  d'un  même] 
Monarque  y  il  règne  entr*  eux  une  antipathie] 
très-vive. 

■  II  y  a  dans  ce  pays  différentes  re-| 
ligions.  Car  les  Américains  naturels  &| 
indépendans  font  tous  idolâtres  & 
n*onc  point  de  religion;  ceux  qui  dé- 
pendent des  Européens  fuivent  la  re- 
ligion des  princes  auxquels  ils  obçïf- 
fent.  Dans  toutes  les  terres  de  la  domi- 
nation Efpagnole,  les  Peuples  y  foijt 
également  dévots  &  débauchés  félon  le 
père  Charlevoix  Tefuite  ,•  *  toute  la  dé- 
vption  fe  réduit  a  aflîfler  à  la  Meffe  & 
à  la  récitation  du  Rofaire  ;  ils  portent 
differens  Amulettes  pour  fe  garantir  des 
forçiers  &  du  mauvais  air  :  prefque  tous 
les  riches  font  engagés  dans  le  concubi- 
nage qui  chez  §  eux  n'a  rien  de  fcan- 
daleux  ;  &  pourvu  qu'ils  puiilent  acheter, 
mourir  &  fe  faire  enterrer  dans  un  habit 
de  Moine  prés  de  l'Autel  dans  un  endroit 
diflinçué  ,  ils  ont  une  trés-forte  pré- 
fompuon  de  leur  falut  ;  &  prenant  ainfi 
racceffoire  pour  le  principal,  ils  s'em- 

*  Hifloîre  de  fdint  Domingue. 

J  Voyage  de  la  mer  du  Sud,  par  Frezier. 
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Ibaraffent  très  -  peu  de  travaiiie  a  la  ré- 
forme du  cœur,  &  à  la  pratique  des 
bonnes  œuvres.  ,      ,    , 

î       Obièrvation.      i  :  u        - 
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//  par  oit  que  cette  partie  du  monde  a 
Utê  inconnu'^  des  anciens^  car  on  rien  trouve 
\j'm  de  certain  dans  leurs  Ecrits ,  (^ 
mut  ce  qu'en  ont  pu  dire  Platon  ^  Arif- 
me  y  Seneque  dans  fa  Medée ,  £5*  Eîien.y 
hx  peut  pajjer  que  pour  une  conje^ure , 
mis  que  les  Phœniciens  qui  ont  fait  les 
Urmîers  le  commerce  de  la  mer^  ne  rap- 
mrtent  rien  de  cette  partie  du  Monde 
\mn  plus  que  les  Romains  (S  les  Arabes, 

On  ne  fçait  fiirement  par  qui  VAme- 
\n({ue  a  été  peuplée^  peut-être  quelques  an- 
mms  navigateurs  qui  côtoy oient  l'Afrique  ou 
\ï Europe  y  ont  été  poujfés  par  la  tempête^ 
m  y  ont  été  emportés  par  des  cour  ans;  mais 
hlproit  plus  probable  qu*on  peut  aller  en 
Umerique  de  r Europe  par  la  Groenlande  ; 
\k  la  Chine  6f  du  Japon  par  la  terre 
Uïejfo;  ^  de  la  grande  Tar tarie  par  la 
rnrne  terre  qui  ne  doit  pas  être  éloignée 
m  Nord  de  r  Amérique^  car  on  ne  fçait  fi 
ullseft  contigu'é  ou  fi  elle  fait  pièce  à  part; 
yl  efi  certain  d'ailleurs  que  les  peuples  de 
^Amérique  Septentrionale  paroîjjènt  vivre 
U  peu -prés  comme  les  Tartares  d'Afie. 
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Les  bornes  de  rAmerique  fur  \i 
mer  autant  qu'on  l'a  pu  découvrirl 
jufbu'à  prefent ,  du  côté  du  Septentrionl 
c'elt:  le  détroit  ou  la  Baye  de  HudronJ 
au  Midi  le  détroit  de  Magellan  qui  lai 
fépare  d'une  Ifle  nommée  terre  àefewÀ 
la  mer  du  Nord  àrOccident  ;  à  rOriencI 
la  mer  du  Sud  ou  mer  FacÛque. 

La  qualité  de  l'air  de  l'Amérique 
eft  différente  félon  la  fîtuation  de^ 
Pays ,  cette  partie  du  monde  étanii 
auui  grande  que  l'Europe  &  l'Afrique;) 
les  Etats  y  font  fitués  jfbus  les  cini] 
Zones,  &  le  reffentent  des  qualités  de 
l'air  qui  domine  fous  la  Zone  où  il 
fe  trouvent. 

L'on  compte  cinq  grandes  Rivieresl 
dans  le  nouveau  mpnde  qui  fontj 
celle  des  Amazones  dans  la  partie 
Méridionale  5  qui  efl  la  plus  grande 
de  toutes ,  elle  a  deux  fources  dans  de 
Marais  proche  de  Quito  ville  du  Pej 
rou  9  elle  fe  jette  dans  la  mer  du 
Nord  après  avoir  arrofé  plus  de  dou^ 
ze  cens  lieues  de  Pays. 

La  féconde  eft  celle  de  iâint  Laul 
rent  dans  le  Canada ,  on  lui  donne  pré( 
de  huit  cens  lieues  de  cours  vers  la 
mer  du  Nord. 

Celle  dQ  la  Plata  ou  rivière  d'argenil 
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dans  le  Paraguay ,  fon  cours  effc  de  prés 
de  cinq  cens  lieues  ;  !e  débordement  de 
cette  rivière  produit  le  même  effet 
que  le  Nil.  i  *  ,    i..-.^  uw^      . 

La  rivière  de  MinTifllpî  dans  là  Louî- 
fiane  ri*a  été  découverte  qu'en  1673. 
1680.  &  1683.  fon  cours  eft  de  plus  de. 
huit  cens  lieues,  elle  a  Ton  embouchure 
dans  le  Golfe  de  Mexique  dans  la 
partie  Septentrionale.  4,  w;  ,     5 

Le  fleuve  d'Orenoqùe  dans  la  Guya* 
ne  ou  nouvelle  Andaloufie.     ^^^^- 

Il  y  a  plufieurs  Golfes  dont  le  plus 
confiderable  efl  celui  de  Mexique  ; 
les  autres  font  le  Golfe  de  Panama 
ou  Darien,  de  faint  Laurent,  &  de- 
Honduras. 

Les  détroits  portent  les  noms  de 
ceux  qui  les  ont  découverts;  ceux  de 
Magellan  &  de  le  Maire  font  fitués 
dans  la  partie  Méridionale,  &  ceux 
d'Hudfon ,  de  Davis  &  de  Bahama^ 
font  dans  la  partie  feptentridnaîe. 

Le  premier  fut  découvert  en  15^9: 
par  Ferdinand  Magellan  portugais,  qui' 
cherchoit  un  paflage  pour  aller  aux 
Moluques. 

Le   Maire    d*Am{lerdâm  découvrit"" 
le  fécond  en  1616,  qui  efl:  beaucoup 
plus   aifé .  que  le  précédent , .  &  ùé^ 
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quenté  par  tous  ceux  qui  pafTent  dé 
la  mer  du  Nord  à  celle  du  Sud. 
2  Henry  Hudfon  Anglois  fit  la  décou- 
verte de  celui  qui  porte  fon  nom  cq 
x6o9:ileft  dans  la  partie  Septentrionale 
prés  de»  terres  Arâiques.  Il  aboutit  à  un 
grand  golfe  nommé  baye  de  Hudfon. 

Le  détroit  de  Davis  fut  découvert 
en  1585.  Il  aboutit  à  un  grand  golfe 
nommé  Baye  des  Ba$ns ,  qui  n  efl  qu'à 
onze  degrés  du  Pôle- 

Davis  &  Hudfon  cherchoient  un  paf- 
fage  pour  pénétrer  en  Afie  par  le  nord 
de  TAmeri^ue. 

Le  détroit  de  Bahama  efl  renommé 
par  fon  aux  &  reâus;,  il  eft  encre  la 
Floride  &  llfle  de  Cuba. 

L'on  y  voit  des  montagnes  très- 
hautes  entre  lefquelles  font  les  Andes 
ou  les  Cordillieres,  qui  font  entre  le 
Pérou  &  le  Chili,  dans  la  partie  Mé- 
ridionale :  on  dit  qu'elles  font  les  plus 
hautes  du  Monde;  elles  ont  prés  de 
ijoo.  lieues  d'étendue  du  Septentrion 
au  Midi ,  on  les  croit  remplies  d'or  & 
d'argent,  mais  elles  font  couvertes  de 
neiges  huit  mois  de  Tannée. 

L'Amérique  abonde  en  or,  argent, 
pierreries,  perles,  peaux,  fucre,  co- 
chenille,  vanille,  indigo,  cacao,  fal- 
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llèpareille,  gingembre  &  en  mayz  que 
l'on  nomme  en  Europe  bled  de  Turquie. 

Obfervations.  ;,    h 

Comme  les  Efpagnoh  ont  donné  de  tout  tems^ 
Uç  entière  exclufion  aux  autres  Nations  pour 
Ms  les  lieux  qui  appartiennent  à  la  Courons 
h  à'Efpagne^  il  ya^-  fortes  de  vaijfeaux 
^[pgnols  qui  font  le  commerce  dans  ces  Pays, 

1.  La  flotte  qui  efi  un  certain  nombre 
\k  vaijjèaux  tant  du  Roy  que  des  Mar- 
mnds^  dejlinée  pour  le  Mexique  ^  6f  qui 
Uscharge  à  la  nouvelle  Fera-Crux^  elle  part 
\k  Cadix  vers  le  mois  d^Août^  iS  mit  18» 
|ii  19.  mois  en  fon  voyage,  .   . 

Ce  qu*on  appelle  la  Jiotilk  efi  unefregatt 
\u  deux  y  quelquefois  davantage ,  qid  précède, 
rnivèe  des  galions  iS  de  la  flotte^  iffqui  en 
Y^prte  des  nouvelles,  ^ 

2.  Les  Galions  ou  vaiffeaux  de  guerre 
\k^ïnés  pour  Porto- Bello  font  ordinairement 
n.QU  10.  yfervant  de  convoy  à  12  ou  15. 
mvîres  marchands;  ils  pafjènt  à Carthagene 
mil  fe  tient  une  première  foire  y  pour 
mueillir  les  Richefjes  du  Popayan  &  de 
m  Côte ,  de  là  à  Porto-Bello  oîi  fe 
Itient  la  plus  célèbre  foire  de  F  Univers 
mur  ramaffer  celles  du  Pérou  £3*  de  Id 
tsrre  ferme  ;  les  Galions  reviennent  de  nou' 

I  ueau  à  Carthagene  oii  fe  tient  une  troifiéme 
urne ,  après  laquelle  ils  reviennent  enEfpagne 
mr  la  route  de  la  Havane. 
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Jprés  l'arrivée  à    Porto -Bello  m  en\ 
détache  un  qiCon  appelle  Patache  RojqI 
qui  va  recueillir  le  Tribut  de  la  Cote] 
à  la  Marguerite  y  à  la  Hache,   à  Ponta] 
.  Guiare,  &c,  ;  > 

ri  3»  Les  navires  de  regître^  c'eft-à-dirA 
ceux  que  la  Chambre  des  Indes  permet  à\ 
des  marchands  particuliers  de  fréter  ^  donti 
les  uns  vont  à  Porto  -  Cavallo  pour  M 
Honduras,  à  Macaraibo pour  la Venezuella\ 
aux  Caraques ,  à  Buenos-Ayres ,  Éfc. 
t'v  Les  JJJogues  peuvent  être  mis  dans  cet' 
U  dernière  clajje ,  ce  font  ordinairemm\ 
2.  hâtimens  Royaux  deJHnês  pour  Buenos* 
Ayres ,  (S  qui  tranfportoient  autrefois  en\ 
Amérique  le  Mercure  pour  le  compte  du  Roy.l 

Quoique  PEfpagne  tire  Se  grandei\ 
richeffes  de  V Amérique ,  il  ejl  certain^ 
fur  le  pied  que  foni:  les  chofes,  que  les  Ga- 
lions &  les  Flottes  reviendront  toûjoim 
moins  richement  chargés,  6?  que  le  com- 
merce des  Anglois  à  la  Jamaïque,  celuû 
de  la  compagnie  d'Hollande  à  Surinam 
(^  Curaçao,  des  Danois  à  faint  Thomas  A 
affoibUra  toujours  de  plus  en  plus  celui  k\ 
Cadix  i§  de  tous  les  négocians  de  ÏEurom 
qui  font  intereffés  avec  les  Efpagnols. 

Quand  on  veut  entrer  dans  quelque  po\t\ 
EJpagnol  on  feint  des  befoins  d'eau  y  de  boïs\ 
de  vivres  f  on  préfente  un  placet,   c'ejl 
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fnât  craqué 'j  c'ejh  une  voye  d*eau  qu'on 
te  peut  étancbery  on  aveugle  par  prefent. 
On  Je  défait  de  fis  marchandifisy  F  on 
je  remplît  de  caijjes  d'indigo ,  de  coche- 
nille ,  d'argent  en  barres  &  monnayé ,  tabac 
}S  autres^  fans  parler  des  intelligences 
jMf  les  Officiers  du  Roy  d'Efpagne^  ou 
leurs  confidens  lient  avec  ces  étrangers 
four  leur  faciliter  rentrée  de  leurs 
ffiarchandifes. 

Souvent  on  fe  tient  aux  embouchures  des 
rivières ,  on  tire  un  coup  de  canon  pour  avifer 
f arrivée;  les  Négocians  viennent  avec  des 
canots^  on  ne  parle  point  alors  de  crédit ^  (f 
ce  commerce  Je  fait  la  nuit ,  on  appelle  cette 
manière  de  trafiquer ,  traiter  à  la  pique, 

A  quoy  fervent  donc  les  deux  Arma- 
ailles  i  ces  ef cadres  de  8*  à  10.  vaiffeaux 
^ue  le  Roy  d'Efpagne  entretient  en  Ame- 
tique  pour  empêcher  les  étrangers  de  négo* 
cier  dans  fis  Etats  ?  Il  y  a  lieu  de 
croire  que  la  guerre  préfente  occafionnera 
k  remède  à  tous  ces  maux ,  Êf  que 
ÏEfpagne  n'accommodera  fis  différens 
avec  l'Angleterre  qu'en  prenant  des  me- 
Jures  efficaces  pour  empêcher  tout  le  com- 
merce de   la  fraude.         ., 

On  divife  FAmerique  en  Septentrio- 
nale &  Méridionale  qui  fe  joignent 
par  riflhme  de  Panama  &  en  Ifles* 
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SECTION    PREMIERE. 

DE    L'AMERIQUE    SEP. 
TENTRIONALE. 


t  > 


ON  peut  partager  TAmerique  Sep« 
tentrionale  en  4.  parties  généra- 
les, le  vieux  Mexique,  le  nouveau 
Mexique ,  la  Floride ,  &  le  Canada. 

Les  Efpagnols  font  maîtres  dans  l'A- 
mérique Septentrionale  du  vieux 
Mexique  ou  nouvelle  Efpagne,  du  nou- 
veau Mexique  ou  nouvelle  Grenade. 

*.*.•--.  .    • 

'  '  ""     Article    Premier. 
'    DU  VIEUX  MEXIQ^UE. 

LEs  Efpagnols  découvrirent  ce  pays 
Fan  15 18. ,  &  fernand  Cortez  en  fit 
la  conquête  Tan  152 1.  aidé  d'un  fecours 
de  100.  mille  hommes,  que  lui  four- 
nirent les  Peuple?  de  Tlafcala  ennemis 
jurés  des  MexicaLis.   »»  '    r 

On  divife  le  Mexique  eti  trois  Au- 
diences ou  Gouvernemens  qui  font,  du 
Mexique,  de  Guadalajara,  de  Guatimala. 

Les  Rois  d'Efpagne  y  tiennent  un 
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vicçrRoi  qui  a  100.  mille  ducats  d*ap- 
poincemens ,  &  qui  difpofe  des  charges 
à  Ton  gré,  il   fait  fa  réfidence  dans 
la  ville  de  Mexico  qui  efl  la  capitale , 
&  qui  donne  le   nom  à  cette  partie 
de   rAmerique    que    Ton    nomme    la 
nouvelle  Efpagne  ,•  il  y  a  dans  cette 
ville   un    Arcnevêché    établi   par    le 
Pape  Paul   III.  en  1547. 9   une   Uni- 
verfité,   une  Inquifition  ,  une   Cham- 
bre des  Mqnnoyes,   ôc  une  Cour  Sou- 
Iveraine;  on  compte  à  Mexico  jufqu'à 
1100.  mille  maifons,  la  ville  n'efl  point 
fortifiée  ,    on   n*y   appréhende   point 
de  révolte  de  la  part  des   originaires 
du  pays,  &  Ton  fe  repofe  fur  la  bonté 
des  deux  ports  d'Jcapuko  &  de  faint 
\Jcan  de  Ulhua  qui  font  les  clefs  du  Pays. 

Ce  Pay5  efl  riche,  &  fournit  de 
ll'or,  de  l'indigo,  du  tabac,  de  la  co- 
chenille &  du  cacao  précieufe  amande 
[qui  y  fert  de  nionnoye. 

L'air  y  efl  doux ,  tempéré ,  fain  ,•  la 
[volaille  &  les  befliaux  y  font  d*une 
abondance  qui  n'efl  pas  croyable;  il 
Is'y  trouve  quantité  de  fruits  précieux 
|&  inconnus  en  Europe;  il  y  a  un  ar- 
bre très  -  fingulier  que  les  habitans 
Inomment  Maquey,  &  les  Européens 
\Ul!oës  de  TAmerique;  tous  les  habi- 
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tans  tâchent  de  Tavoir  auprès  de  leurj 

maifon ,  cet  arbre  paroît  fuifir  à  la  pluJ 

Î»art  des  befoins  de  la  vie ,  on  fait  de  M 
èuilles  du  papier,  des  couvertures ,  des^ 
cordes;  rextrémité  de  fes  feuilles  m 
garnie  de  piquans  qui  fervent  d*aiguilJ 
les  9  d'épingles  9  de  fcie;  l'arbre  tout] 
nit  du  coton,  du  lin,  du  chanvre;  fon 
fuc  fournit  du  vin  doux  qu'on  convertit 
en  vinaigre  ou  en  fucre,  fes  racines  fer^ 
vent  à  faire  de  bons  cordages,  &c. 


,K, 


Obfervations, 


\ 


Entre  phfieurs  anîmaàx  rares  on 
trouve  le  cincon  ou  otfeau  mouche 
la  grojfeur  d'un  Hanneton,  d'un  pIumaA 
admirable ,  on  dit  qu'il  fe  nourrit  de  il 
fofée  iS  de  T odeur  des  fleurs  ;  fon  nidejl 
coufu  contre  une  ou  deux  feuilles  d^un  au 
avec  une  efpece  de  fil  de  coton  ;  fes  œuj 
ne  font  pas  plus  gros  que  ceux  de  la  fournil 
les  Indiens  font  de  jolis  tableaux  avec  Im 
plumes  en  rapportant  &  joignant  enfmh\ 
les  nuances  des  diverfes  couleurs. 

Il  croît  dans  le  fond  du  Golfe  de  Mex\({\ 
une  efpece  de  champignon  mèdecinal  ki^: 
fe  pétrifie  à  l'air  ,  }^  que  les  E/j^^:ijr'>^ 
tranfportent  au  Japon  oii  il  fe  vem 
po:âs  d*or  pour  filtrer  les  eaux  que 
Jai^onoîs  boivent. 

U 
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Les  Chevaux  y  font  excellens,  la  ra- 

jce  provenant  des  .ueilleurs  d'ËfpagnL  ; 

la  Jurifdièlion  du  Vice-Roi  s'étend  fur 

plus  de  500.  mille  Ameriquains  tribu 

I  tairas. 
L'Audience  du  Mexique  a  fept  Fro* 

Ivinces  qui  font:  ...„,.    ,.,. 

I.    I:  lle''ique. 

Sa  capitale  e^l  TVlexique  ou  Mexico, 
ils']/  fait  yn  grand  commerce,  &  les 
habitans  ioiic  le  peuple  le  plus  riche 
qu'il  y  ait  dans  le  monde  entier  ;  TËf* 
pagne  y  envoyé  tous  les  ans  les  meiU 
leures  marchandiies  de  l'Europe  au 
Port  de  faint  Je^^n  de  Ulhua,  d'où  on 
tes  y  tranfporte  par  terre  f  le  commerce 
du  Pérou,  de  la  Chine,  du  Japon,  fe 

it  par  la  mer  du  Sud»  &  par  les  Ides 
Philippines  ;  les  Cargaifons  fe  déchar- 
gent à  Acapulco ,  d'où  on  les  conduit 
par  terre  à  Mexique.  Acapulco  bon 
Port  avec  une  importante  Citadelle. 


Le  Mffchoacan. 


i.H,. 


Cette  Province  tire  Ion  nom  de  la 
"e  de  "^^^^choacan  ufitée  en  Mede- 
cme^  fa  capitale  eft  Mechoacan  Eve* 
/"""ç  jÉché;  faint  Michel  &  faint  Philippe  vil- 
'  ^    Iles  nouvelles  >  bâties  pour  aiFurer  le  che- 
J  Ccc 
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min  qu'on  tient  en  allî^nt  de  Mechod' 

can  aux  mines  de  Zacatecas,  -  - 

3.    Le  Panuco.  ;; 

Panuco  eil  fitué  fur  la  rivière  de 
même  nom;  faint  Jacques  des  vallées^ 
fkint  Lo  is.  ' 

,    .         4..    Le  Tlafcaîa* 

La  capitale  de  cette  Province  efl 
Tiafcala  ,  d'autres  difent  les  Anges 
£vêché. 

Vera-Crux  Port  de  mer  où  les  Elpag* 
nols  abordoient ,  &  qu'ils  ont  abandon- 
nés' à  cauiè  qu'il  étoii  dangereux ,  &  que 
les  vaifleaux  n'y  étoient  point  à  l'abri 
des  vents  furieux  du  Nord-     î''  '^ 

Saint  Jean  de  Ulhua  ou  îa  nomeïïe  Fe* 
r«-Crttx  bon  Port  avec  une  fortereffequi 
paffe  pour  la  meilleure  de  l'Amérique, 
c'eft  la  qu'on  conduit  les  marchandifes 
deflinées  pour  l'Europe  ,  &  où  abor- 
dent les  vaifTeaux  d'£fpagne  deflinà 
pour  le  Mexique. 

On  compte  dans  cette  Province  200. 
Bourgades,  1000.  Villages,  & 250. mil- 
le Indiens  dans  fa  Jurifdiélion  ;  elle 
fournit  la  meilleur^  .Cochenille ,  &  la 
campagne  efl  fort  fertile  en  bled. 
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5.    Le  Guaxaca. 
Guaxaca  ,   Ancequera  Evêché  ;    le 
Pays  efi  riche  en  mines  d'or  &  d'ar- 
gent, en  cochenille,  cacao,  &  cridal. 

6;     Le  Tabafco, 
Cette  Province  eft  riche  en  bled  & 
pâturages;    Tabafco  ou  Victoria  pre- 
mière ville  de  la  terre  ferme  qui  fut 
prife  d'aflaut  par  Cortez.       ,  ;    , 

7.    La  prefqu'Ifle  de  Tucatan,   -^^ 

Cette  preiqu'Ifle  a  au  Nord  &  àTOc- 
cident  le  Golfe  du  Mexique ,  à  TOrient 
celui  de  Honduras  ;  fa  pointe  porte  le  nom 
de  Cap  de  Catoche. 

Merida  Evêché  en  eft  la  capitale  : 
Valladolidy  Salamanque,  faint  François 
de  Campêche. 

On  en  tire  le  bois  de  Campêche,  du 
miel)  de  la  cire,  des  cuirs,  des  dro- 
gues medecinales ,  6c  des  bois  propres 
pour  bâtir  les  vailîeaUx.  .    .  ^ 

Obfervation* 

Les  Efpagnols  fabriquent  beaucoup  de 
\fd  dans  lesjalines  voijines  de  faint  Fran- 
çois de  Campêche  ;  dans  le  temps  que  le  fel 
Ue  grene  au  mois  de  May  £5*  de  Juin  y  les 
\lndiens  le  ramajfent  iS  en  font  m  gros 
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monceau  en  forme  deptramidey  Us  lecùU'l 
vrent  d  herbes  feches  É?  de  rofeaux  y  apréjl 
^oi  ils  y  mettent  le  feu  ;  il  s'y  forme  unA 
croûte  noire  fi  dure  qu'elle  garantit  le  fm 
contre  les  pluyes  qui  commencent  alors  ^  ï 
tient  le  monceau  Jec  d'^ns  la  faifon  la  p/aj] 
humide,  ,^. 

Jludience  de  Guadalajara. 

Les  Provinces  de  TAudience  de  Gua-I 
dalajara  font»  Guadalajara  capitale  &\ 
Evêçhé. 

Zacatecas  Province  riche  en  mines  1 
d'argent,  Xerez  de  la  Frontera,  faint 
Louis  9  Nom  de  Dieu.  Durango. 

La  nouvelle  fiifcaie  Province  richej 
&  trés-fertile. 

Cinatoa  petit  Pays  fertile ,  habité  enl 
partie  par  des  peuples  qui  confervent 
encore  leurs  mœurs  anciennes.  ' 

Culiacan  beau  Pays  riche  en  mines. 

Chiametlan,  il  n*y  a  de  remarquable| 
que  faint  Sebadien  fa  capitale. 

Xalifco  Province  &  ville ,  Compoflel- 
Je,  la  Purification  ;  lair  y  eft  trés-fain,| 
les  habitans  y  vivent  au-delà  de  ioo.ans.| 

'    y     Audience  de  Guatimala, 

Ce  Pays  abonde  en  tout,  mais  il  eft] 
fujet  aux  tremblemens  de  terre. 
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Guatimala  a  pour  capitale  faint  Jac- 
ques de  Guatimala  Evêché  &  Univer- 
fité ,  faint  Sauveur ,  faint  Michel 

Soconufco,  Guevetlan  capitale  com- 
merce en  cuiry.  ^,^  s 

Chiapa;  Ciudad-Real  Evêché^" 

Verapaz  pays  montagneux ,  maïs 
fertile;  Coban.  .  . ..  .^  ^ 

Honduras  province  riche  en  mines 
d'or  &  d'argent,  &  il  fertile  en  grains 
qu'on  y  recueille  deux  moiffons  par 
an.  Comayagua  ou  Valladolid  ;  Porto 
Cavallo,  Truxillo  deux  ports  fur  le 
golfe  de  Honduras»  :^  - 

C'eft  à  Porto  Cavallo  que  fe  fait 
tout  le  commerce  d'Efpagne  &  de 
la  mer  du  Nord  avec  Guatimala;  il  y 
vient  des  vaiiTeaux  de  regiflre  qui  y 
échangent  les  marchandifes  d'Europe 
avec  la  Cochenille,  Tindigo,  l'argent. 
Ter,  les  cuirs  ;  les  belles  tortues  dont 
l'écaille  fért  à  faire,  de  jolis  ouvra- 
ges fe  trouvent  prés  de  ce  Golfe. 

Nicaragua ,  lès  Espagnols  appellent 
cette  province  le  Paradis  de  Mahomet 
Léon  dé  Nicaragua  capitale  &  Evê- 
ché. Grenade  ville  riche  &  opulente 
fur  le  lac  de  même  nom,  c'efl  par  ce 
lac  qu'on  envoyé  à  Carthagene  les 
revenus  du  Roy  &  le  quint  des  mines;. 

Ccc   3, 


ï  i 


P 


ii1*ll; 


SH  ^  •  Elément 

Souffrîere  de  Bombaco  Montagne 
terrible  qui  jette  des  pierres  embraiees 
&  des  charbons  ardens  à  6.  lieues  à 
la  ronde. 

Coftarica  ou  Côte  riche  à  caufe  des 
mines  qui  s'y  trouvent.  Carthage  Evê- 
ché,  Caftro-d*Auftria,  Nicoya. 

Veragua  province  qui  touche  à 
riflhme  de  Panama,  la  Conception ^  la 
Trinité»  faint  Foy. 

V      Apticle     Second. 

DU    NOUVEAU    MEXIQUE. 

L£s  bornes  &  retendue  du  nou- 
veau Mexique  font  également  in- 
connues ;  c*eft  un  vafte  pays  où  les 
Efpagnols  n'ont  fait  que  peu  d^établif- 
iemens;  la  plus  grande  partie  e(t  ha- 
bitée par  des  Indiens  qui  vivent  de 
la  chaue  &  de  la  culture  de  leur  ter- 
re; on  les  connoît  fous  le  nom  d'^pa- 
chesy  chaque  peuplade  fe  choifit  un 
Cacique  ou  Capitaine  qui  domine 
fur  fon  canton  y  Pair  y  eft  tempéré , 
les  pâturages  excellens ,  &  le  bétail 
abondant. 

On  y  voit  des  vaches  qui  ont  un  poîî 
comme  le  Uon^  une  bojje  fur  le  dos 
comme  les  chameaux ,  &  une  peau  fm- 
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\jiUbk  à  celle  der  boucs  i  &  des  brebîsf 
M  la  grandeur  d'un  cheval  ayanP  la  queui 
[fort  cùurte  &  lef  cornes  fort  longues.   '5' 
La    principale  ville  eft  faint   Foy 
fur  la  rivière  du  Nord  qui  coule  du 
Nord  au  Sud,  entre  dans  la  Floride, 
&  va  fe  perdre  dans  le  Golfe  du  Me- 
xique ;    cette  ville  eft  le  fiége  d'un 
Evêque,  d'un  Gouverneur,  d'une  Au- 
dience Royale.  Acoma,  Tompires. 

Dépendances   du  nouveau   Mexique. 

Le  pays  de  Quivira  au  Nord  du 
nouveau  Mexique  eft  un  Pays  inconnu, 
il  touche  la  Louifîane  à  l'Orient. 

La  Californie  eft  une  pref^u'Ifte  at- 
tachée au  continent  de  l'Amérique 
Septentrionale  par  la  partie  du  Nord 
qui  eft  encore  inconnue;  le  Golfe 
qui  répare  la  Californie  des  deux  Mexi» 
ques  abonde  en  perles,  la  mer  y  por- 
te le  nom  de  Mer  Vermeille.  ^ 


Obferv^tîon» 
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Lorfque  le  nouveau  monde  eut  Iti  ouvert 
h  tous  les  fujets  de  la  Couronne  de  Cajiîlle^ 
les  Procureurs  &  les  Avocats  furent  eX' 
ceptés^  &  formellement  exclus  par  FEdit 
Uuî  en  rend  cette  rai/on;  de  peur  que 
\k  chicane  ne  sHntroduiJit  avec  eux  dans 
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ces  PayT  éloignés;  je  crois  qu\on peut  a]4\ 
ter  pour  V honneur  des  gens  éclairés  fur  M 
loix  naturelles  &  pofitives  ^  pour  ces  A- 
çats  qui  font  marcher  de  pair  la  ratfon  (i\ 
la  probité  y  que  cette  exclufion  a  été  faim 
pour  Je  livrer  dans  ces  Pays-là  avec  impunim 
à  toutes  fortes  d'injufiices  criantes^  pourl 
y  fouler  aux  pieds  fans  remords  toutes  m 
loix  divines  &  humaines^  ^ égorger tant\ 
de  millions  d'habitansy  fans  permettre  à  qui] 
que  ce  foit  d'ouvrir  la  bouche  pour  réclamer] 
le  fàng  de  tant  de  malheur euf es  vi^î-\ 
mes  de  r avarice.  (S  de  la  cruauté^  dei\ 
Ef^agnols.,    -.,  -^   ,, 

Article    Troisie'me;. 

;'       DE    LA    FLORIDE. 

LA  Floride  efl  un  vafle  Pays  am 
Nord  du  Golfe  Mexique;  Ferdi- 
nand Soto^  y.  aborda  le  jour  de  Pâ- 
ques fleuries  Tan  1538. 

La  principale,  rivière  efl:  celle  de| 
Mifliffipi  qui  vient  de   la  Louifiane, 
iave  la  Floride  du  Nord  au  Sud  dans 
un  cours  de  plus  de  800^  lieues,  &f9| 
jette  dans  le   Golfe  Mexique. 
'  L'air  y  efl:  tempéré  &  fain^  le  ter- 
roir fertile,  on  y  recueille  deux  moif- 
iQïis  par  any  on>  y  feme  du  mayz  enl 
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Mars  qu'on  moiflonne  en  Juin,  on 
ième  une  féconde  fois  en  Juillet,  & 
l'on  moiiTonne  en.Oftobre;  on  fume 
les  terres  en  faifant  brûler  les  herbes 
&  le  chaume  du  mayz  après  la  récolte. 

Les  Floridiens  font  tous  Idolâtres» 
&  pcfledent  encore  la  plus  grande  par- 
tie du  Pays,  v     r-  ..t       . 

Les  £fpagnols  font  datis  la  Côte 
Orientale  flir  le  canal  de  Bahama;  ils  y 
ont  trois  bonnes  places ,  fdnt  AuguAin  > 
faint  Pierre,  &  Penfacole  fur  le  Golfe 
i\i  Mexique, 

Les  Anglois  au  Nord  des  habitations 
Efpagnoles  pofFedent  la  Caroline  vade 
Pays  où  ils  ont  envoyés  beaucoup  de  Ré- 
fugiés François  &  Vaudois  qui  avoient 
cherché  un  azile  en  Angleterre  depuis 
la  révocation  de  TEdit  de  Nantes  :  les 
principales  places  de  la  Caroline  font 
Charles-Town,  Caroline,  Port  Royal. 
Pour  avoir  une  idée  des  mœurs  &  cou- 
tumes des  Indiens  de  ces  Provincjs, 
voici  un  petit  extrait  du  Traité  d'allian- 
ce &  de  commerce  pafle  à  Londres  en 
1730.  entre  la  grande  -  Bretagne  &  la 
Nation  des  Cherrokées. 

I.  Après  que  les  députés  de  Motoy 
de  Telîiquo  Chef  de  la  ville  de  Taftetfa ,  & 
de  toute  la  nation,  eurent  mis  aux  piedi» 
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du  grand  Roy  George  la  Couronne  de  /«l 
Nation  f  Us  crânes  de  Jeun  ennemis  ^  Ui\ 
plumes  de  leur  gloire  comme  une  tnarquel 
de  leur  foumijjton ,  on  leur  donna  quatre! 
pièces  de  ferge  rayée. 

2.  Le  député  du  Roy  leur  dit  enfui.  1 
te  que  fa  Majeflé  étoit  trés-fatisfaitei 
que  la  grande  Nation  des  Cherrokées 
vînt  lier  avec  elle  la  chaîne  d'amitié,  j 
mais  que  comme  ce  grand  Roy  tient 
attaché  un  bout  de  cette  chaîne  à  fa 
poitrine,  fon  intention  étoit  qae  Tau-I 
tre  bout  de  cette  chaîne  s'attacha  à  la  I 
poitrine  de  Mo^oy  de  Telllquo^  fur  cela 
on  leur  donna  deux  pièces  de  drap  bleu. 

3.  Unis  par  la  chaîne  d'amitié,  en- 
fans  d'un  Père  Roi ,  on  convint  que  le  1 
commerce  feroit  réciproque,  &  pour! 
cela  on  donna  une  pièce  de  drap  rouge. 
.'-  4.  Pour  combattre  dans  le  befoincon* 
tre  quelque  Nation  que  ce  foit ,  i\o.  fufils. 

5.  Pour  veiller  à  la  commodité  des 
chemins ,  200.  livres  de  poudre. 

6.  Pour  interdire  le  commerce  &  tou«  1 
te  liaifon  avec  toute  Nation  étrangère, 
500*   livres  de  baies:  à  moufquet,  & 
500.  livres  de  boulets  de  canon. 

7.  Pour  ramener  les  Nègres  fugitifs,  un 
fufil,  &  un  habit  de  fentinelle  fera  don- 
né à  rindien  qui  ramènera ,  en  foi  de* 
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l^aoi  on  leur  donna  une  boëte  de  ver- 
millon ,  dix  mille  pierres  à  fufti ,  &  dx 
[douzaines  de  haches. 

g.  Pour  régler  les  démêlés  de  meurtres 
[devant  le  Gouverneur  Anglois,  on 
Idonna  douze  douzaines  de  couteaux  à 
IrelTort,  quatre  douzaines  de  chaudrons  9 
jdix  douzaines  de  ceintures  ;  enfin  pour 
[perpétuer  Tamitié  &  la  paix  aulTi  Iqng- 
Itemps  que  les  montagnes  &  les  rivières 
Mureront,  <&  que  le  foleil  éclairera,  on 
Iterihina  les  préfens  par  une  bandoulière. 

V 

Artktle    Q^uatkie'm  e;  ^  . 

DU    C  A  N  A  D  A.  ;.     ;;: 

Ous  le  nom  de  Canada  nous  com- 
'  prenons  le  Canada  François  ,  le  Ca- 
nada Anglois,  le  Canada  Sauvage.  ^  i 

Le  Canada  François.      . 

On  appelle  Canada  François  la  par- 
tie du  Nord  de  TAmerique  qui  eft  au . 
pouvoir  de  la  France,-  Jean  Verazan 
Florentin  lui  donna  le  nom  de  nouvel- 
le France  en  1525.  en  confideration 
k  François  L  qui  Tavoit  employé. 

La  nouvelle  France  peut  fe  divifer 
quatre  Provinces  ,  le  Saguenay,  la 
Jafpefie,  le  Canada  propre ,  la  Loui- 
lane. 
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Le  Saguenay  tire  fon  nom  de  larivie.! 
Te  qui  larrofe,  elle  efl  au  Nord  &  à 
rOccident  du  fleuve  de  faint  Laurent. 

La  Gafpefie  efl  au  Nord  de  TAcadie. 
>  Le  Canada  propre  efl  au  Nord  de  h\ 
nouvelle  Angleterre. 

La  Louifiane  ou  Miffiflipi  eflun  vailel 
Pays  qui  a  le  Canada  au  Nord;  laCaro* 
line,  la  Virginie,  &  Mariland   à  ro«| 
rient;   le  nouveau  Mexique  à  l'Occi* 
dent,  (&  rOcean  au  midi..   '■  ?  mw 
"Le  grand  fleuve  de  faint  Laurent ,  ànt\ 
h  fource  eft  inconnue  y  traverfe  prefque  ^n* 
iierement  le  Canada  y  il  forme  dans  fin\ 
cours  fept  à  huit  lacs  f  dont  quelqu'uns  mt' 
ritent  k  nom  de  mer;  ces  lacs  fervent  m\ 
commerce  de  divers  fauvages  qui  en  habi* 
îent  les  bords  ;  ces  fauvages  font  m  nom* 
bre  de  plus  de  40.  Nations  différentes! 
toutes  jaloufes  de  leur  liberté  ,  &  pref>{ 
qu^  toujours  en  guerre  les  unes  con- 
tre  les  autres  ;  on  fait  avec  ces  fauva«| 
ges  un  commerce  fédentaire,  &  un  au* 
tre  ambulant.      •   •     .• 

Il  efl  fédentaire  lorfque  ces  peuplai 
apportent  aux  habitations  Françoifesj 
leurs  caflors  &  pelleteries  ;  il  èfl  am> 
bulant  lorfque  les  François  coureurs  dm 
bois  vont  chez  ces  peuples  porter  du| 
pain,  des  poids,  des  fèves,  des  mai* 
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mîtes,  des  couteaux  pour  avoir  leurs 
peaux  de  callors ,  de  renards ,  de  mar- 
tres, de  loutres,  d'ours  ,  de  chats  fau- 
vages ,  de  fouines ,  de  belettes ,  de 
loups ,  d'écureuils ,  de  rats  mufqucs. 

Les  Iroquois  forment  cinq  petites 
Nations  farouches  &  braves ,  à  l'Orient 
&  au  midi  du  lac  Ontario;  ils  préfè- 
rent les  Anglois  aux  François ,  parce 
qu'ils  leur  font  trés-bon  marché  des  mar- 
chandifes  d'Europe ,  ils  les  engagent  mê- 
,re  à  faire  des  courfes  fur  les  François, 
<)u'on  leur  fait  regarder  comme  des  en- 
nemis qui  cherchent  à  les  exterminer. 

Les  trois  lacs  des  JJJènipoils ,  des  Chrif- 
timaux  ,  d*/J!emîpîgon  font  les  moins 
connus  ;  le  Lac  Juperkur  contient  quel- 
ques Ifles,  il  fe  joint  zwLac  des  Ilinois, 
ils  fe  jettent  enfemble  par  deux  bras  dif- 
ferens  dans  le  Lac  des  Hurons,  qui  fe  dé- 
charge dans  le  Lac  Erié ,  &  ce  dernier 
dans  le  Lac  Ontario ,  après  avoir  formé 
une  nappe  d'eau  magnifique  qui  tombe 
de  600.  pieds  de  haut,  c'eft  ce  qu'on 
appelle  le  Saut  de  Niagara;  à  la  fortie  du 
Lac  Ontario  la  rivière  îaint  Laurent  prend 
la  figure  d'une  rivière  en  forme ,  &  va 
fe  jet  ter  dans  la  mer  du  Nord  où  fon 
embouchure  a  25.  à  30.  lieues  de  large. 

Quoique  ce  Pays  ne  f oit  pas  trop  avancé 


. 


'.'kl 


I  * 


590  Ekmcns 

au  Nord,  Vair  y  ejl  froid,  tout  y  efl gt- 
lé  depuis  le  mois  de  Novembre  juf qu'au  mois 
d'Avril,  £f  la  terre  couverte  de  trois  à 
quatre  pieds  de  neige  ;  on  attribue  ce  grand 
froid  à  la  quantité  de  rivières  ,  de  lacs, 
É?  d*eaux  répandues  dans  ce  Pays-là  y  on 
compte  que  la  rivière  de  faint  Laurent  re- 
çoit plus  de  mille  rivières  grandes  &f  petites. 

Les  principales  colonie:  des  François 
fur  la  rivière  de  Canada  font  Tadouflac 
fur  la  rivière  de  Saguenau  ;  Qiiebec  ca- 
pitale du  Canada  Evéché ,  Confeil  fou- 
Verain,  Sillery  fort,  les  trois  rivières, 
MonRéal. 

LaLouifiane  eft  traverfée  par  le  grand 
fleuve  du  MifTifllpi,  qui  après  un  cours 
de  pliis  de  goo.  lieues,  fe  jette  dans  le 
Golfe  Mexique  ;  &  par  un  nombre  très- 
confiderable  d'autres  rivières ,  dont 
plufieurs  font  des  branches  du  Miifi- 
flîpi;  le  principal  établiffement  &  la 
capitale  de  tout  le  Pays  eft  la  nouvel- 
le Orléans  fur  le  bord  du  fleuve  affez 
prés  de  la  mer  :  les  autres  font  flfle 
aux  vaiffeaux ,  le  Natchez  pofle  établi 
pour  fe  faire  refpe6ler  des  fauvages ,  quel- 
ques Forts  chez  les  Natchitoches ,  lesi 
Cenis,  les  Miflburis,  les  Padoucas,  les 
Ilinois  ;  le  Fort  Louis  eft  fur  la  rivière  de 
la  Mobile  9  &nous  facilite  le  commerce 
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avec  les  Alibamous  Nation  confulcrablc. 

La  Baye  faint  Bernard  fcrt  comme 
de  limite  entre  les  Efpag'iols   &  les 
François  du  côté  du  Mexique. 
Ohfervatîon. 

Toutes  nos  colonies  ne  font  pas  aflez 
nombreufes  pour  tirer  de  ces  vatles 
Pays  les  marchandifes  ôc  les  produc- 
tions qui  y  font ,  &  même  pour  nous 
mettre  à  Tabri  de  toute  infulte  de  la 
part  des  différentes  Nations  fauvages , 
comme  on  Ta  vu  le  deux  Décembre 
1729.  où  les  Natchez  fe  fouleverent, 
maflacrerent  plus  de  200.  François ,  Ôc 
pillèrent  les  vafes  facrés  &  les  orne- 
mens  d'Eglife. 

On  y  traite  des  pelleteries  de  toutes 
efpeces,  des  cuirs  verds  de  taureaux, 
&  d'autres  beftiaux  dont  les  fauvages 
apportent  les  chairs  &  les  peaux  à  la 
Colonie  prefque  pour  rien,  des  bois  de 
conflru6lion  de  marine  &  de  terre. 

On  a  porté  en  France  difFerens  mine- 
rais d'or  &  d'argent,  dont  on  efpere  un 
bon  produit  ;  çn  y  trouve  des  mines  de 
cuivre ,  de  plomb  ,  &  même  de  fer  & 
d'acier  qui  manquent  dans  l'Amérique , 
qui  quelque  jour  pourront  enrichir  les 
colonies ,  '&  faire  changer  la  face  de 
toutes  ces  vafles  contrées. 
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Le  Canada  Angîoîs, 

Le  Canada  Anglois  comprend  fix  Pro* 
vinces  ;  la  Virginie  ,  le  Mariland , 
la  Penfilvanie  ou  la  nouvelle  Suéde ,  la 
nouvelle  York,  la  nouvelle  Angleterre 
&  TAcadie. 

La  Virginie  e(l  un  Pays  trés-fain ,  & 
dont  le  terroir  efl  fertile ,  le  tabac  en 
efl  excellent ,  les  places  principales 
font  Williamsbourg  ou  Jameflown ,  & 
Pomejoc. 

Le  Mariland  fe  fournit  de  tout  ce 
qui  lui  manque  par  le  tabac  qui  y 
croît,  ÏQS  villes  font  faint  Marie,  Cal- 
verton,  Herrigton  &  Harveytown. 

La  Penfilvanie  ou  nouvelle  Suéde 
renferme  Chriflina,  Midleton,  Phila- 
delphie, Neufcaftle,  les  Quakers  y 
font  en  grand  nombre. 

La  nouvelle  Yorck  comprend  Yorck, 
autrefois  nouvelle  Amfterdam  bâtie 
par  les  Hollandois  ;  Albanie  autrefois 
Orange ,  Efope  ;  le  terroir  y  eil  fer- 
tile. 

La  nouvelle  Angleterre  renferme 
Bofton  ou  nouveau  Londres,  Breilow, 
Neuf-Havre. 

L'Acadie  ou  nouvelle  EcolFe  rendue* 
aux  Anglois  par  la  paix  d'Utrecht,  a 
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Port  Royal  place  forte,  &  le  Fort  de 
la  Haive. 

Toutes  ces  Provinces  fervent  aux 
Ifles  Angloifes  de  TAmerique ,  en  les 
fourniflant  de  farine  ,  &  d'autres 
vivres  que  ces  derniers  ne  pourroient 
tirer  de  l'Europe  qu'à  grands  frair ,  & 
leur  ont  facilité  le  commerce  du  caf- 
tor  avec  les  Canadiens. 

Le  Canada  Sauvage, 

Le  Canada  Sauvage  comprend  une 
multitude  de  Nations  de  différentes 
langues  &  mœurs;  les  mieux  connues 
font  les  Algonquins,  les  Iroquois,  les 
Ilinois ,  les  Hurons  ,*  &  dans  la  Loui- 
fiane  les  plus  voifîns  de  la  rivière  de 
M.iJ]lj[)îpii  de  la  Mobile,  &  de  la  rivîe^ 
re  aux  Cannes,  '  . 

On  trouve  dans  la  partie  Septen- 
trionale du  Canada,  le  Laborador,  le 
nouveau  pays  de  Galle  ,  le  nouveau 
Danemarck;  tous  ces  valles  pays  font 
ilériles  &  habités  par  des  barbares  ido- 
lâtres, &  Anthropophages. 

Les  François  de  Québec  envoyent 
pendant  l'été  des  barques ,  faire  les 
trocs  des  peaux  de  loups  marins ,  avec 
les  Efquimaux  qui  habitent  le  Labora- 
dor,  ces  lieuples  font  fi  barbares  &  Il 
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fauvages,  qu'on  ne  négocie  avec  eux 
qu'en  attachant  les  marchandifes  au 
bout  de  longues  perches,  fans  permet- 
tre de  s'approcher. 

La  Baye  de  Hudfon  appartient  aux 
Anglois,  ils  y  ont  trois  Forts,*  le  feiil 
commerce  font  les  peaux  fur  lefquelles 
il  faut  que  les  profits  foient  bien  grands 
pour  engager  les  Colons  à  refier  dans  un 
fi  trifle  Pays;  tout  y  manque  pour  les 
befoins  de  la  vie ,  &  la  neige  à  la  hauteur 
de  lo.  à  12.  pieds  y  retient  les  habitans 
comme  en  prifon  huit  mois  entiers. 

SECTION    IL 

L'Amérique  Méridionale  a  été  dé- 
couverte par  plulîeurs  voyageurs, 
Americ-Vefpuce  y  fit  quatre  voyages, 
Alvare-Cabral  découvrit  le  Brelil  ,  Pi- 
zarre  le  Pérou ,  Gonzales  la  rivière  des 
Amazones,  le  Maire  ôc  Magellan  tou- 
tes les  Côtes  de  cette  prefqu'Ifle;  fa 
forme  approche  d'un  triangle. 

On  divife  TAmerique  Méridionale  en 
huit  parties  qui  font  la  terre  Ferme,  le 
Pérou,  k  Chili,  la  terre Magellanique, 
le  Tucuman,  le  Paraguay,  le  Brefil,  & 
le  Pays  des  Amazones  qui  comprend 
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tout  Fintérieur;   on  pourroit  réduire 

[toutes  ces  parties  à  trois;  les  Pays  de. 

la  domination  Efpagnole,  les  Pays  de  la 

I  domination  Portugaifè,  &  les  Pays  libres» 

Article    Premier. 

DE    LA     TERRE    FERME. 

CEtte  Province  eft  arrofée  de  deux 
rivières  importantes  qui  font  VOre- 
Inqueôc  Rio  grande, 

La  première  reçoit  grand  nombre  de 
IgroiTes  rivières ,  coule  au  Nord-EJi ,  &  fe 
jette  dans  la  mer  par  plufîeurs  canaux; 
au-delà  elle  fait  un  canal  étroit,  trés- 
dangereux ,  entre  la  terre  Ferme  &  Tlfle 
de  la  Trinité  y  ce.  détroit  s'appelle  bou-^ 
\às  du  dragon, . 

Rio  grande  coulé  droit  au  Nord  en- 
Itre  les  Provinces  de  Carthagene  &  de 
fainte  Marthe,  &  fe  jette  dans  le  Gol- 
fe du  Mexique ,  elle  eft  formée  de  la 
|jon6tion  de  deux  groffes  rivières. 

La  terre  Ferme  comprend  onze  Gou» 
|vernemens  qui  font  : 

Terre  Ferme  propre,  Carthagene, 
Ifainte  Marthe ,  Rio  de  la  hache ,  Vene- 
zuela, nouvelle  Andaloufie  ,  la  Cari- 
bane ,  la  Guyane ,.  la  Paria ,  la  nouvelle 
Grenade,  le  Popayan  en  partie. 
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1.  La  terre  Ferme  comprend  Pana- 
ma &  Porto-Bello  ;  Panama  eft  une 
belle  ville  fur  la  Côte  Méridionale  de 
rillhme,  onytranfportepar  mer  toutes 
les  richefles  du  Pérou  &  du  Chili,  tant 
pour  les  revenus  du  Roy  que  pour  le 
compte  des  particuliers  ;  ce  qui  monte 
tous  les  ans  à  plus  de  50.  millions  en  ar- 
gent, fans  compter  les  marchandifes; 
&  le  tout  eft  tranfporté  enfuite  par  ter. 
re  par  une  quantité  prodigieufe  de  mou-| 
tons,  de  chameaux,  &  de  mulets,  à 
Porto-Bello  qui  eft  à  l'oppofite  dans  la| 
mer  du  Nord. 

Porto-Bello  eft  un  bon  Port  aveci 
deux  Châteaux  qui  le  couvrent;  quoij 
qu'il  ait  été  pilfé  plufîeurs  fois  par  les 
ennemis  de  TEipagne ,  les  Anglois  s'en  j 
font  emparés  en  1740.  avec  tant  de  fa- 
cilité, qu'il  y  a  lieu  de  croire  qu'ils] 
avoient  des  intelligences  avec  les  Chefs. 

2.  C'eftà  Carthagene  qu'arrivent  les 
Galions  d'Elpagné,'  aufli-tôt  leur  arrivée 
on  dépêche  des  Couriers  à  Lima  &  à 
Quito  pour  avertir  de  porter  à  Panama 
les  tréfors  du  Roy;  après  40.  ou  6o.\ 
jours  les  Galions  fe  rendent  à  Porto- 
Bello.  Carthagene  fut  pillée  &.  puis  brûlée 
par  les  François  l'an  1697.,  ils  y  firentl 
un  butin  de  plus  de  8.  millions. 
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3.  Sainte  Marthe  qui  efl  un  boa 
Iport  comprend  TeneriiFe,  les  Palmes, 
Cité  des  Rois,  Ocanna,  tous  ces  Pays 
font  riches  en  mines  d'or  d:  d'argent, 
d'émeraude  &  en  heaume;  Tair  y  eft 
extrêmement  chaud,  mais  la  chaleur  y  eft 
1  un  peu  tempérée  par  les  vents  du  Nord. 

4.  Rio  de  la  Hache ,  on  pêche  dans 
Ifon  voifmage  à  Rencheria  des  perles; 
on  y  voit  deux  Caps  fameux,  celui  de 
la  Vêla,  &  de  Coquibacoa.  Macarai« 
bo,  cette  ville  a  le  privilège  d'un  na- 
vire de  regître,  on  y  porte  des  toiles, 
des foyes , des  vins,  des  outils  pour  cul- 
tiver la  terre;  on  en  tire  l'or,  l'argent,. 
Iles  pierreries  de  Merida,  &  le  cacao 

de  Gibraltar  le  meilleur  de  l'Amérique. 

5.  Venezuela,  cette  ville  a  été  bâtie 
ipar  les  Welfers  ,  fameux  négocians 
d'Augsbourg  à  qui  Charles  -  Quint  l'en- 
gagea; faint  Jacques  de  Léon  ou  Cara- 
cas, d'où  vient  le  cacao  de  ce  nom; 
Inouvelle  Valence,  Truxillo. 

6.  &  7.  La  nouvelle  Andaloufîe,  & 
llaCaribane  s'étendent  le  long  des  Cô- 
tes jufqu'aux  fleuves  de  l'Orenoque  ; 
Comana  eft  la  capitale  de  l'Andalou- 
fie;  la  Verine,  on  y  recueille  le  meiU- 
lleur  tabac  de  l'Amérique. 

8.  &  9.  La  Guyane  qui  s'étend  de? 
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puis  la  rivière  des  Amazones  jufqu'à 
celle  d'Orenoquc ,  ce  qui  fait  plus  de 
400.  lieuè's  de  Côtes ,  avec  une  profon- 
deur immenfe  dans  les  terres ,  a  attiré  les 
François  de  la  Cayenne ,  qui  ont  pour  ob- 
jet de  leur  commerce  le  Lamatin ,  poiflbn 
qui  efl  pour  les  Colonies ,  ce  qu'ell  la 
morue  en  Europe  j  le  coton,  les  hamacs 
ou  lits  à  l'Indienne  qui  fe  vendent  à  grand 
profit  aux  Antilles,  le  Rocou  excellent 
&  pur ,  les  gommes ,  les  bois  de  tein- 1 
tures  &  de  marqueterie,  &  entr'au- 
tres  le  lettre  dit  bois  de  Chine  qui  ne  croît  | 
qu'en  ces  lieux ,  les  Efpagnols  y  pofle- 
dent  peu  de  chofe. 

Les  Hollandois  ont  deux  Colonies  âl 
Tembouchure  des  deux  rivières  de  Ber- 
bice  &  de  Surinam  ^  &  deux  autres  à| 
Approwac  &  Boron. 

Les  François  ont  une  belle  colonie! 
dans  la  petite  Ille  de  Cayenne  ;  parmi\ 
flufaurs  oifeaux  rares  ^  merveilleux ,  m\ 
y  voit  le  Toucan  y  dont  le  bec  efl  auM 
gros  que  tout  le  corps ,  rayé  de  bandes  mï\ 
tes  &  jaunes. 

L'intérieur  du  Pays  ell  habité  par| 
plufieurs  peuples  barbares  ,    brutaux, 
dont  il  efl  inutile  de  rapporter  les  noms.! 

Tous  ces  peuples  vivent  dans  une! 
crafle  ignorance  &  dans  l'idolâtrie. 
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10.  &  II.  La  nouvelle  Grenade 
comprend  fainte  Foy  de  Bogota  Ar- 
I chevêche;  Popayan  ville  capitale  don- 
ne fon  nom  à  ce  Pays  qui  eft  bon 
&  riche ,  ces  Provinces  produifent 
de  l'or,  des  émeraudes,  du  cuivre  & 
Ida  fer. 

Obfervation. 

VHamo.c  ejl  un  lit  en  ufage  dans  tou- 
te r Amérique ,  foit  dans  le  Continent ,  foit 
ims  les  Ijles  ;  les  plus  efiimés  viennent  du 
Brefil ,  ils  font  travaillés  à  jour  en  forme 
is  raifeau  avec  des  franges  au  bord^  on 
forte  ces  lits  en  voyage ,  on  les  fufpend  à 
imx  branches  d'arbres  pour  s'y  repofer. 

Tous  ces  lits  font  de  coton  filé  S  retors 
iiuon  teint ,  ceux  qui  fe  font  dans  la  Guya' 
ne  fe  font  avec  le  pite  qui  eft  un  chanvre 
fdi  croît  le  long  de  la  rivière  d'Orenuque, 
ceux-là  font  un  tifjli  ferré  qui  rejjenible 
a  une  étoffe  de  laine  lâchement  frappée. 

Article    Second. 

LE    PEROU. 

LE  Pérou  qui  eft  le  pays  le  plus 
I  riche  de  toute  l'Amérique  fe  di- 
vife  en  trois  Audiences  Royales,  celle 
de  Qiiito,  de  Lima,  de  Los  Charchas. 


'^00 
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Obfervation. 


Le  Terroir  y  ejl  extrêmement  fec,  on 
:y  voit  fort  peu  de  rivières  ^  de  fontaines  ^ 
de  puits;  Pair  y  ejl  extrêmement  chaud ^ 
fS  dans  le  plat  pays  il  n'y  pleut  jamais; 
les  maifons  ne  font  couvertes  que  d'une 
Jimple  natte  pofée  de  niveau  avec  un  doigt 
de  cendres  au-dejjus  pour  ahforber  l'hu- 
midité du  brouillard,  cette  difette  de  plujsl 
rend  généralement  le  pays  inculte. 

Les   trefnblemens  de  terre  y  font  fré- 


n 


quens ,  plujieurs  villes  y  ont  été  ahiwÀ 
en  differens  temps ,  Êf  Pan  1 692.  // 
eut  trois  villes  dans  VÂudience  de  QuïîA 
tellement  démembrées  y  que  de  grandes  p' 
îions  de  terre  couloient  à  trois  quarts  à 
lieues  de  l'endroit  où  elles  éîoient  avec  ki 
arbres  ^  les  campagnes  Êf  les  maijmi 
debout  y  ce  qui  occajionna  plujieurs  prodi 
ftnguUers, 

Il  efi  très- difficile  d'expliquer  ces  den 
"Phénomènes ,  car  comme  on  a  ohjeni 
qu'il  tombe  autant  d'eau  en  France  dui 
les  mois  de  Juillet  fS  d'Août  que  dau 
les  autres  mois  de  Tannée ,  parce  que  ki 
goutes  d'eau  alors  font  d'un  plus  gra^ 
volume  que  dans  les  autres  mois , 
que  les  vapeurs  qui  s'élèvent  de  terre  font  phi 
abondantes;  &  comme  Ton  fçait  d'ailh\ 
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que  fous  la  Zone  Torride  en  Jf tique  le  fo- 
kîl  y  réfoud  en  pluye  pendant  quatre 
cinq  mois ,  toutes  les  vapeurs  ramajpes  dans 
les  mois  où  les  rayons  étoient  plus  obliques  ; 
comment  donc  n'opere-fil  pas  cet  effet  au 
Pérou  oU  fa  préfence  caufe  une  chaleur  ar' 
dente  pendant  tmit  le  jour  ?  Peut-être  que 
ks  hautes  montagnes  des  Cordillieres  tou- 
jours toutes  couvertes  de  neiges ,  ou  règne 
un  froid  três-vif  ^  attirent  toutes  ces  vor 
.fsurs,  qui  y  font  pouffées  d'ailleurs  par  un 
'jsnt  de  Sud'Ouefb  qui  règne  tout  le  long 
k  la  Côte, 

Cette  conjeElure  fe  confirme  par  les  Ob- 
fervations  faites  par  Mr,  Derham  en  An^ 
gleîerre ,  où  il  dit  qu'il  tombe  le  double  de 
pkyes  dans  une  Province  om  il  y  a  beaucoup 
de  montagnes  &  de  fort  hautes ,  que  dans  une 
autre  y  f oit  parce  quelles  arrêtent  ^  retar» 
dent  les  vapeurs  (S  pluyes  dans  leur  mou- 
vement,  foit  parce  qu'elles  condenfent  cas  va- 
peurs  par  le  grand  froid  ^  ^  par  là  les  font 
tomber  en  plus  grande  abondance  de  pluye. 
On  attribue  ordinairement  les  tremble- 
ûens  de  terre  aux  vents  £5*  aux  feux  fou- 
terrains  5  les  eaux  peuvent  y  avoir  dujjl 
beaucoup  de  part  en  pénétrant  des  terres 
poreufesy  en  délayant  les  felsy  en  produi- 
faut  des  fermentations  ;  or  dans  le  Pérou 
^k  Chili  i  la  terre  efl  pleine  defels,  de 
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fouffre  y  de  métaux  joints  à  tin  grand  nm 
bre  de  Volcans ,  dont  les  feux  calcinent 
brifenty  dilatent  6f  travaillent  perpétuelle-^ 
ment  les  matières  contenues  dans  le  fek 
de  la  terre  ;  les  filons  de  fouffre  prennent 
feux  ,  les  pierres  fe  calcinent ,  les  métaux 
fe  diffohent  ;  l'air  raréfié  i§  les  feJs  qu'il  \ 
darde  de  toutes  parts ,  dilatant  fa  demeure, 
foulevent  Êf  ébranlent  les   terres  ou  il  y 
a  le  moins  de    ré/ifiance  :  Heureufement 
les  Volcans  arrêtent  cette  impetuofité ,  per- 
mettent  à  l'air  de  s'échapper^  Êf  ces  heu- 
reur.    foûpiraux   deviennent    le  falitt  du 
Pays,  dont  on  ks  croyoit  les  fléaux. 

Malgré  ces  inconveniens  les  riches 
métaux  dont  ce  Pays  abonde,  feront 
toujours  un  puiflant  aiman  pour  y  atti- 
rer grand  nombre  d'hommes. 

audience  de  Quito. 
Quito  capitale  prefque  fous  la  ligne 
Evêché ,  Univerfité ,  Audience  Royale; 
Porto  Vejo,  Baeça,  Guayquil,  Zana, 
Payta,  fan  Juan  de  Salinas,  fan  Juan | 
de  la  Frontera.,  Santiago  de  Las  Monta- 
nas,  Santiago  de  Los  Vallès. 

audience  de  Lima. 
Lima  capitale  du  Pays,  fiege  d'uni 
Vice-Roi ,  Archevêché  ,    Univerfjté,| 
Inquifition. 
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Le  Vice-Roi  a  40.  mille  piaflres  par 
an  d'appointement  5  pour  aller  viiiter 
quelques  Provinces,  dix  mille,"  pour  al- 
ler à  Callao  qui  cfl  le  Port  de  Lima, 
trois  mille  ;  mais  comme  ces  poftes  ne 
fe  donnent  que  pour  trois  ou  cinq  ans, 
on  employé  ce  temps  d'un  Jubilé  très- 
lucratif  qui  n'arrive  qu'une  fois  en  la 
vie ,  à  tirer  partie  de  bout. 

L'Etat  Ecclefiaflique  y  eft  trés-riche 
&  très-nombreux ,  on  voit  à  Lima  huit 
Eglifes  Paroiffiales ,  vingt-cinq  Couvens 
d'hommes,  dont  il  y  en  a  cinq  de  Jefuites, 
douze  couvens  de  filles ,  douze  Hô- 
pitaux ,  une  maifon  dt  repenties ,  & 
une  pour  les  femmes  divorcées,*  l'Ar-. 
chevêque  de  Lima  a  huitSufFragans  qui 
réfident  à  Panama  ,  Quito ,  Truxillo , 
Guamanga  ,  Arequipa  ,  Cuico  ,  faa 
iJago,  &  la  Conception  dans  le  Chili. 

L'Ùniverfîté  a  trois  Collèges ,  &  vin^t 
I  Chaires  bienrentées,  mais  on  y  étudie 
fi  peu,  qu'on  n'y  efl  pas  fujet  à  s'égarer; 
&  quoique  le  tribunal  de  l'Inquifidon  y 
foit  établi,  il  ne  leur  tombe  point  d'he- 
jretique  entre  les  mains. 

Cufco  ancienne  réfidence  des  Rois 
Idu  Pays .  Truxillo ,  on  trouve  dans  les 
Iplaines  voifmes  un  arbre  qui  porte 
(vingt  ou  trente  fleurs  toutes  différente» 

Eee   2 
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&  de  diverfcs  couleurs  ;  Guamanpa 
commerce  en  cuirs,  &  en  boëces  ^e 
confitures;  les  vallées  d'Andaguelays 
&  d'Abancay  fourniflent  d'excellent  lu. 
cre  ;  Pifco  autrefois  Port ,  éloigné  de  la 
mer  à  prefent  d'un  quart  de  lieuë  par 
le  tremblement  de  terres  de  1682.  Yca, 
Guancavelica  ,  Arequipa  ;  Moquegua , 
Pays  de  Vignobles  où  viennent  les  Chun- 
ehos  chercher  des  vins  &  des  eaux  de 
vie  pour  des  ouvrages  de  plumes  d'au* 
truches,  parafoles,  chafle-mouches. 

C'efl  à  Arequipa  qu'on  charge  pour 
Callao  la  meilleure  partie  de  l'argent 
de  Los  Charchas ,  &  des  mines  de  Po- 
•tofî ,  de  Lipes ,  de  Porco ,  d'Oruro. 

Guancavelica  efl  une  petite  ville  rh 
che  &  fameufe  par  fa  minière  de  vif 
argent,  qui  fuffit  aujourd'hui  pour  le 
travail  du  minerai  du  Pérou  &  du  Chili 

>  ;       Obfervation. 

La  terre  qui  le  contient  ejl  d'un  rou^t 
blanchâtre  comme  de  la  brique  mal  cuite,  on 
la  concajp  0*  on  l étend  fur  un  grille  à 
fer  dam  un  fourneau ,  dont  îe  chapiteau 
efi  une  voûte  en  cul  de  four  ;  le  feu  èchauj- 
je  le  minerai  concajfé ,  volatilije  le  vif  ar- 
gent en  fumée  y  qui  ne  trouvant  d'ijjuë  qutl 
par   un  petit  trou  qui  communique  à  mil 
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faite  de  cucurbitcs ,  y  tombe  condcrjéc  (s;' 
en  liqueur  bien  for mJe;  mais  h  travail  du 
CCS  mines  tjl  dangereux ,  le  "jif  argent  pé- 
nétre les  corps,  la  plupart  deviennent  tous 
trmblans  ist  hébétés. 

Audience  de  Los-Charchas, 

Cette  Audience  efl  la  plus  riche  des 
trois  ;  la  Plata  ou  Chaquifaca ,  Potofî 
ville  renommée  pour  les  richelTes  qu'on 
en  a  tiré  autrefdis ,  mais  ces  minières 
ont  beaucoup  diminué;  Porco,  Ylo , 
Arica,  Atacama. 

Obfervation. 

Entre  Atacama  iS  Arica  on  trouve  lljle 
â(  Gouane  qui  fournit  une  terre  jaunâtre 
excellente- pour  engraijjèr  les  terres;  on  en 
charge  de  gros  vaijjeaux  tous  les  ans ,  £# 
une  quantité  de  mules  la  portent  dans  ks 
•Dignes  £?  les  terres  ;  il  paraît  fort  furpre- 
mnt  que  Mr,  trezier  infinuë  que  ce  nejl 
que  de  la  fiente  d'oifeaux  ,  car  outre  dit- 
il  ,  qu^on  y  a  trouvé  des  plumes ,  ks  oîfeaux 
àe  mer  y  font  en  fi  grande  quantité ,  quils 
Dbfcurcîffént  l'air  ^  &f  qu*ils  s'y  ajfembknt 
pr  troupes  pour  enlever  le  poijfonqiii  vient- 
h  fleur  d'eau, 

Oropefe,  la  Paz,  prés  du  lac  de  Tt- 
ticaca  qui  forme  différentes  Ifles  dan*- 
lefquelles  on  trouve  du  plomb.  ...  . 

Eee-  ^, 


1^' 


l! 


6o6  Eîemens      ■ 

A  V Orient  de  la  Paz  à  cent  lieues  dans  les- 
terres ,  les  Pères  Jefuites  ont  fçû  l'art  de 
gagner  le  cœur  des  Indiens  (^  de  Je  les  ajjujet- 
tir  5  de  façon  qu'ils  en  difpofent  comme  ils 
veulent',  &  comme  ils  font  de  bon  exemple, 
ces  peuples  en  aiment  le  joug  ;  ils  ont  obte- 
nu du  Roy  d'Efpagne  un  Décret  qui  dé- 
fend aux  Efpagnots  d'entrer  dans  les  terres 
de  cette  Miffion^  fous  prétexte  qu'ils  fcan- 
dalifent  ces  Indiens  profejytes  par  leur 
mauvaife  vie  ;  on  peut  voir  leurs  raifons 
dans  les  Lettres  *  édifiantes  &  curieufes. 

Le  P,  Nyel  dit  que  cette  glorieufi 
(^pénible  mifjion  n'ejî  pas  éloignée  des 
mifjtons  du  Paraguay,  qu'ils  y  ont  déjà 
converti  2S*  à  30.  milte  âmes,  (^  qu'il 
y  avoit  encore  plus  de  100.  mille  hommes 
qui  demandoient  qu'on  leur  enfeignât  le 
chemin  du  CieL 

Obfervation  fur  les  Minières,  l'ouvrage 

(tes  Mines,  les  Exhalaifons  &  la 

ft^rilité  du  Pays  des  Minières. 

Les  Minières  appartiennent  à  celui  qui 
les  découvre  le  premier;  il  préfente  re- 
quête ,  (^  il  fe  les  fait  adjuger  ;  on  me- 
Jure  fur  la  veine  250.  pieds  en  longueur  ^ 
40,  en  largeur;  enfuite  on  en  mefure  80. 

♦  Recueil  VIII.  page  20. 
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ù  appartiennent  au  Roy ,  dont  la  partie 
b  vendue  au  plus  offrant. 

Ceux  qui  veulent  travailler  obtiennent- 
|i[<  mineur  une  veine  à  travailler  en  payant 
\  droits  du  Roy  (S  le  louage  du  moU' 
m.  Les  plus  riches  mines  Sor  font  > 
Ms  le  Chili  y  ^iS  celles  d'argent  dans 
\i  Pérou.  '  ' 

Vor   des   mines  ejl  en  crains  tu  en 
Wrre  ;   l'or  en   grains  fe  Jépare  de    la 
me  par  de  fimples  lotions ,  c'eft  le  plus 
me  :  Vor  en  pierres  efi  un  minerai  dur, 
lànc,  rougeâtre  ou  noirâtre  qui  ne  montre 
m  peu   ou  point  d*or  à  Vœil  ;   on  com^  ' 
mnce  par  brifer  le  minera:  fous  des  pU 
\lm  de  fer  i  on  le  porte  enfuite"  au  mou* 
m  pour   le  pulverifer,   £5*  après  avoif 
mmifé  cette  poudre,  on  en  forme  une  pâté  ' 
|te  des  auges  en  y  mêlant  de  T eau  & 
mercure  qui  s'incorpore  avec  For;  on' 
j  débarajfe  de  Veau  en  panchant  Vauge^' 
fe  àe  la  terre  en  verfant  de  Veau  cbaudie 
uplufieurs  reprifes;  le  mercure  fe  dégage 
un  ferrant  h  matière  dans  un  muet  de  '■■ 
mile    ou    de    peau  ,    G^  en  le  faifant 
\mporer  par  le  feu, 

Ceft  le  même  travail  pour  V Argent  \^' 
U^rés  avoir  formé  les  pignes  qui  font  des  * 
maljès  d'argent  poreufes  6f  légères ,  faites  ' 
mr    le   mélange   du    mercure  iS  de   h 
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paudre  du  minerai  y  on  lés  lave  en  plufieursl 
lavoirs  y  on  fait  tranfpirer  partie  du  liïf] 
argent  par  des  chaujjes  de  laines^  le  feu\ 
enlevé  le  rejîe, 

Plufieurs  fçavans  attribuent  le  mêlan-^ 
ge  des  métaux  avec  la  terre  au  déluge 
univerfel  qui  bouleverf a  les  montagnes  ^  §• 
par  confequent  brifa  les  minières^  ^  en 
détacha  l'or  iS  Pargent,.  que  les  eaux 
entraînèrent  dans  des  terres  plus  bajjes  ; 
fans  remonter  fi' haut  ^  il  me  paroît  quon 
peut  avancer  que  les  feules  pluyes  des  hy- 
vers  y  que  les  tremble  mens  de  terre,  que- 
le  grand  notnbre  de  volcans  du  Pérou  (S. 
du  Chili  ont  pu  occafionner  tous  ces  mé- 
langes; les  pluyes  feules  font  fi  abondantes 
au  Chili  en  May,  Juin,  Juillet  iS  ^Mty 
quon  voit  tous  les  jours  de  furie ufes 
crevajjès  fe  former  ,  s'aggrandir ,  S 
d'autres  terres  s'affaifjer  en  une.  infinité 
d' endroit  Sr^ 

Ce  travail  intérieur  de  la  terre  (^  ài 
feux  qui  agiffent  en  dedans,  efi  prom 
par  ce  qui  efi  arrivé  au  Potofi ,  ok  on  a 
tant  creuféy  que  plufieurs  mines  ont  abimi 
i§  enfeveli  les  Indiens  qui  y  travailloienti 
dans  la  fuite  en  refouillant  les  mêmes  mi- 
nes, on  a  trouvé  dans  le  bois,  dans  ki 
crânes,  dans  leç  os^  des  filets  d'argent  ^ui 
les  pénetr oient. 


de  Géographie.  6oç^ 

Bforî  continuellement  de  fi  fortes  exhalai- 
fons  des  mines ,  qu*il  n'y  a  que  les  Ihdiens 
naturels  quiypuijfent  travailler  ;  pour  Je  ga-- 
mntir  dumauvais  air ,  ils  mâchent  perpétuel- 
lement de  la  coca  efpece  de  bétel  ^  ç^  ils  font 
éligés  de  fe  relever  alternative^nent  pref 
^ue  tous  les  jours  ;  les  Efpagnols  qui  vi- 
vent au-dejfus  font  obligés  de  ,boire  très  f  ré- 
iiuemment  de  Pherbe  du  Paraguay,  pour 
sbumedter  la  poitrine,  fans  quoi  ils  fouf^ 
frent  une  efpece  de  fuffocation. 

Les  Mules  même  qui  pajjent  par  ces  en* 
iroîts  font  obligées  de  Je  repofer  fouvent 
pur  prendre  haleine  \  <:  ^s  tous  ces  en* 
iroîts  de  minières  fon,  ^  froids  0*  fifiérî- 
ks ,  que  les  habîtans  font  obligés  de  tirer 
toute  leur  nourriture  des  Côtes;  ce  qui  eft: 
Uen  fenfible,  puifque  ces  exhalaifons  con- 
Hmnent  des  fouffres  (^  des  fels  égakmenP 
contraires  à  la  fanté  des  hommes ,  des  ani^ 
maux ,  iS  à  la  végétation  des  plantes. 

Il  ne  refle  au  Pérou  aucun  monu- 
ment confiderable  de  Tadrefle  des  ha- 
bitans;  on  y  voit  quelques  tombeaux 
fans  ornemens ,  &  la  forterelFe  de  Cuf- 
co  faite  de  pierres  d*une  énorme, 
grofleur,  entaflees  à  joints  incertains: 
avec  aflez  d'art. 
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Article    Troisie'me: 

LE    CHILI    ET    LA    TERRE: 
MAGELLANIQ^UE. 

LE  Chili  fe  divife  en  trois  Gouver- 
nemens  :  le  Ciûli  propre,  Tlmpe- 
rial ,  &  Chicuito  ;  le  Chili  propre  occupe 
les  Côtes;  Santiago  Capitale  &Evêché, 
il  n*y  pleut  que  4.  mois  de  l'année,  mais 
il  y  pafle  une  rivière  que  la  fonte  des 
neiges  groffit  en  été,  &  les  pluyes 
en  hyver.  Valparaifo  bon  port,-Serena 
ou  Coquimbo ,  Guafco ,  Copiapo  ;  cette 
ville  a  des  mines  d'or  dans  des  en- 
virons ;-  toute  la  terre  y  eft  pleine  de 
fel  gemme,  ce  qui  fait  que  les  eaux 
douces  y  font  rares  ;  il  y  a  à  40.  lieues 
une  miné  de  loufre  parfait  qui  n'a 
pas  befoin  d'être  purifié.- 

Obfervation. 

Entre  Copiapo  i§  Atacama  au  Pérou 
le  Pays  n'ejl  qu'un  affreux  dejert  ok 
règne  un  froid  fi  violent ,  qu'on  y  meurt 
faifant  la  grimace    d'un  homme  qui  rit. 

Il  ny  a  quune  feule  rivière  qui  coule 
depuis  le  lever  du  Soleil  jufqu' au  coucher, 
fans  doute  parce  que  cet  afire  fond  la  neigt 
(^i  fe  gelé  de  nouveau  pendant  la  nuiu 
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Il  rCeJl  pas  extraordinaire  dans  tous 
m  pays  de  faire  loo.  ou  200,  lieues  fans 
tmiver  ni  maifon ,  ni  vivres ,  ni  lieux  où 
loger ,  puifqii'au  Chili  dans  une  étendue' 
de  400.  lieues,  il  ny  a  que  5.  villes 
gMî  ne  valent  que  nos  bourgs  ;  mais 
cette  façon  de  voyager  a  au  moins  cet 
avantage ,  que  k  quart-d'heure  de  Rabelais 
ny  caufe  aucunt'  inc^iétude. 

Qiioique   le   Pays  foit  fort  riche  y  les 

kbitans  y    font  fort  pauvres  d'argent , 

\  farce  qu*au  lieu  de  travailler  aux  mines  y 

ils  fe  contentent  du  commerce  des  cuirs ,  du 

\  juif  y  de  viande  féche,  de  chanvre ,  de  bled. 

Le  gouvernement  Impérial  com- 
prend la  Conception,  Impérial,-  Baî- 
divia,  fes  environs  font  toutes  mines 
d'or.  Villarica,  Angol,  Oforno. 

Obfervatîcn. 

Dans  tout  le  Chili ,  £5*  au  Pérou  même 
\iî  y  a  dans  les  montagnes  &  au  delà, 
des  peuples  entiers  qui  confervent  leur 
{liberté,  qui  regardent  les  Efpagnols  com- 
me des  tyrans.,  £5'  qui  en  majfacrent 
\mtam  qu*ils  en  peuvent  attraper;  tels 
[font  même  en  deçà  des  CordilUeres  les  fau- 
\mges  qui  habitent  fts  vallées  de  Tucapel^ 
[d'Arauco,  de  Pur  en. 

Il  vient  à  la  Conception  une  quaa- 
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vtité  •prodigxeufe  de  bœufs  &  de  vacheJ 
,iJes  plaines  du  Paraguay  où  les  cairn 
(pagnes  en  font  couvertes;  on  fécL 
la  viande,  ou  on  la  fume,  &on  tire  dt 
la  gr«'^e  &  des  os  un  fuif  qui  fen 
de  be'  ie  &  d'huile  dans  tout  le  Pe- 
rou  &  le  Chili  :  les  vaifîeaux  font  er 
feureté  ^ans  la  Baye  de  la  Conception; 
une  Ifle  voifine  les  met  à  l'abri  de 
furçur  des  flots  &  des  vents. 

Il  fe  fait  un  grand  commerce  à  BalJ 
divia  à  caufe  de  fa  proximité  des 
.mines  d'or. 

Le  gouvernement  de  Chicuitp  corn] 
.prend  Mendoza  &  faint  Jean  de  h 
Frontière. 

La  terre  Magellanique  compter 
une  vafle  étendue*  de  pays  qui  a  1^ 
Chili  &  le  Tucuman  au  Nord ,  la 
mer  du  Nord  à  l'Orient  &  au  midij 
la  mer  du  fud  &  le  Chili  en  partid 
à  l'Occident.  -    .  ' 

Ces   pays  ne  font  guéres  habités 
caufe  des  froids  ;  les  fauvages  Patagonl 
font   barbares  ,    n'ont  ni   religion  nj 
police,  vivant  de  la  chaffe  &  de  la  pêche 

Le  détroit  qui  borde  ce  pays  fert  i 
pafler  de  la  mer  du  Nord  à  celle  di 
Sud  ;  mais  Jacques  le  Maire  Hollandoij 
.ayant  pris  fa  route  plus  au  Midi ,  trouvf 
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trouva  l'autre  détroit,  dont  le  trajet eft 
plus  aifé  &  plus  commode. 

Ces  deux  détroits  renferment  Tlfle 
ou  la  terre  de  feu  plus  connue  par  fa 
grandeur  que  par  la  bonté  de  fon 
terroir. 

Article    (^uatrie*me. 

LE    TUCUMAN    ET    LE 
PARAGUAY. 

LE  Tucuman  borné  au  Nord  par  le 
Pérou ,  au  Midi  par  la  terre  de  Ma- 
gellanique ,  à  l'Orient  par  le  Paraguay , 
à  l'Occident  par  le  Chili,  eft  partagé 
entre  les  Efpagnols  &  les  Indiens  na* 
turels  du  Pays. 

Les  Efpagnols  y  ont  Santiago ,  faint 
Michel;  Cordoiia,  le  terroir  y  eft  bon, 
&  abonde  en  pâturages  qui  nourriifent 
de  grands  troupeaux  de  brebis,  &  en 
vaftes  plaines  peuplées  de  diverfes  ef 
peces  d'animaux. 

Les  Indiens  du  Pays  y  font  mieux 
policés  que  ceux  de^  Provinces  voifmes. 

Le  Paraguay  qu'on  appelle  encore 
Rio  de  la  rlata,  eft  arrofé  par  quantité 
de  rivières  confiderables ,  par  la  Plata  quj 
afafource  dans  le  Pérou ,  le  Paraguay  qu^ 
fe  jette  dans  la  Plata  au-deflbus  de  YJf 
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fomptiofiy  le  Parana  qui  vient  du  Brefil ,  & 
fe  jette  dans  la  Plata  au-deflus  de  Coh 
rientes  :  Vraguai ,  Rio  Negro,  Rio 
Salado,  &c 

Il  fe  partage  en  fix  Provinces  ;  trois  au 
Nord ,  Chaco  ,  Paraguay ,  Ontiveros  ou 
GuayrUy  trois  au  Midi,  Parana ,  dra- 
guai ,  Rh  de  la  Plata, 

On  voit  dans  les  Provinces  du  Nord 
Guaira  Evêché,  Villa  Rica,  AfTom» 
ption  capitale  de  la  Province ,  Audience 
Royale,  Evêché;  &dans  celle  du  Midi 
fanta  Fé  &  Buenos  Aires  ainiî  nommé 
du  bon  air  qu'on  y  refpire,  voilà  les 
principales  habitations  Efpagnoles. 

Il  fe  fait  un  grand  commerce  à  Buenos 
Aires  avec  le  Paraguay ,  le  Chili ,  le  Pé- 
rou, le  Brefil,  &  les  Efpagnols  d'Eu- 
f  ope  qui  y  envoyent  plufieurs  navires  de 
regître  ;  on  en  tire  des  cuirs  verds  en 
quantité,  des  laines  de  Vigogne,  du 
tabac  en  feuilles,  du  fucre,  du  coton 
filé,  de  la  cire  jaune  &  fur  tout  de 
rherbe  du  Paraguay  qui  efl  d'un  bon 
débit  au  Pérou  &  au  Chili ,  &  dont 
tous  les  Efpagnols  &  les  Indiens  ne 
peuvent  fe  paffer. 
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Terres  des  Mifftons  des  Jefuîtes 
ua  Paraguay. 

Les  terres  des  Miffions  des  Jefuites 
au  Paraguay  font  fituées  entre  le  Brefil 
&la  rivière  de  la  Plata.  . 

Cqs  Pères  dans  leur  treizième  Re- 
cueil des  Lettres  édifiantes  &  curieu- 
lès  imprimé  à  Paris  en  1728.  y  font 
une  ample  defcription  de  ces  vaftes 
Miffions,  tirée  de  la  relation  du  Père 
Florentin  de  Bourges  Miffionaire  Ca- 
pucin, qui  a  vu  trois  de  leurs  colo- 
nies ou  peuplades;  la  première  conte- 
noit  plus  de  trente  mille  âmes,  ies  deux 
autres  quinze  mille  chacune  ;  il  y  en  a 
plus  de  cent ,  &  tous,  les  jours  ces  Pè- 
res s'avancent  du  côté  du  Nord  ;  les  limi- 
tes de  chaque  peuplade  font  de  tren- 
te à  quarante  lieues  en  quarré  ;  il  y 
a  un  Jefuite  à  la  tête  de  chaque  peu- 
plade, ces  Chefs  font  fournis  au  Pro- 
vincial du  Couvent  de  Cordoûe  dans  le 
Tucuman;  outre  la  bonne  difcipline 
qu'ils  y  font  obferver,  ils  y  ont  fait 
venir  des  ouvriers  de  toutes  fortes  de 
métiers  neceffaires  à  un  état. 

Cettje  fameufe  Miflîon  efl  le  modèle 
de  toutes  celles  qui  s'établifTent  dans 
l'Amérique  Méridionale;  les  defcriptions 
qu'ils  en  font  danjs  leurs  Lettres  édifiantes 
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&  curieufes  § ,  dans  Thifloire  de  (aint  Do* 
mingue*,  dans  le  Journal  de  Trévoux, 
font  fi belles,  qu'on  fembley  voir  fleurir 
tout  le  ChriftianifinL  des  premiers  fiecles. 
„  Voici  comme  s'exprime  le  Père 
Charlevoix ,  Nôtre  fiécle  a  vu  enfin  ce 
projet  perfeàionné ,  (  l'égalité  des  biens) 
iS  exécuté   dans  plujteurs  endroits  de 
l Amérique   Méridionale   d'une  manière 
qui  fera  r  admiration  de  t  fié  des  futurs; 
,,  l'antiquité  profane  n'a  rien  produit  qui 
puijje  entrer  en  parallèle  avec  cette  en-\ 
treprife^   ni  avec  les  mefures   qui  ont 
été  prijes  pour  la  foûtenir  ;  fes  plus 
^,  fameux  con^erans   (^  fes  plus  fa^es 
legijlateurs  dont  elle  a  fait  des  demi 
dieux  font  bien   au-dejous    des   m-\ 
teurs  d'un  fi  noble  dejjein, 
„  Peuple  heureux  y  s'écrie  xm  de  leurs 
„  Pères ,  &  après  lui  les  Journalifles  de 
Trévoux  t  ,   les   biens    y  font  cmA 
munsy  (S  par  confe^uent  point  de  pauA 
vretéy  point  de  luxe,  point  d'ambition  A 
„  peu  de  befoins;  chaque  peuplade  a  hln 
„  d'une  famille  nombreufe  fous  un  ckj\ 
„  qui  y  tient  lieu  de  père;    il  y   a  im 
„  Magafins  publics  y   où   toute  la  récQln\ 

J  Recueil  8.  &  13. 

*  Tome  premier  page  455. 

t  En  Mars  1728.  page  470. 
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^  portée,  la  dillribution  s'en  fait  à 
chaque  maifon  fuivant  le  nombre,  iS 
non  fuivant  les  conditions ,  puifque  tout 
y  efi  égal  ;  comme  on  craint  d'y  intro» 
„  duire  les  pafjlons ,  on  interdit  le  fé- 
„  jour  aux  étrangers  ,  £f  on  ne  leur  laijje 
que  la  liberté  du  paffage, 
„  On  feroit  tenté  de  regarder  ceci 
comme  une  fable ,  continué*  le  Jour- 
nal! île,  £5*  comme  une  de  ces  belles 
chimères  nées  de  Vimagination  des  Por- 
tes ,  dans  la  peinture,  qu'ils  font  de 
rage  d'or,  fi  l'on  ne  fçavoît  qu'il  y 
a  un  Paraguay, 

Tout  étranger  *  qui  arrive  dans  une 
peuplade  ne  peut  y  demeurer  que  trois 
jours  ,  ainlî  qu'il  eft  ordonné  par  h 
Cour  d'Efpagne  ;  on  craint  que  les  Eu- 
ropéens ne  lcandali(ent  ces  âmes  inno-» 
centes  par  une  vie  licentieufe  &  déré-. 
glée.  : 

Les  terres  de  h  Miflîon  font  ferti- 
les &  arrofées  d'un  grand  nombre  de 
rivières  j  les  bois  de  haute  futaye,  & 
les  arbres  fruitiers  y  font  abondans ,  les 
légumes  excellens  ;  le  bled ,  le  lin ,  Fin-, 
digo,  le  chanvre,  le  coton,  le  fucre, 
le  piment ,  l'hypecacuana  ,  plufieurs 
fimples  merveilleux ,  &  Therbe  du  Pa* 
*  Recueil  XIII.  page  249. 
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ragiiay  y  viennent  a'jondamment  ;  les 
pâturages  y  font  remplis  de  chevaux, 
mules ,  vaches ,  taureaux ,  &  troupeaux 
de  moutons  ,*  les  marchandifes  s'en- 
voyent  à  Buenos  Aires  ,  *  à  CordoUe, 
au  Tucuman  ;  &  l'argent  qui  s'en 
retire  ell  employé  à  acheter  les  diver- 
fes  chofes  d'Europe  qui  ne  fe  trouvent 
point  chez  eux  ,  <&  aux  befoins  & 
aux  vues  il  étendues  de  la  focieté. 

Article    C  i  n  qjj  i  e*  m  e. 

LE    BRESIL    ET    LE    PAYS 
DES   AMAZONES. 

LE  Brefil  appartient  aux  Portugais, 
mais  ils  n'en  pofTedent  que  la 
moindre  partie,  fçavoir  les  Côtes  qui 
fe  courbent  en  demi  cercle  dans 
une  étendue  de  1200.  lieues;  ils  ont 
fort  peu  d'habitations  dans  l'intérieur 
du  pays,  occupées  par  des  peuples 
aum  fauvages  &  cruels  que  leurs  noms 
font  bizarres  &  barbares. 

On  divife  le  Brefil  en  14.  Gouver- 
lîemens  ou  capitaineries  qui  font  le 
long  de  la  Côte  daiis  cet  ordre ,  &  donc 
la  plupart  ont  des  villes  de  même  nom. 

♦  Recueil  XIII.  page  262,  &  la  Préface  de 
ce  Recueil. 
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Les  Capitaineries  de  Para,  de  Ma- 
ragnaiiy   de  Siara ,  de  Rio  Grande, 
de  Paraiba ,  de  Tamaraca ,  de  Fernam- 
buc ,  de  Seregippe ,  de  tous  les  Saints  y 
de  Ryo  de  llheos,  de  porto  Seguro,, 
du    faint    Efprit  ,    de    Rio  Janeiro, 
&  de  faint  Vincent;  les  peuples  y  vi- 
vent long-tems,  Tair  y  elc  trés-fain,  le* 
terroir  y  abonde  en  plantes,   fruits  ,. 
animaux  rares ,,  curieux  &  inconnus  à 
l'Europe  ;  les  Portugais  en    tirent  le 
fucre,  le  coton,  le  tabac   &   le  boiS' 
de  brefil  dont  fe  fervent  les  teinturiers. 
San  Salvador  dans  la  fiaye  de  tous 
les  Saints  efl  la  capitale  de   tout  le 
Brefil,  réfidence   du  Viceroy,    fiege 
Archiépifcopal ,  cour  Souveraine  ;  com- 
me le  terrain  y  efl  en  pente  rapide, 
impraticable  aux  caroiFes,   les  Portu- 
gais s'y  font  mollement  porter  dans 
des  lits  de  coton  à  raifeau ,  fufpendus 
par  les  deux  bouts  à  un  grand  bâton 
que  deux  Noirs  portent  fur  les  épau* 
les;  ce  lit  efl  furmonté  d'une  Impe* 
lïiale  d'où  pendent  des  rideaux  qu'on 
ouvre  à  volonté  ;   là    tranquillement 
couchés ,  la  tête  foûtenuë  fur  un  che- 
vet de  riches  étoffes ,  ils  étalent  leur  luxe 
&  leur  moleffe;  &  quoiqu'ils  n'ayent 
pas  de   honte  de  fe  fervir  de  leurs 


Il         1 


620  Ekmens 

dents  pour  manger,  ils  ont  honte i 
de  fe  fervir  de  leurs  pieds  pour  mar- 
cher;  au  refte,  être  un  homme  àe  chalA 
blanche  dans  toutes  les  pofleffions  Efpag. 
noies  &  Portugaifes,  efl  une  dignité 
qui  diipenfe  quad  du  travail. 

Obfervations, 

Ceft  à  fan  Salvador  qu'aborde  toun 
les  ans  en  Juin  la  flotte  de  LisbonmÀ 
&  oii  fe  raffemblent  au  mois  d'Aom 
•pour  le  retour  tous  les  vaijjèaux  qui  Js\ 
font  féparez  de  cette  flotte  pour  aller  à\ 
Fernambuc  ^  Maragnan  y  Rio  Janeiro  \ 
Paraiba ,  Tamaraca  ;  c'ejl  oié  fe  renàentl 
aufji  les  vaijjèaux  qui  viennent  des  Mal 
Orientales  S*  des  Côtes  d'Afrique^  iS  m 
y  fournijfent  les  épiceries  &  les  mrA 
chandifes  de  V Orient  y  Sj  les  Negni\ 
dont  ces  colonies  ont  befoin  pour  le  tra- 
vail des  moulins  au  fucre. 

Les  marchand ifes  qu'on  y  charge  fonû 
du  Tabac  qui  eji  la  principale  de  toutes  A 
du  fucre  ordinaire ,  du  fucre  Candi ,  ii\ 
i*indig0y  des  huiles  (^  fanons  de  bai 
nés  qui  viennent  échouer  en  qtianîiîil 
dans  la  Baye^  du  coton  j  du  baume  ii\ 
Copahu ,  de  PHypecacuana ,  des  cuirs  in 
pays  y  de  rjmkre  gris,  des  Amethîftes  Jt\ 
}'«r  qui  /e  tXQuvç  da^s  le  gravier  d^  (id\ 
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ims  TÎweres ,  des  fruits  confits  &  fecs* 
La  flotte  y  apporte  des  vins,  des  eauaa 
ie  vie ,  des  farines ,  de  l'huile ,  du  fro*^ 
mge,  des  toiles ,  des  draps ,  des  merce* 
ries,  du  papier  j  du  fer  y  &  toutes  fortes 
Sufienciles,  ,     .;   . 

La  politique  empêche  la  culture  des 
vignes ,  £5*  la  femence  des  grains ,  afin  quê- 
te Brejilfoit  toujours  dépendant  du  PortU' 
lal  &  dans  la  dure  necejjtté  d*y  avoir- 
recours,  ....  -  •  ^- 

Les  Portugais  de  Rio^Janeiro  font  un^ 
commerce  réciproque  avec  les  Efpagnols 
ie  Buenos 'Aires  y  à  qui  ils  fournijjent 
des  eaux  de  vie^  du  vin  y  du  fucre  y 
du  tabac ,  de  r indigo  y  ils  prennent  en 
échange  des  farines  y  du  bifcuit ,  des 
chairs  falées. 

Les  Portugais  font  avec  quelques  peu* 
fies  barbares  dans  les  terres  une  efpece 
à  commerce  y  là  pique  à  la  main;  on  porte 
les  marchandîfes  dans  un  endroit  neutre , 
m  Je  les  montre  de  fort  loin  fans  dire 
mot  ;  quand  on  a  applaudi  au  marché ,  cha- 
cm  emporte  fes  marchandîfes. 

La  Province  des  Amazones  prend 
fon  nom  du  grand  fleuve  qui  l'arrofe, 
qui  a  onze  à  douze  cens  lieues  de  cours,, 
&  qui  reçoit  à  droite  &  à  gauche  un 
grand  nombre  de  rivières  qui  ont  trois,, 
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quatre  &  cinq  cens  lieues  de  longueut; 
fa  fource  eit  à  dix  lieues  de  Quico  dans 
le  Pérou.  '  .. 

Elle  comprend  cette  grande  étendue 
de  Pays  qui  remplit  le  centre  de  l'A- 
xnerique  Méridionale  9  &  qui  efl  habi- 
tée par  les  Originaires  qui  font  partagés 
en  un  très-grand  nombre  de  peuples  & 
nations,  dont  les  notns  paroiflent  ve- 
nir autant  du  caprice  des  Géographes 
que  de  la  connoiflance  de  leur  Pays  ;  les 
Portugais  ont  quelques  habitations  au- 
tour du  fleuve  des  Amazones ,  &  prés 
de  fon  embouchure  ;  il  y  a  du  danger 
à  pénétrer  bien  avant,  ces  peuples  font 
barbares  &  anthropophages  ;  ils  y  ont 
les  chofes  neceflaires  pour  la  vie ,  on 
y  trouve  des  mines  d'or,  d'argent,  des 
cannes  de  fucre ,  beaucoup  de  bois  d'é* 
bene  &  de  brefiL 

Quoique  ces  peuples  foient  au  milieu 
de  la  Zone  Torride ,  les  vents  orientaux 
qui  y  régnent  le  long  du  jour,  l'égalité 
des  nuits  aux  jours,  &  les  inondations 
annuelles  qui  y  arrivent,  y  rendent  l'air 
trés-fupportable,  &  la  terre  trés-féconde. 
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SECTION    II L 

des:   isles    de 
l'  a  m  e  r  i  clu  e. 

CEs  Ifles  méritent  une  attention  fin- 
guliere  par  leur  nombre,  la  gran- 
deur confiderable  de  quelqu'unes  d*en- 
tr'elles ,  &  par  les  différentes  colonies 
des  Européens  qui  y  font  établis. 

Des  IJles  Jçores, 

Les  Açores  font  prefque  à  mi-chemin 
entre  les  deux  Continens  de  l'Europe  & 
de  rAmerique ,  elles  font  au  nombre  de 
neuf,  on  les  appelle  auffi  Terceres  à 
caufe  de  la  principale  qui  porte  ce  nom. 

Tercere  a  pour  capitale  Jngra  ou 
réfident  TEvêque  &  le  Gouverneur  de 
ces  Ifles  ,•  les  Etats  de  Portugal  y  relé- 
guèrent leur  Roy  imbecille  Alphonfe 
l'an  1(568.  &  mirent  Fiene  fon  frère  fur 
le  Trône  à  fa  place ,  les  Hollandois  y 
font  paffer  leur  premier  méridien. 

La  Gratteufe^  Corvo,  Flores  y  le  Pic  , 
Fayal,  faint  Michely  faînte  Marie;  fair 
de  ces  Ifles  eft  fort  fain ,  &  Ton  dit  que 
^uand  les  vaiifeaux  s*y  arrêtent,  leurs 
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^équipages  font  délivrés  de  tous  ces  pe. 
tits  inleéles  odieux  qui  incommodent 
les  hommes,*  elles  appartiennent  aux  Por. 
mgais, 

JJÎes  du  Go^fe  de  faînt  Laurent. 

On  remarque  dans  ce  Golfe  quatre 
files,  la  Terre- Neuve f  Jntkojii ,  fa'm 
Jean,  le  Cap  Breton. 

L'Ifle  de  Terre-Neuve  efl:  très-gran- 
de ,  les  Ports  y  font  commodes,  toute 
la  richelTe  confifle  dans  le  commerce 
iqui  s*y  fait  de  morues  &  de  caflors ,  le 
Fort  de  Plaifance  ell  la  principale  pla- 
cée ;  à  foixante  lieues  de  cette  lile  on 
f  encontre  le  grand  banc  iî  célèbre  par 
la  pêche  qu'y  font  les  vaifleaux  Fran- 
çois, Anglois,  Hollandois,  de  la  mo-l 
i-uë,  &  des  baleines  qui  s'y  trouvent  | 
en  abondance. 

L'Ifle  Anticofli  fournit  quelques  pel» 
îeteries  qu'on  tire  de  Montagnois  pourl 
•des  armes  &  des  munitions. 

On  tire  du  cap  Breton  beaucoup  de 
faumons,  de  maquereaux,  deharangs, 
&  du  charbon  de  terre  qu'on  tranfportc 
aux  Antilles  pour  la  cuiflbn  des  fucres. 

La  première  appartient  aux  Anglois, 
ies  trois  autres  font  aux  François. 

Les  Ifles  Bermudes  vis-à-vis  la  Ca-i 

roline 
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îoline  font  toutes  environnées  de  ro- 
chers &  d'écueils,  cependant  les  Ad- 
glois  y  ont  établi  une  colonie»      ..  -  ^  f 

Les  IJÎes  Lucayei 

Les  Ifles  Lucayes  font  à  l'Orient  de 
Ja Floride,  il  y  en  a  un  très-grand  nom- 
bre, les  principales  font  Bahama,  Lu- 
cayoneque,  B:mm ,  la  Providence,  Gua* 
■fiahani.  ...    ». 

Cette  dernière  eft  remarquable ,  parce 
^ue  ce  fut  la  première  terre  que  Chrif- 
îophe  Colomb  vit  en  cherchant  un  nou- 
veau monde. 

Jufqu'ici  on  n'a  pas  encore  e'tabli  de 
colonie  dans  ces  llles  ,  apparemmeiic 
qu'elles  n'en  valent  pas  la  peine,  les 
Anglois  y  font  quelque  commerce.  Se 
Jes  Antilles  en  tirant  du  gibier. 

LES    GRANDES    ANTILLES, 

tuba^  faint    Domîngue ,  la   Jamaïque, 

PortO'Rico. 

L'Ifle  de  Cuba  à  l'entrée  du  Gol- 
fe du  Mexique  a  deux  villes  prin- 
cipales ,  la  Havane ,  faint  Jacques  ; 
le  port  de  la  Havane  eft  célèbre, 
c'îft  le  rendez-vous  ordinaire  des  Ga- 
lions &  ^es  vaiffeaux  Efpagnols  qui  s*y 
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aflemblent  de  toutes  les  colonies  pour 
faire  voile  tous  enfemble  vers  l'Ef. 
pagne. 

Il  y  a  de  vafles  prairies  qui  nour- 
riflent  un  nombre  infini  de  gros  be^ 
tail  dont  les  peaux  font  une  des  priu- 
cipales  richefles  de  rifle ,  c*eO:  ce 
cju*on  appelle  cuîrs  de  la  Havane  ;  on 
en  tire  encore  des  fucres,  du  tabac: 
excellent  que  les  Efpagnols  appellent 
en  Efpap;ne  Tabac  de  Se^nUe  y  &  une  au- 
tre eipece  dont  on  tourne  les  feuilles 
en  forme  de  cornets,  &  qui  le  fument 
fans  pipes  :  des  fuifs ,  des  confitures  fé- 
ches 5  de  l'aloës ,  de  la  falfepareille ,  & 
beaucoup  d*écailles  de  tortues,  &c. 

L'îfle  faint  Domingue  ou  Tlfle  Ef- 
pagnole  efl  partagée  entre  les  Efpag- 
nols &  les  François  ;  les  Efpagnols  oc- 
cupent le  Midi  &  TOrient ,  les  Fran- 
çois font  à  rOccident  &  au  Nord. 
,  La  capitale  des  Efpagnols  efl  faint 
Domingue,  grande  ville,  riche,  bien 
peuplée  ,  Archevêché  ,  Univerfité , 
Académie.       '  '     •  ^  ^ 

Les  habitations  principales  des  Fran- 
çois font  Port  de  Paix,  faint  Louis, 
Cap  François,  le  Port  Margot,  Leo- 
gane,  les  deux  Goaves,  TArtibonite, 
grande  Anfe,  JaquemeJ. 
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Dans  ces  deux  IJles  outre  les  hàbîtans 
P  f  iï  cuîîrosnt  la  terre ,  il  y  a  des  Flibujliers 
I  Ê?  des  Boucaniers, 

LiS  Flibujliers  font  ceux  qui  vont 
en  courfe  fur  mer  *  ;  on  a  fouvent  donné 
ce  nom  aux  fourbans  ou  avanturiers  de 
tontes  les  nations  qui  s'unijfent  dans  l'A- 
meriqiifï  pour  faire  la  guerre  aux  Efpagnols. 

Les  Boucaniers  font  ceux  qui  ne  s'oc- 
cupent qu'à  la  chajfe  des  taureaux ,  des  fan- 
gliers  pour  faire  commerce  de  la  peau  &  de 
la  chair  ;  on  les  appelle  Boucaniers  du  no?n 
de  la  loge  qu'on  appelle  Boucan  y  où  ils 
font  rôtir  6?  enfumer  leurs  viandes  en 
la  faupoudrant  avec  du  fel  fort  menu  ; 
ils  placent  les  chairs  ^  même  les  poif- 
fons  qu'ils  veuillent  boucaner ,  fur  un 
grand  gril  de  bois  élevé  de  terre ,  fous 
lequel  ils  allument  du  bois  verd  qui 
produit  plus  de  fumée  que  de  chaleur; 
ils  fe  fervent  aufjl  des  ojjemens  des 
bêtes  qu'ils  ont  tués ,  non  feulement  pour 
augmenter  la  fumée ,  mais  à  caufe  que  les 
fels  volatils  qui  fe  détachent  des  ojfemens 
rendent  la  viande  plus  appétijfante ,  d'un 

*  Ce  mot  dérive  de  deux  mots  Angloîs  qui 
lignifient  un  homme  qui  butine  en  courant  ^  qui 
court  pour  butiner.  .     .    * 
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goût  plus  relevé ,  Êf  (Time  odeur  agréahk. 

Tous  ces  Boucaniers  portent  avec  eux 
une  coufinîere  f  toile  très -fine  qui  forme 
une  petite  tente  ^  fous  laquelle  ils  paj- 
fent  les  nuits  à  couvert  des  coujîns  qui 
y  font  en  très -grande  quantité,  (^  dont 
la  piquure  efi  infupportaMe  ;  au  réveil  ils 
la  tordent  £5*  la  portent  fur  les  épauks 
en  forme  de  bandoulière.        ■>  «  ■    • 

Ceft  cette  chaffe  des  Boucaniers  qui 
fournit  à  la  France  ces  beaux  cuirs  des 
Indes  y  èf  à  toutes  les  Antilles  iS  an 
équipages  ces  viandes  boucanées  fi  efti- 
vîées  des  InfuJaires  £^  dés  Marins-^ 
mais  la  chajfe  affîduë  a  dépeuplé  uni 
partie  des  forêts  ^  ^  plufieurs  de  ces 
Boucaniers  s'attachent  à  la  Flibufle, 

La  Jamaïque  eft  au  midi  de  l'Ille 
de  Cuba,  elle  appartient  aux  Anglois 
depuis  Tan  1655.  qu'ils  la  prirent  aux 
Efpagnolô,  c'eft  un  pofle  de  confe- 
quence ,  parce  que  cette  Ifle  eft  placée 
comme  au  centre  des  colonies  Efpag- 
noies ,  tellement  que  tous  les  vaifleaux 
qui  vont  &  viennent  font  obligés  de 
pafler  prefque  à  la  vûë  de  la  Jainaïque; 
ainfi  en  tems  de  paix  fa  fituation  eft 
très -propre  pour  faire  le  commerce 
de  la  fraude  avec  les  Efpagnols ,  Ô; 
en   tems  de  guerre   très- bien  placée 
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pour  déranger  leur  commerce  &  atta- 
quer leurs  vaifleaux;  les  Anglois  ont 
établi  leur  capitale  à  faint  Jacques  qu*i!s 
appellent  port  Royal.  &  ont  divifé 
toute  rifle  en  14.  contrées  qu'ils  ap- 
pellent paroilTes,  on  compte  dans  cette 
Ifle  60.  mille  Anglois  &  100.  mille 
efclaves  Nègres  qui  cultivent  &  pré- 
parent le  Sucre,  Je  tabac,  le  cacao,  le 
gingembre  ,  Tindigo ,  le  coton ,  le  pi- 
ment ou  poivre  long,  la  cafTe,  la  va- 
nille ,  la  falfepareille ,  les  cuirs ,  &  quan- 
tité de  drogues. 

Cette  liïe  jouît  d*un  air  fort  bon 
&  fort  fain ,  elle  a  beaucoup  fouiferc 
par  un  horrible  tremblement  qui  arriva 
en  1692.  Port  Royal  fut  prefque  tout 
réduit  en  cendre  en  1703,  mais  le 
trafic  fecret  des  habitans  la  remit 
dans  Ton  ancienne  fplendeur. 

Portû'Rko  appartient  aux  Efpagnols, 
l'air  &  le  terroir  y  font  fur  le  même 
pied  qu'à  la  Jamaïque ,  mais  celle  -  ci 
ell  plus  riche  en  or,  en  fucre,  en 
gayac  &  en  fel  ;  la  fecherelfe  y  efl: 
grande ,  les  Ouragans  fréquens  ,  & 
les  defcentes  des  avanturiers  y  caufent 
des  defordres  affreux  ;  faint  Jc'an  en  efl 
la  capitale  &  la  réfidence  d'un  Gou- 
verneur &  d'un  Evéque.  ,  . 
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DES  PETITES  ANTILLES. 

Antilles  Françoifcs, 

ON  nomme  les  Antilles,  IJles  fous 
le  vent,  parce  que  les  Elpagnols 
laiflent  toutes  ces  Antilles  au  Nord, 
allant  d'Europe  au  Mexique  ;  les  prin- 
cipales font  ;  la  Martinique,  la  Grenade  y 
la  Cayenne ,  la  Guadeloupe ,  Marie  Ga^ 
lande ,  faînte  Lucie  ou  faînte  Ahiifie ,  la 
Defirade  y  fainî  BartMemi ,  fainte  croix, 
les  Saints,  •.    .       '»• 

Il  faut  y  joindre  les  Ifles  de  la 
Tortue  &  flile  de  là  Vache  dans  k 
voilînage  de   faint  Domingue. 

La  Martinique  efl  arrofée  d'une  gran- 
de quantité  de  rivières  qui  contribuent 
beaucoup  à  fa  fertilité  ;  elle  a  trois  bons 
Ports,  le  Carénage ,  celui  de  faint  Pier- 
re, &  le  cul  de  fac  de  la  Trinité,  c'eit 
au  Port  de  faint  Pierre  que  fe  fait  toui; 
le  commerce. 

On  y  compte  dix  mille  blancs,  ôc 
vingt  mille  Nègres  occupés  à  la  fabri- 
que des  fucres ,  &  à  la  culture  de  l'in- 
digo, du  cacao ,  du  Rocou,  du  coton, 
&  du  tabac. 

La  Grenade  feroit  la  plus  abondante  do 
nos  Mes  fi  elle  étoit  cultivée  avec  foin  ^ 
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mais  elle  eft  un  peu  trop  éloignée  de 
nos  colonies. 

L'Ifle  de  Cayenne  efl  fituée  vis-à- 
vis  de  la  Guyane ,  c'efl:  la  feule  colo- 
nie des  François  dans  l'Amérique  Mé- 
ridionale, fi  on  y  comprend  quelques 
habitations  du  côté  de  Surinam,  &  à 
la  rivière  des  Amazones  ;  on  y  porte  des 
vins ,  des  eaux  de  vie ,  des  toiles ,  des 
quincâlleries ,  des  viandes  falées ,  on  en 
tire  du  fucre,  durocou,  de  Tindigo , 
du  coton,  de  la  vanille >  mais  il  y  man- 
que des  habitans  &  des  Nègres-,  corn* 
me  dans  la  plupart  des  autres  Ifles. 

La  Guadeloupe  a  deux  bons  Forts, 
Guadeloupe  ôc  îaint  Pierre ,  elle  efl  fé- 
parée  en  deux  par  un  petit  bras  de  mer 
qu'on  nomme  rivière  falée,  la  grande 
terre  efl  peu  fertile  &  peu  habitée. 

Ullle  de  faint  Martin  appartient  aux.. 
François  &  aux  Hi^llandois- 

Obfervation. 

lî  croît;  le  long  de  Vljle  defatnte  Aloiifie 
des  arbres  nommés  macheniliers ,  dont  le 
bois  eft  très-beau^  S  ^e  fi'uit  trés-dange- 
reiix  ;  Us  portent  des  petites  pommes  odoran* 
tes  é?  d'une  couleur  admirable^  mais  ces 
pommes  font  un  poifon  mortel^  auquel  on  ne 
connoit  point  de  remède'^  la  feuille  fait  un$ 
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ulcère  oîi  elle  touche^  la  rofée  qui  en  tombe 
enlevé  la  peau,  (^  r  ombre  de  cet  arbre  fait 
enfler  un  homme  jufqiCà  crever,  Mr.  fre^ 
zter  a  vu  au  Chili  un  arbre  dont  Fonibrs 
f ai/oit  enfler  tout  le  corps  de  ceux  qui  dor* 
moient  dejjbus  ,  il  ajoute  quon  guériffiii 
Venflure  en  Je  frottant  avec  du  lierre  pilé 
avec  du  fel^  il  y  a  lieu  de  croire  que  cejl 
le  même  arbre. 

Les  IJÎes  françoifes ,  faint  Domingue ,  k 
Martinique,  la  Cayenne  ,  &fc.  ne  font  fou- 
wifes  à  aucun  Evêque ,  mais  font  adîninif 
trées  pour  le  fpirituel  par  plufieurs  Religieux 
de  divers  corps  qui  en  font  les  Pajleursy  (S 
qui  prennent  leur  pouvoir  du  faint  Siège, 
ou  quelquefois  de  l'Archevêque  de  faint  ûo* 
minguc ,  ville  dans  la  partie  qui  appartient 
aux  Efpagnols, 

ANTILLES    JNGLOISES. 

Les  Anglois  pofledent  la  Barbade, 
faint  Chriftophe,  Antigoa,  la  Barbou- 
de,  l'Anguille,  Newis ,  Mont-Ferrat, 
Tabago. 

L'Ille  des  Barbades  efl  bien  culti- 
vée ,  on  y  recueille  du,  fucre ,  du  gin- 
gembre &  du  coton,  les  citroniers  y 
abondent,  on  exprime  des  écorces  des 
citrons  une  eau  cordiale  trés-exquife 
que  les  Anglois  nomment  e^au  des  Bar- 
bades* 


rbade , 
iarbou- 
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Llfle  de  faint  Chnftopheeft  habitée 
par  les  Anglois  &  les  Caraïbes ,  anciens 
iâuvages  qui  étoient  autrefois  en  pofref- 
fion  de  toutes  ces  Ules,  Tair  y  eft  tem- 
péré ,  &  le  terroir  produit  les  fruits 
communs  à  toutes  les  liles. 

Antigoa  manquoit  d'eau ,  les  An- 
glois ont  remédié  à  ce  défaut  en  creu- 
fant  des  puits  &  des  citernes  où  ils 
confervent  Teau  de  pluye. 

Les  Anglois  tirent  de  grands  profits 
de  leurs  colonies ,  autrefois  ils  tiroient 
tout  leur  fucre ,  le  tabac ,  l'indigo ,  des 
Ëfpagnols  &  des  Portugais  ,  aujour-^ 
d'hui  ils  épargnent  cet  argent ,  &  par 
le  voifinage  de  leurs  Illes  avec  leurs: 
colonies  de  terre  Ferme ,  ils  font  à  por- 
tée de  fe  foûtenir  mutuellement ,  de  s'en- 
tr'aider  dans  le  befoin^  &  de  répan- 
dre adroitement  Texcédent  de  leurs 
denrées^  &  les  belles  marchandifes  de 
leur  fabrique,  &  d'attirer  aînfi  les  ri- 
chefTes  des  autres  Nations.. 

Obfervation.. 

On  mange  dans  la  plupart  des  Antilles 
au  pain  de  cajjave  fait  avec  la  racine, 
d'une  plante  que  nous  appelions  manioc  i 
on  tire  le  fuc  de  cette  racine  en  la  mettante 
fous  pr^e,  ce  fuc  eft  un  violent  poîfon'. 
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mais  quand  ce  fuc  ejl  exprimé  ,  on  forme 
de  la  matière  fricajjêe  à  petit  feu  (j 
épaijjtey  des  gâteaux  minces  que  les  habi- 
tans  des  Antilles  préfèrent  au  meilleur  païn 
de  froment, 

Antilles   Hollandoifes, 

Les  Hollandois  pofTedent  Curaçao, 
Oruba,  Bonaire  vis-à-vis  la  province 
de  Venezuelk ,  moitié  de  faint  Mar- 
tin, &  faint  Euflache  voifine  de  Tlfle 
faint  chriflophe  ;  la  Colonie  de  Curarao 
eft  trés-confid érable ,  &  la  fituation 
de  cette  Ifle  vis-à-vis  la  côte  des 
Caraques  fî  fertile  en  cette  forte  d'a- 
mande dont  on  fait  le  chocolat ,  fert 
merveilleufement  aux  Hollandois  pour 
y  faire  un  riche  commerce  de  con- 
trebande ,  fur  lequel  les  Gouver- 
neurs ont  coutume  de  fermer  les 
yeux  ;  ils  y  enlèvent  les  meilleures 
provifions  de  Cacao,  quantité  d'ar- 
gent &  de  cuirs ,  &  ils  y  portent  des 
toiles  de  lin  &  de  chanvre,  de  feau 
de  vie,  &  des  poteries  de  terre. 

On  y  voit  diverfes  Jingularités  remar- 
quables ,  des  huîtres  qui  croijjènt  fur  des 
arbres ,  6?  qui  s'y  nourrijfent  ;  des  mou* 
ches  luifantes  (  on  les  nomme  Cucujos, 
elles  font  communes  à  faint  Domingus  ) 
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iïles  jettent  tam  de  lumière  la  mît ,  qu^on 
les  prendroit  pour  des  petites  étoiles  qui  coU" 
rent  la  campagne;  les  habitans  s'en  fervent 
au  lieu  de  bougies  ;  des  écrevijjès  amphi- 
bies qui  tous  les  ans  vont  dans  la  mer  au 
mois  de  May  s'y  baigner  £5*  y  frayer. 

IJles  Efpagnoles. 

Les  Efpagnols  poiTedent  la  Trinité  à 
l'embouchure  de  la  rivière  de  FOreno- 
que  &  la  Marguerite  ;  on  pêchoit  autre- 
fois beaucoup  de  perles  fur  leurs  côtes  , 
mais  cette  pêche  efl  bien  diminuée  par 
l'avarice  des  Efpagnols  qui  y  ont;  péché 
hors  des  faifons ,  &  par  les  courfes  fré- 
quentes des  Flibuftiers  ;  fàinte  Catheri- 
ne ou  rifle  de  la  Providence ,  &  quel- 
ques autres  à  la  Côte  de  Guatimala ,  ces 
Ifles  fervoient  dans  le  fiecle  pafTé  aux 
corfaires  Anglois  &  autres ,  à  troubler 
la  réunion  de  la  flotte  avec  les  Galions. 

IJÎes   Danoifes, 

Le6  Danois  pofledent  l'Ifle  faint  Tho- 
mas, où  ils  font  travailler  au  fucre&au 
tabac,  &  la  petite  Ifle  des  Vierges;  la 
première  efl  l'entrepôt  <&  l'étape  des 
Nègres  qu'ils  tranfportent  d'Amérique , 
&  gu'ils  vendent  aux  Efpagnols  dePor- 
torico:  ils  en  ont  fait  auffi  un  Port  franc 


£* 


^l'ô  Ekmens  de  Géographie, 
^ù  les  Flibuftiers  trouvent  un  azile  affu. 
ré ,  &  la  vente  des  marchandifes  enle. 
vées  fur  les  bâtimens  Efpagnols;  cet 
article  pourra  les  brouiller  quelque  jour, 
^quand  rEfpagne  n'aura  pas  d'autres  en- 
nemis à  dos. 

-    Ijles   Caraïbes, 

Les  Caraïbes  pofledent  Tlfle  de 
faint  Vincent  &  de  faint  Dominique 
où  ils  fe  font  retirés  après  avoir  cédé 
les  autres  aux  Européens;  ils  font  la 
pêche  de  la  baleine  d'une  manière  ex- 
trêmement hardie  &  adroite  ,•  fi  on  en 
croit  le  père  Fournier  Jefuite  * ,  le 
pêcheur  la  fuit,  lui  faute  fur  le  dos, 
lui  enfonce  un  piquet  dans  l'un  de 
fes  nafeaux  ;  quelque  effort  qu'elle 
fafTe,  quand  même  elle  fe  plongeroit 
dans  f eau,  il  s'y  tient  ferme,  attend 
qu'elle  remonte  ,  lui  enfonce  un  au- 
tre piquet  ,  &  le  retire  avec  un 
cordon  attacha  au  piquet  ,*  la  Baleine  ne 
pouvant  refpirer ,  s'affoiblit ,  il  Tattire 
•ainfi  petit-à-petit  à,  terre. 
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APPROBATION. 

J'Ai-  lu  par  ordre  de  M.  le  Chancelier 
un  Manufcrit  intitulé,  Ekmens  d'Aflrom 
nomie  &  de  Géographie,  Se  je  n'y  ai  rien 
trouvé  oui  en  puilTe  empêcher  l'impreflion. 
Fait  à  Paris  ce  i.  Avril   1739. 

Cl  AI  R.  A  u  T, 


PRIVILEGE   DU  ROL 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  de 
France  &  de  Navarre  :  A  nos  amez  &  féaux 
ConfeiUers  les  Gens  tenans  nos  Cours  de  Par- 
lement ,  Maîtres  des  Requêtes  ordinaires  de 
nôtre  Hôtel,  grand  Confeil,  Prévôt  de  Paris, 
Èaillifs ,  Sénéchriux ,  leurs  Lieutenans  Civils  à 
autres  nos  Jufticiers  qu'il  appartiendra  :  Salut. 
Nôtre  bien-amé  le  Sieur  Panckoucke  Nous  ayant 
fait  fuppîïer  de  lui  accorder  nos  Lettres  de 
PermifiOion  pour  l'imprcffion  d'un  Ouvrage  qui 
a  pou"  titre  :  Elemens  d'AjîrommU  ^  de  Géo- 
graphie par  le  Sieur  Panckouckc  ,  offrant  pour 
cet  effet  de  le  faire  imprimer  en  bon  papier  & 
beaux  carafteres  fuivant  la  feuille  imprimée  à 
attachée  pour  modèle  fous  le  contre  -  fcel  des 
Préfentes;  Nous  lui  avons  permis  &  permet- 
tons par  ces  Préfentes  de  faire  imprimer  ledit 
Ouvrage  cy-deffiis  fpécifié  en  un  ou  plufîeurs 
volumes ,  conjointement  ou  féparement ,  &  au- 
tant de  fois  que  bon  lui  femblera,  &  de  le 
vendre ,  faire  vendre  &  débiter  par  tout  nôtre 
Royaume  pendant  le  temps  de  trois  années  con- 
fécutives ,  à  compter  du  jour  de  la  datte  def- 
dites  Préfentes.  Faifons  défenfes  à  tous  Librai- 
res, Imprimeurs  &  autres  perfonnes  de  quelque 
qualité  &  condition  qu'elles  foient ,  d'en  intro- 
duire d'impreflîon  étrangère  dans  aucun  lieu  de 
nôtre  Obé'iffance;  A  la  charge  que  ces  Préfen- 
tes feront  enregillrées  tout  au  long  fur  le  Re- 
giftre  de  la  Communauté  des  Libraires  &  Im 
primeurs  de  Paris ,  dans  trois  mois  de  la  datte 
d'iceiles;  que  l'impreflion  de  cet  Ouvrage  fera 
faite  dans  nôtre  Royaume  &  non  ailleurs  ;  & 
que  l'Impétrant  fe  conformera  en  tout  aii^f  Ré- 
glemens  de  la  Librairie,  \  notamment  à  celui 
du  dix  Avril  I7'25.  ;  &  qu  avant  que  de  l'expo- 
fer  en  vente,  leManufcrit  ou  Imprimé  qui  aura 
fervi  de  copie  à  J'impreffion  dudit  Ouvrage, 


fera  remis  dans  le  même  état  où  l'Approbation 
y  aura  été  donnée,  es  mains  de  nôtre  très-cher 
&  féal  Chevalier  le  Sieur  Dagueffcau ,  Chance- 
lier de  France ,  Commandeur  de  nos  Ordres  ; 
&  qu'il  en  fera  enfuite  remis  deux  Exemplaires 
dans  nôtre  Bibliothèque  publique,  un  dans  cel- 
le de  nôtre  Château  du  Louvre ,  &  un  dans 
celle  de  nôtredit  très-cher  &  féal  Chevalier  le 
Sieur DaguelTeau,  Chancelier  de  France,  Com- 
mandeur de  nos  Ordres;  le  tout  à  peine  de 
nullité  des  Préfentes  ;  du  contenu  aefquelles 
vous  mandons  &  enjoignons  de  faire  joïiir  ledit 
Sieur  Expofant  on  fcs  ayans  caufe  pleinement 
&  paifiblement ,  fans  fouffrir  qu'il  leur  foit  fait 
aucun  trouble  ou  empêchement.  Voulons  qu'à 
la  copie  defdites  Préfentes  qui  fera  imprimée 
tout  au  long  au  commencement  ou  à  la  iîn  du- 
dit  Ouvrage ,  foi  foit  ajourée  comme  à  l'Origi- 
nal. Commandons  au  premier  nôtre  Huiflîer  oa 
Sergent  de  faire  pour  rexécution  d'icelles  tOiUS 
Aftes  requis  &  nécefiaires ,  fans  demandt.r  au- 
tre permiflion,  ficnonobftant  clameur  de  Haro« 
Charte  Normande  &  Lettres  à  ce  contraires. 
Car  tel  ell  nôtre  plaîfir.  Donné  à  Paris  le  tren- 
tième jour  du  mois  d'Avril  l'an  de  grâce  mil 
fept  cens  trente -neuf,  &  de  nôtre  règne  ht 
ving-quatrieme.  Par  le  Hoi  en  fon  Confeil. 

S  A  1  N  S  O  N. 


i 


Regiftré  fur  le  'Regijire  X  de  la  Chambra 
■Royale  ^  Syndicale  des  Libraires  ^  Imprimeurs 
de  Paris,  ».  226.  fol.  205.  conformément  au  Re- 
glement  de  1723.  qui  fait  défenfes  à  toutes  per- 
fonnes  de  quelque  qualité  qu'elles  j oient ,  autres  que 
les  Libraires  (^  Imprimeurs,  de  vendre,  débiter 
^  faire  afficber  aucuns  Livres  pour  les  vendre 
en  leni  s  noms ,  foit  qu'ils  s'en  dijent  les  auteurs 
ou  autrement ,  ^  à  la  charge  de  fournir  à  ladite 
Cbamhre  Royale  ^Syndicale  huit  exemplaires  pref- 
crits  par  l'Article  CVIII.  du  même  Règlement.  A 
Paris  le  2.  May.   1739.    LANGLOIS,  Syndic, 


f^^n^-* 


I 


Additions  iS  Corre^ions.  /. 


4 


ïag.  lo.  ligne  8^  ^if^z  appartiennent  i' 

■   paffim. 
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47.  /.  20.  lif,  &  qui  donnent. 
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315.  L  ï5.  lif.  de  la  Cathédrale. 
32a.  /.  2.  lif.  ducal. 
381.  /.  25.  effacez   462. 
402.  lifez    robfervation   après   la   ligm 

feiziéme  de  la  page  388- 
462.  /.  21.  lif.  part. 
592.  /.  14.  lif  (kïim. 


.'vf- 


/'■  ■ 


•kl;. 


nentci;' 


\ 


ibrefis, 


refis,  & 

;  d:Hol^ 
e.  • 

îa   lîgm 


^.„-ni.    I   II    «iiiiiinliiiliiiK'r 


